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PREFACE

Le 9 octobre 1903 — il y aura bientôt vingt ans — la Commission

royale d'Histoire demanda au Gouvernement d'envoyer M. Henri Lonchay

à Simancas, avec la mission d'y étudier les moyens de continuer la

publication de la Correspondance de Philippe II, une des oeuvres capitales

de Gacjard, qui resta malheureusement inachevée.

Il fallut attendre près de trois ans pour obtenir le subside nécessaire

et ce ne fut qu'en mai 1906 que M. Lonchay put partir pour l'Espagne.

Son premier séjour de six semaines fut suivi d'un autre, d'une durée

égale, en 1908. Tous deux donnèrent lieu à la rédaction de divers

rapports (*) dans lesquels M. Lonchay rendit compte des résultats de ses

missions.

En réalité, il ne s'occupa guère de la correspondance de Philippe II,

si ce n'est pour recopier, pendant une couple de jours, certains documents

signalés par Gachard et dont la première copie avait été égarée ou perdue.

Tout le reste du temps fut consacré au XVIIe siècle, période dans l'étude

de laquelle M. Lonchay s'était spécialisé de longue date et qui devait faire

tous les frais de la publication dont le tome premier paraît aujourd'hui.

Dans la multitude de documents se rapportant aux relations entre

(*)Voir notamment le Bulletinde la Commissionroyale d'Histoire,t. LXXV(1906),

pp. XXIet suiv.; t. LXXVI(1907),pp.XIIIet suiv. t. LXXVII(1908),pp. XXIet suiv.
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l'Espagne et les Pays-Bas, il fallait nécessairement se résigner à faire un

choix. M. Lonchay commença par écarter les pièces ne traitant que

d'affaires personnelles (negocios de partes), de même que les archives

du Conseil suprême de Flandre. En effet, l'examen de quelques liasses

prises dans les différentes sections de ce fonds lui avait prouvé que notre

Conseil provincial à Madrid ne joua jamais dans l'histoire de notre pays

qu'un rôle des plus effacé. Il accorda, par contre, une attention toute

particulière aux liasses aux dépêches (despachos de Flandes), aux liasses

aux lettres (cartas) et surtout aux consultes du Conseil d'État. Ces

trois fonds furent dépouillés méthodiquement, suivant l'ordre chronolo-

gique, des années 1398 à 1699. Pour chaque affaire importante, les

trouvailles faites dans un fonds furent complétées par celles du fonds

voisin. Alors que les despachos fournissaient la réponse à une lettre

du Gouverneur des Pays-Bas, les consultes contenaient toutes les obser-

vations auxquelles cette lettre avait donné lieu à la Cour de Madrid.

Les découvertes furent particulièrement heureuses pour deux périodes

du XVIIe siècle, le commencement et la fin, le règne des Archiducs et le

gouvernement de Maximilien-Emmanuel de Bavière. Ici, les archives

belges doivent absolument être complétées par celles de Simancas.

En effet, les documents espagnols conservés dans notre Secrétairerie

d'Étal et de Guerre comprennent principalement des correspondances

officielles, minutes des dépêches des gouverneurs généraux du XVIIe siècle

à la Cour d'Espagne et originaux des réponses à ces mêmes dépêches.

Documents incontestablement intéressants au point de vue de l'histoire

diplomatique et militaire des Pays-Bas sous Philippe IV et Charles II,

mais absolument insuffisants en ce qui concerne la politique occulte de

l'Espagne, les intrigues et les manoeuvres des successeurs de Philippe II

pour mieux dominer nos provinces. C'est dans les archives de la

Secrétairerie d'État en Espagne qu'on retrouve les instructions secrètes

remises aux agents diplomatiques que l'Espagne entretenait en Belgique.
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C'est là, entre autres, que M. Rodriguez Villa a retrouvé le texte des

pouvoirs extraordinaires remis par Philippe III à Ambroise Spinola (1).
On sait que Philippe III avait ordonné l'envoi à Simancas des papiers

d'État et de tous les documents qui avaient été entre les mains des

ambassadeurs. Malheureusement, beaucoup de ces documents, même des

correspondances complètes, restèrent dans les archives privées de certains

grands d'Espagne. Plus tard, certaines collections entrèrent aux Archives

nationales de Madrid ou dans les grandes bibliothèques de la capitale,

comme la Bibliothèque Nationale et la Bibliothèque de l'Académie natio-

nale d'Histoire. D'autres passèrent à l'étranger. Déjà en 1726, Santiago-

Augustin Riol, que Philippe V avait chargé d'inspecter les archives de la

Péninsule, déplorait la perte de documents précieux. On savait, dès lors,

qu'il existait en Angleterre quantité de consultes originales des Conseils

d'Espagne. Elles semblent bien ne jamais avoir regagné la mère patrie,

car aujourd'hui encore le British Museum possède un nombre considérable

de papiers d'État de provenance espagnole (2).

D'autre part, beaucoup de documents furent détruits à Simancas

pendant l'occupation française ; une partie des archives fut même

transportée à Paris, par ordre de Napoléon, et déposée aux Archives

nationales, où elle est restée (5).

Ainsi s'explique que les Archives de Simancas ne sont pas également

riches pour toutes les années du XVIIe siècle. Pour certaines époques de

notre histoire, on trouve plus de documents aux Archives générales du

Royaume à Bruxelles que dans le grand dépôt de Castille.

(1)RODRIGUEZVILLA,AmbrosioSpinola,primer marquesde losBalbases(Madrid,1904),
pp. 124-131.

(2)Voir l'inventaire détaillé de D. PASCUALDEGAYANGOS,Catalogueof the manuscripts
ofspanishlanguagein the BritishMuseum.Londres,1875-1893,4 vol. in-8°.

(3)GACHARD,Notice sur la collectiondes archivesde Simancasqui est conservéeaux

Archivesdel'Empireà Paris. (B.C. H., 3esérie, t. III, pp. 9-78[1862]).
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Mais pour le début et pour la fin du XVIIe siècle, il est indispensable

d'avoir recours à Simancas. Dans les liasses aux dépêches, par exemple,

on retrouve la minute des instructions publiques et secrètes remises aux

agents diplomatiques de la Cour de Madrid dans nos provinces, notamment

aux ambassadeurs en titre, comme Balthazar de Zuniga y Fonseca, le

marquis de la Laguna, le marquis de Guadaleste, le marquis de Bedmar,

cardinal de la Cueva et le marquis d'Aylona, ou à des envoyés

extraordinaires tels que Rodrigo Calderon, comte de la Oliva, Diego de

Ibarra, comte d'Anover. Et n'oublions pas les pouvoirs donnés à Ambroise

Spinola, qui, tant qu'il résida en Belgique, fut l'homme de confiance de la

Cour de Madrid. Les lettres ou carias de ces mêmes agents, qu'on y

retrouve en original, de même que celles des Archiducs, et adressées soit

à Philippe III en particulier ou à son célèbre premier ministre le duc de

Lerme, soit à des diplomates espagnols, nous renseignent sur la situation

politique, militaire et religieuse de nos provinces pendant les premières

années du XVIIe siècle, les rapports des Archiducs avec la Cour d'Espagne,

les longues négociations de la trêve de douze ans, la guerre du Palatinat

de 1614, les circonstances qui, en 1616, amenèrent les Belges à prêter

le serment de fidélité à Philippe III, et mille détails piquants et ignorés.

A côté des dépêches de la Cour de Madrid et des rapports de ses agents

à Bruxelles, les consultes du Conseil d'État constituent une mine inépui-

sable de renseignements précieux. Ce Conseil, on le sait, était chargé de

la direction des affaires étrangères. Il se composait des personnages les

plus considérables du royaume et donnait son avis sur toutes les questions

diplomatiques, administratives et militaires intéressant l'Espagne et les

États dépendant de l'Espagne comme les Pays-Bas. La plupart des

dépêches envoyées à Madrid par les gouverneurs des possessions espa-

gnoles et les ambassadeurs, de même que les requêtes des fonctionnaires

civils et militaires en mission à l'étranger ou de simples particuliers,

étaient soumises au Conseil d'Étal et faisaient l'objet d'une délibération

suivie d'un rapport (consulta).
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On a conservé à Simancas des milliers de consultes, classées d'après les

pays auxquels elles se rapportent, les unes — ce sont les plus nombreuses

et les plus intéressantes — relatives à des questions d'État ou à des

affaires d'office, comme on disait alors (consultas de oficio), les autres à

des affaires de particuliers (consultas de partes). De ces consultes, on a

conservé tantôt la minute, tantôt l'original, parfois les deux, parfois aussi

des copies de l'original. Beaucoup d'entre elles ne se trouvent pas dans

les liasses qui leur ont été réservées, mais dans d'autres collections où

elles sont mêlées aux lettres ou aux documents se rattachant à la question

sur laquelle le Conseil eut à délibérer. Indépendamment des avis émis

par les conseillers en titre, on rencontre dans les liasses aux consultes de

nombreux rapports émanant des jointes (juntas), c'est-à-dire des comités

particuliers que le Roi chargeait de certaines affaires.

Les minutes sont souvent d'une lecture difficile, à cause des ratures

dont elles sont chargées, mais elles remplacent pour nous les originaux

quand ceux-ci sont absents, et fort souvent on y trouve joints les documents

qui ont donné lieu à la délibération du Conseil. La lecture des originaux

est toujours aisée. Ils sont revêtus des paraphes des membres du Conseil

qui ont pris part à la séance. Les consultes débutent toujours par un

résumé du document dont l'envoi a provoqué la réunion du Conseil ou de

la Jointe. C'est une sorte d'exposé des motifs qui tient lieu de la lettre

elle-même ou du document sur lequel le Gouvernement a demandé un

avis. Le document était d'ailleurs souvent joint à la consulte, afin que le

Roi eût sous les yeux tous les éléments d'appréciation. Voilà pourquoi on

trouve mêlées à des consultes des lettres de nos gouverneurs généraux.

Quand ces documents ont disparu, on peut en deviner la substance par le

préambule de la consulte, qui constitue ainsi à tous égards pour l'historien

le complément des dépêches envoyées par la Cour de Bruxelles à celle

de Madrid.

C'est par ces consultes que nous connaissons l'opinion exprimée au
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sujet des plus graves questions politiques et militaires du XVIIe siècle,

par les hauts fonctionnaires espagnols, parmi lesquels le favori en titre,

le privado, et le confesseur du Roi avaient voix prépondérante.

Quand le Roi avait pris connaissance d'une consulte, il marquait sa

décision en marge, très souvent en deux ou trois mots : esta bien ou

como parece. Le secrétaire d'État, chargé du despacho, n'avait plus

qu'à minuter la réponse dans le sens indiqué par l'annotation marginale.

Le Roi signait : Yo el Rey la mise au net, et le même secrétaire

contresignait : Refrendaba. La lettre était ensuite pliée et cachetée

comme toutes les missives et parlait pour sa destination, soit avec le

courrier ordinaire, soit par une voie spéciale (por la via reservada).

Quelquefois, pour éviter qu'elle ne s'égarât ou ne fût volée en route, on

la copiait à deux, trois ou à un plus grand nombre d'exemplaires, qu'on

envoyait par des chemins différents. Les dépêches vers la Belgique

mettaient près de trois semaines à faire le voyage. Arrivées à Bruxelles,

elles étaient remises au gouverneur général, qui leur donnait telle suite

que de droit. Après quoi elles étaient déposées dans les archives de la

Secrétairerie d'Etat et de Guerre, où l'on préparait, le cas échéant, la

réponse à envoyer à Madrid. Le secrétaire d'État et de Guerre de

Bruxelles, fonctionnaire espagnol qui date des dernières années du

XVIe siècle, était ainsi le correspondant officiel du secrétaire du Conseil

d'État à Madrid.

Les consultes du Conseil d'Étal relatives à nos provinces sont quelque-

fois très longues. Il en est qui comptent plus de trente pages. Elles sont

aussi nombreuses pour la fin du siècle que pour le commencement.

On pourra par cette simple énumération des documents consultés, tant

à Simancas qu'à Bruxelles, se rendre compte du contenu et de l'intérêt de

la présente publication. Alors que l'attention des historiens belges s'est

portée toujours avec une prédilection marquée sur le grand drame dont

nos provinces furent le théâtre au XVIe siècle, que les publications de
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Gachard, Piot, Kervyn de Lettenhove, Edm. Poullet, d'autres encore ont

jeté une lumière abondante sur celle époque d'un intérêt d'ailleurs capital

pour nos annales, le XVIIe siècle a été jusqu'ici très mal partagé et les

dépôts d'archives ont continué à recéler dans leurs collections inutilisées

la plupart des documents qui devaient permettre d'en écrire l'histoire.

Sans avoir la prétention d'épuiser le sujet, le travail auquel nous nous

sommes attachés — et dont le tome premier embrasse uniquement le

règne de Philippe III (1598 à 1621 )
— modifiera sans doute en quelques

points les opinions régnantes sur des questions politiques importantes agitées

durant le règne des Archiducs. Questions de politique intérieure, comme

celle de l'autonomie des Pays-Bas sous les Archiducs (1), la part prise par

Spinola, les ambassadeurs et fonctionnaires espagnols au gouvernement

de notre pays, à côté et souvent en opposition avec les administrateurs

nationaux. Questions de politique extérieure, comme l'histoire de nos

relations avec l'Angleterre, lors de la succession d'Elisabeth et de l'avè-

nement de Jacques Ier, tant au point de vue politique et économique qu'au

point de vue religieux ; comme celle aussi de nos relations avec la

France après la paix de Vervins, sous Henri IV et pendant la régence

de Marie de Médicis ; avec l'Allemagne, soit à l'occasion de la succession

de l'empereur Mathias et de l'avènement de Ferdinand II, le représentant

de la branche cadette des Habsbourg, soit à l'occasion du règlement des

affaires de Juliers ; avec la Hollande, enfin, avant et pendant la trêve de

douze ans.

Mais nous devons nous borner et regretter qu'il n'ait pas été donné à

celui-là même qui avait recueilli les documents de mettre leur importance

en valeur beaucoup mieux que nous ne pourrions le faire. M. Lonchay

avait évidemment ébauché le plan de son introduction, et certains indices

permettent même de croire qu'il avait déjà couché sur le papier des notes

(1)Nulle part on ne verra mieuxcombiennotre indépendanceétait relative.
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à cet effet. Nous n'avons malheureusement pas réussi à les retrouver.

Avec sa connaissance approfondie de l'histoire du XVIIe siècle, il aurait

sans doute fait précéder cette publication d'une de ces introductions qui,

dans des travaux similaires, ont fait la gloire de Gachard. Mais sa dispa-

rition prématurée (1) ne fut pas seulement regrettable à ce point de vue.

Le texte de ses analyses et surtout ses savantes annotations auraient

gagné à pouvoir être édités par lui-même. Quels que soient les soins que

mette un auteur à ne donner à l'imprimeur qu'un manuscrit achevé, il

faut ne jamais avoir publié un livre pour ne pas savoir que les premières

épreuves bénéficient généralement de quantité de connaissances acquises

entre le moment de la rédaction et celui de la correction des épreuves.

Et au point de vue de la forme même, combien d'entre nous n'y mettent

pas la dernière main lors de l'impression ?

Personne ne songera donc à jeter la pierre à M. Lonchay, si nous

révélons ici qu'il y avait dans son manuscrit quelques lacunes qu'il

aurait lui-même, sans doute, pu combler avec la plus grande facilité, mais

qui ont mis parfois son continuateur dans un cruel embarras. Tant qu'il

s'agissait de vides à combler dans des analyses de documents conservés à

Bruxelles, le mal n'était pas grand (2). L'inconvénient devenait plus

(1)Il mourutà Schaerbeekle 13décembre1918.On aurait dit qu'il avaitle pressenti-
ment de sa mort. Que de fois ne l'avons-nous pas entendu se lamenter amèrement
sur la lenteur avec laquelleon dut procéder à l'impression de son travail.A sa mort,
celui-cin'était arrivé qu'à la feuille46.

(2)Cependantici même, celan'alla pas toujours sans peine. M.Lonchayse contente

presquetoujours de renvoyeraux numéros des registres, sans indiquer la pagination.
Bienque les documentssoient généralementplacésdans l'ordre chronologique,l'identi-
fication est parfois difficile,surtout quand il y aplusieurs piècesde la même date. Les
recherchesauxquellesil a falluprocéder ont au moins eu l'avantagede nous révélercer-
taines lacunesdans le choix des documents. Il existedans les registres 176à 184de la
Secrétaireried'État et de Guerre de nombreuseslettres dont l'importance justifiait une

analyse.Il enest d'autres dont une partie seulement—on sedemandepourquoi— aété

analysée.Amoinsde bouleversertout l'ordreétabli, il n'était plus possible,étant donné
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sérieux lorsque
— comme ce fut très souvent le cas — il fallait recourir

aux archives de Simancas. On counaît le désarroi de nos relations postales

avec l'étranger au lendemain de la guerre. Et c'est précisément à ce

moment-là que le manuscrit devait être mis à point pour être livré à

l'imprimeur. Aussi, malgré ma vieille sympathie pour le regretté

M. Lonchay, malgré mon désir d'être agréable à la Commission royale

d'Histoire, j'aurais probablement hésité à assumer la lourde tâche de

ledegréd'avancementde l'impression,de revenir là-dessusdans le présentvolume.Nous

croyonscependant,dès à présent,devoirmettre le lecteur en gardeau sujetdu caractère

incompletdu travail, et déjànous avonsenvisagéla possibilité de le compléter par un

supplémentqui pourrait paraîtreà la fin du dernier volume.

Il y aura sans doute lieu aussi, pour les tomes suivants, de modifier certaines

analysespar trop laconiques.Le grand avantagedes publicationsde l'espècede celle-ci

est de rendre inutile le recours aux documents mêmes.A cetégard, il est à craindre

que des analyses de ce genre : « Ausujet des négociationsd'Angleterre, touchant le

commerce », etc., etc., ne satisfassent nullement le lecteur. Il est possible, voire

probable,que cesdocumentsne contiennentpastoujours desrévélationssensationnelles;
mais une édition de textes et un inventaire ne sont pas des mémoiresni des études

synthétiques.Ils répondent à une tout autre destination et leur éditiondoit faire face

à d'autres exigences. Dans cet ordre d'idées, il y a lieu de remarquer aussi qu'un
médiévisteaurait fait plus d'attention aux styles en usage. On sait qu'au début du

XVIIesiècle, l'Angleterre n'avait pas encore adopté la réforme grégorienne. Son

calendrierretardait donc de dixjours sur le nôtre. M.Lonchayconnaissaitévidemment

ce fait, mais il a négligé généralementde réduire les dates en style moderne et il en

résulteparfoisque lesdocumentsne se trouventpas à leurvéritableplacechronologique,
ce qui est de nature à provoquerdes confusions.C'estainsi, pour ne citerque quelques

exemples,que le n°75 (lettrede la reine Elisabeth,datée du 30novembre1599)doit être

placé à la date du 10 décembre1599et veniraprès len° 77; le n° 311 doit être daté du

13 avril1603(n. s.) et non du 3 avril. Il est difficilede se prononcer sur la date exacte

des avis d'Angleterre ou de Londres, dont on ne connaît pas toujours les auteurs.

Cependant,à côté du n° 368, M.Lonchaya écrit lui-même21 août 1603 (vieuxstyle),
c'est-à-direque le document date en réalité du 31 août et doit, par conséquent,venir

après le n° 370. Dans ces conditions, il y aurait lieu de reculerde dix jours tous les

autres avis de Londres citésdans notre recueil. En tous cas, il faut corriger encore la

date du n° 1061 (lire 5 janvier 1615 au lieu de 26 décembre1614)et du n° 1073

(lire14 février1615au lieu de 4 février).
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mener cette oeuvre à bonne fin, si je n'avais pu m'assurer le concours

d'un de mes jeunes collaborateurs des Archives générales. Par son

étude sur les Relations commerciales des Pays-Bas avec l'Espagne au

XVIIIe siècle (1), M.-Jos. Lefèvre s'était familiarisé avec les documents

espagnols. Personne n'était mieux placé que lui pour m'aider dans la

tâche qui m'avait été confiée. Il m'a été d'un puissant secours dans

l'établissement définitif du manuscrit et dans la correction des épreuves.

La table onomastique qui termine le volume est entièrement son oeuvre.

JOSEPHCUVELIER.

(1) Mémoiresin-8° del'AcadémieroyaledeBelgique,2esérie, t. XVI(1921).
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GACHARD,Correspondancede Philippe II sur les affaires des Pays-Bas. Tome 1.

Bruxelles,1848.

GACHARD,Notice sur la collectiondes archives de Simancas qui est conservéeaux

15 Archivesde l'Empire à Paris, dans le Bulletinde la Commissionroyaled'histoire,

3° série, t. III, pp. 9-78 (1862).

Don FRANCISCODIAZSANCHEZ,Guiade la villay Archivode Simancas(1).Madrid, 1885.

(1)L'auteurindiquelessavantsqui serendirentà Simancaset lescollectionsqu'ilsconsultèrent.

Pourles recherchessubséquenteseffectuéesdansles mêmesarchives,voir6. CONSTANT,Simancas,
20danslaRevuehistorique,Paris,1908,etVLASTIMILKYBAL,UberdieBedeutungdesgeneralArchivezu

Simancasfür dieneuereGeschichteOEsterrcichs.Vienne,4910.
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PASCUALDEGAVANGOS,Catalogueof the manuscripts in the spanish language in the

British Museum.Londres, 1878-1893;4 vol. in-8°(1).

Calendar of State Papers : Spanish, t. IV, edited by MARTINA. S. Hume. Londres,
1899.

Dr T. BUSSEMAKER,Verslagvan een voorloopigonderzoekte Lissabon,Seville,Madrid, 5

Escorial,Simancasen Brusselnaar archivaliabelangrijkvoorde geschiedenisvan

Nederland.La Haie, 1905.

LOUCHAY,Les archives de Simancas au point de vue de l'histoire des Pays-Bas au

XVIIe siècle,dans le Bulletinde la Commissionroyaled'histoire,t. 76 (1907).

D. JULIANPAZ,Inventaire des requêtes privéesdu Conseilsuprême de Flandre et de 10

Bourgogne(XVIIe siècle),dans le Bulletin de la Commissionroyale d'histoire,

t. 76 (1907).

VLASTIMILKYBAL,Uberdie BedeutungdesgeneralArchivszu Simancasfür die neuere

GeschichteOEsterreichs,publié par la Gesselschaftfür neuere GeschichteOEster-

reichs. Vienne,1910. 15

RECUEILS DE DOCUMENTSET REVUES

Coleccionde documentosineditos para la historia de Espana, t. 36, 44, 47, 82, 83,

84, 89, etc.

Actasde cortesde Castilla (en cours de publication),t. 19 et suivants.

GACHARD,Actesdes États-Générauxde 1632. Bruxelles,1853-1866; 2 vol. in-4°. 20

Briefeund Aktenzur Geschichtedes dreissigjährigenKriegesin denZeitendes vorwal-
tenden Einflussesder Wittelsbacher,édités par M. RITTER,P. STIEVE,K. MAYR,
A. CHROUST(en cours de publication).Munich,depuis 1870.

Revistade archivos,bibliotecasy museos,année 1876.

Recueildes ordonnancesdes Pays-Bas. Règned'Albert et d'Isabelle,t. I (1597-1609), 28

édité par M. VICTORBRANTSpour la Commissionchargée de la publicationdes

ancienneslois et ordonnancesde la Belgique.

(1)Je citececatalogueparcequ'il mentionnedesdocumentsd'Étatqui auraientété déposésà
Simancassanslacoupableincuriedesfonctionnairesquilesdétenaient.
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OUVRAGESHISTORIQUESPROPREMENT DITS

ComteDEVILLERMONT,Tilly ou la Guerre de Trente ans, de 4618 à 1632. Bruxelles,

1860; 2 vol.

ComteDEVILLERMONT,Ernest de Mansfeld.Bruxelles, 1865; 2 vol.

S P.-T. PERRENS,Les mariages espagnolssous le règne de Henri IV et de Marie de

Médicis.Sans date.

ANTONGINDELY,Rudolf II und seineZeit. Prague, 1862-1868; 2 vol.

ANTONGINDELY,Geschichtedes dreissigjährigenKrieges.Prague, 1869-1880; 4 vol.

ComteDECLONARD,Historia organica de las armas de infanteria y caballeriadesdela
10 creacion del ejercilo permanente hasta el dia. Madrid (sans date d'impression),

16 vol.

CRUZADAVILLAAMIL,Rubensdiplomaticoespanol.Madrid,1874; in-8°.

MARTINPHILIPPSON,HeinrichIV und Philipp III. Berlin, 1870-1876; 3 vol.

PAULHENRARD,Marie deMédicisdans les Pays-Bas. Bruxelles,1876; in-8°.

18GACHARD,Histoire politiqueet diplomatiquede Pierre-Paul Rubens.Bruxelles, 1877;
in-8°.

MORELFATIO,L'Espagne au XVIe el au XVIIe siècle. Heilbronn, Paris et Madrid,
1878; in-8°.

MANUELDANVILAYCOLLADO,El podercivilen Espana. Madrid,1885-1887;6 vol. in-8°.

20Duc D'AUMALE,Histoire des princes de la maison de Conié pendant les XVIe et

XVIIe siècles.Paris, 1863-1866; 6 vol.

A.CANOVASDELCASTILLO,Estudiosdelreinado de FelipeIV. Madrid,1888; 2 vol. in-8°.

MarquisDEAYERBE,comte DESAINT-CLÉMENT,Correspondent inedita de don Guillen
de San Clemente.Saragosse,1892; in-8°.

25 A. RODRIGUEZVILLA,Ambrosio Spinola, primer marques de los Balbases. Ensayo

biografico.Madrid,1904 (1).

(1)Cetouvrage,de770pages,contientdenombreuxdocumentsduplushautintérêtpourl'histoire

diplomatiqueet militairedenotrepaysà l'époquedesarchiducs,L'auteurydéveloppele sujetdeson
discoursderéceptionà l'Académieroyaled'histoiredeMadrid.
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GEORGESFRIEDRICHPREUSS,Verfastunggeschichteder SpanischenNiederlandeunter dem

kurfürsten Statthalter Max Emanuel von Bayern, dans les Forschungen zur
GeschichteBayerns, VIII Band, III Heft. Berlin, 1900.

GEORGESFRIEDRICHPREUES,Max Emanuel von Bayern und der Bof zu Brussel, dans
les Beilagezur AllgemeinenZeitung.Munich,1901 (18 novembre),n° 285.

Docteur DESMONS,Étudeshistoriques,économiqneset religieusessur Tournai durant le

règne de Louis XIV. La conquêtede 1667. Tournai, 1907.

J. NOUAILLAC,Villeroy,secrétaire d'État et ministre de Charles IX, Henri III et
Henri IV. Paris, 1909 (1).

HEINRICHGUNTER,Die Habsburger Liga, 1628-1685. — Briefe und Akten aus dem 10

general archiv zu Simancas, dans les HistorischeStudien,éditéespar Emil Ebe-

ring, Heft LXII. Berlin, 1908.

MAXROOSES,Correspondancede Rubens.Anvers, 1887-1909,6 vol.

(1)Lesdocumentscitésou reproduitsdanscesdeuxderniersouvrages,ainsiquedansceuxde
Perrenset M.Philippson,et indiquéscommeprovenantde Simancas,ne sontplusdansle célèbre15
dépôtdelaCastille,maisauxArchivesnationalesdeParis,oùilsontététransportésavectantd'autres

parordredeNapoléonIer.Dansle dépôtfrançais,ils fontpartiede la collectionditearchivesde
Sitnancaset trèssouventcomplètentou corroborentd'autresdocumentsde mêmenaturerestésen

Espagne.C'estpourquoinousavonscrudevoirlessignaler.Voir,plusloin,cequenousdisonsdela

correspondancede OnigodeCardenas,ambassadeurd'Espagneà Parisen1610. 20



PRECIS

DE LA

CORRESPONDANCE DE PHILIPPE III

13 SEPTEMBRE 1598 — 31 MARS 1621

» 1. Lettre autographe de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Saint-

Laurent de l'Escurial le 13 septembre 1598 (traduction flamande).

Dans cette lettre écrite de sa main, Philippe III donne part de la mort de son

père, survenue le jour même, ainsi que de son désir d'exécuter les clauses du

testament du monarque défunt relatives aux diverses dispositions faites au

10 profit d'Isabelle; il promet de défendre les droits de sa soeur et de presser la

conclusion de son mariage, pourvu que de son côté l'archiduc lui indique les

mesures à prendre en vue de cet événement (1).

PIETERBOR,Nederlandscheoorloghen,t. IV,p. 470.

(1) Cettelettreautographen'est pasdansnos archiveset nousne la connaissonsquepar la

15 traductiondePieterBor.Maissonauthenticiténe peut-êtremiseen doute,puisquePhilippeIII y
faitallusiondansunelettrepostérieuredu22septembre.
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2. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe II (1), écrite de Notre-Dame

de Hal le 15 septembre 4598.

L'archiduc parle de l'arrivée du cardinal André d'Autriche (2),qui aura pour

conseillers Jean-Baptiste de Taxis (3), don Hernando Carrillo (4), don Jero-

nimo Waller Zapata (5) et le secrétaire Jean de Mancicidor (6). »

Estado,615.

(1)JedisPhilippeII,parcequel'archiducignoraitencorela mortdumonarque,et,s'il fallaiten

croirel'historiendeThou,il nel'appritqu'aprèssonarrivéedansleTirol.D'aprèslenonceOttavio

MirtoFrangipani,la nouvelledu décèsdePhilippeII futapportéea Bruxelles,le 7 octobre,parun

courriervenud'Espagneavecdeslettresdu26septembre.(GACHABD,LesArchivesduVatican,dansle M

Bulletinde la Commitiionroyaled'hittoire,4esérie,t. I.) — La publicationofficielleeut lieuplus

tard,carcen'estquele 8octobreque l'infanteinformale Conseild'Etat,et,le lendemain,leGrand

Conseilde Malines(Archivesdu Royaume,Papiersd'Étatet deVAudietiee,registre620(copie),et

ibidem,GrandConseildeMatinée,Correspondance,t. VIII,original).

(') Andréd'Autriche,filsde Ferdinand,comtede Tirol,et de PhilippineWclser,étaitcardinal13

depuis1876etévéquedeConstanceetdeBrixen.Il gouvernanotrepaysquandAlbertserenditen

Espagnepourépouserl'infanteIsabelle,et mouruta Rome,le 12novembre1600.

(*)Jean-BaptistedeTouretTaxis,majordomede donJuand'Autriche,puisconseillerd'Alexandre

Farnèseet vecdorgénéralde l'arméeespagnoleaux Pays-Bas,conseillerd'Étatdès (895.Sous

PhilippeII,il avaitétéchargéd'importantesmissionsdiplomatiquesenFranceet il futundesnégo-20

dateursde la paixde Vervins.Le15 novembre1598,PhilippeIII le désignapourle représenter

auprèsdeHenriIV,maisTaxisne prit possessiondesesfonctionsquele6 mai1809.Il lesoccupa

jusqu'en1603.Ilmouruta Madriden1610,à l'âgede80ans.Il estl'auteurdecommentairessurles

troublesdes Pays-Basqu'ildédiaà PhilippeIII. Sa vie a été écritepar CHIFFLET,Lesmarques

d'honneurde la maisonde Taxis,Plantin,1648;et par RUBSIM,JohannBaptittavonTaxis,ein 25

StaatsmanundMilitarunterPhilippIl undPhilippIII (1530-1610).Freiburg-a-B.,1889.

(1)Voirl'Introduction.

(2)Pagadorgénéraldel'arméeespagnoleauxPays-Basà l'avènementd'Albert,membreduConseil

deguerre,puis,à partirde1600,veedor,c'est-à-direinspecteurgénéralde l'armée.Nousdonnons

plusloinsabiographie. 30

(3)Secrétaired'Étatet de Guerredepuisl'arrivéed'Alberten Belgiqueet, commetel,chargéde

lacorrespondanceavecla courd'Espagne.Il fut l'un desnégociateursde la trèvede douzeans.

Ilmourutdansl'exercicede sesfonctionsen 1618.Il avaitétéforméà l'écoledeJeanIdiaquezet,
commedit Cabreradanssonlangageimagé,PhilippeII l'avaitnomméà la foissecrétaired'État,

secrétairede l'écolede la modestieet secrétairede D. Juande Idiaquez.(HistoriadeFelipe35

segundo,t. IV,p. 180.)Cf.BENTIVOGLIO,Retazionedi Fiandra.
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3. Lettre du cardinal André d'Autriche à l'infante Isabelle, écrite de

Bruxelles le 46 septembre 4598.

Le cardinal se met entièrement à la disposition de l'infante. Puisse-t-il avoir

toujours la mission de demander à Dieu de protéger les archiducs et de leur

5 donner la postérité que le pays attend d'eux (1)!

Estado,615.

4. Lettre du cardinal André d'Autriche à Philippe II, écrite de

Bruxelles le 47 septembre 4598.

Le cardinal annonce que l'archiduc Albert est parti de Bruxelles le 14 du

10 même mois (2) et que lui-même est sans argent. Il prie le roi de lui envoyer
le nécessaire.

Estado, 615.

5. Lettre du cardinal André d'Autriche à l'infante Isabelle, écrite de

Bruxelles le 47 septembre 4598.

15 Le cardinal demande l'abbaye de Saint-Vaast. Il invoque sa parenté avec

l'infante et fait remarquer que c'est la première grâce qu'il sollicite (3).

Estado,615 (A.B.).

6. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de San Jeronimo

(de Madrid) le 22 septembre 4598.

20 Le roi notifie l'envoi du texte français de la ratification de la paix de

(1)Cettelettrea étépubliéedanslaRevistadearchivos,bibliotecasy museos,t. VI,pp. 12et suiv.

Madrid,1876.

(2)Surlevoyagede l'archiducAlberten Espagneet sonretourenBelgiqueavecIsabelle,voirla
relationde GILLESDUFAING,publiéepar la Commissionroyaled'histoire,dansla Collectiondes

35 voyagesdessouverainsdesPays-Bas,t. IV.

(3)L'abbéde Saint-Vaast,JeanSarrasin,venaitdemourir.Sasuccessionnefut pasdonnéeau
cardinalAndré,maisà PhilippedeCaverel,quivécutjusqu'en1636.
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Vervins transcrit par ordre du roi défunt (1). Les Français auront ainsi toute

satisfaction.
Estado,2224,1°(A.B.).

7. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de San Jeronimo

(de Madrid) le 22 septembre 4598. »

Le roi rappelle sa lettre autographe du 13, dont il envoie un duplicata, et

répond aux dépêches du 12 el du 27 août ainsi qu'à celle du 4 septembre (2),

par lesquelles l'archiduc lui annonçait qu'il venait de prendre possession des

Pays-Bas au nom de l'infante (3). Il approuve qu'Albert envoie l'une des deux

personnes dont il parle pour remplir, en même temps qu'Isabelle, le devoir 10

de gratitude auquel il est tenu par cet acte. Semblable formalité pourra

s'accomplir quand l'archiduc le voudra et même plus tard, si le prince emmène

avec lui l'un de ces députés ou tous les deux (4).

Philippe III est heureux d'apprendre que le cardinal André d'Autriche est

déjà arrivé à Namur; il approuve que l'armée envahisse le territoire ennemi 15

pour s'y sustenter et il espère que l'archiduc aura adjoint à l'amiral d'Aragon (5)

(1)Ordredu12juilletà NicolasDamant,gardedussceauxdesPays-BasàMadrid.(Archivesdu

Royaume,Papiersd'Étatetdel'Audience,reg.620,copie.)

(2)Cesdépêchesappartiennentà lacorrespondancede PhilippeII. Laplupartsetrouventencore

à Simancas,Estado,615; ellesont été copiéespourGachard,et les copiessontconservéesaux 90

Archivesdu Royaume,CartulairesetManuscrits,187eregistre31.

(3)DanslesséancesdesÉtats-Générauxdu21etdu22août.

(4) YparescemuybienqueVuestraAltezaembieacaunadelas dospersonasquedite à hâzercon

mihermanaet reconoscimientoquele tocaenrazondeavertomadola possessionen su nombre,y assi

podrahacerseestoquandoparesciereà VuestraAltezay massi trae consigoo algunodelasdoso 25

entrambos.—Nousn'avonspasretrouvéla lettreoùl'archiducparledecettedéputation.Maisnous

savonsquequatredesseigneursbelgesquiaccompagnèrentl'archiducdanssonvoyageenEspagne,
le princed'Orange,le comtede Solre,le comtede Berlaymontet le comted'Egmont,avaientété

chargésparlesÉtats-Générauxderemercierle Roi etde congratulerl'infante,enmêmetempsque
dela prier,Elleet l'Archiduc,desetransporterleplustôt possibleen Belgiqueaprèsleurmariage30

enapportantlesprovisionsd'argentnécessaires.—Cf.VANMETBREN,HistoiredesPays-Bas,p. 432,
et GACHARD,Collectiondedocumentsinéditsconcernantl'histoiredela Belgique,t. I, p. 444.

(5)Franciscode Mendoza,grandmajordomede l'archiducet conseillerd'État.Avantde partir

pourl'Espagne,Albertl'investitducommandementdel'arméequidevaitopérercontrelesHollandais.

Voir,ausujetdecethommedeguerrequimourutsur le siégéépiscopaldeSiguenza,lesécrivains89
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des officiers capables en même temps qu'il aura muni d'instructions suffisantes.

Il déplore, d'autre part, les mutineries d'Anvers et de Lierre et demande le

châtiment des coupables. Les provisions d'argent seront envoyées en Belgique
aussi vite que l'archiduc peut le désirer. Le monarque espère même que les

» lettres de change du subside extraordinaire et d'une partie de l'ordinaire parti-

ront avec sa lettre.

Archivesdu Royaume.Secrétaireried'État et de Guerre,Registre176,fol.3.

8. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de San Jeronimo
le 22 septembre 4598.

10 Approbation des nominations faites par l'archiduc, notamment de celle de

don Sancho de Leyva au gouvernement de Cambrai, de Jean Lopez de Aliri

à la direction de la contadorerie et de son remplacement par Asensio de Egui-

guren. Le même Lopez a demandé à entrer dans la Commission des Finances (1)

et le traitement dont il jouissait avant sa promotion est réclamé par le conta-

is dor Ipenarieta ; l'archiduc prendra au sujet de ces deux requêtes la décision

qu'il lui plaira.

Archivesdu Royaume.Secrétaireried'État et deguerre, reg. 176,fol. 1.

9. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de San Jeronimo
le 22 septembre 4598.

20 L'archiduc avait envoyé à Philippe II, avec sa lettre du 12 août, un rapport

militairescontemporainset les lettresqu'ilécrivitde1596à 1602à l'archiduc,lettresquiontété

publiéesdanslaColecciondedocumentosineditosparalahistoriadeEspana,t. 41et42.Cf.RODRIGUEZ

VILLA,DonFranciscode Menioza,almirantede Aragon,dansl'Homenajeà Menendezy Pelayo.

Madrid,1899.

25 (1)Enespagnol: JantadeHazienda.Cettecommissionavaitété crééedu tempsde PhilippeII

pourréglerl'emploidesfondsvenusd'Espagne.
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du docteur Conrad Hecq (1) aux termes duquel les villes hanséatiques

exigeaient que le roi fît le commerce de compte à demi avec elles. Mais,

remarque Philippe III, cette exigence n'était pas formulée auparavant par les

villes en question et elle s'écarte, d'ailleurs, des instructions remises à Hecq

par l'archiduc. Celui-ci pourra le rappeler et demander aux Hanséates qu'ils 5

envoient en Espagne même des députés pour régler le différend.

Archivesdu Royaume.Secrétaireried'État et de guerre,reg. 176,fol. 7.

(1)ConradHccqouHecke,docteureslois,futenvoyéen Allemagnepar l'archiducAlbertdans

le courantde l'année1598pour détacherles villeshanséatiquesde la Hollandeet réglerleurs

relationscommercialesavec l'Espagne.Ses premièresinstructionssontdu 9 avril.Ellesfurent10

complétéespar cellesdu27juinetpard'autresdontlaminute,nondatée,est conservéedansnos

archivés.Le29 dumêmemoisdejuin,Heckeproposaà ladiètehanséatiquede Lubeckde fermer

le commerceaux Hollandais,et de renoncerà la navigationau Brésilainsiquedansles autres

coloniesportugaises.Enretour,il offraitcertainsprivilèges,le redressementdestorts subispar les

HanséatesenEspagne,l'établissementd'un comptoirà Séville,l'autorisationde fairele commerce18
de LisbonneauxIndes.Le18juillet,la diètedécidadereprésenterà Heckelesplaintesde chaque
villeet detraiteraveclui de sa nominationcommeagentde la Hanseen Espagne,missionqu'il

rempliraità sonretourdeRiga.— Heckerevinta Danzigen octobreet le 10(n.s.)il fitlesmêmes

propositionsquedevantla Hanseentière;le 12, il remitun mémoiresur l'établissementd'une

maisonhanséatiqueà Séville,sur lesprivilègesà réclamerenEspagneetunrapportsurles plaintes10
dela chapelleallemandeà Lisbonne,rapportdontil avaitdéjà envoyéle texteau roi d'Espagne.
Le20,leconseildeDanzigdonnasaréponse.Le26,il écrivitauRoi,à diversgrandsseigneurset

au comtedeKhevenhuller,ambassadeurimpérialàMadrid,ausujetdesvueséchangéesetdespropo-
sitionsdeHecke,quiretournaitenEspagne.—EnEspagne,Heckes'occupasurtoutdes intérêtsde

la Hanseet decertainsarmateursdeDanzig.Mais,en 1601,la diètehanséatiquedécidadenommer95
un agentpourlareprésenterenEspagne,parcequeHeckeétait toujoursau servicedu roi. Hecke

dès lors végéta;le conseillerArnoldvon Holte,le nouveaureprésentantde Danzig,qui le vit

en décembre1607,à Séville,dut mêmeluiavancer100réaux.—LesarchivesdeDanzigpossèdent
une partiede la correspondanceéchangéeavecHeckequandcelui-ciétaitau servicedelaHanse

en Espagne.C'estdumoinscequem'apprendle docteurRudolfHBpke,deBrême,quia bienvoulu30
medonnercesrenseignementsquandil vint à Bruxellespour inventorierles documentsde nos

archivesquiintéressentl'histoiredesrapportsdenosprovincesavecla Hanse.— Lesinstructions

donnéespar l'archiducAlbertà Heckele27juin1698,sontauxArchivesdu Royaume,Secrétairerie

d'Étatallemande,t. 297,fol.49(minute),et à Simancas,Estado,2852(original).Cesinstructions

sontenallemand.D'autres,en espagnolet nondatées,sontà Simancas,Estado,615(copie),et aux 39
Archivesdu Royaume,Cartulaireset Manuscrits,187e,registre31 (copie).Cfr.GEORGESSARTORIUS,
GeschichtedeshanseatischenBundes,t. III, pp. 464et suiv.,et unarticledeKestnerparudansla

ZeitschriftdeswestpretusischenGeschichtvereins,V,§6.
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10. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de San Jeronimo

le 22 septembre 4598.

Les rebelles, le roi ne le sait que trop, désirent la paix, mais leurs chefs s'y

opposent. Néanmoins on doit employer tous les moyens pour l'obtenir. L'avis

3 que les Hollandais manqueraient de sel a été transmis en Portugal afin qu'on

tire parti de cette conjoncture.

Rapports avec les Anglais. Ceux-ci en laissant entendre qu'ils désirent aussi

la paix et en demandant qu'on fasse les premiers pas, veulent probablement se

donner le beau rôle auprès des Hollandais. Pour éviter qu'il n'en soit ainsi,

10on attendra leurs propositions. Sans doute, il ne peut être question, en aucune

façon, d'envoyer une mission au nom de l'infante (1), puisque les souverains

de nos provinces ne doivent avoir d'autres amis ni d'autres ennemis que ceux

du roi d'Espagne, mais, si les Anglais ne prennent pas les devants, une

démarche, à titre officieux, pourrait être tentée par l'archiduc (2). Celui-ci leur

15laisserait entendre qu'il serait heureux d'entretenir des relations de bon voisi-

nage, avec eux, s'ils n'étaient pas en guerre avec l'Espagne, et il verra ainsi

s'ils sont disposés à recourir à son intervention auprès du roi (3).

Eslado,22241(A. B.).

11. Lettre du cardinal d'Autriche à Philippe II, écrite de Bruxelles

20 le 29 septembre 4598.

Le cardinal rappelle sa lettre du 17. Il est désolé qu'on n'ait pu par une

démonstration militaire énergique obliger les rebelles à traiter. Il n'y a pas

d'autre moyen de les réduire. Le moment est propice. Si les uns sont opposés

à la paix, d'autres la désirent. On peut attendre un bon résultat de la diplo-

25 (1)Noobstantequenosedebedar recadodepartedemi hermanaen ningunamanera,puesyo y
losduenosdesosEstadoshemosdetenerunosmismosamigosyenemigos.

(2)Queelrecadofuesede VuestraAltezasolo.

(3) Ypodrahaceresteticntopor el mediomasdecentey à propositoparaversilequerranpor
medianeroparaconmigo.
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matie de l'archiduc et de l'agent qu'il a chargé de négocier avec les insurgés (1).
Mais il est regrettable que, faute d'argent, l'armée ne puisse entrer dans le

territoire ennemi. On a pris Orsoy et élevé un fort de l'autre côté du Rhin.

Si l'on ne reçoit pas le nécessaire, non seulement on n'obtiendra pas le résultat

espéré, mais une mutinerie est à craindre. Le cardinal demande l'envoi immé- 5

diat (2)des 400,000 écus de provision extraordinaire, un subside supplémen-

taire et les lettres de change de la provision habituelle. Il ne veut pas qu'on

puisse mettre en doute sa vigilance ni sa fidélité et il attend une prompte

réponse (3).
Estado,615. 10

12. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe II, écrite de Spire le

30 septembre 4598 (4).

L'archiduc parle de son voyage. Il compte aller voir l'empereur qui réside

dans les environs de Prague, parce que la peste règne dans cette ville, et il

espère être à Trente dans vingt-cinq jours de façon à y trouver la princesse 15

Marguerite (5) qui doit partir de Gratz le 25 octobre.

Estado,615(A.B.).

13. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de San Jeronimo
le 40 octobre 4598.

Au sujet de la restitution de Saint-Pol que Henri IV refusait après l'avoir 20

promise.

En effet, le monarque français avait remis à l'amiral d'Aragon (6) des lettres

(1)Por loquehan labradolosofficiosqueel senorarchiduquedexohechoconelloportanbuen

medio,comoVuestraMajestadhabraentendidopor lo queselehaescritosobrela negociacion,y los

quedespuessevancontinuandodeestaparte.— Pourcesnégociationsaveclesinsurgés,voirles 25
lettresduroidu11octobre.

(1)Quevenganvolando.

(3)Letextedecettelettrea étépubliéparlaRevistadeArchivos,loc.cit.

(4)Acettedate,l'archiducignoraitencorelamortduroi.

(5)FilledeCharlesdeStyrieetfuturefemmedePhilippeIII. 30

(6)L'amirald'Aragonétait un des députésenvoyésà Parispourrecevoirlesermentduroide

Francerelatifa l'exécutiondelapaixdeVervins.



— 13 —

datées du 10 juillet par lesquelles il ordonnait au duc de Ventadour et au

seigneur de Fosseuse de rendre la place, mais quand le duc de Feria voulut,
nanti de ces ordres, obtenir la remise de Saint-Pol, le duc de Ventadour lui

opposa une autre lettre du roi datée du 21. Philippe III charge l'archiduc
5 d'examiner comment on pourra se faire rendre justice.

Archivesdu Royaume.Secrétaireried'État et deguerre,reg. 176, fol. 11.

14. Lettre autographe de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de

San Jeronimo le 40 octobre 4598.

Le roi permet à l'archiduchesse Marie de Bavière d'accompagner sa fille (1)
10jusqu'en Espagne.

Archivesdu Royaume.Secrétaireried'État et deguerre, reg. 176,fol.13.

15. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de San Jeronimo
le 44 octobre 4598.

Au sujet des négociations avec les Anglais et les Hollandais. Les premiers

15demandent un délai de six mois. Le roi, qui reçoit des avis de leur pays
même et connait leurs intrigues avec les rebelles, se méfie d'eux. L'archiduc

procédera donc comme les circonstances l'exigent. Si, comme il le dit, un délai

ne présente aucun inconvénient, qu'il le donne, mais le plus court possible,
afin que les Anglais déclarent leurs intentions. Les mêmes Anglais doivent

20 savoir qu'on n'agréera que des propositions raisonnables.

Quant aux rebelles, le roi approuve les démarches de la duchesse d'Aer-

schot (2) et les lettres qu'on leur a écrites. Malgré leur entêtement et leurs

(1)Marguerited'Autriche,la futurereined'Espagne.
(2)MariedeBrimeu,la premièrefemmedeCharlesde Croy,ducd'Aerschot,et qui depuis1584

35 vivaitenHollandeséparéedesonmari.Elleétaitprotestante,cequiexpliqueses relationsavecles
rebelles.Le28août1598,l'archiducavait,sousle couvertde la duchesse,adresséauxÉtatsdes
Provinces-Uniesune lettredontontrouverale résumédansVANMETEREN,HistoiredesPays-Bas,
fol.433v°.
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efforts pour détourner l'Angleterre de la paix, on peut espérer que Dieu leur

ouvrira les yeux et plus vite que l'on ne pense. Pour parvenir à ce résultat

tous les moyens honnêtes et pratiques, comme ceux employés par l'archiduc,

sont permis. On y arriverait plus vite encore en réunissant des troupes dans

le voisinage du territoire ennemi et en occupant les endroits importants; 5

Le roi attend à ce sujet des nouvelles du cardinal André, et celui-ci tiendra

l'archiduc au courant de tout.

Estado,22241(A.B.).

16. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de San Jeonimo
le 44 octobre 4598. 10.

Le roi accuse réception des lettres d'Albert du 14 et du 15 septembre qui

lui sont parvenues le 28 du même mois; il a appris avec plaisir le départ de

l'archiduc et son désir de se rencontrer en Allemagne avec l'empereur, son

frère.
Archivesdu Royaume.Secrétaireried'État et deguerre, reg. 176,fol. 17. 15

17. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de San Jeronimo
le 48 octobre 4598.

Sur le passage en Italie et notamment par Ferrare de la future reine

d'Espagne et des gratifications à donner aux agents du Saint-Siège qui seront

attachés à sa personne. 20

Le roi s'en rapporte à l'archiduc dont il connaît le tact.

Archivesdu Royaume.Secrétaireried'État et deguerre,reg. 176,fol. 19.

18. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de l'Escurial
le 24 octobre 4598.

Le roi, comme l'avait demandé l'archiduc, a décidé de faire saisir tous les 25

uavires et les biens des Hollandais et des Zélandais trafiquant en Espagne et

donné des ordres pour que l'embargo soit exécuté dans tous les ports à la fois.
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Il prie le cardinal André d'Autriche de donner des ordres semblables en

Belgique et invite Albert à faire prendre par le cardinal les mesures

nécessaires (1).

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et deGuerre,registre176,fol.27.

5 19. Instructions du cardinal André d'Autriche au marquis, de

Malespina, son grand-écuyer, données à Bruxelles le 44 novembre 4598.

Malespina est chargé de complimenter Philippe III à l'occasion de la mort de

son père et de son propre avènement ainsi que de représenter l'état misérable

du pays.
10 Estado, 615.

20. Lettre du cardinal André d'Autriche à Philippe III, écrite de

Bruxelles te 43 novembre 4598.

Le cardinal recommande Jean-Alphonse de Molina, auteur d'un traité de

géométrie, pour que le Roi lui accorde le monopole de l'impression et de la

15 vente de son livre en Espagne, comme l'infante le lui a accordé en Belgique (2).

Estado, 615.

21. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Ferrare le

46 novembre 4598.

L'archiduc traite de son voyage et de sa rencontre prochaine avec le Roi à

20 Barcelone.

Estado,615 (A.B.).

(1)CesmesuresreçurentleurexécutionenEspagnelemoissuivant.Denombreux,matelotsfurent

condamnésauxgalères.(VANMETEREN,HistoiredesPays-Bas,p.444.)

(2)Cettelettreet laprécédenteontétépubliéesdanslaRevistadearchivos,t. VI,p. 28.
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22. Lettre de Henri IV à l'archiduc Albert, du 22 novembre 4598

(copie).

Henri IV a reçu les plaintes de marchands bretons. Pendant la dernière

guerre, le commerce avait continué entre la France et l'Espagne, à la demande

des fermiers des domaines et des droits qui se lèvent à Séville. Or, en Anda- 5

lousie, deux navires français avaient été capturés par ordre du duc de

Medina (1). Henri IV prie l'archiduc d'intervenir pour faire rendre les barques

saisies (2).
Estado,615.

23. Lettre du cardinal André d'Autriche à Philippe III, écrite de 10

Bruxelles le 24 novembre 4598.

Sur l'expédition de l'amiral d'Aragon en Allemagne. L'amiral a passé le Rhin,

mis garnison à Rees et à Emmerick, dans le duché de Juliers, afin que les

vivres lui arrivent sans difficulté de Cologne et des environs. Le 5, il a assiégé

Duticon qui s'est rendu trois jours après. Il s'est emparé aussi du château de 15

Culembourg. Mais le mauvais temps et le dénûment de son armée l'empêchent

d'avancer, et il s'est cantonné dans le pays de Munster.

Le cardinal fait remarquer qu'il n'y a pas moyen de lever un réal et que les

provisions d'Espagne tardent à venir, ce qui lui cause les plus graves soucis (3).

Estado, 615. 20

24. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Milan le

4 décembre 4598.

L'archiduc envoie une copié des actes signés à Ferrare à l'occasion de ses

fiançailles et de celles du Roi.

Estado,615 (A.B.). 25

(1)PerezdeGuzman,ducde Medina-Sidomia,généraldelacôted'Andalousie.

(2)Cfr.la lettrede HenriIVà l'archiducAlbert,du 4 décembre1598.(Archivesdu Royaume,
Papiersd'Étatetdel'Audience,liasse358(copie).

(3)PubliéedanslaRevistadearchivas,t. VI,pp.28-29.
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25. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Milan le

4 décembre 4598.

Sur le départ prochain de l'archiduc pour l'Espagne. Albert exécutera les

ordres du Roi, au sujet des négociations à ouvrir avec l'Angleterre et les

5 Hollandais, en vue du rétablissement de la paix. Les agents envoyés en

Hollande par le duc d'Aerschot (1) sont revenus sans réponse. Le cardinal

André en aura avisé le Roi. L'armée harcèle l'ennemi et elle lui ferait encore

plus de mal si elle avait le nécessaire. Tout dépend de cela. Que Sa Majesté
assiste donc les Pays-Bas en envoyant les provisions extraordinaires et

10 ordinaires le plus rapidement possible. Lui-même a assez souvent exposé la

misère des troupes, et il donnera les ordres nécessaires pour qu'on obtienne la

restitution de Saint-Pol (2), comme le Roi le désire.

Estado, 615 (A.B.).

26. Lettre du cardinal André d'Autriche à Philippe III, écrite de

15 Bruxelles le 5 décembre 4598.

En l'absence de l'archiduc, le cardinal a ouvert la lettre où Henri IV réclame

la restitution des deux bateaux saisis en Andalousie. Il conseille de faire droit

à la demande du monarque, cette marque d'attention ne pouvant que raffermir

la paix entre les deux couronnes (3).
20 Estado,613.

27. Lettre du cardinal André d'Autriche à Philippe III, écrite de

Bruxelles le 5 décembre 4598.

Le cardinal accuse réception des lettres du Roi du 10, du 11 et du

24 octobre. Les Français ont restitué Saint-Pol (4). Le cardinal parle ensuite

25 (1)Charlesde Croydontil serasouventquestiondansla suite.VoirlaBiographienationalede

Belgique,subverbo.Il étaitducd'Aerschotdepuis1595.

(2)Voirla lettredu Roidu 10octobre.

(3)Publiéedansla Bevistadearchivos,loc.cit.

(4)Néanmoinslaquestionde la mouvanceducomtédeSaint-Poldevaitencoredonnerlieuà des
30

difficultésdiplomatiques.Voirlesdocumentsdesannées1602et1603relatifsà cesujetindiquéspar
GACHARD,La Bibliothèquenationaleà Paris,t. II,pp.22-24.

3



— 18 —

de ses rapports avec l'Angleterre. L'archiduc lui a envoyé la copie de la lettre

qu'il avait reçue du Roi le 22 septembre à ce sujet, et lui-même l'a commu-

niquée au président Riehardot (1)ainsi qu'à Jean-Baptiste de Taxis. L'archiduc

ne voulait pas tenter une démarche auprès de la cour de Londres, parce que

le jour fixé pour son mariage approchait; il préférait que le cardinal se chargeât 5

de ce soin. En conséquence, Jérôme Cooman (2) a été envoyé en Angleterre

avec une lettre de créance pour la Reine. Il assurera celle-ci que le cardinal

désire contribuer au rétablissement de la paix. Cette démarche restera secrète,

afin qu'on puisse se tenir sur la réserve si les Anglais n'y répondent pas Dans

le cas contraire, on poursuivra les négociations au grand jour. De toute façon, 10

l'archiduc est censé n'y avoir aucune part, et tout se fait au nom du cardinal.

Le cardinal a appris l'ordre du Roi d'arrêter les vaisseaux hollandais ou

zélandais navigant dans les eaux espagnoles (3). Des ordres analogues seront

donnés en Belgique, et l'archiduc en sera avisé. Comme cette mesure fait

perdre annuellement au trésor une somme de plus de 200,000 écus qui 18

permettait de payer une partie de l'armée nationale, le Roi fera bien

d'augmenter le chiffre des provisions et d'envoyer celles-ci le plus tôt possible,

sans toutefois retirer le décret concernant l'embargo mis sur les navires des

rebelles.

Le cardinal insiste sur la détresse de l'armée et supplie le Roi d'y pourvoir 20

afin d'empêcher les désordres qui pourraient survenir (4).
Estado,615.

28. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Milan le

6 décembre 4598.

L'archiduc était parti de Bruxelles sans avoir reçu les 200,000 écus qui lui 25

avaient été promis pour ses frais de voyage. Il a dû emprunter pour faire face

(1)JeanRichardot,chef-présidentdu Conseilprivédes Pays-Bas.Voir,à sonsujet,lanoticede

M.VICTORBRANTS,paruedansles Bulletinsde l'AcadémieroyaledeBelgique(Classedeslettres),
août1901.

(2)Jurisconsultebruxellois.Cf.GACHARD,ActesdesÉtats-Générauxde1600,préface. 30

(2)Voirla lettreduRoià l'archiducAlbert,du 24octobre.

(4)PubliéedanslaRevistadearchivos,loc.cit.
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à ses dépenses journalières et, en définitive, passer un asiento (1) avec

Michel Marin, banquier de Milan, en lui donnant pleins pouvoirs pour disposer

à concurrence de cette somme sur la personne que le Roi désignerait. Il espère

que sa promesse ne sera pas protestée, car le Roi sait qu'il n'est pas riche, mais,

« comme il lui a fait la grâce de l'agréer pour son beau-frère, il est devenu le

garant de ses obligations autant que le maître du peu qu'il possède.

Estado,615 (A.B.).

29. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite d'Aranjuez le

8 décembre 4598.

10 Le Roi recommande Frédéric Spinola qui va rencontrer l'archiduc et

l'instruira des projets qu'il a présentés à la cour d'Espagne et que celle-ci a

approuvés, parce que, s'ils réussissent, il peut en résulter un avantage pour

l'infante et l'archiduc lui-même.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre176,fol.29.

13 30. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Milan le

45 décembre 4598.

L'archiduc envoie en Espagne le comte de Solre (2), son grand écuyer, pour

porter au Roi ses compliments de condoléance au sujet de la mort de Philippe II.

Estado,615(A.B.).

20 (1)Empruntfaiten négociantdeslettresde change.VoirLONCHAY,Étudessur lesempruntsdes

souverainsbelgesau XVIeet au XVIIesiècledans le Bulletinde l'Académieroyalede Belgique

(Classedeslettres),1907.

(1)PhilippedeCroydontil serasouventquestiondanslasuite.LamissionducomtedeSolreétait

plusimportanteque cettelettre ne le laisseentendre.En effet,le cardinalAndré,gouverneur

25intérimairedesPays-Bas,le chargea,deréclamerun secoursextraordinairequilui permettraitde

payerles troupeslogeantdanslespaysdeClèveset deMunster,ainsiqu'enWestphalie,au grand
mécontentementdel'empereuretdesprincesallemands.Lecomtedevaitainsiappuyerlemarquisde

Malespina,grandécuyerducardinal,envoyéenEspagnepourlemêmemotif.Il avaitaussià traiter

dusermentqueprêteraientauxarchiducslescommandantsdesplacesforteset leschefsde troupes
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31. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Milan le

49 décembre 4598.

Au sujet du départ de l'archiduc pour l'Espagne. Albert s'excuse de ne pas

s'être encore embarqué.
Estado, 615(A.B.). 5

32. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Milan le

49 décembre 4598.

Même sujet.
Estado,615(A.B.).

33. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Milan le 10

23 décembre 4598.

L'archiduc demande au Roi de prendre une décision au sujet de son départ

pour l'Espagne. Il le remercie de la grâce accordée au comte d'Orgaz (1),son

ami.

Estado,615(A. B.). 15

34. Lettre autographe de l'archiduc Albert au marquis de Denia (2),
écrite de Milan le 23 décembre 4598.

L'archiduc prie le marquis d'insister auprès du Roi pour que Sa Majesté lui

étrangères.Le 3 et le 3 janvier,il fut reçuen audiencepar PhilippeIII; le 5 juin,il vitpourla

dernièrefoislemonarquequi le renvoyaaumarquisdeDénia.Celui-ciapostillafavorablementsa 20

demande,commele montrela lettreque le Roiécrivitle mêmejour à l'archiducet quenous

analysonsplusloin.Cfr.la lettredu cardinalAndréau comte,écrited'Anversle 20 février1509.

(Archivesdu Royaume,Papiersd'État et de l'Audience,Registresauxlettres-missions,n°621(*)et
auxArchivesdépartementalesduPas-de-Calais,à Arras,lesÉtatsd'Artois,année1599.)

(1)HurtadodeMendozay Guzman,troisièmecomted'Orgaz,majordomedu Roi. 35

(2)Le futurducde Lerme.Déjàdu tempsde PhilippeII, l'archiducentretenaitaveclui des

rapportsépistolaires.La correspondanceque le princeéchangeaavec le tout-puissant,validode

(*)EllefutminutéeparleprésidentRichardot.
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vienne en aide, il a entendu parler à Milan du mariage de ses filles. Il le félicite

à ce sujet et lui recommande les États de Flandre.

Estado,615 (A.B.) (1).

35. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

5 28 décembre 4598.

Le Roi a décidé que son mariage et celui de sa soeur se feront à Valence.

11a choisi cette ville à cause des froids qui règnent à Madrid et parce qu'à

Valence il trouvera le nécessaire et pourra s'occuper à la fois des affaires de

la Castille, de l'Aragon et de la Catalogne en même temps que de l'armement

10 de la flotte qui devra être prête au printemps. Lui-même compte partir de

Madrid le 18 janvier.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre176, fol.35.

36. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

28 décembre 4598.

15 Après avoir parlé du voyage de l'archiduc et exprimé le désir de le voir

bientôt en Espagne, le Roi annonce qu'il a envoyé au cardinal André d'Autriche

une provision de deux mois et qu'il se prépare à lui fournir un subside extra-

ordinaire le plus élevé possible.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre176,fol 31.

20 PhilippeIII éclairecellequ'il envoyaitau Roi.Ainsi,le 6, le 15 et le 19 de cemêmemoisde

décembre,Albertécrivitau marquisde Déniades lettresidentiquespour le fondà cellesqu'il
adressaità PhilippeIIIetquenousvenonsd'analyser.Cequia étéconservédecettecorrespondance
a été publiédansles Documentosineditospara la historiadeEspana,t. XLIIet XLIII.Toutefois

la lettredu23décembren'y figurepas.
25 (1)Lesdoublesdesdocumentsquenousavonsindiquésjusqu'icipar le sigleA.B.sontdescopies

faitesàSimancaspourGachard.EllessontconservéesauxArchivesduRoyaume,danslaCollectiondes

CartulairesetManuscrits,187e,t. XXXI.Commeonl'a vuaussi,lesarchivesdenotreSecrétairerie

d'Étatet de Guerrepossèdentquelqueslettresoriginalesde PhilippeIIIdu commencementdeson

règne.Nouslesavonsanalyséesparcequ'ellescomblentcertaineslacunesdescollectionscorrespon-

30 dantesdeSimancas.
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37. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

29 décembre 4598.

Le Roi exprime l'espoir que l'archiduc pourra s'embarquer le plus tôt possible

pour l'Espagne. Dans une autre lettre il lui parlera de son prochain départ

pour Valence. Il promet de faire honneur aux lettres de change de l'asiento 5

de 200,000 écus et que l'archiduc a tirées sur l'Espagne.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et deGuerre,registre176,fol.39.

38. Instructions données par le cardinal André d'Autriche à Jérôme

Cooman au sujet de sa mission en Angleterre, datées de Bruxelles le

34 décembre 4598 (en français). 10

D'après ces instructions, qui furent rédigées par le président Richardot,

Cooman devait mander à Elisabeth que le cardinal André offrait sa médiation

en vue d'une réconciliation avec l'Espagne (1).
Estado,616.

39. Résumé de lettres du cardinal André d'Autriche à Philippe III 15
du 34 décembre 4598.

Estado,615.

40. Mémoire du Père Joseph Creswell (2)sur la succession d'Angleterre

(sans date, original).
Estado,2288. 20

(1)On trouveraaussile textede cesinstructionsauxArchivesduRoyaume,Papierd'Étatetde

l'Audience,reg.358,fol.374-375.Cfr.GACHARD,ActesdesÉtats-Générauxdes Pays-Basde4600,
Préface,pp.XXet suiv.

(2)En espagnol: Cresueloou Crisvelo,célèbrejésuitequi futun desagentslespluszélésde la

politiqueespagnoleau seinde la Compagnieet dontlenomfigurerasouventdanscettecorrespon-25
dance.Creswellnaquità Londresen 1537.Il succédaà Parsons,en 1589,commerecteurdu collège
anglaisde Rome.En1593,il arriveenEspagne,devientvice-préfetde la missionanglaiseétablie
danscepaysetdirecteurduséminaireanglaisdeValladolid,oùil fixasarésidence.Plustard,nous
le trouvonsenBelgique.En1620,il étaitpréfetde lamissiondeSaint-Omer,et,en1621,recteurdu
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41. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

10 janvier 4599.

Réponse aux lettres d'Albert du 19 décembre traitant de son voyage et de la

santé de la future reine d'Espagne qu'il accompagnait. Le Roi espère voir

5 bientôt sa fiancée et l'archiduc. En attendant, il a prié l'amiral Jean-André

Doria de presser son départ de manière à débarquer à Vinaroz le 20 février.

Lui-même est à la veille de partir pour Valence. Pour les motifs invoqués par

l'archiduc, il permet que Guillen de San Clémente (1) vienne dans cette ville

pour retourner ensuite à son poste avec les galères qui emmèneront l'infante.

10 Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Étal et de Guerre,registre176,fol.43.

42. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Milan le

44 janvier 4599.

Au risque d'ennuyer le Roi, l'archiduc insiste de nouveau sur la nécessité

d'assister les Pays-Bas tant la situation est critique. Non seulement il y va de

15l'intérêt du Roi, mais ce sera pour lui une occasion d'obliger sa soeur, l'infante.

Estado, 616.

collègedeGand.Ilmourutdanscettevillevers1623.Sonrôlefinanciernefutpasmoinsremarquable
que sonrôlepolitique;grâceà sonénergie,il obtintquelesfondspromispar lacourd'Espagne
fussentdistribuésrégulièrementen Flandreet pourcelail eutsouventà luttercontrela mauvaise

20volontédesagentscomptablesinférieurs.Sur Creswell,voir les travauxgénéraux: Dictionaryof
nationalBiography;BUTLER,Historicalmémorials of theenglishcatholics;Père DE BACKER,Les
écrivainsdela SociétédeJésus(éditionSommervogel),et pour les détails,H.FOLEY,Recordsof the

englishprovinceoftheSocietyofJesus; E.TAUNTON,HistoryoftheJesuitsin England;KNOCX,Records

of theenglishcatholics;J. GILLOW,Bibliographicaldictionaryofenglishcatholics;DODD-THIERNEV,
25 Churchhistoryof England;J.-H.POLLEN,Theriseof theanglobénédictinecongrégationdansThe

Month,décembre1907; T.-G.LAW,Jesuitsandseculars.

(1)Ambassadeurd'EspagneenAllemagne.Onepartiede la correspondancedece diplomatea été

publiéeparlemarquisdeAyerbe,comtedeSaint-Clément,sousle titre: Correspondentineditade
donGuillendeSanClemente.Saragosse,1892.SanClementemourutle3 septembre1608et eutpour

30successeurà l'ambassaded'AllemagnedonBalthasardeZunigay Fonseca.
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43. Lettre du secrétaire d'État Jean de Mancicidor au secrétaire d'État

D Martin de Idiaquez, écrite de Bruxelles le 20 janvier 4599.

Les lettres de change envoyées en Flandre sont insuffisantes. Le retour

d'Albert est plus nécessaire qu'il ne peut le dire.

Estado,616. 5

44. Lettre du cardinal André d'Autriche à Philippe III, écrite de

Bruxelles le 27 février 4599.

Le cardinal communique un rapport de P. Ernest de Mansfeld (1) concluant

à la nécessité pour l'Espagne d'entretenir une correspondance régulière avec

certains princes allemands, tels que l'administrateur de l'électorat de Saxe, 10

l'électeur de Brandebourg, le duc de Brunswick, le duc de Holstein, le land-

grave de Hesse. Pour réaliser ce programme, l'archiduc devrait recevoir du

Roi des pouvoirs en règle tant pour lui que pour celui qui serait chargé par

son Altesse de cette mission. Le.cardinal demande l'argent nécessaire.

Estado,616 (2). 15

45. Avis de Londres du 27 mars 4599.

Des agents secrets sont arrivés en Angleterre porteurs de lettres des prin-

cipaux membres de la noblesse de Flandre et du Brabant et d'autres conseillers

de ces provinces qui offrent de s'unir avec les Provinces-Unies et avec la

reine en vue d'obtenir la paix et la liberté générale et sans se soucier du roi 20

d'Espagne. Si l'archiduc ne veut pas se conformer à leur désir, on procédera
à l'élection d'un nouveau souverain. Tout cela se trame en secret, mais, ajoute
le confident, je ferai toute la diligence possible pour découvrir les conjurés.

Estado,616.

(1)GouverneurduduchédeLuxembourg. 25

(1)Ce rapport se trouve aussi aux Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État allemande,
registre298,fol.50.
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46. Avis de Londres du 2 avril 4599.

Même sujet. Sous prétexte de traiter de la pais avec l'Angleterre, les pro-
vinces belges songent à chasser les Espagnols et à s'unir aux Allemands.

La reine obtiendra les conditions qu'elle voudra imposer pour sa propre
5 sûreté. Ainsi les Pays-Bas ne dépendraient plus de l'Espagne et formeraient,

comme jadis, une confédération de toutes les provinces, mais où l'on ne se

querellerait plus pour des motifs religieux.
Estado, 616.

47. Avis de Londres du 8 avril 4599.

10 Même sujet. La barbarie des Espagnols à Wesel et dans les villes du duché

de Clèves (1) pousse les provinces belges à s'unir aux Allemands. Les négo-
ciations entamées en vue de la paix avec l'Angleterre par le cardinal André

d'Autriche servent de prétexte. Le marquis de Havre et le duc d'Aerschot vont

arriver dans ce but. Tout cela se fait sans l'autorisation des Espagnols, comme

15 les agents le donnent à entendre à la reine. Il importe d'user de beaucoup
d'adresse pour éviter de plus grands inconvénients. Qu'on lui dise (au confi-

dent) ce qu'il doit faire, et il agira.
Estado,616.

48. Avis de Londres du 40 avril 4599.

20 Les Hollandais ont imprimé un livre contre l'archiduc Albert et l'amiral

d'Aragon.
Estado, 616 (2).

(1)Allusionà lacampagnede 1598-1599,dirigéeparl'amirald'Aragonet aucoursde laquelleles

EspagnolscommirentdescruautésdontontrouveralerécitdétaillédansFRANÇOISLEPETIT,Grande
25 chroniquedeHollande.

(1)Lesavis ou avisosd'Angleterrecontenusdanscette liassesontnombreux.Nousn'avons

analyséquelesplusimportants.CesavisosressemblentauxavisiitalienssurlesquelsMM.CAUCHIE
etVANDERESSENontattirél'attentiondansleurétude: Lessourcesdel'histoirenationaleconservées
à l'étrangerdanslesarchivesprivéesdanslesBulletindela Commissionroyaled'histoire,t. LXXVIII,

30 p. 81 (1909).

4
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49. Lettre de Philippe III au cardinal André d'Autriche, écrite de

Faïence le 40 avril 4599.

Au sujet de l'escorte qui accompagnera l'archiduc Albert à son retour de

Milan aux Pays-Bas.
Estado,22241°. 5

50. Lettre de Hugues Owen (1) à Martin de Idiaquez, secrétaire d'État,

écrite de Bruxelles le 47 avril 4599 (original).

Owen annonce qu'il a transmis en chiffre les avis demandés par Juan de

Mancicidor. Comme il ne se servait pas avec lui d'un chiffre spécial, il a

employé celui dont il usait avec le père Creswell et Thomas Fitzherbert (2). 10

Estado,616.

51. Lettre de Hugues Owen à Martin de Idiaquez, secrétaire d'État,

écrite d'Anvers le 7 mai 4599 (original).

Sur l'ordre de Juan de Mancicidor, Owen envoie les avis qu'il a reçu

d'Angleterre. Il lui transmet en même temps des communications provenant 15

d'une autre source. Ses anciens agents n'ont plus osé continuer leur corres-

pondance. Il envoie un messager exprès au sujet de l'affaire qu'il a expliquée

dans son rapport chiffré et espère revoir ce messager dans une vingtaine de

jours.
Estado,616. 20

(1)Catholiqueanglaisréfugiéen Belgique,un desagentslesplusentreprenantsdelapolitique

espagnole.ParsuitedesesrapportsaveclesJésuites,il fut accuséd'avoirprispartà laconspiration
despoudres.D'aprèsl'agentanglais,Edmundes,il étaitun grandami de Juande Mancicidor.

(L. WILLAERT,S. J., Négociationspolitico-religieusesentrel'Angleterreet lesPays-Bascatholiques
(1898-1625),pp.115-116.Extraitde laRevued'histoireecclésiastique,VI-IX,Louvain,1908.) 25

(2)CatholiqueanglaisdontontrouveralabiographiedansleDictionaryofnationalBiography.En

1601,ce Fitzherbertfut ordonnéprêtre; il séjournalongtempsà Rome.En 1606,il entradans.
l'OrdredesJésuites.En 1616,il devintsupérieurde lamissionanglaisedeBruxelles,et en 1618,

supérieurdu collègeanglaisde Rome,il mouruten 1640.Cfr.CalendarofStatePapers,Spanish
(1587-1608). 30
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52. Confirmation faite à Barcelone le 3 juin 4599 par l'archiduc

Albert de la capitulation du 6 mai 4598 relative à la cession des

Pays-Bas.

Original avec la signature de l'archiduc et celle de Martin de Idiaquez, secré-

5 taire d'État, devant qui l'acte fut passé.
Estado, 22241°.

53 Confirmation faite à Barcelone le 3 juin 4599 par l'infante

Isabelle de la capitulation du 6 mai 4598 relative à la cession des Pays-

Bas (1),

10 Original avec la signature de l'infante et celle de Martin de Idiaquez.

Estado, 22241°.

54, Lettre de Philippe III au pape, écrite de Barcelone le 5 juin 4599.

Le Roi supplie le Saint-Père d'accorder aux archiducs et à lui-même la

grâce que le duc de Sesa, son ambassadeur à Rome, est chargé de lui demander

15de sa part (2).
Estado, 22241°.

(1)CesdeuxdocumentsontétépubliésparM.VICTORBRANTS,RecueildesordonnancesdesPays-
Bas.Règned'AlbertetIsabelle.TomeI (Bruxelles,1909).

(2)Jenesaisquelleétaitcettegrâcesollicitéeà la foisparPhilippeIII et par les archiducs.Mais

20j'observequecetteannéelessouverainsespagnolset nosprinces,Albertet Isabelle,demandaient

aupapeledroitd'entrerdansles couventsd'hommeset de femmes.Cfr.la lettreduducdeSessaà

PhilippeIII,écritede Romele 3 juin (Simancas,Estado,971),et celledeLaurentDuBlioul,notre

résidentà Rome,adresséeauxarchiducsde la mêmeville,le 6 novembre(Archivesdu royaume,

Papiersd'Etatetdel'audience,registre438).D'aprèsDuBlioul,lesarchiducsauraientobtenucette

25faveuravantlesroiscatholiques.Peut-êtrefaut-ilaussirapprocherde cettelettredePhilippeIII

celledel'archiducAlbertau pape,écritede Gênesle28juin,et danslaquellenotreprincerecom-

mandeleducdeSessaquidoittraiterdesesaffaireset de cellesduroi.VoirPASTURE,Archivesdu

Vatican.InventairedufondsBorghèseaupointdevuedel'histoiredesPays-Bas,dansleBulletinde

laCommissionroyaled'histoire,tome79,p. 161[1910].
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55. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Barcelone le

5 juin 4599.

Le Roi maintient jusqu'à la fin de l'année les pensions mensuelles au chiffre

de 250,000 écus; autorise l'archiduc à lever, sur son crédit, 500,000 écus en

promettant de les faire rembourser à Madrid par le président de la Hazienda; 5

s'oblige à lui donner, pendant deux ans, une subvention annuelle de

100,000 ducats pour sa maison.

Estado, 22241°.

56. Déclaration de Philippe III, écrite de Barcelone, le 6 juin 4599

(copie). 10

Le Roi ne peut modifier les conditions auxquelles son père a subordonné la

cession des Pays-Bas aux archiducs (1).
Estado,22241°

57. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Gênes le

20 juin 4599. 15

L'archiduc déclare qu'il a hâte d'arriver en Belgique (2) et réclame de

l'argent.
Estado,616.

58. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Gênes le

20 juin 4599. 20

L'archiduc a fait une heureuse traversée et il est arrivé en bonne santé

ainsi que l'infante, mais il a reçu de mauvaises nouvelles des Pays-Bas où

une mutinerie générale est imminente.

Estado,616.

(1)Saufletitre,cettepiècese trouveaux Archivesdu royaume,Cartulairesetmanuscrits(copie25

deSimancas),187B,tomeXXXI.

(1)LesarchiducsavaientquittéBarcelonele 7 juin.
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59. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Barcelone le

23 juin 4599.

Le Roi a écrit au cardinal André d'Autriche en faveur de Frédéric Spinola.
Il faut tenir ce qu'on a promis au général génois.

Estado,22241°.

60. Lettre de Philippe III au cardinal André d'Autriche, écrite de

Barcelone le 28 juin 4599.

Jérôme Cooman apprendra au cardinal que le Roi a résolu de donner à

l'archiduc Albert les pouvoirs nécessaires pour traiter de la paix avec l'Angle-
10terre (1).

Estado,22241°.

61. Lettre de Philippe III à Balthazar de Zuniga, son ambassadeur

près les archiducs, écrite de Barcelone le 29 juin 4599.

Le Roi annonce l'envoi des papiers nécessaires (1) aux archiducs pour
15négocier la paix avec l'Angleterre.

Estado,22241°.

62. Lettres de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Marturel le

14 juillet 4599.

Le Roi répond à la lettre de l'archiduc du 20 juin. Il est heureux d'appren-
20 dre qu'Albert et Isabelle ont fait une heureuse traversée. Quant à la seconde

(1)L'originalde cette lettre,contresignéepar Martinde Idiaquez,se trouveaux Archivesdu

royaume,Papiersd'Etatetdel'audience,registre362.

(1)Letextedespouvoirsdonnésle29juinà l'archiducAlbertpourconclurela paixavecl'Angle-
terreestauxArchivesduroyaume,Restitutionsautrichiennesde4869,liasse39,et danslesPapiers

25 d'Etatetdel'audience,registre363.
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partie de la lettre, il ne répondra que plus tard, parce que le mauvais état des

chemins lé force à ajourner toute décision.

Archivesdu royaume,Secrétaireried'Étal etde Guerre,reg. 176,fol.47.

63. Lettre de Balthazar de Zuniga à Philippe III, écrite de Lucerne

le 4 août 4599. »

Zuniga relève la légèreté de Jérôme Cooman qui, en passant par Fontaine-

bleau pour se rendre en Espagne, donna connaissance à Henri IV de l'état des

négociations avec l'Angleterre (1).
Estado, 616.

64. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bastogne le 10

25 août 1599.

L'archiduc invoque l'amitié du Roi pour Isabelle, sa soeur, et le prie de

venir en aide à la Belgique.
Estado,616.

65. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bastogne le 15

25 août 4599.

Il convient de transmettre à Balthazar de Zuniga les pouvoirs que l'archiduc

a reçus pour traiter de la paix avec l'Angleterre (2).
Estado,616.

(1)LecardinalAndréavaitenvoyéJérômeCoomanà Barcelonepourpresserl'envoidespapiers20
nécessairespournégocierla paixavecl'Angleterre.Cfr.GACHARD,ActesdesEtatsgénérauxde1600,
Préface,p.XXIV.

(1)Le29 juin,commenousl'avonsdit plushaut.LespouvoirsdemandéspourZunigafurent
remisà celui-ciparunactedatéde Pozuelole10octobrede lamêmeannéeetqueAlbertreproduit
enentierdanslesinstructionsqu'ildonnale20mai1600auxnégociateursenvoyésà Boulognepour 23
traiterde lapaixavecl'Angleterre.CesnégociateursétaientZunigaetCarrillopourleroid'Espagne,
Richardotet l'audiencierVerreykenpourlesarchiducs.Archivesduroyaume,Papiersd'État et de

l'audience,reg.363,fol.43.
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66. Lettre de Balthazar de Zuniga à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 45 septembre 4599.

Au sujet des négociations avec l'Angleterre.
Estado,616.

5 67. Lettre de Balthazar de Zuniga à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 24 septembre 4599.

Zuniga annonce le retour de Jérôme Cooman avec la troisième lettre de la

reine d'Angleterre pour le cardinal André d'Autriche (1). Difficultés que pré-

sente l'accord à conclure avec Frédéric Spinola. D'après ce qu'il a entendu,

10 on doit approuver la rupture des relations commerciales avec la Hollande et la

Zélande. C'est le seul moyen de réduire ces provinces. Le manque de sel leur

sera très sensible. Sans doute la « contratacion » de Séville et celle de Lisbonne

en souffriront, mais ce ne sera que temporairement. Cependant, si l'on est

rigoureux avec les Hollandais, il faut se montrer facile avec le Danemark, les

15villes de Hambourg et de Lubeck, etc. Il faut éviter surtout de confondre

les Hollandais avec les Allemands. Pour cela il serait nécessaire d'envoyer en

Danemark un homme de confiance qui délivrerait les passeports et aurait des

agents sous ses ordres à Hambourg. Il conviendrait que cet homme vint de

l'Espagne, puisqu'il s'agit surtout des intérêts de cette puissance.

20 Estado,616.

68. Lettre de Balthazar de Zuniga au secrétaire d'État don Martin

de Idiaquez, écrite de Bruxelles le 24 septembre 4599.

L'ambassadeur attend son traitement et une ayuda de costa. Il envoie un

mémoire de Jean de Gauna sur le moyen de réduire les rebelles. L'infante

25 Isabelle s'intéresse aux affaires publiques, car deux jours auparavant elle

assista à une séance du Conseil d'État.

Estado,616.

(1)Lettredu 27 août.Lapremièredépêched'Elisabethau cardinalétait du moisde février,la
deuxièmedu22mars.GACHARD,ActesdesÉtatsgénérauxde1600,pp.XXet suivantes.
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69. Mémoire de Jean de Gauna, Biscayen (1), sur le commerce du sel.

Sans date (42 pages).

Le Roi devrait être maître de toutes les salines; il en tirerait un revenu de

4,000,000 ducats par an. Il faudrait vendre le sel aux rebelles à 20 écus le

caiz (2),el aux sujets obéissants au prix ordinaire. Gauna montre comment on 5

devrait s'y prendre pour arriver à ce résultat et répond aux objections qu'on

peut faire à son projet.

Estado,616.

70. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles le

30 septembre 1599. 10

L'archiduc envoie un mémoire de ses dettes envers les banquiers et

demande l'intervention pécuniaire du Roi.

Estado,616.

71. Lettre de Juan de Mancicidor à D. Martin Idiaquez, écrite de

Bruxelles le 24 octobre 4599. 15

Au sujet des avis d'Angleterre envoyés en Espagne.

Estado,616.

(1)Lemotestdansletitremêmedumémoire.Jen'ai putrouverderenseignementsgénéalogiques
au sujetde ce personnagequi devaitavoir,en matièrede commerce,une si grandeinfluence

sur lacourd'Espagne,et qui donnasonnomau célèbreplacarddu 27 février1603.Il y avait20

des Gaunaà Anversdans la secondemoitiédu XVIesiècle.Ce nomfiguredansune épitaphe
recueilliedansle couventdesrécollets.Le 4 décembre1374,lemagistratdonneun certificatà

JeronimoLopezet à NicolasLopezde Gaunapourdéclarerqu'ilsn'avaientpris aucunepart aux

troubles.NotreJean de Gauna,originairede la Biscaye,figuredans les Registresauxprocès

jugéspar le Magistrat(Archivescommunalesd'Anvers,D. 3670),pourquelquescréancesà charge25

de particuliersdontil dut réclamerle remboursement.(CommunicationsdeMM.FernandDonnetet

VanNérus.)

(3)Mesureéquivalenteà douzefanègues.La fanègueelle-mêmeéquivautà environsoixante

litres.
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72. Lettre de Balthazar de Zuniga à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 26 octobre 1599.

Santé chancelante d'Elisabeth dont la succession sera bientôt ouverte.

Titres d'Arabella Stuart (1), catholique, mais dont la mère est hérétique.
5 Autres candidats. Il ne convient pas que l'Ecosse soit réunie à l'Angleterre.

Nécessité de la présence en Belgique du père Parsons. comme étant l'homme

qui peut le mieux défendre les intérêts du Roi.

Estado, 616.

73. Lettre de Balthazar de Zuniga à Philippe III, écrite de Bruxelles
10 le 9 novembre 4599.

Rapports avec l'Angleterre. Le 10 octobre, Zuniga a reçu les pouvoirs pour
traiter. Les négociations auront lieu à Calais, la reine ne voulant pas que ce

soit en Belgique. Il est assisté de Richardot, de D. Diego de Ibarra (2) et de

l'amiral d'Aragon. Jérôme Cooman est revenu avec une lettre d'Elisabeth.

15 Bien que ses collègues soient à la hauteur de leur tâche, Zuniga voudrait

qu'on lui adjoignît Hernando Carrillo

Estado, 616.

74. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite du Pardo le

44 novembre 4599.

20 Le Roi demande qu'on envoie eu Espagne quatre à cinq navires chargés de

bois de Norvège, d'Emden et d'ailleurs, car le bois manque dans le pays.

Estado, 22241°.

(13)Cousineau seconddegréde JacquesIerpar sonpèreCharlesde Lennoxquiavaitépousé
ElisabethCavendish,soeurdeWilliamCavendish,premiercomtedeDevonshire.

25 (2)DonDiegode Ibarra,originairede la Biscaye,fut longtempsveedorgénéralde l'arméede

Sicile;en 1590,il vintexercerlesmêmesfonctionsen Belgique.Il fut un desconseillersles plus
influentsd'AlexandreFarnèse.AudiredeVasquez,quiparlelonguementde luidanssesmémoires,
il opérad'importantesréformesdansl'administrationmilitairede notrepays.Il futchargédediffé-
rentesmissionsen Franceauprèsdeschefsde la Ligue.QuandAlbertquittalesPays-Baspouraller

30 épouserIsabelle,DiegodeIbarral'accompagnaenqualitédegrandmajordomeet toutencontinuant
dedirigerlaVeedoriegénérale.En1600,ilretournaenEspagne.Plustard,en1607,nouslereverrons

chargéd'unemissionspécialeauxPays-Bas.Cfr.VASQUEZ,LossucesosdeFlandesyFranciadeltiempo
deAlejandroFarnese,dansla ColecciondedocumentosineditosparalahistoriadeEspana,t. 74.

5
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75. Lettre de la reine Elisabeth à l'archiduc Albert, du 30 novembre

4599 (copie).

La reine remercie l'archiduc de ses bonnes intentions et se déclare disposée

à y répondre.
Estado,616. 5

76. Conduite du conseil d'Etat espagnol. Madrid, 7 décembre 1599.

Sur les lettres de Balthazar de Zuniga du 15 novembre. D'après Zuniga, il

convient que Hernando Carrillo reste en Belgique à la place de D. Diego de

Ibarra et, dans le cas où il serait impossible de maintenir ce ministre par suite

de la mésintelligence qui existait entre lui et l'amiral d'Aragon, on devrait le 10

remplacer par le sénateur Lorenzo Polo (1).Les Espagnols cantonnés aux Pays-

Bas, où ils constituent la force de l'armée, diminuent rapidement il y a à cela

plusieurs causes. Une des principales est qu'on leur a mis dans la tète que

depuis la cession de nos provinees leurs services seront considérés comme

rendus à un autre souverain. Le Roi ne doit pas non plus permettre que tant 15

de soldats reviennent au pays.

Le Roi : c'est vrai, mais il faut voir les cas. On pardonnera à ceux qui sont

venus de bonne foi et, puisqu'on les a avisés qu'ils seraient payés ici, on

rabattra des provisions ordinaires le montant de leur solde. Si de nouvelles

demandes de congé se produisent, Zuniga rappellera à mon oncle les ordres 20

qu'il a reçus pour ne plus en accorder.

Estado,634.

77. Consulte du conseil d'Etat espagnol. Madrid, 7 décembre 1599.

Sur une lettre du marquis d'Havre (2) du 12 octobre dans laquelle celui-ci

annonçait au Roi le prochain mariage du comte de Fontenoy (3), son fils aîné, 25

(1)Sénateur,c'est-à-diregouverneurdeMilan.

(1)Charles-Philippede Croy,marquisd'Havre,chevalierde la Toisond'ordepuis1599,gentil-
hommede la chambredu Roidepuis1601,conseillerau conseild'Étatet chefdesFinancesaux

Pays-Bas,undesministreslesplusécoutésdesarchiducs.

(3)Charles-AlexandredeCroy,l'auteurdesMémoiresguerriers. 30
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avec la fille aînée du prince de Ligne. Son fils avait eu le bonheur de baiser

les mains à Sa Majesté quand il accompagna en Espagne l'archiduc Albert.

Il désirait donc que le Roi se fit représenter à ses noces qui devaient avoir

lieu après la saint André (1).
5 Le Conseil appuie la demande du marquis. Le Roi pourrait se faire repré-

senter par le comte d'Egmonl et donner comme cadeau de noces un bijou

d'une valeur de 2000 écus.

Le Roi approuve la première partie de la consulte, mais non la seconde.

Il se trouve pour le moment hors d'état de faire un cadeau. Du reste, ce

10cadeau arriverait trop tard, si le mariage avait lieu à la date indiquée.

Estado, 634.

78. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite d'Aranjuez le

40 décembre 4599.

Négociations d'Angleterre. Don Hernando Carrillo remplacera Don Diego
15d'Ibarra.

Estado,22241°.

79. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite d'Aranjuez le

40 décembre 4599.

L'archiduc n'accordera plus de congé aux soldats espagnols.

20 Estado, 22241°.

80. Consulte du conseil d'Etat espagnol du 44 décembre 4599.

Le Roi ne peut se dispenser de donner un joyau au fils du marquis d'Havre

à l'occasion de son mariage, parce que c'est une ancienne coutume.

Estado,634.

25 (1)LasaintAndrétombele50novembre.Lemariageeutlieule9janvier1601.Cfr.DEVEGIANO,
NobiliairedesPays-BaselducomtédeBourgogne,éd.J. deHerckenrode;Art.Croy.
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81. Charges relevées par le tribunal de la Visita (1) contre le contador

Antonio Carnero (2) (s. d.).
Estado,616.

82. Charges du tribunal de la Visita contre Balthazar de Gayangos (3),

(s. d.).

'
5

Estado,616(4).

83. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe ///, écrite de Bruxelles le

40 janvier 4600.

L'archiduc craint une mutinerie et demande de l'argent.

Estado, 617. 10

(1)Tribunalétablipar PhilippeIIpourlavérificationdescomptesdesagentsdu trésorespagnol
enserviceauxPays-Bas.

(1)AntonioCarneroavaitsuccédédanslachargedecontadorà sononcleAlonso.Commecelui-ci

il jouit de la confianced'AlexandreFarnèse.Cfr.VASQUEZ,LOSsucesosde Flandesy Francia
deltiempodeAlejandroFarnese,danslaColeciondedocumentospara lahistoriadeEspona,tome74. 15

(2)BalthazardeGayangos,natifdeNavarrete,remplitdutempsd'AlexandreFarnèselesfonctions
depremiercommis,officiaimayor,ducontadorprincipaldel'arméedeFlandre,quiétaitalorsPedro
Coloma.VoirVASQUEZ,loc.cit.,page418.

(4)Lesderniersdocumentsdecetteliasse,vraisemblablementde l'année1399commelesautres,
sontdespiècesde procèsintentéspar la Visitaauxofficierscomptablesdel'arméeespagnole.Ces20

piècesrelèventlescharges,cargos,qui leursontimputées.L'épithèteabsuelto,absous,qu'onlit au
dosde quelques-unes,indiqueque lescomptesont été approuvés.Acesdossierssontjointesles
commissionsdonnéespar Albertaux jugeschargesde la visite.Cescommissionssontcontresignées
parJeandeMancicidor,secrétairedel'archiducetdu Roi.

Il est intéressantdesignaler,disentMM.CauchieetVanderEssen,quedèsl'arrivéedel'archiduc25
AlbertauxPays-Basunepersécutionsystématiquecommençacontretous les anciensserviteurs
d'AlexandreFarnèserestésen charge: le pagadorGabrielde Santestevan,le contadorColoma,le
vicairegénéralFranciscode Umara,etc.Cederniersignaledansdeslettresdatéesde 1599que
l'archiducAlberta consenti,sur les instancesde sonentourageespagnol,à unevisitamasque

rigorosain formadeinquisieionsécréta,et il ajoute,queles enquêteurssontde losministrosy 30
criadosquetruxoconsigoet archiduque.VoirCAUCHIEet VANDIRESSEN,Lessourcesde l'histoire
nationaleconservéesà l'étrangerdanslesarchivesprivées,dansle Bulletinde la Commissionroyale
d'histoire,tome78,page54[1909].
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84. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert du 13 janvier 4600.

Difficulté de trouver de l'argent. Des ordres ont été donnés pour le paiement
des troupes. Mais les fonds envoyés ne peuvent être distribués qu'aux soldats

en service actif et non servir à liquider des arriérés de solde. Permission est

s accordée à Albert d'emprunter à concurrence de 200,000 ducats.

Estado,22242.

85. Lettre de Philippe III à Balthazar de Zuniga, écrite de Madrid

le 48 janvier 4600.

Succession d'Angleterre. Le Roi fera savoir à Rome que la présence du

10 père Parsons (1) est nécessaire aux Pays Bas.

Estado,22242°.

86. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

29 janvier 4600.

Le Roi recommande à l'archiduc d'attirer les Anglais en Belgique pour les

15 prendre à son service.

Estado,2224».

87. Lettre de Philippe III à Balthazar de Zuniga, écrite de Madrid le

29 janvier 4600.

Zuniga s'entendra avec l'archiduc pour faciliter la réalisation du désir

20exprimé par le Roi dans la lettre précédente.
Estado, 22242.

(1)ParsonsouPersons(Robert),célèbrejésuiteanglais.VoirsabiographiedansSIDNETLEE,Dictio-

naryofnationalBiography,etdansDEBACKER,LesécrivainsdelaSociétédeJésus.Notonsseulement

que,depuis1590,Personsdirigeaitle séminaireanglaisde Romeet exerçaitdanscettevilleles

25fonctionsdepréfetde lamissionanglaise.
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88 Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Gand le

30 janvier 4600.

Albert donne des détails sur son inauguration aux Pays-Bas. Il a reçu le

serment des Brabançons et il poursuit son voyage par la Flandre. Tout va

bien dans le pays. 5

Estado, 2862.

89. Lettre de Balthazar de Zuniga à Philippe III, écrite de Gand le

30 janvier 4600.

Zuniga entretient le Roi des négociations engagées avec l'Angleterre.

Estado,2288. 10

90. Lettre de Philippe III à l'infante Isabelle du mois de janvier 4600.

Le Roi recommande de faire élever les jeunes Anglaises établies aux Pays-
Bas dans les monastères de leur nationalité de Bruxelles et de Louvain (1).

Estado,22242.

91. Instructions données par l'archiduc Albert à l'audiencier Louis ts

Ferreycken (*). Arras, le 45 février 4600 (copie).

Le secrétaire Edmundes (8) est venu à Bruxelles et l'on est convenu qu'il
se rendra en France pour solliciter de Henri IV l'autorisation de convoquer

(1)Cettelettre,nousapprendunenoted'unsecrétaire,nefutpasexpédiéeparcequ'ellenedevait
pasêtreécritepar unemainétrangère: Nosehizoesta,porquenodebeeseribirdemanoagena.Sans20
doutea-t-onvouludirequele Roise réservaitd'écrireà sa soeurdemanopropria,c'est-à-direen
luienvoyantunautographe.

(1)LouisVerreyckenexerçaitlesfonctionsd'audiencier,c'est-à-diredepremiersecrétaired'État
desPays-Bas,depuis1378et il les gardajusqu'en1611,annéede sa mort.Cefut un diplomate
habile.Il avaitpris partauxnégociationsde Vervinset,commenousle verrons,il contribuaau 23
rétablissementdelapaixavecl'Angleterreen1604ainsiqu'àlaconclusiondelatrêvededouzeans.

(3)Secrétaired'Elisabeth,dontnousreparleronsdansla suite,
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à Boulogne la conférence qui délibérera sur le rétablissement de la paix entre

l'Espagne, les Pays-Bas et l'Angleterre. En attendant, Verreycken ira à

Londres afin de rendre visite à la reine et préparer le terrain pour une récon-

ciliation. Sa mission n'a donc qu'un caractère officieux et, pour s'en acquitter,
5 il ne recevra qu'une simple lettre de créance au lieu d'une commission en

règle.

Verreycken, du reste, ne devait s'exprimer qu'en termes généraux et

remercier Elisabeth de ses efforts pour rallier les Hollandais à l'idée de la

paix. Mais quoique ceux-ci, dit l'archiduc, ne se montrent nullement disposés

10à traiter, je suis prêt à déposer les armes, pourvu qu'on m'offre des conditions

équitables.

Si les Anglais veulent connaître ces conditions, Verreycken attirera l'atten-

tion sur les réfugiés des deux pays, mais sans insister. Il touchera aussi la

question des dommages et intérêts, mais sans insister davantage. Il parlera du

15renouvellement des anciens traités entre les Pays-Bas et l'Angleterre, du

rétablissement des relations maritimes et de la conclusion d'une paix définitive.

Les Anglais seront invités à rendre les places qu'ils occupent en Hollande (1)
et Verreycken marquera son étonnement s'ils font, à ce sujet, quelque difficulté

Mais, encore une fois, l'audiencier s'en tiendra à des considérations générales.

20Il n'oubliera pas cependant de sonder les ministres d'Elisabeth, notamment

Robert Cecil dont il tâchera de gagner les bonnes grâces. Enfin il fera savoir

à Bruxelles si, oui ou non, la conférence se réunira afin que, dans l'affirmative,
les députés belges puissent être à Boulogne le 19 mars au plus tard, ou le 9,

si l'on compte selon le style d'Angleterre (2).
25 Estado,617.

92. Lettre du père Joseph Creswell à Philippe III du 22 fé-
vrier 4600 (3) (copie).

Succession d'Angleterre. Depuis des années on songe à faire valoir les droits

(1)LaBrielle,Flessingueet Rammekensque les Hollandaisdonnèrentà Elisabethen 1585pour
30garantirl'argentqu'elleleuravaitprêté.

(2)La minutede cettepièce,de la maindu présidentRichardot,se trouveauxArchivesdu

Royaume,Papiersd'Étatetdel'audience,registre358,fol.376-379.

(4)Ladatea étéajoutéepar unsecrétaireà laquatrièmepage.
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de l'infante Isabelle. Tant de catholiques anglais se sont déclarés en faveur de

la princesse qu'il serait désastreux pour la réputation du Roi de les abandonner,

Estado,617.

93. Lettre du père Joseph Creswell à Philippe III, s. d. (copie).

Même objet. Le Roi devrait désigner deux membres du conseil d'Etat pour 5

s'occuper de la succession d'Angleterre.
Estado,617.

94. Billet du père Joseph Creswell (s. d.).

Sur les instances de Vadelantado (1), Creswell est entré en relation avec

deux personnes à Londres pour obtenir des nouvelles d'Angleterre et il leur 10

a promis trente ducats par mois. Il comptait recevoir également des informa-

tions de Paris et d'Anvers, mais il n'a pu trouver de correspondant que dans

celte dernière ville. Le paiement de ces agents est en souffrance. Le Roi doit

y pourvoir et lui indiquer à qui il doit remettre les avis qu'il recevra. Il

conviendrait que ce fût à un conseiller d'État. 15

Estado,617.

95. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Viso le

29 février 4600.

En présence des difficultés qui ont surgi du côté de la France dont le

souverain songe à devenir roi des Romains, de l'Italie et de la Hollande, su

Philippe III prie l'archiduc de lui envoyer l'amiral d'Aragon qui est au

courant des affaires d'Allemagne (2) et pourra lui expliquer différentes choses

difficiles à traiter par écrit.

Estado,2224».

(1)DonMartinPadilla,comtede SantaGadea,adelantadode Castille,commandantdesgalères23
d'Espagneet chargéde la directiondesopérationsnavalescontrel'Angleterre.VoirCABRERA,Rela-
cionesdelascosassucedidasenlacortedeEspanadesde1599hasta1614,page36.

(2)En1596,l'archiducl'avaitenvoyéen Allemagnepourpréparerlesvoiesà sonélectioncomme
roi des Romains.Cfr.SAILLY(Thomas),BrevisnarratiolegationisexcelentissimidominiFranciscide
Mendoxaad sacramcaesareammajestatemacad serenissimosarchiducesMatiametMaximilianum.30
Bruxelles,1598.
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96. Lettre de D. Guillen de San Clemente, ambassadeur d'Espagne
en Allemagne, à Philippe III, écrite de Prague le 25 mars 4600.

L'ambassadeur a demandé à l'empereur une prorogation de l'induit accordé

à l'archiduc en attendant qu'il pût se faire investir officiellement des Pays-
5 Bas (1). C'est un point d'une grande importance.

Estado, 704.

97. Résumé d'une consulte du conseil d'État espagnol du 6 avril 4600.

Examen des papiers remis par le père Joseph Creswell. Celui-ci devra se

rendre chez Juan de Idiaquez, grand commandeur de Léon, pour recevoir ses

10instructions.

Estado,617.

98. Lettre de Salthazar de Zuniga à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 7 avril 4600.

Dans sa lettre du 12 février, le Roi avait recommandé l'économie, vu la

15 difficulté de se procurer de l'argent. Zuniga sait que les provisions doivent

être dépensées à bon escient. Mais l'archiduc ne le lui permet pas toujours.

Chaque fois qu'ils en ont eu l'occasion, l'ambassadeur et Don Hernando Carillo

ont fait à Son Altesse les remontrances nécessaires. A la fin Albert a entrepris

(1)Letextedit: prorogationparael indultoquetocaà tomarlasinvestiturasdeFlandes.
20 Poursemettreenrèglevis-à-visde l'empereur,suzerainnominaldesprovincesqui avaientfait

partieduduchédeBasse-Lotharingie,l'archiducavaitdemandéun induitprorogatoire,enattendant

qu'ilpûtrecevoiruneinvestitureenforme.Voirla lettrequeVanderBoye,sonagentenAllemagne,
lui écrivaitde Praguele 14 août 1599.(Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat allemande,
registre79.)Cetinduitfutaccordé.Undécretdel'empereur,datédu 1erdécembre1600,leprolongea

25 pourunan.(ArchivesduRoyaume,Audience,registre619,p.570.)Laremisefutrenouveléed'année
enannée,et cen'estquele 9 novembre1620que lesarchiducs,représentésparlecomteTrautsam
et le chancelierWerda,reçurentl'investituredesPays-Bas.L'empereurétait alorsFerdinandII.
Voirà cesujetla lettredeJacquesBruneau,envoyédesarchiducsenAllemagne,ausecrétaire8uarez
deArguello,Vienne,12novembre1620.(Secrétaireried'Étatallemande,registre115,p.236.)Duchef

30 decetteinvestiture,nosprinceseurentà acquitterune taxede 1,197florinsde 30 creuzers,sans

compter2 thalersde gratificationaux deuxcommisde la chancellerieautrichienne.(Ibidem,
registre114,fol.5°.)

6
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la réforme des pensions; s'il persiste dans son dessein en renvoyant les

personnes inutiles, il obtiendra un résultat sérieux et l'on pourra payer ceux

qui rendent des services réels.

Estado, 617.

99. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite d'Aranjuez le s

8 avril 4600.

Des partisans du maintien des relations commerciales avec les villes mari-

times d'Allemagne ont représenté qu'il fallait un agent à la cour de Danemark

pour délivrer les passeports et les contremarques à tous les navires appa-

reillant pour l'Espagne; pour plus de sécurité, cet agent devra avoir d'autres 10

personnes sous ses ordres à Anvers et dans les places maritimes de manière à

empêcher les fraudes qui se commettent dans les ports espagnols. Le Roi s'en

remet à Albert du choix de cet agent.
Estado,22242.

100. Lettre de Philippe III à Balthazar de Zuniga, écrite d'Aranjuez 15

le 8 avril 4600.

Même affaire. Le Roi approuve qu'on envoie quelqu'un de sa part en

Allemagne et se remet à l'archiduc de la désignation de cet agent.

Estado,2224».

101. Lettre de Philippe III à Balthazar de Zuniga, écrite d'Aranjuez 20

le 8 avril 4600.

Au sujet des négociations pour la paix avec l'Angleterre.

Estado,2224».

102. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 9 avril 4600. 25

Recommandation pour une augmentation de solde en faveur de Don Louis

de Velasco, capitaine général de l'artillerie en Flandre.

Estado,617.
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103. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles le

9 avril 4600.

L'archiduc excuse le retard de l'amiral d'Aragon que le Roi avait rappelé

en Espagne. Les affaires d'Allemagne peuvent être traitées par écrit. L'amiral,
5 du reste, n'est pas assez riche pour supporter les frais d'un long voyage.

Estado, 22242°.

104. Avis envoyé de Londres par un agent secret au service de

l'Espagne, du 25 avril 4600.

Cet agent signale les démarches faites en faveur de la fille du comte de

10 Derby (1) pour la couronne d'Angleterre et demande si cette candidature

serait agréable au roi d'Espagne.
Estado, 972.

105. Lettre de Philippe III à Balthazar de Zuniga, écrite de Madrid

le 47 mai 4600.

15 Le Roi envoie 6,000 ducats pour engager des Anglais à son service.

Estado,22242.

106. Lettre de Philippe III à Balthazar de Zuniga, écrite de Madrid

le 47 mai 4600.

Négociations pour la paix avec l'Angleterre. Conduite que doit tenir Zuniga.

20 (1)Ferdinand,cinquièmecomtede Derby,avaittrois filles: Anna,Françoiseet Elisabeth.Il se

rattachaitauxTudorparsagrand'mèreAlianor,filledeMaried'Angleterre(lasoeurde HenriVIII)

et de sondeuxièmemari,CharlesBrandon,ducde Suffolk.Cfr.BURKE,A generaland heraldic

dictionaryof thepeerageandbaronetageofthebritishempire.—Lescatholiquesavaientencemoment

plusieurscandidatsà lacouronned'Angleterre,quel'onpeut,d'aprèslavaleurde leursdroits,ranger
25dansl'ordresuivant: 1°l'infanteIsabelle;2°leducdeSavoie,qui étaitveufet aurait pu épouser

ArabellaStuartoula filleaînéeducomtedeDerby;3°le ducdePanneousonfrèrele cardinaldu

mêmenom;4°le filsducomtedeWorcesterquiauraitpuépouseraussila mémocomtessedeDerby.

Cescandidaturesfurentdiscutéesauconseild'Étatespagnolle 1erfévrier1603.Voirl'analysede la

consultedecejourdansleCalendarofStatePapers,Spanish(1587-1603).
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Celui-ci s'entendra avec l'archiduc qu'il trouvera sans doute à Boulogne

accompagné de D. Hernando Carrillo.

Estado,22242.

107. Lettre de Balthazar de Zuniga à Philippe III, écrite de Lille le

24 mai 4600. 6

Nécessité de renforcer l'armée du Roi aux Pays-Bas. D'après Zuniga les

trois tercios espagnols ne comptaient en tout que 1,500 hommes et les

Italiens étaient moins de 800. Les gens du pays ne verront pas avec plaisir

qu'on fasse venir des soldats étrangers, encore moins des Italiens. Mais le Roi

doit passer par là et recommander expressément à l'archiduc de veiller à 10

l'entretien et au logement de ses soldats, car les états des provinces depuis

quelques années ont imposé à Son Altesse de telles restrictions à cet égard que

l'armée est cantonnée dans quelques villes frontières, qui sont de ce chef tota-

lement ruinées, et les soldats souffrent mille maux, ce qui les porte à la révolte.

Estado,617. 15

108. Lettre de Balthazar de Zuniga à Philippe III, écrite de Lille le

24 mai 4600.

Sur les négociations d'Angleterre et la question religieuse.

Estado,617.

109. Lettre de Don Guillen de San Clemente, ambassadeur d'Espagne 20

à la cour d'Allemagne, adressée à Philippe III, de Prague le 9 juin
4599.

Au sujet des relations commerciales que le Roi veut établir avec les villes

maritimes d'Allemagne. San Clemente fera les diligences nécessaires et tout

d'abord tâchera de savoir de l'archiduc Albert où en sont les choses. D'après 25

lui, tout dépend des démarches du docteur Heck.

Estado,706.
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110. Lettre du duc de Sesa (1), ambassadeur espagnol à Rome, à

Philippe III, écrite de Rome le 42 juin 4600.

Il est urgent que le Roi fasse connaître sa décision au sujet de la succession

d'Angleterre, sinon les catholiques de ce pays pourraient se déclarer pour le

5 roi d'Ecosse ou un autre prince hérétique.
Estado,972.

111. Lettre de Balthazar de Zuniga à Philippe III, écrite de Boulogne
le 43 juin 4600.

Il faut rigoureusement interdire tout trafic avec la Hollande. Pour ce qui
io concerne le commerce avec les Osterlings (2), il est nécessaire d'envoyer un

agent en Danemark. Il n'y a de relations commerciales suivies ni par terre ni

par mer entre les Pays-Bas et les provinces baltiques, tandis qu'il y a un

grand trafic entre Lisbonne et les mêmes contrées. Il faudrait, selon lui, y

envoyer Castel Rodrigo ou le capitaine Antoine d'Escovar.
15 Estado,617.

112. Lettre de Balthazar de Zuniga à Philippe III, écrite de Boulogne
le 43 juin 1600 (copie).

Zuniga accuse réception d'une lettre du 17 mai dans laquelle le Roi lui

recommandait d'être prudent dans ses négociations avec l'Angleterre et de

20veiller par-dessus tout au respect de son autorité. Il annonce ensuite qu'il est

arrivé à Boulogne avec ses collègues le 28 mai, deux jours plus tard qu'ils

l'avaient eux-mêmes promis. Les commissaires hispano-belges s'excusèrent de

leur retard, et les Anglais leur répondirent dans les termes les plus courtois.

Ils s'attendaient à recevoir la visite des représentants de la Reine, mais ceux-ci

25se contentèrent d'envoyer un de leurs serviteurs pour souhaiter la bienvenue

à nos agents et leur demander une copie de leurs instructions. On acquiesça

à leur requête et, sur les instances de Zuniga et de ses collègues, ils consen-

(1)DonAntoniodeCardonay Cordoba,ducdeSesa.

(2)C'est-à-direlesHanséates.
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tirent à qualifier l'archiduc d'Altesse Sérénissime, au lieu d'Illustrissime. Mais

ils réclamèrent la préséance, puis traitèrent avec l'audiencier Verreycken et le

président Richardot pour obtenir au moins l'égalité de traitement. Les Espa-

gnols refusèrent de passer par leurs exigences tout en leur offrant, s'ils

venaient chez Zuniga pour négocier, un accueil digne de leur rang. Les 5

Anglais, de leur côté, ne voulurent rien entendre. Zuniga demande des

instructions pour le cas où la partie adverse persisterait dans son intransi-

geance; en attendant il négociera pour lui faire agréer la solution proposée et

éviter une rupture (l).

Archivesdu Royaume.Papiersd'État et de l'Audience,reg. 363,fol.158(2). 10

113. Rapport en cinquante articles d'un Anversois au sujet des fraudes

commises par les Hollandais depuis 4598 jusqu'en 4600, en Gascogne,
dans la province de Guipuscoa et dans les autres régions maritimes (sans

date).
Estado,617. 13

114. Lettre du secrétaire Juan de Mancicidor au secrétaire Aroztegui,
écrite de Bruxelles le 47 juin 4600.

Mancicidor envoie le rapport précité qu'il a reçu par l'intermédiaire du

supérieur des jésuites de Bruxelles (3).
Estado,617. 20

(1)Cettelettrede Zuniga,ainsiqu'uneautrede DonHernandoCarrillodu mêmejour,furent

rapportéesau conseild'Étatdansla séancedu 4 juillet.Leconseilconclutque l'Espagnedevait
maintenirsondroità lapréséance.(CalendarofStatePapers,Spanish,1587-1603.)

(1)Zunigaet CarrillocorrespondaientdeBoulogneavecle Roisanscommuniquerleursdépêches
à Richardot,maiscelui-cireçutdu secrétairedeZunigaunecopiedecettelettredu13juinet c'est23
ainsique cettecopiese trouvedansnosarchives.Cfr.la lettredeRichardotà l'archiducAlbert,
écritedeBoulognele17juin.(Archivesdu Royaume,Papiersd'Étatet de l'Audience,registre365,
fol.137.)

(3)C'étaitalorsThomasSailly.
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115. Consulte du conseil d'État espagnol réuni à Avila (1) le

22 juin 4600.

La discussion porte sur six lettres de l'archiduc Albert, écrites le 11 et le

28 mai et traitant principalement : 1° des hommes d'affaires qui pour garantir
5 leurs créances retenaient le tiers des provisions mensuelles dont le service

leur incombait; 2° des soldats wallons et allemands qui pour 125,000 florins

remirent à l'ennemi le fort de Saint-André (2); 3° du retour du secrétaire

Edmundes en Angleterre; 4° des négociations ouvertes avec les villes mari-

times d'Allemagne; 5° des arbres envoyés par le consul Conrad Roth pour le

10service de la flotte.

Estado,2023.

116. Consulte du conseil d'État espagnol réuni à Avila le 22 juin 4600.

Le conseil se plaint que les décrets royaux ne sont pas exécutés avec la

rapidité nécessaire et qu'on ne l'avise pas même des mesures prises en consé-

15quence. Au conseil d'Etat, comme au conseil de guerre, un conseiller devrait

être spécialement chargé de l'exécution des arrêtés et rendre compte au Roi de

ce qui a été fait dans ce but.

Estado,2023.

117. Lettre de Philippe III à Don Hernando Carrillo, écrite de Sala-

20manque le 27 juin 4600.

Au sujet des négociations avec les villes maritimes d'Allemagne. Le Roi

approuve le choix de Lopez de Villanova (3) et il a donné des ordres pour que
celui-ci reçoive sa nomination le plus tôt possible.

Estado, 22242.

25 (1)Lacourrésidaà Aviladu 15au22juin. (CABRERA,Relacionesdelascosassucedidasenlacorte
deEspanadesde1599hasta1614.)

(2)Le8mai.

(2)CeLopezétaitgouverneuret drossardde Kerpen.L'annéeprécédenteil avaitété envoyéà
Dortmundpar le cardinalAndrépourassisterà l'assembléedu cerclede Westphalie.(GACHARD,

50 RapportsurlesArchivesdeLille,page339.Bruxelles,1841.)
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118. Consulte du conseil d'État espagnol du 4 juillet 4600.

Au sujet du rapport transmis par Jean de Mancicidor au secrétaire Aroztegui

avec sa lettre du 17 juin (1).
Estado,617.

119. Lettre du duc de Sesa au secrétaire Pedro de Franqueza, écrite 5

de Rome le 7 juillet 4600.

D'après le père Parsons, le roi de France aurait des intelligences en Angle-

terre et il ne restait à Paris que parce qu'il attendait d'un jour à l'autre la

mort d'Elisabeth. D'autre part, les Ecossais auraient juré de tout sacrifier au

besoin pour défendre leur roi contre quiconque voudrait lui disputer la 10

couronne d'Angleterre.
Estado,972.

120. Lettre de Philippe III à Don Hernando Carrillo du 7 juillet 4600.

Au sujet des négociations ouvertes à Boulogne avec l'Angleterre. Carrillo ne

doit en aucun cas accorder aux députés anglais un traitement qui les mettrait 15

sur le même pied que les Espagnols. Les représentants du Roi doivent toujours

avoir le pas (2). On a reconnu que si les Anglais traitent de la paix, c'est parce

qu'ils en ont besoin et nullement dans une bonne intention.

Estado,22242.

121. Lettre de Balthazar de Zuniga à Philippe III, écrite de Boulogne 20

le 47 juillet 4600.

L'archiduc s'est distingué à la bataille de Nieuport (3). Amis et ennemis le

reconnaissent. Albert a gagné ainsi l'estime de l'armée et est devenu populaire,
ce qu'il n'était nullement auparavant. C'est de bon augure.

Estado,617. 25

(1)Voirplushaut,n°114.

(2)Cettequestiondepréséancedevaitfaireéchouerlesnégociations.
(1)Le2juillet.
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122. Lettre du duc de Sesa à Philippe III, écrite de Rome le

2 août 4600.

Le duc transmet quelques avis qu'il a reçu du père Parsons au sujet de la

succession d'Angleterre.
g Estado,972.

123. Instructions données par Philippe III à don Henri de Guzman,

gentilhomme de sa chambre, le 9 août 4600 (une page et demie).

En passant par la France pour se rendre à Bruxelles, Guzman évitera

autant que possible de parler à Henri IV. Il félicitera l'archiduc de la valeur

10qu'il a montrée devant l'ennemi et marquera le regret du Roi de ne pas avoir

été à ses côtés. Il assurera Son Altesse et les principaux du pays que Sa

Majesté fournira aux états les troupes et l'argent dont ils auront besoin, car

Elle se préoccupe de leur sort autant que par le passé.
Estado,634.

15 124. Consulte du conseil d'État espagnol du 43 août 4600.

Sur le gouverneur à envoyer aux Pays-Bas dans le cas où l'archiduc

viendrait à mourir ou serait hors d'état de commander (1).
Le conseil a passé en revue tous ceux qui en Espagne ou en Italie pour-

raient prétendre à ce poste, mais aucun n'a les qualités requises. Parmi les

20 étrangers on a le choix entre le duc d'Urbin, le duc de Parme, le marquis de

Burgau et
le prince d'Avellino. Le marquis de Burgau (2) convient le mieux,

d'autant qu'il a servi en Flandre pendant quelques années sous le feu duc de

Parme. S'il donne suite à ses projets de mariage avec la princesse Sibille de

Clèves, projets dont Guillen de San Clemente a avisé le Roi, il lui sera plus

25 (1)Sobrelas personasmuycalificadasdequesepodriaecharmanopara escogerdeellasla que
propuso(elconsejo)à V.M.convendriaexistieseen Flandespara encasodefalta 6 impedimento
delsenorarchiduque.

(2)Cemarquisde BurgauétaitlefrèreducardinalAndréd'Autrichedont-ila été questionplus
haut.

7
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facile qu'à tout autre de se rendre aux Pays-Bas, surtout dans le cas où

l'Empereur ratifierait le choix fait en sa personne par Sa Majesté de capitaine

général de l'infanterie allemande. Quoique le comte de Fuentes (1) dise beau-

coup de bien du prince d'Avellino, celui-ci n'est pas à la hauteur d'un emploi

aussi important. Comme il n'y a pas en Belgique d'officiers capables de 5

commander une armée, il conviendrait d'y envoyer des fils de grands d'Espagne,

notamment le duc d'Albe, à cause de la réputation que s'y est acquise son aïeul.

Dans l'occurrence, la personne qu'on voudrait envoyer à Bruxelles devrait

assister l'infante, en cas d'accident à son mari, et commander l'armée; or cette

double fonction ne pourrait être exercée par un seul homme; le conseil est 10

donc d'avis de nommer deux chefs : un qui aurait le titre de grand majordome

de l'infante, puisque ce poste est vacant, et un autre à qui le Roi remettrait le

commandement de la cavalerie. Pour ce dernier emploi, le conseil a déjà

désigné des candidats; pour le premier, on a le choix entre Don Juan de

Cardona, le marquis de Canete, le marquis d'Almazan, Don Alonzo de Bazan 13

et le comte de Punoenrostro. Mais en faisant ces propositions à Leurs Altesses,

il faut que celles-ci soient persuadées que c'est par amour pour elles que le

Roi a pris une semblable résolution. L'archiduc pourrait croire qu'on veut lui

donner un mentor, mais cette considération ne doit pas prévaloir contre le péril

auquel on est exposé (1). 20

Estado,617.

125. Lettre de Don Guillen de San Clemente à Philippe III, écrite de

Prague le 46 août 4600 (copie de 12 pages).

Au sujet de l'élection d'un roi des Romains. Philippe II aurait voulu que

cette dignité fût conférée à l'archiduc Ernest et, après la mort de celui-ci, à 25

(1)DonPedroEnriquezde Azcvedo(comtede),anciengouverneurdesPays-Bas,à cetteépoque

gouverneurduMilanais.

(1)Cetteimportanteconsultea étépubliéeparM.RODRIOUEZVILLA,foc.cit.,pp.42etsuiv.—Les

dispositionsdelacourd'Espagneà l'égarddel'archiducimpressionnèrentvivementl'infante,comme

onpeutlevoirparlalettrequelaprincesseécrivitauducdeLerme,le8octobredelamêmeannée,30
et queM.RODRIGUEZVILLAa publiéedanslaCorrespondenciadela infantaarchiduquesadonaIsabel

ClaraEugeniadeAustriaconelduquedeLermay otrospersonajes.Madrid,1906.
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l'archiduc Albert. L'Empereur (1) aimait le premier avec qui il avait été élevé,

mais il jalousait Albert, quoiqu'il le comblât de cadeaux quand il le revit

en 1598. On dit même que ses accès de mélancolie provenaient de ce

qu'Albert avait épousé Isabelle. Albert, à cause de sa valeur, est bien vu en

5 Allemagne, mais les protestants craingnent son avènement à l'empire, parce

qu'il a été élevé en Espagne.
Estado,706.

126. Lettre de Balthazar de Zuniga à Philippe III, écrite de Gand

le 17 août 4600.

10 La situation est meilleure que Zuniga ne le pensait. Les habitants se sentent

réconfortés. Zuniga rappelle une lettre du Roi du 2 août contenant la promesse

d'assister les archiducs en leur envoyant tout l'argent qu'ils désireraient. A cet

effet, on attend Henri de Guzman avec une vive impatience (2).

Estado,617.

15 127. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Gand le

47 août 4600.

L'archiduc a donné au licencié Jean de Frias (3) la place de surintendant de

la justice militaire délaissée par Don Hernando Carrillo.

Estado, 617.

20 128. Lettre de D. Hernando Carrillo à Philippe III, écrite de Gand

le 48 août 4600.

Au sujet des négociations ouvertes à Boulogne pour le rétablissement de la

paix avec l'Angleterre.
Estado,2288.

25 (1)RodolpheII.

(2)Congranalborozo.

(3)CeJeandeFriasavaitéténomméparPhilippeII,en1395,secrétaired'Albertet il accompagna
l'archiducquandcelui-ciretournaenEspagnepourépouserIsabelle.Cfr.CABRERA,HistoriadeFelipe

segundo,t. IV,p. 150,etdumême,RclacionesdelascosassucedidasenlacortedeEspanadesde1599

30hasta1614.
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129. Lettre de D. Hernando Carrillo à Philippe III, écrite de Gand

le 49 août 4600.

Même sujet.
Estado,617.

130. Lettre de Philippe III au marquis de Havre, écrite de Palladolid 5

le 26 août 4600 (en français).

Le Roi remercie le marquis des services qu'il a rendus à l'archiduc et à

l'infante et l'encourage à persévérer dans cette voie : « Par votre lettre du

» 20 de juillet, j'ay veu l'estat des affaires de pardelà bien particulièrement
» et l'affection que portez à mon service et à icelluy de mes bons frère et 10
» soeur, l'archiduc Albert et l'infante, qui est conforme à ce que j'ay toujours
» espéré de vous, de quoy j'ai receu grand contentement vous enchargeant
» de continuer animant et sollicitant les États Généraux et tous ceux que
» pourrez, puisqu'avez le crédit que mérite votre qualité et fidélité, à se unir

» et joindre tous ensemble pour la défense et conservation du pays, suivant 15

» la bonne démonstracion qu'ils ont faictes en ces dernières occasions, avec

» asseurance que les assisteray et protégerai en toutes occasions, et que le

» service qu'ils feront à mesdits bons frère et soeur je le réputerai comme fait

» à ma personne. Quant à vos prétentions, j'ay déjà fait répondre à mon dit

» bon frère, duquel vous entendrez le tout et que j'auray particulier soin de 20

» tout ce que vous touche. »

La lettre est signée : Philippe, et porte le contreseing du secrétaire, Jacques

Maldonat (1).
Estado,2291.

(1)Sur la partieréservéeà l'adresseon lit : «Amoncousinle marquisde Havre,chevalierde 23
monordre". Unenoteécriteendessousnousapprendqu'ilfutréponduàcettelettre,de Bruxelles,
le 6 octobre1600,par D. Henride Guzman,ambassadeur,sur l'ordreexprèsde Sa Majesté.—

Guzmanaurasansdouterapportéla lettreen Espagne,cequiexpliquesa présenceau milieudes
missivesvenuesdeFlandre,à moinsquenotretextenesoitunduplicatnonexpédié.
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131. Pouvoirs donnés par Philippe III à l'archiduc Albert pour traiter

de la paix avec les Hollandais et datés de l'Escurial le 25 septembre 4600 (1)

(en espagnol).
Estado,2907.

5 132. Consulte du conseil d'État espagnol du 5 octobre 4600.

Dans une lettre du 18 août, Balthazar de Zuniga rapportait que l'année

précédente il avait donné un banquet aux chevaliers de la Toison d'or.

Il trouvait qu'en sa qualité d'ambassadeur il devait cette marque de courtoisie

aux chevaliers, mais la dépense étant élevée, il demandait qu'on la lui passât

10en compte. Le conseil est d'avis d'allouer à Zuniga chaque année 500 ducats,

car de telles démonstrations font bon effet en Belgique et prouvent qu'on y

reconnaît la souveraineté de Sa Majesté (2).

Le Roi : j'aurais désiré que D. Balthazar n'introduisît pas celle coutume

sans m'avoir consulté, mais on pourra passer la dépense en compte sans autre

15avis.

Estado, 2025.

133. Consulte du conseil d'État espagnol du 5 octobre 4600.

Frédéric Spinola avait envoyé Virgilio Piliasco, son secrétaire, pour se

plaindre qu'on ne respectait pas les engagements pris envers lui. Le 28 août, il

20 avait prévenu le Roi qu'il avait vainement prié l'archiduc de lui fournir le

nécessaire pour l'exécution de ses projets et qu'il avait renouvelé sa demande à

l'occasion du retour des commissaires envoyés à Boulogne. Son Altesse s'était

excusée et avait fini par répondre qu'il fallait ajourner l'entreprise à l'été suivant

et pour le cas où les négociations échoueraient. Spinola a remis un mémoire

25dans lequel il prie le Roi de faire connaître ses intentions. Plus il aura de

forces à sa disposition, plus vite arrivera-t-il à bout de ses projets. Il réclame

100,000 ducats en sus des 100,000 qui lui ont été garantis, le renouvellement

(1)Cedocumentn'estqu'unduplicata.L'acteoriginal,ainsiqueceluidujoursuivant,permettant
à Albertde traiter d'une trêve,se trouventauxArchivesduRoyaume,Restitutionsautrichiennes,

30 liasse39.Lesdeuxactessontcontresignésparlesecrétaired'EtatAndrèsdePrada.

(1) Yporhazerseestoenmemoriadela soberanidadquereconocenà VuestraMajestad.
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des provisions, 600,000 ducats pour lever une armée de douze mille fantassins

et mille cavaliers, qui après leur débarquement en Angleterre seront entretenus

aux frais des habitants. Il demande encore douze galères, parce que les six

qu'il possède manquent du personnel nécessaire, au point qu'il a dû faire

acheter quatre cents esclaves en Hongrie pour compléter la chiourme. Il veut 5

que le service des provisions passe par ses mains à l'exclusion de l'archiduc,

de crainte que celui-ci ne soit forcé d'employer l'argent ailleurs. Il se plaint

du peu d'assistance qu'il a reçu de nos princes. C'est ainsi que ayant besoin

de rames, il n'a pu faire abattre que deux cents arbres et après six mois

d'attente. Pour éviter tout soupçon, il conseille de répandre le bruit que 10

l'armement dont il est chargé est destiné contre les Hollandais

De son côté, l'archiduc avait répondu qu'il n'avait pas donné suite aux

projets de Spinola à cause des négociations en cours, mais si celles-ci

échouaient, on pourrait tenter l'entreprise l'année suivante; pour le reste, il

avait aidé Spinola de toutes ses forces. 15

Le conseil reconnaît que Spinola a tenu tous ses engagements. Il recom-

mande de lui rembourser les 100,000 ducats qu'il a déjà dépensés et de mander

à l'archiduc de restituer l'argent et les munitions qu'il a reçus de l'amiral.

Celui-ci pourra ainsi donner la chasse aux ennemis sur mer, mais il ne doit

pas tenter un débarquement avant de connaître le résultat des négociations. 20

Si une rupture survient, il faudra lui confier six nouvelles galères, parce que

les Anglais et les Hollandais enverraient toutes leurs forces en Irlande dans le

cas où l'on débarquerait dans cette île. Avec douze galères Spinola sera en

état de conduire à son gré les opérations sur mer.

Estado,617. 25

134. Lettre de l'infante Isabelle à Philippe III, écrite le 6 octobre 4600.

Recommandation en faveur du baron de Barbançon (1), frère du prince-

comte d'Arenberg.

Le baron demandait une décoration, habito, et une commanderie dans un

ordre militaire. 30

Estado, 617.

(1)Robertd'Arenberg,gentilhommede la chambreet capitainedesarchersde LeursAltesses.
Il étaitlesecondfilsdeJeandeLigneet deMargueritede laMark,comtessed'Arenberg.
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135. Consulte du conseil d'État espagnol du 7 octobre 4600 (1).

Don Guillen de San Clemente a montré que l'Empereur n'a jamais songé

à faire nommer l'archiduc Albert roi des Romains. Jusqu'à présent cependant,

on a travaillé en Espagne en faveur de l'archiduc. Puisque les intentions

5 de l'Empereur sont telles, on devrait abandonner la candidature d'Albert

et recommander celle qui aurait le plus de chance de plaire à Sa Majesté

impériale.
Estado,973.

136. Consulte du conseil d'État espagnol du 42 octobre 4600.

10 Sur le maintien de la surintendance de la justice militaire aux Pays-Bas.

Eslado,617.

137. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de l'Escurial

le 43 octobre 4600.

Frédéric Spinola a exposé ses besoins. Bien qu'avant tout on doive savoir

15 où en sont les négociations avec l'Angleterre et les poursuivre, si on peut en

attendre un heureux résultat, il convient de fournir à Spinola l'assistance

qu'il réclame.

Estado,2224».

138. Lettre des archiducs à Philippe III, écrite de Bruxelles le

20 45 octobre 4600.

Recommandation en faveur du baron de Barbançon pour une décoration et

une commanderie dans un ordre militaire.

Estado, 617.

(1)Assistaientauconseil: DonJuandeBorja,lecardinaldeGuevara,JuandeIdiaquez,lecomte

25 deChinchonet lecomtedelaMiranda.
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139. Consulte du conseil d'État espagnol du 47 octobre 1600.

A propos des dangers courus par l'archiduc à la bataille de Nieuport,

Balthazar de Zuniga avait observé qu'il ne possédait pas le texte exact du

traité de cession des Pays-Bas aux archiducs Carrillo, il est vrai, lui avait dit

que si Isabelle devenait veuve, nos provinces retournaient à l'Espagne, mais, 5

dans ce cas, Zuniga eût été embarrassé, car l'humeur des Belges l'inquiétait.

Le conseil trouve qu'il faut envoyer à Zuniga la copie du traité en question

secrètement, et en lui recommandant de la garder par devers lui (1).

Estado,2023.

140. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert du 28 octobre 4600. 10

Approbation de la nomination faite par Albert du licencié Jean de Frias

comme surintendant de la justice militaire en remplacement de Don Hernando

Carrillo.

Estado, 22242.

141. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles 15

le 7 novembre 4600.

L'archiduc envoie une relation de la réunion des Etats Généraux qui eut

lieu cette année en remarquant qu'il a obtenu difficilement les subsides

demandés et qu'il a dû consentir à une réduction.

Estado,617. 20

142. Lettre du dtte de Sesa à Philippe III, écrite de Rome le 44 no-

vembre 4600.

Sur les démarches d'un catholique anglais appelé Constable (2), qui a

(1)Ce texteest l'originalet ne portequelesparaphesdesconseillersprésents.Maisla minute
conservéedanslaliasse617estrevêtuedessignaturesdu cardinaldeGucvara,deJeandeIdiaquez,23
ducomtedeChinchonetducomtedeMiranda.

(2)Queestaaquiuningleseatholicoqueharesididomuchosanosen Paris llamadoCondestable,et

qual... Il s'agitici de HenriConstable(1562-1613),poèteanglaisqui résida,eneffet,longtemps
à Pariset quiespéraunmomentrallierJacquesIeraucatholicisme.En1398-1599,ilserenditmême
à Edimbourgavecunemissiondu pape,maisil ne fut pasreçuparle Roi.VoirsaviedansLISLIB30

STEPHEN,Dictionaryofnationalbiography.
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résidé longtemps à Paris, pour convaincre le pape du désir du roi d'Ecosse de

se convertir au catholicisme et sur d'autres nouvelles au sujet de la succession

d'Angleterre communiquées par le père Parsons.

Cette lettre est accompagnée d'avis secrets relatifs aux affaires d'Angleterre

» transmis par le même Parsons.

Estado,972.

143. Lettre du duc de Sesa à Philippe III, écrite de Home le 20 no-

vembre 4600.

Au sujet de la succession d'Angleterre, des négociations du roi d'Ecosse et

10 de l'espoir qu'avaient certains de ses partisans à Rome de le voir passer au

catholicisme.

Cette lettre est accompagnée d'un résumé de nouvelles touchant la succession

d'Angleterre et envoyées de ce pays dans diverses lettres des mois d'août et de

septembre de la même année.
15 Estado, 972.

144. Consulte du conseil d'État espagnol du 25 novembre 4600.

Sur l'élection d'un roi des Romains et l'observation d'Albert qu'il fallait

envoyer en Allemagne quelqu'un de plus valide que Don Guillen de San

Clemente.

20 Après en avoir délibéré le conseil estime que le Roi doit se conformer au

désir du pape qui proposait en premier lieu l'archiduc Albert et, après lui,

l'archiduc Ferdinand. Mais cette résolution du Roi doit être tenue secrète.

On doit donner au successeur de San Clemente un secrétaire au courant des

affaires d'Allemagne et avertir les archiducs des démarches que l'on fait en

25leur faveur en même temps que du motif pour lequel on met en avant plusieurs

candidate. Il est bon aussi que Leurs Altesses sachent le plaisir avec lequel le

Roi a appris que les Etats Généraux se proposaient d'accorder un subside et

que l'assemblée serait dissoute aussitôt après.
Estado, 2323.

8
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145. Lettre de Jérôme Walter Zapata à Philippe III, écrite de

Bruxelles le 29 novembre 4600.

Suivant ses instructions, Zapata a rendu compte de sa gestion à l'archiduc (1).

Maintenant il va donner au Roi un rapport détaillé sur l'armée et les finances.

Estado,617.

146. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles le

30 novembre 4600.

Des catholiques hollandais, arrivés à Calais, ont appris que en divers ports

de la Hollande et de la Zélande on appareillait jusqu'à septante ou quatre-vingt

gros vaisseaux pour aller chercher le sel à la Comena, qui est un cap de la te

Terre ferme (2), et qu'on y amenait un nombre considérable de charrettes, de

planches et d'autres munitions dans le même but et pour aller à Punta del

Rey, qui est aussi terre ferme, où l'on trouve le sel, à trois lieues de l'île

Margarita. Pour faire ce voyage, les Hollandais partent de Heissant (3) vers

la Grande Canarie. De là, ils cinglent vers Saint-Domingue, où ils prennent 15

de l'eau, en longeant les îles de la Nouvelle-Espagne, puis ils se dirigent vers

Margarita et Punta del Rey, qui est trois lieues plus loin, ainsi que vers le

cap de la Comena (4) où le sel est en grande abondance. Au retour, ils

(1)FilsdeJustusWalter,seigneurdeDirpach,et de MariaManuelZapata,cepersonnageétait,

commesonnoml'indique,d'origineallemandeet il avaitétépagedel'empereurRodolpheII.Entré20

auservicede l'Espagne,il devinten1393chevalierde Saint-Jacquesavec3,000ducatsderente,

puisconseillerdeguerre,pagadoret enfin,depuis1600,veedorde l'arméede Flandre.Il réforma

l'infanterieallemandeà lasoldedel'Espagneetjouitd'unegrandeinfluenceà lacourdesarchiducs.

Il avait,dureste,letitredemajordomedeLeursAltessesetdevintmêmegrandmajordomeaprèsle

départde l'amirald'Aragon.Il mourutà Madridle20août1610.Deuxdesesfillesétaientdames25

d'honneurdel'infanteet l'uned'elle,donaTeresa,entraauxCarmélites.Elley portale nomde

ThérèsedeJésusetdevintprieureducouventde Bruxelles.VoirALONSOLOPEZDEHARO,Nobiliario

genealogico,tomeII, page229,lesmanuscrits20607et 20634de la Bibliothèqueroyaleet aux

ArchivesduRoyaume,lesregistresauxpatentesdelaSecrétaireried'Etatetdeguerre,Reg.20et21.

(1)LeVenezuela. 30

(5)L'Iled'Oucssant.Cfr.WAGHENAER,Lemiroirdelanavigation.Anvers,1391.

(4)LaComenaestunerivièreduVenezuelaquia donnésonnomà la villesituéeà sonembou-

chure,aujourd'huiCumana.LesîlesSousleVentet lacôtevoisineduVenezuelasontrichesen tel
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prennent le détroit qui sépare Saint-Domingue de Porto-Rico, afin d'éviter

les parages de la Havane où croisent les navires espagnols. De Porto-Rico ils

font voile vers Terre-Neuve et de là, par l'Océan et la Manche, reviennent en

Hollande. Les correspondants en question indiquent le moyen d'empêcher ce

5 trafic; les Hollandais, selon eux, seraient très éprouvés s'ils ne pouvaient plus

aller chercher le sel aux Indes occidentales. Albert demande les ordres du Roi.

Estado,617.

147. Lettre de Balthazar de Zuniga à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 30 novembre 4600.

10 Clôture des États-Généraux (1). La dissolution de cette assemblée est un

bien pour le Roi et pour les archiducs. Néanmoins, on a obtenu plus qu'on

n'espérait au début. Carrillo et Zuniga remontreront toujours à Albert ce qui

en semblable matière peut le mieux servir les intérêts du Roi et les siens

propres.
15 Estado,617.

148. Lettre du président Richardot à Robert Beal (2) et à Edmundes (3),

écrite de Bruxelles le 45 décembre 4600 (copie).

Au sujet des négociations avec l'Angleterre.
Estado, 2288.

20 149. Lettre de Philippe III au duc de Sesa, son ambassadeur à Rome,

de l'année 4600.

Le Roi remercie Parsons de ses avis et lui fait dire qu'il a pris une décision

marinet, dès1598,lesHollandaislesfréquentaient.Voirlesrenseignementsdonnésà cesujetdans

lerécentlivrede MM.CHARLESDELANNOTet HERMANVANDERLINDEN,Histoiredel'expansioncolo-

25 nialedespeupleseuropéens.NèerlandeetDanemark,pp.51et 77.(Bruxelles,1911.)

(1)Le9 novembre.Cfr.GACHARD,ActesdesEtats-Générauxde1600,Introduction,p.CXXIII.

(1)RobertBeal(1541-1601),diplomateet antiquaire,secrétaired'Elisabeth,assistaen1600aux

conférencesde BoulogneavecHenriNevil,ambassadeurordinaireà Paris,JeanHerbart,conseiller

privé,etThomasEdmundes.

30 (5)ThomasEdmundes,secrétaired'Elisabeth,commissaireauxconférencesde Boulogne,plustard

ambassadeurdeJacquesIerà Bruxelles.
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au sujet de la succession d'Angleterre. Il en avisera le pape afin de se concerter

avec lui. On doit écrire dans le même sens aux catholiques anglais pour les

convaincre qu'ils auront un roi de leur religion.
Estado, 973.

150. Lettre de Balthazar de Zuniga à Philippe III, écrite de Bruxelles 5

le 44 janvier 4604.

Les pères de la Société de Jésus et les catholiques anglais établis en

Belgique, ainsi que le père Parsons, qui réside à Rome, travaillent avec

Zuniga et le duc de Sesa pour que le Roi conserve les appuis que son père
s'était ménagés en vue de faire passer la couronne d'Angleterre à l'infante 10

Isabelle. Les catholiques prétendent que la couronne revient à cette princesse

par la maison de Bretagne (1). Ils ont eu recours à l'archiduc. Hier Son Altesse

lui fit dire par Mancicidor qu'un père jésuite, nommé Guillaume Baldwin (2),
lui avait parlé d'un mémoire en faveur de l'infante qu'il conviendrait d'imprimer
et de distribuer en Angleterre à l'occasion de la réunion du Parlement. 15

L'archiduc voulait connaître le sentiment de Zuniga. Celui-ci lui répondit qu'il

ignorait où en étaient les négociations échangées entre le Roi et Son Altesse,
mais qu'il ne croyait pas le moment venu d'autoriser une telle publication,

parce qu'elle produirait peu d'effet et qu'elle indisposerait la Reine, précisé-

ment au moment où l'on traitait de la paix (3). Mancicidor ajoutait que 20

l'archiduc était embarrassé. Zuniga demande donc des instructions. Le bruit

courait, ajoutait-il encore, que le roi d'Ecosse était odieux à la Reine, et que
Cecil (4) appuierait la candidature de l'infante.

Estado,619.

(1)Lescatholiquesà la suitedupèreParsons,auteurd'uneConferenceaboutthenextsuccessionto 33
thecroumofEngland,qui paruten1593sousle nomde R.Doleman,faisaientremonterla famille
d'Isabellejusqu'àGuillaumeleConquérant! Dumariaged'unedesfillesdeceprince,Constance,avec

Alain,premierducdeBretagne,étaientnéestouteslesprincessesdecettemaisonet l'infante,parsa

mère,étaitleurhéritière.Cfr.COUZARD,Uneambassadeà RomesousHenriIV, p.72(Tonneins,1900).
(2)WilliamBaldwin(1363-1632)étaitalorsvice-préfetdela missionanglaiseà Bruxelles,poste.30

danslequelil avaitsuccédéaupèreHolt.Cfr.LESLIESTEPHEN,Dictionaryofnationalbiography.
(3)Sériaalterard la Reynaenestacoyunturadepaces.

(4)RobertCecil,le futurcomtede Salisbury,avaitsuccédédans la chargede sonpèreWilliam

Cecil,barondeBurghley,morten 1898.
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151. Consulte du conseil d'Etat espagnol du 43 janvier 4604.

Le conseil demande que le Roi fasse le nécessaire en ce qui regarde la

succession d'Angleterre et promette des grâces aux Anglais dévoués à sa cause.

Sa Majesté peut s'en remettre à Balthazar de Zuniga.

5 Le Roi approuve la consulte.

Estado,22242.

152. Lettre de Balthazar de Zuniga à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 29 janvier 4604.

Mauvaises dispositions des Belges à l'égard des soldats espagnols. Nos ancê-

10 tres, au dire de Zuniga, se plaignaient des travaux et des misères qu'ils avaient

à supporter dans une guerre faite cependant pour leur défense. Non seule-

ment les soldats étaient malheureux, mais ils se dégradaient et perdaient de

leur valeur (1).
Estado, 619.

15 153. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles le

34 janvier 4604.

Eloge de Gaston Spinola (2) que l'archiduc recommande à la bienveillance

du Roi.

Estado, 620.

20 154. Lettre de Philippe III à Balthazar de Zuniga, écrite de Torde-

sillas le 3 février 4604.

Le Roi attend qu'on lui apprenne le départ de Lopez de Villanova pour le

Danemark avant de prendre une résolution à son sujet.
Estado, 22242.

2) (1)VoirunextraitdecettelettredansRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,p. 41.

(1)Seigneurd'Embryetcomtede Bruay.GastonSpinolaavaitfaitsespremièresarmessousDon

Juand'Autriche.Il devintgouverneurdu Limbourgen1597et le restajusqu'en1612.Il étaiten

mêmetempspremierécuyerdel'archiduc.Ilsedistinguaausièged'OstendeetcomposauneDeseriptio
comitatusLimburgensis.
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155. Lettre de Philippe III à Don Hernando Carrillo du 7 fé-

vrier 4604.

Sur les dernières nouvelles au sujet des négociations avec l'Angleterre.

Approbation de la réponse à faire aux Anglais. On a perdu du temps à discuter

avec ceux-ci et leurs promesses comme leurs écrits inspirent la défiance. 3

Il faut insister sur la nécessité de traiter d'une suspension d'armes avec les

Hollandais.

Estado,22242.

156. Lettre de Philippe III à Balthazar de Zuniga, écrite de San

Miguel le 45 février 4604. 10

Le Roi approuve les démarches faites par l'archiduc auprès de l'électeur de

Cologne (1) pour disposer favorablement l'Empereur en vue de l'élection d'un

roi des Romains. Il récompensera le zèle de l'électeur, car il importe que cette

dignité reste dans la famille. Si l'électeur se rend en Allemagne, il fera bien

de s'entendre avec Guillen de San Clemente. 15

Estado,22242.

157. Lettre de Philippe III à Balthazar de Zuniga, écrite de Valla-

dolid le 28 février 4604.

Le Roi porte de 8,000 à 12,000 ducats la pension de l'électeur de Cologne

pour qu'il s'entremette en faveur des Habsbourg quand on procédera à l'élec- 20

tion d'un roi des Romains. Zuniga sera tenu au courant des négociations par

Guillen de San Clemente.

Estado,22242.

158. Lettre de Philippe III à Balthazar de Zuniga, écrite de Valla-

dolid le 28 février 4604. 25

Le Roi annonce l'envoi prochain (2) de sa résolution au sujet de la succes-

(1)ErnestdeBavièrequiétaitenmêmetempsprince-évêquedeLiége.
(1)Conestecorreo6elprimeroosavisaredemiresolucion...
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sion d'Angleterre. Il approuve Zuniga d'avoir déconseillé l'impression du livre

sur les droits de l'infante. Zuniga fera bien d'envoyer le manuscrit au duc de

Sesa, pour que celui-ci le communique au père Parsons, et lui-même a déjà
donné des ordres à Sesa dans ce sens. Il a accordé la rente de 500 écus que

s l'archiduc avait demandée pour Hugues Owen qui réside en Belgique. Il

espère par là se créer de nouveaux partisans en Angleterre. II avise l'archiduc

par le même courrier et avertit Zuniga afin qu'il lire parti des confidences de

cet Owen.

Estado,22242.

10 159. Instructions données par Philippe III à Balthazar de Zuniga au

sujet de la succession d'Angleterre et du retour éventuel de nos provinces
à l'Espagne. (Minute non datée de trois pages et demie, faisant suite à la

lettre précitée du Roi, du 28 février 1601 (1).

Le Roi rappelle que les catholiques anglais l'ont pressé de désigner la

15 personne qu'il jugeait la plus digne de succéder à la reine Elisabeth; ils lui

ont proposé plusieurs candidats et, en premier lieu, l'infante Isabelle. En

conséquence, il a résolu de nommer sa soeur et d'employer tous les moyens

permis pour lui assurer ladite succession. Cette nomination, il l'a faite parce

que c'est le désir des catholiques et que par là il contribuera au triomphe de

20 l'Eglise romaine, ce qui est l'affaire capitale à ses yeux, en même temps

qu'il fortifiera l'obéissance au Saint-Siège dans le Royaume-Uni et assurera le

bonheur des habitants. Le Roi a voulu aussi reconnaître les qualités person-

nelles de l'infante ainsi que ses droits à la couronne d'Angleterre; et il a notifié

sa résolution au pape par l'intermédiaire du duc de Sesa qui en avisera le père
as Parsons sous le sceau du secret (2).

(1)Incipit: LoscatolicosqueayaenInglaterramehanhechomuchainstancia...

(1)Yaviendoyoconsideradoestenegocio,comalopidelacalidaddel,yencomendadolemuchoà Dios,
trasaverdexadopassartiempo,ymiradolotodoconalencion,meheresueltodenombrarà mihermana,

yqueportodoslosmediosdecentesy confidentesseprocurequesubcedaen aquellacorona,asi por
30 avermepropuestolosdichoscatolicossu persona,queescausamuysubstancial,comoporserlamas

convenienteelectionparaelfinquesepretende,y yoantepongosiempreà losdemas,queeselestable-

cimiento,conservacionyaumentodela religioncatolicayobedienciadela santaSedeapostolicaenaquel
reynoy bienpartieularde losnaturalesdel,por las grandespartesy virtudesqueconcurrenenmi

hermana,y anadirseà estoel derechoquetieneà la subcessiondeaquellacorona,deloqualliedado

35 quentoà SuSanetitadpormediodelduquedeSesaàquienheordenadoqueselodigatombienalPadre

Parsonsdebaxodelsecreto.
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Plus loin, le Roi ajoute : les archiducs ont tant de vertus qu il n'y aurait

aucun inconvénient à réunir leurs Etats avec l'Angleterre. Toutefois, comme

après leur mort ces Etats pourraient tomber dans des mains étrangères, il est

bon dès maintenant de prévenir cette éventualité. Aussi Zuniga donnera à

entendre aux archiducs que, s'ils réussissaient à s'établir en Angleterre, les 3

Pays-Bas devraient retourner à l'Espagne. L'ambassadeur leur montrera que

c'est le moyen d'éviter les difficultés qui pourraient surgir après leur mort,

car pendant leur vie il n'y a pas à douter qu'ils répondront à l'affection que le

Roi leur porte (1). L'ambassadeur l'avisera de tout. Si l'affaire prend une

bonne tournure, lui même s'efforcera d'envoyer une forte somme d'argent 10

pour s'assurer le concours de ceux qui peuvent la favoriser. Il a entendu que

Cecil, le grand chancelier, le grand chambellan et l'amiral d'Angleterre sont

disposés à seconder les catholiques à la mort de la Reine. Zuniga en avertira

les archiducs pour qu'ils avisent au moyen de récompenser et de stimuler leur

zèle.... 15

Estado,22242.

160. Lettre de Philippe III à Balthazar de Zuniga, écrite de Valla-

dolid le 28 février 4604.

Zuniga, dans une lettre du 11 janvier, parlait d'une indisposition survenue

deux jours auparavant à l'archiduc Albert. Le Roi le prie de le tenir an 20

courant des progrès de la maladie dans une dépêche à part, il remercie son

ambassadeur de l'avoir averti des dangers auxquels l'archiduc est exposé, tant

par suite de son état maladif que des hasards de la guerre, et de la nécessité

(1)Aunque,siendomishermanostalesy tangratos,nohavriàquetenerensu tiempoinconveniente
dejuntarseessosEstadosconInglaterra;todavia,porquedespuesdesusdiaspodriaaverledecaeren23
otrasmanosessapotencia,esbienprevenirestoagoraquesepuede,porsi llegareelcaso,y assi,con
occasiondelasplaticasquetendreyssobreestenegocioy deremilirmeyoà vosenlodemasqueseaffreze
enestamateria,lesdareysdentenderquesi, mediantelasdiligeneiasqueseharanparaencaminarle,
viniessenà establecerseenInglaterra,entalcaso,havriandecederessosEstados,paraquesevuelvanà

incorporarconestasreynos,representandoles,conelbuenterminoquesabreys,elintentoqueenefectoes 39
escusarinconvenientepara despuesdelosdiasde susAllezas,puesduranteellosno avraquetemer,
sinoesperarlacorrespondenciaentodoquelesmeresceelmuchoamory voluntadquelestengoy hallan
enmiportodassuscosas.
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de régler la situation de l'infante pour le cas où elle deviendrait veuve. Il a

donc signé une dépêche (1)qu'il envoie à Zuniga pour prévenir le péril signalé.

Si Albert disparaissait, l'ambassadeur remettrait la dépêche à l'infante, mais

dans ce cas seulement, car, sauf nécessité, il vaut mieux, dit le Roi, s'épargner

5 cette peine. Zuniga tiendra cet ordre secret. On doit ignorer qu'il est en sa

possession tant que le moment n'est pas venu de s'en prévaloir.

Estado, 2226.

161. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de falladolid

le 45 mars 4604.

10 Les catholiques anglais continueront de toucher leur pension entière malgré

la réforme qui vient d'être opérée dans les traitements.

Estado, 22242.

162. Lettre de Balthazar de Zuniga à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 23 mars 4604.

15 Zuniga se plaint de nouveau de la faiblesse numérique des troupes espa-

gnoles. On ne peut remplir les vides qu'en envoyant des fantassins italiens,

mais bien que ceux-ci, surtout les Napolitains, jouissent d'une excellente

réputation, on ne peut les comparer aux Espagnols. D'autre part, les gens du

pays, il y a déjà longtemps, sont intervenus auprès de l'archiduc pour qu'il

20 ne fasse plus venir des Italiens à cause de leur licence et des mauvais traite-

ments qu'ils infligent aux paysans (2).
Estado,619.

(1)Nousn'avonspasretrouvécettedépêche,maiselleest rappeléedansles instructionsparti-
culièresdonnéesau marquisde Guadaleste,successeurde Zufiigaà l'ambassadede Flandre,le

23 31décembre1606.D'aprèscesinstructions,quenousanalysonsplusloin,le Roiauraitdécidéque
si Isabellesurvivaità l'archiduc,elleauraitle gouvernementdesPays-Basjusqu'àcequelui-même

eneûtdisposéautrement:entretantoqueyootracasamandare.Or,le1erfévrierdecetteannée1601,

PhilippeIIIavaitsignéunecédule,quia étépubliéedanslaColecciondedocumentasineditosparala

historiadeEspana,tome42, page225,aux termesde laquelleIsabelle,dansle cassignalé,admi-

30 nistreraitnosprovincessaviedurant: quedela dichainfanta,mihermana,gobernadorade losdichos

estadosy loseadurantesusdiaspormiyenminombre.Aunmoisdedate,leRoiauraitdoncchangé
lesdispositionsgénéreusesqu'ilavaitprisesenfaveurdesasoeur.

(1)VoirletextedecetextraitdansRODRIGUEZVILLA,foc.cit.,pages41-42.

9
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163. Consulte d'une junte d'Etat. Valladolid, 25 mars 1601.

La junte a examiné un rapport de Don Juan de Borja (1)au duc de Lerme,

du 21 février, dans lequel on voit combien il est difficile de garder les Pays-

Bas dont le salut dépend du maintien des subsides envoyés aux archiducs.

Or, l'état du Trésor ne permet plus de fournir ces subsides et, comme tous les 5

autres moyens ont été inefficaces, il n'y a qu'une issue : négocier une trève

avec les rebelles.

La junte reconnaît l'impossibilité de continuer l'envoi des provisions men-

suelles. Pour celles de février et de mars il y a déjà un déficit de 200,000 ducats.

Elle approuve la conclusion d'une trêve, rappelle au Roi que Hernando Carrillo 10

a reçu des instructions spéciales à ce sujet, qu'on a écrit à différentes reprises

dans le même sens et elle espère qu'on aboutira (2).

La junte traite ensuite d'autres affaires.

Le Roi veut qu'on propose une trève, mais sans que son autorité en

souffre (3). 15

(Trois paraphes) (4).
Estado,634.

164. Lettre du duc de Sesa à Balthazar de Zuniga, écrite de

Rome le 6 avril 4604.

Le duc envoie à Zuniga la lettre du Roi du 12 février et la copie de la 20

réponse qu'il lui fit le 21 mars. Depuis la mort du comte d'Essex (5) et la dis-

grâce de ses partisans, le père Parsons pense, et, à son avis, avec raison, que

le roi d'Ecosse étant soupçonné d'avoir favorisé le rebelle, la Reine inclinera à

conclure la paix avec l'Espagne, et que Cecil et ses amis, ennemis du comte,

ne pourront plus se fier au roi d'Ecosse. Non seulement, dit Sesa, ils montre- 25

(1)Grandmajordomedel'impératriceMarieet conseillerd'État.

(1)Yacuerdaà VuestraMajestadqueD.H.Carrillollevoeninstruccionquelaprocurassenenel

tratadodelaspazes,ydespuesselesa escritoatgunasvezes,y assiseesperaelsucceso.

(3)Hagasseinstanciasporla treguasinperderautoridad.

(4)Nousvoyonspar le textequele comtede Mirandaet lepèreconfesseurfaisaientpartiedela 30

junte;letroisièmemembreétaitsansdouteJuandeIdiaquez.

(5)Essexavaitfaitsoncoupd'Étatle8 février1601.Il futexécutéle23dumêmemois.
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ront des sentiments pacifiques, mais, pour être sûrs de Jacques VI et de ses

partisans à la mort de la Reine, ils soutiendront les prétentions de l'infante,
s'ils voient que de notre côté nous défendons leur cause avec chaleur. Parsons

pense même qu'Elisabeth finira par se faire à l'idée qu'Isabelle lui succédera,

5 afin de vivre elle-même tranquille dans son royaume, assurée désormais de

l'amitié du roi d'Espagne et de Leurs Altesses. Il suppose que le Roi l'aura

averti de sa résolution et il est étonné que Zuniga dans sa lettre du 17 mars

n'en souffle mot, ce qui lui donne à croire qu'il n'avait pas encore reçu les

dépêches de Sa Majesté (1). Dans une autre lettre, du 14 mars, le Roi annonce

10l'envoi d'un livre sur les droits de l'infante et lui ordonne de le montrer secrè-

tement à Parsons, pour qu'il voie s'il est opportun de l'imprimer (2). Il attend

que Zuniga lui envoie ce livre. Le pape a été frappé de l'imprudence du

comte d'Essex et de ce qu'il n'a pas cherché à se sauver; il n'a plus d'illusion

sur le roi d'Ecosse et a d'autant plus d'espoir dans le succès de l'infante II

13favorisera sa cause, pourvu qu'il voie que du côté de l'Espagne on s'apprête

à la défendre. Mais Parsons a appris confidentiellement à Sesa que les catho-

liques anglais établis aux Pays-Bas sont quelque peu découragés en voyant

que l'archiduc les traite fort froidement et semble faire peu de cas des choses

de ce royaume (d'Angleterre). Zuniga voudra bien donner connaissance de

20celte dépêche à Leurs Altesses (3).

Archivesnationalesà Paris, K. 1630(C.36),n° 91.

165. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles le

42 mai 4604.

Eloge de Frédéric Spinola. L'archiduc apprécie les services que l'amiral

25génois lui a rendus et il a tâché de lui donner toute la satisfaction qu'il

(1)LalettreduRoiàZuniga,analyséeplushaut,estdu28février;le17mars,elleauraitdûêtre

arrivéeà Bruxelles.

(2)Cfr.la lettredeZunigaau Roidu 11janvier1601.

(3)CettelettrefaitpartiedesarchivesdeSimancastransportéesàParis.J'endoislacommunication

30 àM.MorelFatioet je le pried'agréericil'expressionde toutemagratitude.Quantà la lettreelle-

même,je lareproduisà l'appendice.
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méritait; s'il a tardé à lui restituer l'argent et les munitions qu'il lui avait

empruntés, c'est qu'il n'a pu faire autrement.

Estado,618.

166. Consulte du conseil d'État espagnol du 2 juin 4604.

A Zuniga qui lui demandait si, le cas échéant, il romprait avec la France 5

l'archiduc avait répondu qu'il n'y songeait pas, parce qu'il croirait par là nuire

au Roi, qu'il manquait de soldats, et que, s'il s'y décidait, il ne trouverait pas
ses sujets disposés à le suivre, mais, ajoutait Zuniga, Albert n'hésiterait pas, si

telle était la volonté de Sa Majesté.
Bien qu'on ne doive pas douter des intentions d'Albert, remarque le conseil, io

il sera bon que Zuniga, à l'occasion, lui rappelle, ainsi qu'à l'infante, que

d'après l'acte de donation des Pays-Bas ils ne peuvent avoir d'autres amis ni

d'autres ennemis que ceux du Roi (1). Un des motifs pour lesquels Sa Majesté
ordonna au duc de Savoie de ratifier la capitulation qu'il venait de conclure

avec la France était qu'il voulait éviter aux archiducs l'ennui de rompre avec 15

ce pays, et c'était pour cela qu'il avait juré d'observer la paix.

Estado,2023.

167. Lettre de Philippe III au duc de Sesa, écrite de Palladotid

le 4 juin 4604.

Le duc doit solliciter l'intervention du pape auprès du roi de France pour 20

que celui-ci cesse d'envoyer des secours aux rebelles et seconde les efforts des

archiducs en vue de la paix.
Estado, 22242.

(1) Tienenobligationprecisade tenerpazoguerraconquienVuestraMajestadla tuviere.Cfr.la
lettredu Roidu22septembre1398,analyséeplushaut,etoùlamêmepenséeestexpriméedansdes 23
termespeudifférents.
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168. Consulte du conseil d'État espagnol du 5 juin 4604.

Sur le gouvernement de la citadelle de Cambrai (1).

D'après une lettre de l'archiduc les états de nos provinces, notamment ceux

du Brabanl et du Limbourg, insistent pour que le commandement des places
» fortes soit confié à des nationaux. Ils invoquent pour cela leurs privilèges. Leurs

réclamations furent si vives qu'on dut promettre d'y faire droit. Le Limbourg,

depuis longtemps, réclamait le rappel de Gaston Spinola (2).Albert avait ajourné

sa décision. Mais le gouvernement de Cambrai étant devenu vacant (3), les

Limbourgeois revinrent à la charge. L'archiduc songeait à transférer Spinola

10à Cambrai, ce qui n'offrait aucun inconvénient, puisque si Spinola n'était pas

espagnol, le lieutenant de la place l'était, et, d'ailleurs. Spinola étant attaché à

sa maison serait quand même hors d'état de remplir ses nouvelles fonctions.

Cette combinaison permettait de nommer un Belge à Limbourg et de donner

ainsi satisfaction aux habitants de cette province (4).
15 L'archiduc dans la même lettre proposait encore d'autres mutations.

Le conseil est d'avis que si l'archiduc peut nommer un Espagnol sans

déplaire aux habitants, le choix de son second candidat, le maître de camp

Rivas (5), s'impose. Toutefois, observent Miranda, Gaspar de Cordoba et le

cardinal Guevarra, dans le cas où une rébellion serait à craindre, rébellion

20 (1)Onsaitqu'enremettantlesPays-BasauxarchiducsPhilippeII,par uneclausesecrète,s'était

réservéledroitdemettregarnisonà Cambrai,Gandet Anvers,et de nommerle gouverneurdeces

places.

(1)AuxÉtatsGénérauxde 1600,les députésdu Limbourget des paysd'Outremeuseavaient

demandéqu'onsupprimâtla chargede gouverneurde leurprovinceon quetoutou moinsonla

25 confiâtà desrégnicoles.Cfr.GACHARD,ActesdesÉtatsGénérauxde1600,pp.593-394et703-704.—

QuantàGastonSpinola,il étaitpeupopulaire.Commegouverneur,il déployacependantbeaucoup
d'activitéet réparaouachevalesfortificationsde Limbourg.Cfr.J. THISQUEN,Histoiredela villede

Limbourg,dansleBulletindelaSociétéverviétoised'archéologieetd'histoire,tomeI, passim.(Verviers,

1907).

30 (5)LegouverneurDonSanchoMartinezdeLeyvaétaitmortle31janvierdecetteannée.Cfr.DE

CARDEVACQUE,Noticehistoriqueet archéologiquesur la citadelledeCambrai,danslesMémoiresdela

Sociétéd'EmulationdeCambrai,tomeXXXV,page306(Cambrai,1879).

(1)Spinolan'allapasà Cambrai.Ilgardalegouvernementdu Limbourgjusqu'en1612,époqueoù

il passaà celuideTournai.Ilfutremplacéà LimbourgparMax,comtedeSainte-Aldegonde.

35 (5)JeanRivas,anciengouverneurdeCalais,commandaituntercioespagnoletpassaitpourundes

meilleursofficiersdel'arméedeFlandre.



— 70 —

naturelle, après tout, puisqu'elle se ferait au nom des privilèges nationaux, on

devrait préférer Spinola, qui n'est pas espagnol, mais donne toute garantie de

fidélité (1).

Le grand commandeur de Leon et le marquis de Velada veulent un Espa-

gnol à tout prix. On ne peut se fier aux indigènes. Qu'on se rappelle la fuite 3

du feu duc d'Aerschot à Namur (2), la révolution qui s'ensuivit et ce qu'il en

coula pour reprendre les places insurgées (3).
Estado,2023.

169. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Falladolid

le 40 juin 4604. 10

Il faut persuader Elisabeth que les rebelles reconnaissent mal les services

qu'ils ont reçus de l'Angleterre.
Estado,22242.

170. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Falladolid

le 40 juin 4604. 15

Sur la recommandation de l'archiduc, le Roi remet au marquis de Havre la

clef de sa chambre, pour qu'il la garde comme il le faisait du temps de son

père, et décore le seigneur de Hachicourt (4), oncle du comte de Hoogstraeten,
de l'ordre de Saint-Jacques.

Estado,22242. 30

(1)BalthazardeZunigafaisaitle plusgrandcasde GastonSpinola;voirsa lettreau Roidu
11août1601(Simancas,Estado,619).

(2)QuandDonJuans'emparadelacitadelle.

(5)Bienqu'étantle texteoriginal,cetteconsultene porteaucuneapostille,maison connaîtla
décisionroyaleparla lettredu ducde Lermeau secrétaireAndresdePrada,du 13juin,quenous25

analysonsplusloin.

(4)CharlesdeLalaing,seigneurdeHachicourt,oncled'AntoinedeLalaing,comtedeHoogstraeten
etdeRennebourg.
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171. Lettre du duc de Lerme au secrétaire Andres de Prada, du

45 juin 4604 (1).

Au nom du Roi le duc ordonne d'écrire deux lettres confidentielles à l'archi-

duc, la première contenant la nomination de Gaston Spinola, la seconde, celle

5 de Jean Rivas, au poste de commandant du château de Cambrai. Ces deux

lettres seront envoyées à balthazar de Zuniga qui en fera l'usage que les circon-

stances comporteront, et pourra même les garder par devers lui, s'il en jugeait la

publication dangereuse.

Estado,2023.

10 172. Lettre de Balthazar de Zuniga à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 22 juin 4604 (cinq pages).

Négociations avec l'Angleterre et succession d'Elisabeth. Cette dernière

question est complexe, car elle dépend d'un événement incertain : la mort de

la Reine. Nécessité de gagner des personnes influentes. Arrivée à Bruxelles de

15Thomas James (2) que Parsons envoie pour remettre ses lettres et celles du

duc de Sesa, en même temps que pour conférer de la succession d'Angleterre
avec l'archiduc. Celui-ci hésite à s'embarquer dans cette affaire (3). Zuniga ne

lui a encore rien dit de l'obligation d'abandonner la souveraineté des Pays-Bas
dans le cas où, avec l'aide du Roi, il monterait sur le trône d'Angleterre. Si

gola démarche ne réussit pas, il aura indisposé l'archiduc. Sans doute, dit Zuniga,
on peut se fier à Albert et à Isabelle, mais il est difficile de croire qu'ils renon-

ceraient à des Etats pacifiés, comme les Pays-Bas. Si la générosité du Roi a

été grande, celle des archiducs, dans ce cas, serait encore plus grande.

Estado,2288.

25 (1)Voirlaconsultedu5 juin.

(2)CeThomasJamesvenaitdeRomeavecunerecommandationpourl'archiducdu ducdeSesaet
dupèrejésuiteParsons.L'annéesuivante,l'archiducl'envoyaàMadrid,et Jamesfitdespropositions
envued'unedescenteen Angleterre,propositionssur lesquellesle conseildélibéradanssaséance
du12avril.Cfr.Calendarof StatePapers,Spanish(1587-1603),page708.

30 (3)Todaviaestapocoembarcadoenestapretension.
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173. Lettre de Philippe III à Balthazar de Zuniga, écrite de Palla-

dolid le 23 juin 4604.

Le Roi voulant pourvoir au gouvernement d'une place aussi importante que

Cambrai (1) et tenant compte de la recommandation de l'archiduc, désigne

Gaston Spinola et Jean de Rivas. Il envoie deux patentes de nomination.

Zuniga choisira entre les deux candidats et remettra à Albert la patente du

nouveau gouverneur (2).
Estado,22242.

174. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Palladolid

le 23 juin 4604. 10

Même objet.
Estado,22242.

175. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert écrite de Falladolid

le 28 juin 4604.

Le colonel Semple (3), voulant empêcher le roi d'Ecosse de monter sur le 15

trône d'Angleterre, avait recommandé l'envoi d'un agent en Ecosse. Le prétexte

eût été le renouvellement de la ligue entre l'Angleterre et ce pays, mais cet

agent devait traiter avec les catholiques et il fallait lui ouvrir un crédit de

(1)LesEspagnolsattachaientla plusgrandeimportanceà lapossessiondecetteplace,et Pefia-

randa,premierplénipotentiaireaucongrèsdeMunster,necraignaitpasdedirequ'ilcéderaitplutôt20

TolèdequeCambrai!

(2)C'estRivasquifutnommé,maisil neputentrertoutdesuiteenfonctionetjusqu'àsonarrivée
lecommandementdelaplacefutexercéparle lieutenantJuanPelegrin(Cfr.DECARDEVACQUE,article

précité,page217).SpinolarestagouverneurdeLimbourg,

(5)Gentilhommeécossais(1546-1632)quiservitauxPays-BassousFarnèse.C'estluiquilivrala 25

villedeLierreauxtroupesroyales.Plustard,il passaenEspagneetdevintgentilhommedelabouche

dePhilippeIII.En1593,il avaitépouséMariedeLedesma.Il restaenrapportavecsescompatriotes
et favorisalesmissionscatholiquesanglaisesquitravaillaientau profitde l'Espagne.Cf.VASQUEZ,
LossucesosdeFlandesy FranciadeltiempodeAlejandroFarnese,dansla Coleccionde documentos

ineditosparalahistoriadeEspana,tome74,et leDictionaryofnationalbiography. 30
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100,000 ducals. Le Roi laisse à l'archiduc le choix de cet agent en observant

qu'un Belge conviendrait mieux, car un espagnol serait suspect.

Estado,22242.

176. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III (copie non datée).

« L'archiduc enverra un agent en Ecosse, et secrètement, comme le Roi le

désire.

Estado,22242.

177. Consulte du conseil d'État espagnol du 3 juillet 4604.

Recommandation en faveur de Frédéric Spinola qui mérite une comman-

10derie et le titre de capitaine général des galères qui seront sous ses ordres

pendant le temps qu'il servira en Flandre.

Estado,2025.

178. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Falladolid

le 23 juillet 4604.

15 Recommandation de ne plus accorder de congé aux soldats espagnols.

Estado, 22242.

179. Lettre de Philippe III à Balthazar de Zuniga, écrite de Valla-

dolid le 23 juillet 4601.

Les archiducs, en vertu de l'acte de donation de 1598, ne doivent avoir

20 d'autres amis ni d'autres ennemis que ceux du Roi (1). Zuniga le fera remar-

quer à Albert, mais en évitant de froisser Son Altesse.

Estado,2224».

(1)Tenirpazyguerraconquienyoletuviere.

10
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180. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Valladolid

le 23 juillet 4604.

Le Roi accorde au duc d'Aerschot (1) le même traitement qu'au prince

d'Orange (2).
Estado,22242. 5

181. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Valladolid

le 23 juillet 4604.

Le Roi accorde au docteur Pistorius (3) la naturalisation et 800 ducats de

rente ecclésiastique.
Estado,22242. 10

182. Décret de Philippe III, daté de Valladolid le 23 juillet 4604

(minute).

Le Roi accorde 50 écus par mois aux religieuses anglaises de l'ordre de

Saint-Benoit, à Bruxelles.

Estado, 22242. 15

183. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Valladolid

le 23 juillet 4604.

Communication du décret précédent.
Estado,22242.

(1)CharlesdeCroy,ducd'Aerschotdepuis1395,chevalierde laToisond'oret conseillerd'État 20

depuis1599.

(2)PhilippeGuillaumedeNassau,filsaînéduTaciturne,qui avaitétéarrêtépar ordredu due

d'Albeen 1368etconduitenEspagned'oùil ne revintqu'en1893.C'estl'archiducAlbertqui le

ramenadansnotrepayscomplètementespagnolisé.

(2)JeanPistoriusdeReichenweiler,docteurendroit,conseillerde l'empereuret de l'électeurde 23

Cologne.
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184. Lettre de Philippe III à Balthazar de Zuniga, écrite de Falla-

dolid le 23 juillet 4604.

Le Roi recommande de s'attacher l'électeur de Cologne (1) en vue de l'élec-

tion d'un roi des Romains.

3 Estado,22242.

185. Lettre de Philippe III à Balthazar de Zuniga, écrite de Valla-

dolid le 23 juillet 4604.

Les catholiques anglais établis aux Pays-Bas sont affectés de ce qu'Albert

fasse si peu de cas d'eux. Zuniga agira comme il convient.

10 Estado, 22242.

186. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite du fort de

Saint-Albert, près d'Ostende, le 44 août 4604.

L'archiduc explique les raisons qui l'ont déterminé à entreprendre le siège

d'Ostende.
15 Estado,618.

187. Lettre de Balthazar de Zuniga à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 44 août 4604.

Eloge de Gaston Spinola que l'archiduc avait présenté au Roi comme

premier candidat pour la place de gouverneur de Cambrai (2).

20 Estado, 619.

188. Consulte d'une junte d'État. Valladolid, 16 août 4604 (douze

pages).

Sur le mémoire remis par Don Rodrigo Nino y Lasso (3), de la part des

archiducs.

25 (1)ErnestdeBavièrequi,commenousl'avonsdéjàdit,étaitenmêmetempsprince-évêquedeLiège.

(2)Commenousl'avonsdit,GastonSpinolarestaà Limbourg.

(4)DonRodrigoLaso,originairedeTolède,servitsousFarnèse,commetantd'officiersquiavaient
fait leurspremièresarmessousce grandcapitaine.Il accompagnal'archiducdanssonvoyageen
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Les archiducs remerciaient le Roi de l'assistance qu'il leur avait prêtée

jusqu'alors malgré ses embarras d'argent et demandaient qu'il voulût la leur

continuer. Depuis son arrivée en Belgique, Albert négociait en vue de la paix

avec les rebelles, nonobstant les secours que ceux-ci recevaient de leurs

voisins, mais il n'avait pas traité d'une suspension d'armes, parce que les préli- 5

minaires n'avaient pas encore été arrêtés. Les rebelles pratiquaient le commerce

en Espagne, par personnes interposées, malgré l'embargo qui avait été mis sur

leurs marchandises en Andalousie. L'archiduc insistait sur les dangers qui

menaçaient l'infante du chef de la continuation des hostilités.

La junte discute ce mémoire. Il est inutile de rappeler que le salut de 10

l'Espagne dépend des Pays-Bas. Charles-Quint et Philippe II avaient tout fait

pour les conserver. Le monarque défunt, dont on connait la prudence, les

aliéna en faveur de l'infante. Il semble que par cet acte il allât à rencontre du

but qu'il poursuivait, c'est-à-dire, rattacher la Belgique à la couronne de

Castille. Sans doute, on pouvait attendre des archiducs une obéissance absolue 13

à laquelle ils seraient portés tant par leur caractère que par la reconnaissance

du bienfait reçu. Mais en serait-il de même de leurs enfants et de leurs petits-

enfants qui ne verraient peut-être que leur intérêt? Aussi, est-il permis de

croire que Philippe II n'avait songé qu'à une aliénation temporaire des Pays-

Bas (1). Indépendamment de cette considération il est indéniable qu'il est aussi 20

utile que nécessaire, comme on l'a dit, que la Couronne garde ces provinces.

La junte rappelle les dépenses faites pour la Belgique. Le Roi doit conti-

nuer ces dépenses en voyant que si l'infante n'a pas d'enfant, c'est que Dieu a

voulu le retour des Pays-Bas à la Castille (2). Si l'on perdait nos provinces,

l'Espagne subirait un grave préjudice. 25

La junte est pour une suspension d'armes. Car, si l'on traitait de la paix

avec les rebelles, il faudrait toucher la question de la liberté religieuse et

retirer les gens de guerre. Le premier point dépend du Saint-Siège, mais une

telle concession produirait un mauvais effet. Si l'on obtenait une trêve, le Roi

Espagne;revenuàBruxelles,ilfut delamaisondu prince,capitained'unecompagniedelanceset 30

dela compagnied'arquebusiersde la garde,membredu conseildeguerre.En 1609,il fut créé

comted'Atiover,titrequiavaitappartenuà sononcleJeanNino,dontil étaitl'héritier,VoirCABRERA

etVASQUEZdansleursouvragesdéjàcités.

(1)Yassisehadecreerdela prudenciadeSuMajestadqueelfindesuenagenacionfuetemporal.

(2) Viendoqueconlafaltadesucesiondela serenissimainfantalosquiereDiosvolverà estacorona.55
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serait tranquille. Il n'aurait plus à payer que les garnisons. Pour amener les

rebelles à conclure un armistice, il y a deux moyens : 1° renforcer l'armée de

Flandre et augmenter les provisions d'argent; 2° tâcher de gagner Maurice de

Nassau en lui donnant de grands biens dans un pays où il ne peut nuire et,

5 par les voies les plus secrètes, payer une pension aux gouverneurs des

provinces et des villes, tant que durera la suspension d'armes.

Le Roi : Je ne doute pas que mon père savait combien il importait à mes

royaumes d'Espagne et aux Indes de conserver les Etats de Flandre. La

situation du Trésor et d'autres difficultés le forcèrent de les aliéner à ma soeur;

10il crut que la présence de l'infante et de l'archiduc en Belgique lui permettrait

de recouvrer ces pays, et il ne désespérait de les réunir par certains moyens à

ses Etats de par-deçà. Moi aussi je suis disposé à garder les Pays-Bas, comme

me le conseille la junte. C'est à celle-ci de voir si, avec un autre chef que

l'archiduc, on ne réussirait pas mieux à contraindre les rebelles, tout au moins

13à une trêve, et avec moins de frais, en transférant mes frères dans un pays où

ils auraient plus d'autorité et seraient plus en sûreté sans une aussi grande

charge pour mes finances. La gestion des fonds envoyés à Bruxelles laisse à

désirer, parce qu'elle est aux mains de mes frères qui doivent compter avec

leurs ministres flamands. En voyant les affaires que je lui remets la junte

20reconnaîtra la confiance que j'ai en elle et combien il importe de garder le

secret (1). Au sujet des dépenses faites pour les Pays-Bas, le Roi ajoute : nous

sommes tous prêts à dépenser ce qu'il faut pour conserver ces provinces (2),

Philippe 111recommande donc l'emploi des deux moyens suggérés par la

(1)Nodudoquemipadre,queayagloria,sabiala importanciaqueeraparaestosreynosy lasIndias

25elconservarenestacoronalosEstadosdeFlandesyqueporelestadodelaHazienday otrasdificul-
tadessedebiiodereducirà hazerla donaciondellosà mihermanapensandoqueconsu presenciay la
delmitiolascobraria,nodesconfiandodealgunosmediosparavolverlosà juntarconlodeaca; y Yo

tambienestoyinclinadoà conservarlos,comopareceà la juntaqueesnecesario,ymireseen ellasi el

esfuerzoqueseha dehazerparareducirlosà lomenasà la suspensionde armas,seharia masarres-

30cadamenteporotramanoquela delarchiduqueyconmenoscostaponiendoà mishermanosenparte
dondeestuviessenconautoridadyseguridadsintangrancargo,comotienemihazienda;y quelaadmi-

nistraciondeloqueseproveeà Flandesnosepuedeajustarestandodepor mediosnuestroshermanos

quedebendehazerloquepuedenconlosministrosdealla: y conloquepongoen manosdela junta
veraloquefiodellayquantoimportaelsecreto.

33 (2)Todosestamosllanosengastarquantofueremenesterpara laconservaciondeestosEstadosy lo

vamosmirandocomoesacertadoà encaminarbien.
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junte pour obtenir une trêve. Il approuve qu'on tente de séduire Maurice de

Nassau et les principaux chefs hollandais, mais, fait remarquer le monarque,

on doit réfléchir à la façon dont on s'y prendra, car nous savons à combien

peu de personnes les archiducs pourront confier cette négociation (1). (Trois

paraphes.) 5

Estado, 634.

189 Consulte du conseil d'Etat espagnol. Valladolid, 48 août 4604.

Sur les demandes d'argent de Don Rodrigo Nino y Lasso.

Les archiducs n'avaient pas reçu les provisions des mois de mars, d'avril, de

mai et de juin ; celle de février était arrivée incomplète, et les lettres de change 10

au montant de 225,000 écus, qui devaient venir par la voie italienne, avaient

été tirées sur les banquiers Siboli et Judici dont le crédit était compromis

Comme les hommes d'affaires belges inspiraient peu de confiance, Albert et

Isabelle demandaient qu'on leur envoyât une partie des subsides, en or ou en

argent, par la France et avec des passeports en règle. Ils demandaient aussi us

qu'on négociât avec les Fugger (2) la remise de quelques bonnes provisions,

parce que la perception en serait plus sûre, et que ces provisions fussent les

plus élevées possible et non échelonnées de mois en mois, parce que des

envois partiels ne produisaient que peu d'effet.

Le conseil recommande la requête des archiducs, surtout en ce qui concerne 20

le recours aux Fugger. La voie française n'est pas sûre, malgré tous les passe-

ports. S'il arrivait un malheur au transport des fonds, le Roi (de France) ne

serait pas embarrassé de trouver une excuse.

Le Roi répond que rien ne le fait plus souffrir que de ne pouvoir, à cause

de l'état du Trésor, secourir les archiducs aussi efficacement et aussi vite 25

qu'il le voudrait. Mais son confesseur exposera au conseil avec quel soin il

traitait les affaires de Flandre et la situation obérée dans laquelle lui-même se

trouvait. (Sept paraphes).

Estado,2023.

(1)Miresecomosehadepoderencaminaresto,puessabemosdecuanpocosla podranconfiarmis30
hermano

(2)Lescélèbresbanquiersd'Augsbourg.
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190. Lettre de Philippe III à Balthazar de Zuniga, écrite de Valla-

dolid le 7 septembre 4604.

Zuniga doit mettre la reine d'Angleterre en demeure de s'expliquer sur ses

intentions au sujet de la paix.
5 Estado,22242.

191. Lettre de Philippe III à Balthazar de Zuniga, écrite de Valla-

dolid le 42 septembre 4604.

Au sujet de l'élection d'un roi des Romains (1).
Estado,22242.

10 192. Lettre de Philippe III à Balthazar de Zuniga, écrite de Valla-

dolid le 42 septembre 4604.

Affaire de la succession d'Angleterre. Le nonce en Flandre a fait entendre

que le pape devait s'interposer, pour que le roi d'Espagne et. le roi de France

favorisent un prince catholique et originaire d'un Etat neutre. Cela n'a pas de

15 sens. Le roi de France n'a rien à voir dans cette succession. Comme le nonce

a pu en écrire au pape lui-même, le Roi charge le duc de Sesa de travailler à

détourner le Saint-Père de cette idée.

Estado, 22242.

193. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite sous les murs

20 d'Ostende le 44 septembre 4604.

La misère croît de jour en jour et le pays est à la dernière extrémité (2).

Estado, 618.

(1)Lalettreestaccompagnéedetouslesdocumentsrelatifsa cetteaffaire.

(1)Codadiacrecelamiseriay lacalamitaddemaneraqueyaestatodoenultimotrance.
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194. Consulte d'une junte d'État, falladolid, 26 septembre 1601 (1)

(douze pages.)

La délibération porte sur les lettres de Balthazar de Zuniga du 15 du même

mois :

1° Le Roi avait chargé Zuniga de sonder l'archiduc pour s'assurer si, le cas 5

échéant, il déclarerait la guerre à la France. Le diplomate répondit qu'il tente-

rait la chose, quand il le jugerait nécessaire, parce qu'en procédant autrement,

l'archiduc pourrait croire qu'on se méfiait de lui, ce qui dans la situation

présente, offrait de nombreux inconvénients. Quand bien même Son Altesse

serait prêle à respecter les engagements qu'elle avait pris en Espagne, lorsqu'on 10

lui céda lès Pays-Bas, il se pourrait que, le moment venu, ses ministres lui

conseillent de s'abstenir en prétextant que l'exiguïté de ses ressources ne lui

permettait pas de résister à la France et à la Hollande réunies. Le plus sûr

pour Sa Majesté est de regarder les Pays-Bas comme le domaine des princes

qui sont ses frères et ses amis et de ne pas vouloir en disposer comme de son 15

bien propre, puisque, après tout, ces provinces ont été aliénées et que l'on ne

voit pas très bien comment on les récupérerait, car il sera difficile d'obtenir

des habitants l'exécution des clauses de l'acte de renonciation.

La junte approuve la prudence de Zuniga. On ne doit parler à l'archiduc

d'une rupture avec la France que lorsque l'occasion se présentera. 20

2° Le roi de France s'étant rendu à Calais (2), Albert aurait voulu aller le

saluer en personne. Zuniga l'en dissuada, lui conseillant de prétexter ses nom-

breuses occupations (3), et Albert se fit représenter par lé comte de Solre. Le

Roi lui rendit sa politesse par l'intermédiaire du duc d'Aiguillon, fils aîné du

duc du Maine (4). 25

La junte loue la circonspection de Zuniga.

(1)LajunteseréunitchezlecomtedeMiranda.Outrecelui-ciellecomprenaitle ducde Lermc,
donIdiaquezet frayGaspardeCordoba.

(2)SurlevoyagedeHenriIVà Calais,voirlesÉconomiesroyalesdeSully,le Journalde l'Étoile

et lesMémoiresguerriersdeCharles-AlexandredeCroy. 30

(3)L'archiducétaitretenuparlesopérationsdu sièged'Ostendeinvestidepuisle5 juillet.

(4)CeducduMaine,commeil estappellepar ZunigaetdanslesMémoiresguerriersde Charles-

AlexandredeCroy,n'estautrequeCharlesde Lorraine,ducde Mayenne.D'aprèsles mémoires

précités,sonfilsarrivaàNieuportle6 septembre,et,le8,il renditvisiteà l'archiducaufortAlbert.

LecomtedeSolreétaitrevenudeCalaisle4. 33
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3° L'archiduc, d'accord avec le président Richardot et par l'entremise d'un

gentilhomme gueldrois (1), avait ouvert des négociations avec l'un des princi-

paux hommes d'Etat hollandais et un serviteur de Maurice de Nassau. Ceux-

ci voulaient connaître les intentions d'Albert relativement à l'exercice du

5 protestantisme, à la sortie des étrangers, aux réformes politiques et aux garan-

ties du traité éventuel. On leur répondit que les Hollandais auraient la liberté

religieuse, qu'on leur donnerait toutes les satisfactions désirables quant au

départ des étrangers, qu'ils obtiendraient une part importante dans le gouver-

nement, et toutes les garanties raisonnables. Zuniga était d'avis de conclure un

io armistice pour la durée des négociations. Quand il en parla à l'archiduc, celui-

ci lui opposa ce dilemme : la guerre avec l'assistance sérieuse du Roi ou la

paix. Signer une trêve, c'était se condamner à une guerre perpétuelle. Zuniga

ne put le convaincre du contraire. L'archiduc ajoutait qu'il n'y avait pas lieu

de s'inquiéter si les Hollandais exigeaient le départ des étrangers; que lui et

15l'infante n'avaient d'obligation qu'en ce qui regardait les places d'Anvers, de

Gand et de Cambrai, où, d'après l'acte de cession, il devait simplement y avoir

des troupes de la nationalité que le Roi désignerait, mais sans qu'il fût dit

expressément que ce seraient des Espagnols; que Sa Majesté pourrait se

contenter d'y mettre une garnison bourguignonne. Zuniga lui avait conseillé

20de ne prendre aucune résolution sans en avoir référé au Roi. Il avait des

raisons de croire, ajoutait-il dans sa lettre, que les négociations en vue de la

paix étaient fort avancées. Pour ce qui concernait le départ des étrangers,

Albert devait avoir donné des garanties sérieuses. D'après ce qu'il avait appris

de Richardot, Zuniga jugeait impossible de déterminer l'archiduc à conclure

25 une suspension d'armes. Néanmoins, il conseillait de passer par les exigences

du prince, pourvu qu'on laissât à Gand et à Anvers une garnison suffisante et

que le Roi fût libre de placer à Cambrai des troupes à son choix, car, d'après

l'état des affaires en Belgique, il fallait en finir d'une manière ou de l'autre et

conserver l'armée avant de prendre un parti. Le gentilhomme gueldrois insi-

30nuait qu'avant de conclure la paix on devait donner une satisfaction à Maurice,

(1)Walravede Wittenhorst,seigneurdeHorst,enGueldre,etdrossartdupaysdeKessel.IIsera

encorequestiondeluidanslesnégociationsde 1606etde 1607,et le18 février1617les archiducs

luidonnerontunepatentedecapitained'unecompagniedecentchevauxcuirassiers.Papiersd'État

etdel'Audience,registre975.

11
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qui songeait à épouser une princesse de la maison d'Autriche, en lui procurant

une situation digne de son rang. On lui répondit qu'on tâcherait de le

contenter. « Que Votre Majesté », disait Zuniga, « soit censée ignorer toutes

ces choses, tant que l'archiduc ne l'en aura pas avisée. S'il le fait, qu'Elle ne

cède pas sur la question des places fortes ». Quant à lui, tout en reconnais- 5

sant la fidélité et la prudence avec lesquelles le secondaient Hernando Carrillo

et le secrétaire Mancicidor, il demandait qu'on lui donnât des collaborateurs

expérimentés. Il sentait combien Rodrigo Lasso lui manquait et il suppliait le

Roi de le renvoyer en Belgique.

La junte approuve encore cette partie de la correspondance de Zuniga. Il 10

faut attendre la réponse des confidents de Hollande. On donnera aux Hollan-

dais la satisfaction qu'ils réclament, puisque, en matière religieuse, on a déjà

pris une résolution, comme on peut le voir par les instructions remises à Don

Hernando Carrillo (1). Quant aux réformes politiques et au maintien de la

paix, on pourra accorder des garanties suffisantes; et comme il y a des 15

princesses du sang qui sont sorties de la religion catholique, il ne serait pas

(1) "Puesenlodela religionya estatomadaresoluciony 16llevoeninstruceionDonFernando

Carrillo.» Cetteconsulte,celledu 25mars,ainsique la lettre royaledu 7 févrieret celledu

15décembrequenousanalysonsplusloin,montrentquedonHernandoCarrillon'étaitpasseule-

mentchargédepréparerlesvoiesà uneréconciliationavecl'Angleterre,maisque,lecaséchéant,il 20

pouvaitnégocierunetrêve,sinonlapaix,aveclesHollandaisenleurgarantissantdesconcessionsen

matièrereligieuse.Jusqu'oùallaientcesconcessions?Nousl'ignorons,carnousn'avonspasretrouvé

lesinstructionsspécialesremisesà Carrillo.Peut-êtreimpliquaient-ellesla tolérancepourlesAnglais
et lesHollandaisquiviendraienttrafiquerenEspagne.Semblabletoléranceavaitétéaccordéeen1573

parPhilippe.II à HenriCobham,l'agentd'Elisabeth,et lesprivilègesquecediplomateobtintenfaveur25
desescompatriotesdevaientêtreconfirmésparlesarticlessecretsde la paixdeLondresde1604et

étendusauxHollandaisparl'article7 delaTrêvededouzeans.Peut-êtreaussilesinstructionsque

reçutHernandoCarrilloétaient-ellessemblablesà cellesquilui furentremisesle 20 mai1600par
l'archiducAlbert,quandil futchargéavecZuniga,Richardotet Verreykende traiteraveel'Angle-
terre.(ArchivesduRoyaume,Papiersdel'Étatetdel'Audience,reg.363,p. 43.)D'aprèscesinstruc-30
tionslesnégociateursétaienttenusdemettreenavantla questionreligieuse,c'est-à-direla liberté

de consciencepour les catholiquesanglais,maiss'ils rencontraientune résistance,ils devaient

l'ajourneret nela reprendrequ'aprèsla solutiondesautresdifficultés.QuantauxHollandais,ils

pouvaientêtrecomprisdanslesnégociations." Noussommesprêtsde les y recevoir,disaient'les

archiducs,età conditionsi raisonnableque toutle inondecognaitrala sincéritéde noscoeurs». 33

(Instructionsprécitées)
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très difficile de marier Maurice avec l'une d'elles en lui donnant l'argent dont il

aurait besoin pour vivre à l'aise (1).

Le refus d'Albert d'accéder à une trêve donne des soucis, puisque l'archiduc

rejette le meilleur parti, quand il déclare ne vouloir que la paix ou la guerre.
5 Avec la paix il escompte le départ des étrangers. Son désir est de rester aux

Pays-Bas, d'avoir les ressources nécessaires pour s'y maintenir et de vivre en

bons termes avec ses voisins le roi de France et la reine d'Angleterre. Peut-

être hésite-t-il encore, comme c'est vraisemblable, vu ses obligations envers la

Couronne et son humeur accommodante, et se dit-il que la crainte de devoir

10 rappeler ses troupes en cas de paix obligera le Roi à continuer l'envoi de

3,000,000 écus chaque année. Son Altesse ne peut être assez aveugle pour ne

pas voir que, en perdant l'assistance du Roi et en se jetant dans les bras des

Belges, elle se perdrait elle-même, bien que le monde offre beaucoup d'exem-

ples de princes qui ont abandonné leurs parents!

15 Il y a lieu de s'occuper sans retard du retour des Pays-Bas à la Couronne

pour le cas où Leurs Altesses mourraient sans postérité. La présence de

l'archiduc en Belgique a été de peu d'utilité. Il faut réduire les frais de l'armée

de Flandre, car celte armée coûte 5,000,000 d'écus dont 3,000,000 pour les

provisions ordinaires, 1,000,000 pour l'intérêt des capitaux empruntés, et

20 1,000,000 pour les mutins. Il faut cependant renvoyer Rodrigo Lasso à

Bruxelles avec 500,000 ducats au moins, mais en déclarant qu'il est impos-
sible de continuer à fournir des subsides aussi élevés, non par mauvaise

volonté, mais à cause des embarras du Trésor. Le duc de Lerme doit en parler
à Lasso, ainsi que fray Gaspar (2) qui administre les finances royales Comme

25quelqu'un devra assister Isabelle en l'absence d'Albert, la junte recommande, à

défaut d'un homme de guerre, le marquis de Pozza et le comte d'Olivares.

Celui que le Roi désignera portera le titre de grand majordome de l'infante.

La junte signale les inconvénients qui résultent de l'absence d'un commandant

de la cavalerie de Flandre. Don Pedro de Tolède conviendrait pour ce poste.

30 (1)" Yenquantoà laformadesergobernados,sepodriadarbuenaordenenlasiguridad,ytambien
enla siguridaddelaspazes,yhabiendo,comohay,princesasdelasangreapartadasdenuestrareligion,
noseriamuydificultuosoconcertardecasarleconalgunadandolejuntamentela haciendaquehubiese
menesterparavivirconcontento."

(2)GaspardeCordoba,confesseurduRoi.
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Si Leurs Altesses consentaient à abdiquer, le meilleur gouverneur serait le

comte de Fuentes. En terminant la junte rappelle que le duc de Parme n'eut

besoin que d'une aide annuelle de 1,800,000 écus pour reconquérir nos

provinces et qu'il faut, coûte que coûte, trouver un remède à la détresse

financière de l'Etat. 5

Le Roi dans son apostille exprime sa défiance au sujet des négociations

engagées secrètement en vue de la paix. Il faut, dit-il, veiller attentivement à

ce qui se passe en Belgique et en Espagne et se tenir prêt pour le jour où

s'ouvrira la succession des Pays-Bas, car le temps découvre de plus en plus

les inconvénients de la cession de ces provinces, inconvénients auxquels on 10

ne songeait pas dans le principe (1). Si, comme le dit Zuniga, l'archiduc ne

veut pas d'une suspension d'armes, alors que, à mon avis, c'est le parti le plus

sage, on ne pourra signer une paix avantageuse, une fois les soldats partis.

D'autre part, l'état du Trésor ne permet pas de maintenir le service des provi-

sions ordinaires. Il faut renvoyer tout de suite à Bruxelles Don Rodrigo Lasso, 15

Si celui-ci ne peut porter les 500,000 écus, il portera au moins la nouvelle

qu'un autre le suit avec cette somme. Qu'on l'instruise si bien de sa mission

qu'il n'y ait pas lieu de lui donner de nouvelles instructions et qu'il revienne

redire ce qu'on lui aura répondu en Belgique. Qu'on le prévienne incontinent

et qu'on lui parle si clairement qu'il n'ait plus d'explications à demander. Il 20

sera bon aussi de l'avertir qu'il est nécessaire qu'une personne qualifiée

assiste l'infante. Il pourra ainsi le dire à Bruxelles et connaître les intentions

des archiducs. Le Roi termine son apostille en invitant la junte à continuer de

le tenir au courant de la situation des Pays-Bas.
Estado,634. 23

195. Lettre de l''archiduc Albert à Philippe III, écrite du camp

devant Ostende le 24 octobre 4604.

Arrivée au camp du comte Ferdinand Spinola qui a remis à l'archiduc une

lettre du Roi et lui a appris l'heureuse délivrance de la Reine (2). Albert fera

(1)Menesteresmirarmuchoenlodeallayentodeaca, oui para et estadopresentecomopara 39

quandollegasseelcasodemisuccessionenaquellosEstados,pueseltiempova descubriendolosincon-

venientesdelaenajenacionqueentantesnosedrebierondepensar.

(2)Le2 septembreelleavaitmisaumondel'infanteAna,la futureépousedeLouisXIII.
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pour lui ce que le Roi désire, bien que le comte touche une solde plus élevée

qu'aucun gentilhomme de sa chambre.

Estado,618.

196. Consulte d'une junte d'État. Falladovid, 9 novembre 4604.

5 A la consulte du 4 novembre, est-il dit dans le préambule, le Roi avait

répondu que selon le désir de ses conseillers il irait voir l'impératrice, son

aïeule (1), et il aurait voulu que le comte de Miranda l'accompagnât. Un contre-

temps étant survenu, il ordonna au duc de Lerme de convoquer de nouveau

la junte. Celle-ci se réunit le 9. Elle comprenait Don Juan Idiaquez, le comte

10de Miranda et fray Gaspar de Cordoba. Reprenant la question discutée dans

les séances du 16 août, du 26 septembre et du 4 novembre elle examina

les avantages qui résulteraient pour le Roi de la reprise des Pays-Bas et la

compensation à donner éventuellement aux archiducs.

Si le Roi reprenait les Pays-Bas, la conservation de nos provinces coûterait

15plus cher par suite de l'absence du souverain, à moins qu'on ne conclût avec

les rebelles une suspension d'armes. C'est au Roi de voir ce qu'il peut donner

en compensation, mais, remarque-t-on (2), on ne peut plus céder un Etat en

pleine propriété, non plus que le gouvernement d'une des provinces de

l'Italie, ni la Catalogne, à cause des inconvénients qui en résulteraient et bien

20 qu'on ait la certitude que les archiducs n'auront pas de postérité (3). Tous les

Etats du Roi jouissent de la paix, sauf la Flandre qui est à toute extrémité.

On pourrait pourvoir à l'entretien des archiducs dans une province, en leur

fournissant largement le nécessaire et en assignant dès maintenant à Albert

une forte indemnité pécuniaire pour le cas où il survivrait à l'infante et en

25 accordant des faveurs à son entourage (4).

(1)Maried'Autriche,filledeCharles-Quintetveuvedel'empereurMaximilienII,habitaitàMadrid,
aucouventdesDescalzasreales.C'étaitpoursoustraireleRoià soninfluencequele ducde Lerme

avaitfaittransférerlacourà Valladolid.

(2)Laconsulteestrédigéeaunomdetouslesconseillers,cequiprouvequ'ilsétaientd'accord.

30 (5)AunqueseanciertaslasesperanzasdequesasAltezasnohandetenersucesion.

(1)" PuesfueradelosEstadosdeFlandesgozaVuestraMajestadtodoslosdemasEstadospacifica-
mente,yFlandesestadesauciada,y enungobiernolospodraentretenerVuestraMajestaddandolesloque
hubierenmenestersobradamenteysenalandodesdeluegoal senorarchiduqueunbuenpedazodehazienda

paraelcasoquela senorainfantafattasseantesquesu Atteza,y haciendomercedà suscriados."
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Le mieux, en définitive, serait que le Roi reprit les Pays-Bas après avoir

conclu un armistice avec les rebelles; on réduirait ainsi les dépenses. Quoique

jusqu'ici l'archiduc ait penché pour la paix ou la guerre et repoussé toute idée

de trêve, on pourrait le rallier au projet d'une suspension d'armes en convain-

quant ses ministres de l'impossibilité où l'on est de maintenir le service des 5

provisions. D'autre part, il faut gagner Maurice de Nassau, fût-ce à prix d'or,

ainsi que ses conseillers. Il n'y a pas lieu de craindre que l'archiduc, s'il venait

à connaître la situation financière du Royaume, se jetât dans les bras de la

France, de l'Angleterre ou de la Hollande. Il ne le ferait pas, non seulement

à cause de son bon caractère, mais parce qu'il sait qu'une telle résolution le 10

perdrait.

Gaspar de Cordoba, pour sa part, doute qu'on puisse même trouver l'argent

nécessaire pour obtenir une suspension d'armes, tant est critique la situation

du Trésor royal, et quoiqu'on se soit efforcé de se le procurer par tous les

moyens, même par les plus risqués, car il y va, dit-il, du service de Dieu, de 15

Votre Majesté et du bonheur de ce royaume.
Estado,634.

197. Consulte d'une junte d'État (1). Valladolid, 47 novembre 4604.

Examen des lettres de l'archiduc Albert, de Balthasar de Zuniga et de don

Hernando Carrillo, du 24 octobre, traitant de la succession d'Elisabeth et de 20

la réunion éventuelle des Pays-Bas à l'Espagne. Zuniga montrait les difficultés

que rencontrerait l'infante pour monter sur le trône d'Angleterre, car elle

verrait se liguer contre elle la France, l'Ecosse, le Danemark, les Etats pro-

testants de l'Allemagne, la Hollande, et même l'Angleterre, où les hérétiques

sont, sans comparaison, plus forts que les catholiques. 23

Quant au deuxième point, la succession désirée est un moyen très ingénieux

de faire revenir les Pays-Bas à la couronne d'Espagne, mais les difficultés

précitées subsisteront et les archiducs, fussent-ils même installés en Angleterre,
ne pourront abandonner nos provinces que de leur propre mouvement Il faut

examiner s'il convient d'opérer la réunion projetée, dans le cas où l'on ne 30

(1)Cettejuntenecomptaitquedeuxmembres.
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conclurait ni paix ni trève. Si on abandonne des provinces où il y a tant de

catholiques, on s'expose à de graves inconvénients. Si on les soutient, alors

qu'elles appartiennent à un prince étranger, on en rencontrera d'aussi grands.
Cette matière est tellement délicate que lui, Zuniga, n'en a parlé qu'à don

5 Hernando Carrillo. Si le Roi le désire, il s'expliquera plus longuement sur

le moyen de sortir d'embarras (1). .

Estado, 2023.

198. Avis du père jésuite Parsons du 49 novembre 4604.

Sur les affaires de Flandre et d'Angleterre.
10 Estado, 634.

199. Lettre du secrétaire Pedro Alvarez Péreira au secrétaire d'État

Andres de Prada du 22 novembre 4604.

Au sujet de l'impression de l'Histoire des États du Roi du cosmographe

mayor Jean-Baptiste Lavana (2).
13 Estado,22242.

200. Lettre de Philippe III à Balthazar de Zuniga, écrite de Valla-

dolid le 29 novembre 4601.

Le Roi recommande son cosmographe, Jean-Baptiste Lavana, qui se rend

en Flandre pour achever et imprimer certains ouvrages (8) dont Zuniga

20 reconnaîtra l'utilité (4).
Estado,22242.

(4) LeRoifitconnaîtresonsentimentdanssaréponseàZunigadu 3décembre.

(1)CeLavanaétaitd'origineportugaise.II futcosmographede la couret commetel donnades

leçonsd'astronomieauprincePhilippe,le futurPhilippeIV.Il était,enoutre,chronistadu Portugal
25et c'estencettequalitéqu'ilrelatalevoyagedePhilippeIIIdanscepaysen1619;enespagnol: La

jornadadel ReyDonFelipeIII à Portugal.OntrouverasabiographiedansGILGONZALEZDAVILA,
Teatrode las grandezasde Madrid(Madrid,1623),et dansANTONIO,Bibliothecahispananova

(Madrid.1783).L'ouvrageprécitéfuttraduitenportugais.

(5)CesouvragesétaientuneHistoriadelosEstadosdela MonarquiadeEspana,etuneGenealogia
30delosReyesyprincipesdeEspana.Je nesachepasqu'ilsaientétépubliés.

(1)Le mêmejour, le Roiécrivit une lettresemblableà l'archiduc.Gil GonzalezDavilal'a

publiéein extensodansl'ouvrageprécité,page331.
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201. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Falladolid

le 5 décembre 4604.

Joie du Roi quand l'archiduc lui eut annoncé, par sa lettre du 24 octobre,

qu'il traitait d'une suspension d'armes. Par là, la sécurité d'Albert et d'Isabelle

est assurée, comme celle de leurs sujets, et ceux-ci n'auront plus de prétexte 5

pour réclamer le départ des étrangers. D'ailleurs, la trêve permettra de négocier

la paix avec l'Angleterre (1).
Estado, 22242.

202. Lettre de Philippe III à Balthazar de Zuniga, écrite de Falla-

dolid le 3 décembre 4604. 10

Le Roi ne se fait aucune illusion au sujet des difficultés que soulèvera la

succession d'Angleterre. Il faudra mettre à profit la mort de la Reine. Lui-même

a vu la lettre où Zuniga examinait s'il ne convenait pas, dans le cas où l'on ne

conclurait ni paix ni trêve, de préparer le retour des Pays-Bas à la couronne

et sans attendre que la succession d'Elisabeth fût ouverte. Bien entendu, on 13

donnerait une compensation aux archiducs. Puisque Hernando Carrillo est je

confident de Zuniga, qu'ils étudient ensemble, dit le Roi, la question de très

près, et que Zuniga lui expose dans une lettre à part et avec les détails néces-

saires, la manière dont, à leur avis, on pourrait la résoudre (2).

Estado,22242. 20

(1)Par ter esso(la suspensiond'armes)lo quemasconvieneassipara la seguridadde Vuestra

Altezay mihermanay ladessosEstados,comoparaqueentretantoquelascosassereduzenà mejores
terminos,selesquiteta occasiondepedirquesalganlosestranjeros,queeselfinprincipalqueenestose
ha tenidoporqueVuestraiAltezaspuedanvivirconlaquietadyautoridadqueconviene...

(2)Hevistoloquemeescrivisà propositodesi convendriaquesin aguardarà lode la successionde 25

InglaterraseprocurasseincorporarenestacoronaestosEstadosencasoquenoseefectuasselapazà la

suspensiondearmas,quesetrate,dandorecompensaàmishermanos,ypuesloaveyscomunicadoàDon
FernandoCarrillo,serabienqueamboslovonsidereysmuyattentamentey meaviseysencartaà parte,
quesolotratadestamateria,la formaenqueà loidososparecieresepodruhazery sea conla parti-
cularidadqueelnegociopide. 30
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203. Lettre de Philippe III à Balthazar de Zuniga, écrite de Valla-

dolid le 3 décembre 4604.

Le Roi approuve les négociations ouvertes par Richardot avec l'Angleterre

en vue de la paix. L'archiduc, d'après sa lettre du 24 octobre, est disposé à

5 traiter d'une suspension d'armes avec les rebelles. Il convient que Zuniga,

conformément aux ordres qui lui ont été donnés antérieurement, travaille

dans le même sens. C'est la meilleure solution, comme Lui-même l'a expliqué

à l'archiduc dans une lettre dont il envoie la copie à Zuniga et pour beaucoup

d'autres raisons.
10 Estado,22242.

204. Lettre de Philippe III à Don Hernando Carrillo, écrite de Valla-

dolid le 3 décembre 4604.

Même sujet.
Estado,22242.

18 205. Consulte du conseil d'Etat espagnol du 44 décembre 1604.

Le duc d'Aerschot (1) demandait la même pension, entretenimiento, que

celle accordée au prince d'Orange. Balthazar de Zuniga écrivait qu'il fallait

condescendre au désir du duc à cause du crédit dont il jouissait dans le pays.

Le conseil avait proposé 500 écus par mois et demandé que la patente royale

20 fût remise par Zuniga à l'archiduc qui la remettrait à son tour à l'intéressé;

mais celui-ci devait être avisé par l'ambassadeur qu'il avait à réclamer la

lettre à Son Altesse, afin qu'il sût que la faveur émanait du Roi lui-même.

Zuniga ne tint pas compte de celte recommandation Il ne convenait pas,

disait-il, que le duc apprît d'une autre personne que l'archiduc la faveur

25 dont il était l'objet. Il fallait songer au dépit qu'Albert ressentirait d'un pareil

procédé, alors qu'il devrait être visible à tout le monde que le Roi honorait

l'archiduc et respectait son autorité.

Le conseil approuve la conduite de Zuniga.
Estado,2023.

30 (l) CharlesdeCroy,dontil a déjàétéquestion.

12
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206. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Nieuport

le 44 décembre 4604.

L'archiduc se plaint de sa détresse.
Estado,618.

207. Extrait d'une lettre de Thomas James, écrite de Paris le 5

45 décembre 4604 (1).

Sur les affaires de Flandre et d'Angleterre.
Estado,634.

208. Lettre de Philippe III à Don Hernando Carrillo, du 45 dé-

cembre 4604. 10

Le Roi veut qu'on n'apporte aucun retard à la conclusion de la paix avec

l'Angleterre, paix tant désirée par ce dernier pays. Si on ne peut y comprendre

les rebelles, qu'on signe au moins avec eux une suspension d'armes de longue

durée. Mais en négociant, Carrillo doit ménager la dignité du Roi et pour cela

s'entendre avec Balthazar de Zuniga, comme eux deux doivent marcher 151

d'accord avec l'archiduc.

Estado,22242.

209. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Palladolid

le 22 décembre 4604.

Pour que le duc d'Aerschot procède en tout, comme il le doit, le Roi lui 20

accorde une merced de 500 écus par mois équivalente à celle donnée au

prince d'Orange.
Estado, 23242.

210. Réquisitoire contre le contador Antonio Carnero (sans date).

Estado,618. 25

(1)Lenomdudestinatairen'estpasindiqué.Cetextraitétaitdestinéà êtreluau conseild'État.
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211. Réquisitoire contre le contador Pedro Coloma (sans date).

Estado,618(1).

212. Billet du père Joseph Creswell du 44 janvier 4602.

Creswell remet au Roi avec ses observations lacis de Parsons et l'extrait

5 de la lettre de l'homas James du 15 décembre précédent.
Estado,634.

213. Mémoire (2) de Jean de Gauna (copie sans date de huit feuilles).

Gauna est d'avis qu'il faut permettre aux Hollandais de trafiquer dans les

ports espagnols, si l'on ne veut pas qu'ils aillent dans les Indes orientales, mais

10le commerce avec leur pays doit être réglementé, et les marchandises qui

viennent des Iles (Hollande et Zélande) doivent être frappées de droits

spéciaux. C'est le meilleur moyen de ramener les rebelles. L'auteur répond

aux objections que l'on peut faire à son projet.
Estado,621.

15 214. Mémoire (3) de Jean de Gauna (copie non datée de trois feuilles).

Dans ce mémoire Gauna traite de l'enregistrement des marchandises et du

sceau qui en indiquera la provenance, ainsi que des moyens de ruiner les

pêcheries des Hollandais. Le mémoire lui-même est précédé d'un exposé des

motifs et contient une liste des marchandises dont l'entrée en Espagne devrait

20être soumise à la formalité de l'enregistrement (4).
Estado,621.

(1)Danscetteliasse,commedansle numéro616,ontrouvele textedecommissionsdonnéespar
l'archiducauxjugesdutribunaldelaVisita.Quantauxréquisitoires,ilsdébutentgénéralementainsi:

Cargosqueresultanporel tribunaldela Visitadela realHaziendadeSuMajestadcontraelcontador
25N.sonlossiguientes.Pour le reste,voirce quenousavonsdit plushautà proposdes poursuites

analoguesintentéescontrelesagentsduTrésoren1599.

(2)Incipit: A todoelmundoesnotoriolasdiligencias...

(3)Incipit: Todala fuerzadelasislasdeOlandayZelandaparasustentarlaguerra...

(4)Selloy registro.
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215. Mémoire (1) de Jean de Gauna (copie non datée de dix feuilles).

Sur le moyen de ruiner les pêcheries des Hollandais et l'utilité pour

l'Espagne d'avoir une marine de guerre sur nos côtes.

Estado,621.

216. Mémoire (2) de Jean de Gauna (copie non datée de deux feuilles), 5

Gauna préconise la nomination de fonctionnaires qui seraient chargés aux

Pays-Bas de tenir le registre des marchandises à destination de l'Espagne.

Estado,621.

217. Mémoire (3) de Jean de Gauna (copie non datée de quatre feuilles).

Gauna s'efforce de prouver que son plan de réforme douanière ne contre- 10

vient pas à la paix publique et ne rencontrera aucune opposition de la part

des Etats voisins.

Ce mémoire est fort instructif pour l'histoire du commerce à cette époque
dans l'Europe occidentale.

Estado,621. 15

218. Lettre de Pedro Franqueza au secrétaire Andres de Prada, écrite

de son hôtel le 46 janvier 4602 (original).

Le Roi a rendu obligatoire l'enregistrement des marchandises à destination

de l'Espagne. Utilité de cette mesure qui forcera les rebelles à retourner dans

lés provinces obéissantes. Le commerce hollandais, écrit Franqueza, est 20

alimenté par notre industrie et il est aussi prospère que s'il n'y avait pas de

prohibition, parce qu'il se fait sous le nom de Français, d'Allemands ou de

(1)Incipit: Ningunacosapuedesermasefficaz...

(1)Incipit: Juande Gaunadicequeporla execuciondelas cosaspropuestasporél cercade la
contrataciondestosreynos... 23

(1) Incipit: JuandeGaunadicequeparamayorsatisfaciondelospapelesquehadado...
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Flamands Grâce à ce stratagème, les rebelles transportent chez eux des mar-

chandises originaires de l'Espagne ou des Canaries, et ces mêmes marchandises

sont rcmbarquées ensuite pour le compte d'armateurs étrangers. Les Iles

(Hollande et Zélande) sont l'emporium du Nord.

5 Les marchandises qui nous venaient de la Flandre, continue le secrétaire

d'Etat, nous viennent maintenant de la Hollande. Les marins de ce pays tirent

les matières premières de chez nous et ils nous les renvoient manufacturées et

portant la marque française. Ils vivent de ce trafic. Pour l'empêcher, des

agents avisés ont demandé que les articles signalés dans mon mémoire (1)
10 comme provenant pour la plupart des provinces obéissantes, soient scellés et

enregistrés dans ces mêmes provinces, sous peine de confiscation. Ainsi les

Hollandais n'auront plus le moyen d'écouler leurs produits, et ceux qui vivent

de ce commerce seront obligés de rentrer en Belgique.

L'auteur de cette proposition, ajoute Franqueza, est Jean de Gauna, et le

15Roi lui a ordonné de retourner en Flandre avec les dépêches qui s'y rapportent.

C'est l'homme le mieux qualifié pour une semblable mission (2).

Estado,621.

219. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 47 janvier 4602.

20 Nécessité de renforcer l'infanterie espagnole qui constitue l'élite de l'armée;

comme elle combat toujours au premier rang, elle est la plus éprouvée, et l'on

s'explique qu'elle soit si réduite.

Estado,620.

220. Lettre de Don Hernando Carrillo à Philippe III, écrite de

25 Nieuport le 20 janvier 4602.

Dans une lettre du 12 décembre Carrillo avisait le Roi que le jour précé-

dent l'archiduc lui avait parlé d'une suspension d'armes. Mais Son Altesse ne

(1)Voircettelistedansl'éditespagnoldu 27 février1603ou dansl'ordonnance(flamandeou

française)desarchiducsdu7avrilde la mêmeannée.

30 (2)Unecopiedecettelettred'unelectureplusfacilequel'originalsetrouvedanslaliasseEstado,
2023.
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désirait pas encore que l'on connût ses intentions à cet égard, et Elle proposait

de solliciter l'intervention respective de la France et de l'Empire dans les

négociations échangées avec les Gouvernements de Londres et de La Haye.

Ainsi donc l'archiduc a fini par donner son consentement à une trêve dont,

depuis deux ans, Carrillo n'a cessé de lui montrer les avantages ! Les négocia- 5

tions, dit l'agent espagnol, seront conduites avec tous les ménagements dus à

la dignité royale et en tenant compte du caractère du peuple avec lequel on

traite.

Plus loin, Carrillo apprend que des esprits malveillants ont conseillé à

l'archiduc de rouvrir les relations commerciales avec l'Angleterre et la Hollande 10

et que le prince a signé un édit leur donnant satisfaction. Or, l'intérêt de nos

provinces exige que l'on abandonne ce projet qui rendrait la trêve inutile.

Estado, 620.

221. Consulte d'une junte d'Etat. Valladolid 25 janvier 4602 (huit

pages). »

La junte, composée du comte de Miranda et de fray Gaspar de Cordoba,
délibère sur l'avis du père Parsons et l'extrait de la lettre de Thomas James

déjà cités, ainsi que sur les réflexions du père Creswell jointes à son billet

du 11 janvier.
Estado,634. 20

222. Rapport (1) du père Joseph Creswell sur les propositions de Jean

de Gauna (copie non datée).

Creswell nous dépeint Juan de Gauna comme un homme d'humeur difficile,
mais capable et désintéressé. Il donne ensuite son avis sur le projet lui-même

et le moyen de l'exécuter promptement. Pour cela il faut rédiger les dépêches 25

sans laisser entendre que l'on a pris l'avis des conseillers belges; on empêchera
ainsi les adversaires du Roi de s'en prendre à l'archiduc, qui passera pour le

simple exécuteur de la volonté royale. Quelques membres du conseil des

(1)Incipit: EnlascosasquetrataJuandeGaunaseoffrece...
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Finances espagnol sont opposés au retour du contador (1) en Espagne. Le Roi

pourrait faire ordonner son rappel par le conseil d'Etat. II serait utile que
Gauna revienne avec don Rodrigo Laso et que celui-ci sache combien le Roi

tient à ce que ses ordres soient exécutés.
» Estado, 621.

223. Lettre du duc de Lerme à Andres de Prada, écrite de Leon

le 1er février 4602 (original).

Sur l'ordre du Roi, le duc renvoie au conseil d'Etat le rapport du père
Creswell sur les propositions de Gauna et demande que le conseil donne son

10 avis le plus tôt possible.

Estado, 621.

224. Lettre du duc de Lerme à Andres de Prada, écrite de Leon

le 1er février 4602 (original).

Le duc invite le conseil d'Etat à examiner les observations faites au sujet

15des propositions de Jean de Gauna par le licencié Alonso Ramirez de Prado et

Esteban de Ibarra (2).
Estado,621.

225. Consulte du conseil d'Etat espagnol du 48 février 4602.

Le conseil estime qu'il faut réfléchir avant de demander l'intervention des

20 princes allemands dans les négociations avec les Hollandais.

Estado,621.

226. Consulte du conseil d'Etat espagnol du 48 février 4602.

Examen des lettres de Balthazar de Zuniga et de don Hernando Carrillo

(1)DonLopezdeDgarte.
23 (2)LesrapportsdeRamirezdePradoet de Estebande Ibarrane sontplusdans la liasse.Voir

l'annotationmarginaledelaconsultedu28févrierquenousanalysonsplusloin.
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du 20 janvier (1). L'ambassadeur fera bien de marquer à l'archiduc combien

le Roi a été heureux d'apprendre l'ouverture de négociations en vue d'une

suspension d'armes. C'est le moyen le plus sûr de réduire les rebelles tout en

ménageant la dignité de Leurs Altesses et celle des Belges, car la paix entraî-

nerait le départ des Espagnols et des autres étrangers, et l'autorité du Roi dans 5

nos provinces serait compromise. Il convient donc de poursuivre les négocia-

tions commencées. Le peuple avec lequel on traité est fier, et si l'on échoue

sous les murs d'Ostende, il deviendra intransigeant. Tout en traitant on doit

ménager l'autorité de l'archiduc.

Estado,2023. 10

227. Lettre de Balthazar de Zuniga à Philippe III, du 20 février

4602.

Au sujet du siège d'Ostende. L'archiduc désespère de s'emparer de la place

et les officiers les plus compétents parlent de lever le siège et de se retirer

graduellement (1). 15

Estado,620.

228. Résumé des conventions passées avec Frédéric Spinola et des

mesures prises en vue de leur exécution, Valladolid le 24 février 4602.

A la fin de 1598, Sa Majesté, relevons-nous dans cet acte, avait chargé

Frédéric Spinola de conduire en Flandre les sept galères de l'escadre de 20

Santander. A ce moment Spinola offrait de lever 4,000 fantassins et 1,000 cava-

liers et de les approvisionner de vivres et de munitions de guerre pour tenter

un débarquement en Angleterre et délivrer les catholiques de ce pays de

l'oppression sous laquelle ils gémissaient. Il consentait, en outre, à prêter

sans intérêt et pour un an une somme de 100,000 ducats à verser en un ou 25

plusieurs termes. Il exécuta ce programme de point en point, mais, au moment

où il allait l'achever, le cardinal André réclama son concours et employa

ailleurs les troupes que le Génois avait recrutées.

(1)Nousavonsanalyséà saplacecelledeCarrillo.

(2)Le7janvierl'archiducavaitordonnéunassautgénéralquiéchoua. 30
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Au mois de mars 1601, Frédéric Spinola retourna en Espagne et renouvela

ses offres de service. Celles-ci furent acceptées, mais le corps primitif devait

comprendre 1,000 fantassins de plus et l'escadre être renforcée de huit galères

En cas de besoin, l'armée pouvait même être portée à 10,000 fantassins et

5 2,000 cavaliers. Spinola s'engageait à lever tout ce monde et à le débarquer

en Angleterre en l'entretenant à ses frais. De son côté, le Gouvernement

promettait de lui rembourser ses avances aux termes fixés par le conseil des

Finances. Les levées avaient commencé en Italie et les préparatifs étaient

terminés en Flandre. Spinola n'attendait plus qu'un ordre du Roi pour prendre

10 la mer (1).
Estado, 621.

229. Rapport de Frédéric Spinola (sans date).

Spinola expose comment, dès 1593, il signala la nécessité pour l'Espagne

d'avoir une escadre dans la mer du Nord afin d'être en état de lutter contre les

15Hollandais dans leurs propres eaux et de débarquer des troupes en Angleterre.

Il rappelle les projets qu'il soumit à la cour et les circonstances qui en ajour-

nèrent l'exécution jusqu'à l'année 1602 (2).
Estado,621.

230. Consulte du Conseil d'Etat espagnol du 28 février 4602.

20 Au sujet du nouveau tarif douanier proposé par Jean de Gauna. C'est une

affaire importante, relève la consulte, d'autant que l'exécution doit en être

laissée aux archiducs. Il faut peser le pour et le contre et soumettre le projet

à Balthazar de Zuniga et à don Hernando Carrillo, pour qu'aux Pays-Bas on

lui donne la forme convenable et sans que l'on s'expose à une rupture avec

25l'Allemagne et avec la France, ni que l'on entrave le commerce de ces deux

nations avec les Etats du Roi, ni que l'on viole non plus les lois du Royaume

(1)Cedocumenta étépubliéinextensoparRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,p. 614.

(2)Cerapportest de la mêmeépoqueque le documentprécédent.II a été publiépar VILLA,
loc.cit.,pp.21-28.

13
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interdisant la sortie du numéraire. Le conseil demande qu'on lui communique

la décision prise par l'archiduc, afin qu'il puisse en délibérer (1).

Estado,621.

231. Lettre de Hernando Carrillo au duc de Lerme, écrite de Nieuport

le 6 mars 4602. »

Carillo traite de la politique générale, expose les ennuis que lui cause la

triste situation financière du pays et demande une merced.

Estado,634.

232. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Valladolid

le 6 mars 4602. 10

Le Roi annonce son intention d'accorder une merced au prince d'Orange (2).

Estado,22242.

233. Lettre de Philippe III à Balthazar de Zuniga, écrite de Valla-

dolid le 43 mars 4602.

Le Roi a appris la rupture des pourparlers avec l'Angleterre. Parlant des 15

négociations engagées avec la Hollande, il insiste sur les avantages d'une

suspension d'armes en reprenant les arguments invoqués par le conseil d'Etat

(1)Siégeaientauconseil: le connétabledeCastille,donJuanIdiaquez,lescomtesdeChinchonet

deMiranda,leconfesseurduRoietle marquisde Pozza.—Unenotemarginalenousapprendque
le27septembre1602,onretiradudossierunmémoire(papel)du licenciéRamirezde Pradoet de 20

EstebandeIbarrapourl'envoyeraucomted'Olivares.

(2)LefilsaînéduTaciturne,dontil a étédéjà question.II avaitétéenvoyéenEspagnepar les
archiducspourféliciterleRoiet laReinedelanaissancedel'infanteAna,et il retournaen Flandre

versle23dumêmemois,accompagnédedonRodrigoLassoquiportaità Bruxellesdestraitesd'une
valeurtotalede1,500,000écus.Cfr.CARRERA,Relacionesdelascosassucedidasenlacortedesde159925
hasta1614;p. 138,et LePassetempsde JehanLhermite,éditéparlesBibliophilesd'Anvers,t. H,

pp.346-347.
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dans sa consulte du 18 février. Il est heureux de voir l'archiduc pencher vers

cette solution. Il approuve Zuniga d'avoir fait révoquer la permission donnée

par Albert pour l'entrée en Flandre de certaines marchandises hollandaises et

le remercie du zèle avec lequel il soigne les intérêts de la Couronne. Quant à

5 la médiation des princes allemands, il réfléchira. En attendant, Zuniga ne fera

rien sans le prévenir.
Estado,22242.

234. Lettre de Philippe III à don Hernando Carrillo, écrite de Valla-

dolid le 43 mars 4602.

10 L'archiduc est disposé à conclure un armistice. Carrillo sait combien ce

point est important (1) et le Roi espère qu'il réussira à convaincre le prince.
Il était nécessaire de retirer aux Hollandais la permission de trafiquer en

Flandre qui leur avait été accordée par l'archiduc (2). Le Roi est de l'avis de

Carrillo : il faut rompre toute relation commerciale avec les rebelles et leur

15faire la guerre sur mer (3).
Estado, 22242.

235. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Falladolid

le 8 avril 1602.

Le Roi recommande d'examiner les propositions de Juan de Gauna en

20 matière de commerce et de navigation.
Estado,2-2242.

236. Lettre de Philippe III à Balthazar de Zuniga, écrite de Valla-

dolid le 8 avril 4602.

Au sujet des propositions de Juan de Gauna. Il vaut mieux ruser avec les

25 (1)Lo de la suspension,à queahoraarrostrael archiduque,es tan conveniente,comolo teneys
entendido.

(2)Demuchaconsideracionfuequecessassela licenciaqueelarchiduqueaviadadopara el tratode
lasIslasconessosEstados,porqueelinconvenienteesgrande.

(3)Elevitarelcomercioà losrebeldesyhazerleslaguerrapormarestanconvenientescomoapuntays.
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rebelles que de les combattre ouvertement. Zuniga devra donc examiner ces

propositions avec Hernando Carrillo en évitant de compromettre les relations

avec la France et l'Allemagne et de contrevenir aux lois du Royaume interdis

sant la sortie du numéraire. Zuniga enverra un rapport au sujet des résolutions

prises par l'archiduc et dans le plus bref délai possible. 3

Estado,22242.

237. Lettre de Philippe III à don Hernando Carrillo, écrite de Valla-

dolid le 8 avril 4602.

Même sujet.
Estado,22242. 10

238. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Nieuport

le 23 avril 4602.

L'archiduc a appris par des avis reçus d'Italie que l'infanterie italienne à la

charge de Frédéric Spinola se mettrait en route le 18. C'est en vain qu'il a prié

le comte de Fuentes de lui envoyer les 2,000 Espagnols qu'il avait ordre 15

d'expédier en Flandre. L'archiduc supplie le Roi de donner de nouveaux

ordres et tellement précis que Fuentes ne puisse les éluder. Il a besoin de

fantassins espagnols et sans eux il ne peut espérer de s'emparer d'Ostende (1).

Estado,620.

239. Lettre de Balthazar de Zuniga à Philippe III, écrite de Nieuport 20

le 23 avril 4602.

L'archiduc a su par Zuniga que le Roi comprenait son hésitation à accepter

(1)Commele remarqueM.RodriguezVilla,c'estenvainqueleRoi,l'archiduc,Spinolaet le duc
de Lermeinsistèrentauprèsde Fuentes;celui-cin'envoyaaucundes2,000Espagnolsqu'onlui

demandait.LeducdeLermelesavaitcependantréclamésdela part du Roile 20mars.(Loc.cit., 23

p. 80.)
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les offres de service du duc de Mercoeur (1) à cause des inconvénients qu'il y

avait à employer des Français. D'autre part il venait d'apprendre que Maurice

de Nassau méditait une attaque contre la Gueldre et il ne savait à qui confier le

commandement de l'armée qui aurait à défendre cette province. « Je trouvais

5 le moment favorable, dit Zuniga, pour reparler, comme Votre Majesté me

l'avait ordonné, de la nomination d'un adjudant général et pour montrer au

prince, comme si la proposition venait de moi, combien cette nomination

serait opportune. Il me répondit qu'il désirait la chose depuis longtemps, mais

qu'il n'en avait pas parlé, parce qu'à son avis personne ne convenait pour cet

10emploi (2). »

Estado, 620.

240. Lettre de Balthazar de Zuniga à Philippe III, écrite de Nieuport
le 23 avril 4602.

Zuniga signale une fois de plus ses embarras d'argent.
13 Estado, 620.

241. Lettre de Philippe III à don Hernando Carrillo, écrite du Pardo

le 24 avril 4602.

Le Roi veut une suspension d'armes, mais rédigée en des termes plus

couverts que ceux employés par Albert dans sa lettre à l'amiral d'Aragon,

20 (1)Scrupuleinutile: Philippe-EmmanueldeLorraine,ducde Mercosur,étaitmortà Nuremberg
le 19févrierde cetteannée,au retourd'unecampagnecontreles Turcs.Savie a été écritepar
M.DEMONTPLEINCHAMP,Cologne,in-12,1689et1697.

(1)«Alarchiduquehedichoqueà VuestraMajestadlehabiaparecidoquesu Altezaavia reparado
conrazonenacetarel ofrecimientodelduquede Mercuriopor losinconvenientesquetrae consigoel

25servirsedeFranceses,y aviendovenidoavisodequeel condeMauricioteniadesignodeintentaralguna

empresaenla provinciade Gueldresy hallandosesu Altezadudososobrela eleciondela personaà

quienenestecassoencomendarialagentequesehubiesedejuntarparaoponerseal enemigoporaquella

parte,mepareciomuybuenaocasiondevolverleà meteren laplatica,comoVuestraMajestadmelo

mando,detenerpersonagesoldadoydeautoridadcabesi,ydeapuntarle,comodemio,la conveniencia

50queestotendria.Dixomequehabiamuchotiempoquelodeseaba,peroquenohabiatratadodello,por

quenohallaba,aunquelohabiapensado,personaàproposito.»
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parce que si les rebelles s'apercevaient que l'on désire la paix, ils pourraient

se montrer défiants (1).
Estado,22242.

242. Consulte du conseil d'État espagnol. Falladolid, le 48 mai 4602.

Au sujet des lettres de Balthazar de Zuniga du 23 avril (2). D'après Zuniga, 3

l'archiduc Albert avait tenté, par l'intermédiaire de l'amiral d'Aragon, de

négocier une suspension d'armes (3). Les Hollandais ne permirent à l'amiral

que de traiter de sa rançon (4). Le duc de Bouillon s'était enquis des conditions

de cette suspension et Son Altesse avait songé à employer sa médiation. Le

duc avait déclaré, paraît-il, que le meilleur moyen d'obtenir la paix était 10

d'assurer les états des Provinces-Unies qu'ils ne retourneraient jamais plus à

l'Espagne, même si les archiducs n'avaient pas d'enfants, mais que, dans ce

cas, il fallait désigner aussitôt un des princes de Savoie pour leur succes-

seur (5). Albert avait fait part à Zuniga de son désir d'obtenir du Roi pleins

pouvoirs pour négocier la neutralité de la Hollande et l'incorporation des 15

Provinces-Unies dans l'Empire, si l'on ne réussissait pas à obtenir une trêve (6).

(1)" Nola estimarany serecatarandella.»

(2)Nousn'avonscitéqu'unpassagedeceslettres,celuiqui nousaparuleplusintéressant.Pour

lereste,ellessontsuffisammentrésuméesdanslaconsultedu 18mai.

(1)L'amiralétaitleprisonnierdesHollandaisdepuislabatailledeNieuport.En1601,l'archiduc20
voulutparsonintermédiairenouerdesnégociationsaveclesEtats-Généraux; le27avrilet le7juin,
il luienvoyadespouvoirsen règle.Lesnégociationscontinuèrentl'annéesuivante,mais,d'après
l'amirallui-même,lesHollandaisrefusèrentderépondreà sesouvertures.VoiràcesujetauxArchives

duRoyaume,lesPapiersd'Etatetdel'Audience,portefeuille6681,et leslettresde l'amiral,de cette

époque,impriméesdansla Colecciondedocumentosineditospara la historiade Espana,tome42, 25

ainsiquedansl'ouvragedeRODRIGUEZVILLA: DonFranciscodeMendoza,almirantedeAragon.

(4)Cfr.la lettrede l'amiralà l'archiduc,La Haye8 mars1602,RODRIGUEZVILLA,foc.cit.,

pp.112-113.

(5)«Hapreguntadolascondicionesconqueira tratandodestanegociationy suAltezapensavaen

ello,y seaviaentendidoqueeldichoduqueaviadichoquenohallavamejorformaqueasegurarà los30

Estadosquenuncavolveriand lacoronadeEspana,aunquesusAltezasnotuviessenhijos,y senalando

desdeluegounodelosprincipesdeSavoyaporsucesorenestecaso.»

(6)«Queelsenorarchiduquehamostradoà DonBaltasardeseodetenerpoderdeSuMajestadpara

abraçarelmediodela neutralidaddeOlanday incorporaciondeaquellosEstadosen el Imperiono

entablandoselodela suspension,à quelerespondioquelepareciatemprano. " 33
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Zuniga lui répondit que ce projet lui paraissait prématuré et il en avertit le

Roi. L'archiduc, ajoutait-il, était content que l'on fournît des secours aux

Irlandais. Lui-même représenta au prince la nécessité d'attacher à sa personne

un officier d'une valeur reconnue et, quand il eut cité quelques noms, Son

3 Altesse inclina pour Georges Basta (1). Zuniga terminait sa correspondance en

signalant une fois de plus sa misère et les dépenses qu'il avait à supporter.

Le conseil émet son avis sur les huit points contenus dans les lettres de

l'ambassadeur. Il déclare que la proposition d'une trêve a été faite et défendue

avec mollesse et il soupçonne l'archiduc de se fier trop à certains conseillers

10qui ont intérêt à prolonger les hostilités. Il rejette le projet de neutraliser la

Hollande et de l'incorporer dans l'Empire. Si l'on adopte ce moyen, il ne peut

plus être question d'une suspension d'armes. Il se défie du duc de Bouillon

qui est Français, hérétique et beau-frère de Maurice de Nassau (2). II faut

empêcher le roi d'Ecosse de monter sur le trône d'Angleterre et, si on le peut,

15 faire valoir les droits de l'infante à la succession d'Elisabeth. Dans ce cas, que

l'on envoie les 200,000 écus demandés, mais, si l'on est hors d'état de réunir

cette somme, il serait plus pratique de gagner l'amitié de Jacques Stuart et des

catholiques écossais et d'envoyer à cet effet un agent diplomatique dans leur

pays. Quant à l'adjudant d'Albert, on ne peut songer à Georges Basta, alors

20 qu'il y a tant d'hommes de valeur en Espagne. Si le Roi veut employer Basta

en Flandre, qu'il le fasse entrer au conseil et lui donne le grade de lieutenant

de la cavalerie. Le conseil termine en recommandant de s'attacher le président

Richardot, à cause de l'influence qu'il possède sur l'archiduc.

Le Roi ordonne de poursuivre les négociations en vue de la trêve. Il four-

25 nira à Zuniga les fonds nécessaires. Il est aussi d'avis d'envoyer un agent en

(1)«QuetratôconelsenorAlbertolodeltenerpersonacercadesiqueseadeautoridady soldadoy
ablandoenalgunossubjetosseha inelinadosu Altezaà JorgeBasta.» — CeGeorgesBasta,d'origine

albanaise,étaitun des plusbrillantsofficiersde cavaleriede son temps,et l'archiduc,en 1600,
l'avaitnommélieutenantgénéraldecettearme.Mais,depuis,Bastaavaitpasséauservicedel'empe-

30reurRodolpheII. Ilmourutà Praguele 20 novembre1607.Il est l'auteurde plusieursouvrages

estimés,notammentdu Gouvernementde la cavalerielégère,qui parut en italienpar les soinsde

SIRTORIetqueTHÉODOREDEBRYtraduisitenfrançais.Cettetraductionfutpubliéeà Hanauen 1614.

(2)Henride laTourd'Auvergne,vicomtedeTurenne,ducdeBouillon,avaitépouséen secondes

nocesunefilledeGuillaumeleTaciturnedontil eutFrédéric-Maurice,ducdeBouillon,et celuique
35 l'histoirea surnommélegrandTurenne.
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Ecosse. II ne peut croire que son oncle veuille s'adjoindre Basta, à moins que

ce ne soit simplement à titre de conseiller. Cinq paraphes (1).

Estado,2023.

243. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de l'Escurial

le 8 juin 4602. 5

Zuniga et Carrillo savent qu'une suspension d'armes est la solution qui

sauvegarde le mieux la dignité de l'archiduc. Mais les négociations doivent

être conduites avec prudence.
Estado,22242.

244. Lettre de Philippe III à Balthazar de Zuniga, écrite de l'Escurial 10

le 8 juin 4602.

L'archiduc se fie à des ministres qui ont intérêt à prolonger les hostilités.

Zuniga et Carrillo doivent veiller à ce que la suspension d'armes soit négociée

par un intermédiaire plus puissant et plus sûr que le duc de Bouillon, car il

est certain que ce seigneur, qui est Français, hérétique et beau-frère du comte 15

Maurice de Nassau, favorisera l'ennemi. Zuniga doit écarter des négociations

tous ceux qui sembleraient les contrarier ou tâcher de les gagner par l'appât

de récompenses, si leur concours peut être utile.

Richardot désirait que sa fille fût richement dotée. Zuniga lui promettra de

grands honneurs pour le cas où son intervention assurerait le succès des 20

négociations et la conclusion d'une trêve.

Estado,22242.

245. Lettre de Philippe III à Balthazar de Zuniga, écrite de l'Escurial

le 44 juin 4602.

Le Roi ne reculera devant aucun sacrifice pour secourir les archiducs; il 23

(1)Dequisont-ils?Je l'ignore,laconsulteneportantpaslenomdesconseillersprésents.
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engagera ou vendra même ses bijoux. Rien ne le préoccupe davantage que

l'état de nos provinces et les dangers qui menacent Albert et Isabelle.

Estado,22242.

246. Lettre de Philippe III à Balthazar de Zuniga, écrite de l'Escurial

5 le 44 juin 4602.

Les 6,000 Italiens à la charge du marquis de Spinola doivent rallier les

galères de Frédéric, son frère. Ils seront rejoints par 5,000 soldats wallons et

allemands et 1,000 cavaliers. D'Espagne on a envoyé au même Frédéric huit

galères et 1,000 fantassins, de sorte que ce général disposera en tout de dix-huit

10galères. Les Italiens se sont mis en marche le 27 avril et Frédéric est sorti du

port de Santa Maria le 14 du même mois. Les huit galères et les 1,000 Espa-

gnols l'attendaient à Lisbonne, de façon qu'en voyant tant de forces réunies,

les voisins n'oseront bouger. Le Roi recommande à l'archiduc, par le même

courrier d'aider de tout son pouvoir Frédéric et son frère.

13 Estado, 25242.

247. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de l'Escurial

le 44 juin 4602.

Le Roi ordonne à l'archiduc de laisser le champ libre au marquis de Spinola

et à ses 6,000 Italiens, car en les retenant à son service l'archiduc pourrait

20 compromettre le succès de l'expédition. Spinola doit avoir de même toute

latitude pour lever des soldats wallons et allemands et se procurer des vivres.

L'archiduc disposera en tout de dix-huit galères; outre les 6,000 Italiens du

marquis, il recevra un tercio de Napolitains, et Fuentes a l'ordre d'envoyer sans

retard 2,000 Espagnols (1).
25 Estado,22242.

(l) Desextraitsdeceslettresdu 11juin 1602ont étépubliéspar M.RODRIGUEZVILLA,loc cit.,

pp.47-32.

14



— 106 —

248. Lettre de Philippe III à Frédéric Spinola, écrite de l'Escurial

le 46 juin 4602.

Ordre à Spinola de prendre la poste et de venir rejoindre le Roi à sa

résidence de l'Escurial.

Estado, 22242. «

249. Lettre de Philippe III à Ballhazar de Zuniga, écrite de l'Escurial

le 18 juin 1602.

Le Roi critique l'archiduc qui avait décidé de placer l'infanterie wallonne

sur le même pied que l'infanterie espagnole. Une telle réforme ne pourrait

qu'affaiblir le zèle des Espagnols. 10

Estado, 22249.

250. Lettre de Philippe III à Balthazar de Zuniga, écrite de l'Escurial

le 9 juillet 1602.

L'archiduc avait demandé au Roi l'autorisation d'incorporer dans son armée

les troupes levées par Ambroise Spinola et qui devaient avec les galères de 15
son frère Frédéric tenter un débarquement en Angleterre. Le Roi, tenant

compte de la situation critique de nos provinces menacées par les Hollandais,

permet la jonction en question nonobstant les ordres qu'il avait donnés dans

sa lettre du 11 juin.
Estado, 22241. 30

251. Lettre de Balthazar de Zuniga à Philippe III, écrite de Gand

le 48 juillet 4602.

L'archiduc est peu disposé à conclure une trêve et, y fût-il porté, il est

à craindre que les Etats voisins ne fassent échouer les négociations, parce

qu'une suspension d'armes leur serait préjudiciable. Albert, selon l'ambassa- 25

deur, observera plutôt la neutralité conformément aux désirs des populations

qui, sans aucun doute, préfèrent la paix à une trêve. Or, la neutralité est la
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solution la moins avantageuse. Seulement cette guerre dure depuis si long-

temps et l'on est si loin d'en voir la fin que l'on n'a pas le choix sur le parti

à prendre. Carrillo et lui seront sur leurs gardes et, conformément aux ordres

du Roi, n'accepteront ni ne refuseront la neutralité. Si l'archiduc adopte ce

» dernier moyen, il risque de voir ses sujets, aussi bien que les rebelles, réclamer

le départ des Espagnols et des Italiens. Tout au plus, dit Zuniga, pourrions

nous obtenir le maintien des garnisons d'Anvers, de Gand et de Cambrai, bien

que, pour ce qui regarde cette dernière place, j'entende toujours dire qu'il

faudrait en interdire l'accès à nos soldats et aux Italiens, parce que Cambrai

10et le Cambrésis forment une région distincte des dix-sept provinces des Pays-

Bas (1).

Zuniga fait part de la joie du président Richardot quand il eut appris que

sa fille aurait une dot de dame d'honneur. — Le marquis de Havre mérite

une merced.

15 Estado, 2288.

252. Lettre de Balthazar de Zuniga à Philippe III, écrite de Gand

le 48 juillet 4602.

Embarras du Trésor. Depuis le début du mois, écrit l'ambassadeur, nous

sommes obligés de mendier, à la honte de Leurs Altesses et de l'armée de

20Votre Majesté. Les hommes d'affaires d'Anvers refusent de faire la moindre

avance, même avec la garantie de la Sérénissime infante. D'heure en heure

nous attendons un courrier porteur de quelque provision, provision si néces-

(1)«Ymaginoqueha (l'archiduc)deabraçaranteselde la neutralidaddandodeuna vezassiento

totalà lascosasyconformandoseenquantoà estoconlosvassallosobedientesquesindudaseaplicaran

35mosà laspazesqueà la suspension.Noaydudasinoquela neutralidadeselmasruynmediodequantos

sepuederoffrecer;soloes de versi la porfiadesteguerray ladesconfianzadeacavarlaha llegadoà

puntoqueserabientomarqualquiergenerodepartido; materiaesenqueestaremosmuysobreelaviso

DonHernandoCarrilloyyo,y procederemosenellaconla conformidadqueVuestraMajestadmanda

sinacetarlain desecharla.Lopor quetieneesqueen estaeasolosrebeldesy losobedienteshande

30intentarquesalganlosEspanolesy Italianos,y quandomuchosepodriasacarquequedasenlostres

castillosdeAmberes,Gantey Cambray,aunqueen lo quetocaà aquellavillay à la provinciade

Cambresis,siempreentiendoqueconvendriaprocurardesviarlosdeentremeterseenaquellaparte,como

cosaseparadadestasotrasdiezy sieteprovincias.»
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saire, comme je l'écris à Votre Majesté dans cette lettre après tant d'autres où

je prévoyais ce qui arrive maintenant (1).
Estado,620.

253. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Gand le

48 juillet 4602. »

L'archiduc explique comment il a été obligé d'incorporer les deux régiments

d'Ambroise Spinola dans l'armée que l'amiral d'Aragon réunissait à Diest (2).

Estado,620.

254. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, du 24 juillet 4602.

Frédéric Spinola n'a pu encore prendre la mer. Quoique la saison soit 10

avancée, le Roi lui a ordonné de lever l'ancre avec ses six galères et toute

l'infanterie espagnole qu'il est en mesure d'embarquer.
Estado,2224».

255. Consulte du conseil d'Etat espagnol du 23 août 4602.

Hernando Carrillo avait déclaré qu'il ne s'occuperait plus du service de la «

Hazienda (3) aux Pays-Ras, parce que l'amiral d'Aragon,l'homme de confiance

de l'archiduc, s'en mêlait et qu'il était en désaccord avec lui. Le conseil estime

que le Roi doit mettre fin à cette rivalité et maintenir Carrillo dans ses fonc-

(1)«Desdequeentroestemesdejuliote vienemendigandotongrandeindignidaddesusAltezas

y delexercitode VuestraMajestad,pues,aunsobreprendasde la terenitsimainfanta,rehusanlos30

hombresdenegociosdeAmberesdedarmuypequenassumas.Codahoraaguardamostorreotonalguna
provisiondequehaytan extremanecesidad,comodigoà VuestraMajestaden estay hedichoenotras
muchaspreviniendoloqueahoraposa».

(2)Aprèsla bataillede Nieuport,l'amiralfutinternéà Woerden,puisàLaHaye.Ilnerecouvra

la libertéquele 2 mai1602(HAESTEN,La nouvelleTroyeoumémorablehistoiredusièged'Ostende,25

pp.74-72).L'archiduclui renditsoncommandementet le chargeadechasserles Hollandaisde la

Campine.

(2)Onentendaitsouscenomlesfondsenvoyésparlacourd'EspagneauxPays-Bas.
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tions, car il est juste que la direction des finances soit confiée à des fonction-

naires qui, comme Carrillo, veillent à la distribution des deniers publics

conformément aux ordres du Roi.

Estado, 2224».

5 256. Lettre de Balthazar de Zuniga à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 1er septembre 4602.

L'archiduc s'est plaint vivement de ce qu'on l'ait accusé auprès du Roi

d'avoir refusé la suspension d'armes qu'on lui offrait. J'ai, dit Zuniga, revu

les copies de mes lettres, mais je ne trouve aucune trace d'une pareille accu-

10sation; je n'en avais, du reste, aucune preuve. J'ai simplement affirmé que

l'archiduc, l'an dernier, avait contesté l'opportunité de toute négociation en

vue d'une trêve, mais je n'ai nullement dit qu'il avait tenu cette trêve en

main. Ma dépêche du 24 mai porte seulement que le lieutenant Olivera,

créature de l'amiral, aurait pu conclure une suspension d'armes, mais qu'il

15l'avait refusée et cela devant moi. En rapprochant le premier point de la

conduite de cet homme, je soupçonnais, disais-je, que le bruit qui courait

pouvait être fondé, mais je me gardais toujours de rien affirmer, car Olivera

ne mérite pas grande confiance (1).

Je crois, continue Zuniga, que les mécomptes que l'archiduc a essuyés

30 depuis le commencement de cette année devant Ostende (2) lui feront désirer

de prendre ce parti, mais je doute que les Hollandais le lui permettent. A mon

avis donc, il n'est plus maintenant au pouvoir du prince d'accepter la trêve.

(!) «Solamentereferien carta de 24 demayoqueel tenienteOlivera,cossamuydelalmirante,

pudieraaverheehola suspensiony laaviarehusado,y estafuedelantedemi,y juntandoloprimero
35tonla resolutiondestehombre,dixequesospechavaquepodriaaveravidoalgoenesto,peroaffirmandolo

nunca,pornoserel Oliveraautorautentico.» —SurlesrapportsdulieutenantOliveraavecl'amiral

d'Aragon,voirleslettresquecelui-ciadressaà l'archiducpendantsacaptivitéà LaHaye,notamment

cellesdu 8 et du27 mars4602(RODRIGUFZVILLA,DonFranciscodeMendoza,almirantedeAragon,

pp.115et114).—L'assertiondeZunigaquantaurôled'Oliveraparaitsujetteàcautionouexagérée,
30car l'amiralprétenditn'avoirjamais,pendantsacaptivité,traitéd'unesuspensiond'armes.Voirsa

lettreà l'archiducdu 5septembredelamêmeannée(Cotecciondedocumentasineditosparalahistoria

deEspana,tome42).

(2)Allusionà l'assautmalheureuxdu7 janvier.
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Voilà ce que j'ai voulu dire. Vous connaissez mon opinion. Peut-être celle

des autres est-elle mieux fondée.

Estado,620.

257. Lettre de Balthazar de Zuniga à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 1er septembre 4602. 5

Détails sur les opérations militaires, notamment sur le siège de Grave.

L'armée a quitté le poste qu'elle occupait dans le voisinage de l'ennemi pour

tenter de secourir la place d'un autre côté. Mais ses efforts ont été infructueux.

Néanmoins les habitants se défendent vaillamment.

Triste situation de l'armée résultant de l'insuffisance numérique des 10

fantassins espagnols et du manque d'argent.

D'après les nouvelles d'Irlande, deux mille Ecossais, de ceux qu'on appelle

les Sauvages (1), avaient passé dans l'île pour secourir le comte de Tyrone.

Il n'y a rien à craindre, pour le moment, du côté de la France, et c'est

heureux. 15

Estado,620.

258. Lettre de Balthazar de Zuniga à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 1er septembre 4602.

Zuniga revient sur les événements narrés dans la lettre précédente et

commente la retraite de l'amiral d'Aragon de devant Grave (1). L'archiduc 20

est mécontent et songe à se rendre à l'armée.

Ces revers, répète l'ambassadeur, proviennent de l'insuffisance des effectifs (3)

et du manque d'autorité des officiers.

Estado,620.

(1)LesSalvaggi.OndésignaitainsilesÉcossaisdeshautesterresqui neparlaientquelegaélique35

par oppositionavecceuxdesLowlands,les domettici,qui connaissaientl'anglaiset étaientplus
civilisés.Lespremiersétaientcatholiques,lesautrespresbytériens.Cfr.lesrelationsdesambassadeurs
vénitiensBarbaroetSoranzocitéesparMARTINPHIPIPPTON,HistoiredurègnedeMarieStuart,tomeI,

page8.

(2)Gravesuccombale 19septembre.Lagarnisonsortitavecleshonneursdelaguerreet seretira 30

à Venloo.

(3)L'infanterieespagnole,pouremployerl'expressiondeZuniga,étaitsiréduitequ'onnepouvait

presquepluscomptersurelle: " à tanpoconumeroquecasinosepuedehazercassodella».
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259. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Falladolid

le 2 septembre 4602.

L'amiral d'Aragon doit revenir en Espagne dès qu'il sera sorti de captivité (1).

Même ordre à Don Hernando Carrillo.

5 Estado,2224».

260. Lettre de Philippe III à Balthazar de Zuniga, écrite de Palla-

dolid le 2 septembre.4602.

Ordre a été donné à l'amiral d'Aragon et à Don Hernando Carrillo de rentrer

en Espagne.
10 Estado,22242.

261. Lettre de Balthazar de Zuniga à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 4 septembre 1602.

Lenteur de l'amiral d'Aragon devant l'ennemi (2). Misère des soldats de

Spinola éprouvés par les maladies et dont il n'y a pas grand'chose à attendre

15 cet été.

Estado,620.

262. Lettre de Balthazar de Zuniga à Philippe III, écrite de Lierre

le 9 septembre 4902.

Nécessité d'envoyer en Belgique un fonctionnaire investi des pouvoirs

20 nécessaires pour relever le moral des archiducs et leur porter les dernières

décisions en matière de paix, en même temps que pour promettre des faveurs

à quelques grands seigneurs mécontents. En somme, dit Zuniga, il faut

(1)Lanouvellede l'élargissementdel'amiraldut êtretransmiseasseztard en Espagne,puisque

d'aprèscettelettre,onl'ignoraitencorele2 septembre.
35 (2)Convaincuenfindel'incapacitédel'amiral,Albertluiretiralecommandementpourleconférer

à FrédéricdeBergh.Surtoutceci,voirsurtoutlesMémoiresguerriersde Charles-AlexandredeCroy.
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regarder la situation comme désespérée, si avant l'hiver on ne prend pas des

mesures énergiques.
Estado,620.

263. Pouvoirs donnés à Balthazar de Zuniga pour conclure une

suspension d'armes avec les rebelles de Hollande et de Zélande. Palladolid, 5

le 40 septembre 4602.

Estado,620.

264. Lettre du duc de Lerme au secrétaire Andres de Prada, écrite

du Palais le 48 septembre 4602 (original).

Prière de répéter à l'archiduc que le Roi a ordonné le renvoi en Espagne 10

de l'amiral d'Aragon (1).
Estado, 22242.

265. Lettre du contador Juan Lopez de Ugarte à Philippe III, écrite

de Bruxelles le 6 octobre 4602 (copie).

L'archiduc ayant répondu au Roi dans une lettre du 10 août qu'il ne 15

prendrait aucune résolution concernant les propositions de Juan de Gauna

sans en avoir référé à Sa Majesté, Ugarte s'adresse à son tour à Lui pour
savoir la ligne de conduite qu'il doit suivre dans l'occurrence.

Estado,707.

266. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Falladolid 20

le 8 octobre 4602.

Le comte de Fuentes (2) et Mendo Rodriguez de Ledesma (3) avaient,

(1)LeducécrivitunbilletsemblablepourpresserleretourdedonHernandoCarrillo.

(2)DonPedroEnriquezde Azevedo,comtede Fuentes,gouverneurintérimairedesPays-Baset
encemomentgouverneurde l'EtatdeMilan,futundesplusgrandshommesdeguerredel'Espagne.35
Saviea étérécemmentracontéeparJULIOFUENTES,généraldedivisionenretraite,sousletitrede:
EtcondedeFuentesy susiglo.Ettudiosdehistoriamilitar,Madrid,1908.

(3)SuccesseurdeJean-BaptistedeTaxisà l'ambassadedeParis.
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parait-il. prévenu l'archiduc de l'intention du roi de France de s'emparer de

l'Artois et du Hainaut avec la coopération de certaines villes que le duc

d'Aerschot aurait à sa dévotion. Le Roi ne croit pas à ce bruit, mais il

conseille à l' archiduc de prendre des informations (1).
Estado,2224».

267. Lettre du secrétaire Andres de Prada au duc de Lerme, du

45 octobre 4602 (original).

Dans deux séances du conseil, dont l'une s'est tenue le jour même où le

secrétaire écrit, on a examiné les propositions de Juan de Gauna et conclu à

10la formation d'une junte composée du licencié Ramirez de Prado (2),d'Esteban

de Ybarra. d'Ambroise Spinola (3), de Bernardino de Avellaneda (4) et du

contador Domingo de Zabala.

Le duc. dans une annotation marginale datée du 22 octobre, répond que

d'après Tordre du Roi le confesseur de Sa Majesté doit siéger également dans

15la junte.
Estado, 22242.

268. Lettre de Balthazar de Zuniga à Philippe III, écrite de Gand

le 47 octobre 4602.

Arrivée de Frédéric Spinola qui eut à essuyer une violente tempête et

20 perdit deux galères. Trois autres échouèrent sur nos côtes, mais l'équipage

et les soldais qu'elles portaient ont la vie sauve et on espère même pouvoir

les renflouer Une autre s'est réfugiée à Calais où l'on a donné la liberté à la

chiourme et dépouillé les soldats.

Estado,620.

35 (1)LeRoiremerciaFuentesdesavigilancedansunelettreécritedeValladolidle19 octobreet
dontJulioFuentesa donnéunextraitdansl'ouvrageprécité,deuxièmepartie,page170.

(2)MembreduconseilroyaldeCastilleelduconseildesfinances.

(3)BanquiergénoisétabliàMadridetqu'ilnefautpasconfondreavecsonhomonyme,lecélèbre

marquisdeSpinola.Celui-ciétaitalorsdansnotrepays.Cfr.RODRIGUEZVILLA,loc.cit.,page707.
50 (4)Jugedela CasadecontratacionouChambredecommercedeScville.

45
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269. Lettre de Balthazar de Zuniga à Philippe III, écrite de Gand

le 28 octobre 4602.

Zuniga a reparlé à l'archiduc d'une suspension d'armes et déclaré que c'était

le désir du Roi. Albert a pris la décision de Sa Majesté au pied de la lettre.

Mon seulement il ne veut pas de la neutralité, mais il repousse même l'idée s

d'une paix. Ayant relu avec Carrillo la lettre royale du 40 septembre, Zuniga

a été pris d'un doute. Il lui a paru que le Roi ne rejeterait pas des proposi-

tions de paix, mais qu'il entendait simplement écarter tout projet de neutralité.

En conséquence, Carrillo el lui ont déclaré à l'archiduc que selon eux le Roi

ne refuserait pas une paix avantageuse. 10

Zuniga rapporte encore autre chose : les provinces obéissantes, particuliè-

rement le Brabant, réclament une réunion des Etats-Généraux. Pour le

moment on les a fait renoncer à cette idée. L'archiduc, Carrillo et Zuniga se

sont demandé si des députés belges ne pourraient pas se rendre dans une

localité voisine de la province de Hollande pour s'aboucher avec des commis- 15

saires de ce pays et discuter de la paix. Ils n'y ont vu aucun inconvénient,

pourvu que ces agents n'eussent aucun pouvoir pour traiter, mais fussent

simplement chargés de faire entendre aux Hollandais qu'ils devaient se

concerter avec leurs chefs et préparer tout d'abord les voies à une suspension

d'armes. Il serait bon d'attendre les premières dépêches du Roi pour voir si 20
elles ne contiennent rien à ce sujet.

Estado,620.

270. Lettre de Philippe III à Balthazar de Zufliga, écrite de Corde-

villa le 30 octobre 4602.

Le Roi ordonne de réunir une junte aux Pays-Bas pour examiner les 25

propositions de Juan de Gauna. Zufliga doit voir ces projets avec Gauna

lui-même et le contador Jean Lopez de Ugarte. Si Gauna refusé de siéger

avec Don Hernando Carrillo, on pourra mander des gens au courant des

affaires et dévoués au Roi.

Estado,22242. 30
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271. Lettre de Balthazar de Zuniga à Philippe III, écrite de Gand le

34 octobre 4602.

Zuniga répond à la lettre du Roi du 2 octobre relative au rappel de l'amiral

d'Aragon.
Estado,620.

272 Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Gand le

2 novembre 4602.

Ambroise Spinola, dit l'archiduc, aura informé Votre Majesté des mesures

prises pour soulager ses soldats, qui ont eu tant à souffrir des maladies, et

10 indiqué les cantonnements qui leur ont été assignés et qu'ils partagent avec

les autres troupes. Il en sera toujours ainsi, autant que cela me sera possible,

et j'honorerai le marquis ainsi que son frère, comme Votre Majesté me le

commande. Puisque Frédéric vous rendra compte de son arrivée et de l'acci-

dent survenu à son escadre, je me bornerai à marquer mes regrets pour les

15galères perdues et le dommage essuyé par celles que l'on a pu sauver.

Estado, 620.

273. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Gand le

2 novembre 4602.

L'archiduc recommande le duc d'Ossuna qui depuis son arrivée en Flandre

30 n'a cessé de montrer les meilleures dispositions (1).
Estado,622.

(1)Néen 1579,DonPedroTellesGiron,ducd'Ossunaet comtedeUrena,avaitétééloignéde la
courpoursessarcasmes.En 1602,il se renditen Flandreoù il servitcommesimplevolontaire.
Il rentraenEspagneen 1608,reçutlecollierde laToisond'or et devintsuccessivementvice-roide

35Sicileet deNaples.Accuséd'avoirvouluse rendreindépendantà Naples,il fut destituéet,à l'avè-
nementdePhilippeIV,enferméau châteaud'Alamedaoùil mouruten1624.— Leducd'Ossuna

compteparmiles hommesdeguerrelesplusremarquablesdel'Espagne,et leshistoriensmodernes
ontfaitvaloirsesméritescommegouverneuret chefd'escadre.Voirà sonsujetlesnombreuxdocu-

mentsextraitsdeSimancaset publiésdansla Coleccionde documentosineditospara la historiade
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274. Lettre de Balthazar de Zuniga à Philippe III, écrite de Gand

le 22 novembre 4602.

Frédéric Spinola a recueilli les épaves de sa flottille et il pense pouvoir

armer onze galères. Il voudrait prendre la mer tout de suite. Zuniga croit

l'amiral offensé de ce qu'on ne lui prête qu'une assistance insuffisante, mais, 5

ajoute-t-il, les circonstances nous obligent d'employer nos fonds à d'autres

besoins.
Estado,620.,

275. Lettre de Balthazar de Zuniga à Philippe III, écrite de Gand

le 22 novembre 4602. 10

L'ambassadeur rappelle sa lettre du 28 octobre où il informait le Roi des

instances faites par les provinces obéissantes auprès de l'archiduc pour qu'il

réunit les Etats-Généraux en vue de traiter de la paix. On parvint à écarter

cette proposition; néanmoins, les provinces insistent encore sur l'envoi de

commissaires chargés de traiter avec les provinces rebelles et, dans le cas où 15

les Hollandais ne voudraient pas négocier avec le Roi ni avec les archiducs,

elles demandent qu'on traite d'Etat à Etat, et elles veulent se réserver l'élection

des députés, le choix des moyens à employer, etc.

Zuniga remarque que sous Philippe Il on avait toujours tenu cette manière

de traiter pour dangereuse, mais les choses en sont arrivées à un point 30

qu'on est forcé de tenter un remède d'une manière ou de l'autre. Si on cesse

d'envoyer d'Espagne les provisions d'argent et qu'on rende toute pacification

impossible, nous serons bientôt, continue-t-il, au fond de l'abîme (1). Il y en a

qui pensent que de toute façon le pays est perdu et que le Roi n'est obligé de

secourir les archiducs que parce qu'il est leur frère et non parce qu'il serait 25

Espana,tomes44 à 47; CABRERA,Relacionesdela Corte;GREGORIOLETI,VitadidonPietroGiron,
ducad'Ossuna,Anvers,1699;F. DURO,El gran duqued'Ossunay su marina,Madrid,1885,et

DUMÊME,L'armadaespanoladesdelauniondalosreinosdeCastilloydeLeon,tomeIII,chap.XXI,
Madrid,1897.—Pouracheverleportraitdupersonnage,nousdironsqu'ilfutaussicélèbreparses

galanteriesqueparsabravouremilitaire.Il fut missur la scènepar CBISTOVALMONROY,dansles30

MocedadesdelduquedeOssuna,et parMAIRET,danslesGalanteriesduducd'Ossone.

(1)" Esmuydetemereldtspenaderoenquesedaraporestecamino.»
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appelé un jour à recueillir leur succession. C'est trop dire. « Je crois, ajoute

l'ambassadeur, que si les deux princes mouraient aujourd'hui, Votre Majesté

leur succéderait bel et bien, quoique, peut-être, avec quelque difficulté (1). »

Zuniga manque de direction; il rappelle sa lettre du 10 septembre (2) où il

5 demandait qu'on envoyât aux Pays-Bas un agent revêtu des pouvoirs les plus

étendus afin de remédier à la situation.

Estado,620.

276. Consulte du conseil d'Etat espagnol du 23 novembre 4602.

Au sujet de lettres de l'archiduc Albert. Le conseil loue l'archiduc d'avoir

10 mis une garnison à Maestricht, à Ruremonde et à Venloo, d'avoir réformé des

compagnies de cavalerie et d'infanterie, de pousser avec vigueur le siège

d'Ostende. Il faut savoir gré à Son Altesse du cas qu'elle fait de l'armée du

marquis de Spinola et des honneurs qu'elle rend à ce dernier ainsi qu'à son

frère Frédéric. Le conseil s'étonne cependant que le château d'Anvers soit si

15mal pourvu et il signale les dangers qui peuvent résulter de cette négligence.

Le Roi se rallie à la consulte. II a appris avec plaisir l'ordre donné par

l'archiduc à l'amiral d'Aragon et à Don Hernando Carrillo de retourner en

Espagne pour donner des nouvelles de sa santé et de l'état des Pays-Bas.

Estado, 2023.

20 277. Consulte du conseil d'État espagnol. Falladolid, 26 novembre

1602 (26 pages).

Sur le remède général de Flandre (3).

Celte consulte est, pour ce qui nous concerne, une des plus importantes du

(1) «Entiendoqueay quienva conleturade quede qualquiermanieraestoestaperdido,y que
25 VuestraMajestadnotieneaquinadamasquela obligationde acudirà estosprincipescomabuenos

hermanos,peronoporqueaya desubcederles;tengopor opinionmuyexorbitantey queconformeà
buenaprudenciano va ajustadoconelestadodelascosas; antesentiendoquelomasprobableetque,
aunqueoyfaltassenestasprincipes,les subtederiaVuestraMajestad,si bienno dexariade aver

dificultadenasentarla subcesion.»

(1)Sansdouteunerépétitiondecelledu9 quenousavonsanalyséeplushaut.

(3)Laconsulteporte,eneffet,pourtitre: SobreelremediogeneraldeFlandes.
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règne de Philippe III. Le conseil avait à délibérer sur la situation des Pays

Bas. Quatre moyens étaient proposés en vue de remédier au triste état de nos

provinces : 1° faire un effort vigoureux pour terminer la guerre; 2° conclure

une trêve ou signer la paix; 3° continuer le système suivi jusqu'alors;

4° renoncer à l'entreprise. 5

Tous les conseillers présents : le grand commandeur de Léon, le marquis

de Velada, le comte de Chinchon, le comte de Miranda, le confesseur du Roi

fray Gaspar de Cordoba. le connétable de Castille, le marquis de Pozza, le

comte d'Olivares, examinèrent tour à tour les différents aspects de la question

et chacun d'eux motiva son vote. Celui du père confesseur n'est pas un des 10

moins intéressants. Bien qu'il fût mieux qualifié, disait-il, pour s'occuper

d'oraisons, corriger les moeurs et faire des sacrifices en vue d'apaiser le Sei-

gneur (1), il tenait à dire son avis. Nous remarquons qu'il est particulièrement

dur pour l'archiduc Albert. Notre prince, l'année précédente, n'avait pas pu

prendre part aux opérations militaires; fray Gaspar demanda qu'on lui donnât 15

un lieutenant, un chef d'état-major général, dirions-nous aujourd'hui, qui

aurait eu la haute direction de l'armée, comme Joab l'avait du temps de David.

Mais les autres conseillers trouvaient qu'une pareille nomination serait humi-

liante pour l'archiduc.

Nous ne pouvons résumer tous les avis émis par les conseillers d'Etat. Pour 30

rendre la physionomie de cette séance il faudrait tout citer. L'apostille royale

est encore plus curieuse que la consulte. D'une écriture fine et serrée, comme

tous les autographes de Philippe III, elle couvre la moitié laissée en blanc des

douze premières pages. Le monarque débute en déclarant que pour défendre

les archiducs, restaurer le catholicisme dans les provinces insurgées, réunir 35

celles-ci au domaine de sa soeur ainsi qu'à ses propres Etats, il exposera tous

les royaumes qu'il a reçus de Dieu, même sa vie, si c'est nécessaire. Il espère

que le Seigneur défendra une cause qui est aussi la sienne (2). Pour obtenir

(2)« Queaunqueletocavamastratardeoraciones,enmiendadeviday sacrificiospara aplacarà
NuestroSenor...» 30

(2) "Quicroqueentendaisqueporladefensademishermanosy queaquellosEsiadosse reduzcan

enteramenteà la religioncatolicaynosalgandeldominiodemishermanosy demicoronapondreente-

ramentelosdemasqueDiosmeha encomendadoy mipersonacuandolosdemasmediasnoaprove-
thasseny al consejoseloparecicre,y esperoenEl quecomocausasuyala ampararaymeayudara,
si nodesobligamos..." 55
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son assistance, il est décidé à corriger les mauvaises moeurs et à extirper
certaines coutumes qui s'étaient glissées dans son royaume (1). Il entend qu'on

rompe les négociations ouvertes avec les Hollandais et ne veut plus accepter
de nouvelles propositions de paix, parce qu'elles feraient perdre un temps

5 précieux. Si la France continue de soutenir les rebelles, il lui déclarera la

guerre. N'est-il, vis-à-vis de ce pays, dans la même situation que si les hosti-

lités étaient ouvertes? Par contre, le Roi très chrétien jouit chez lui d'une

quiétude absolue. Nul doute que si ce monarque avait à supporter les ennuis

et les frais d'une guerre, on parviendrait plus facilement à conclure une paix

10durable.

Pour continuer les hostilités, le Roi promet donc d'envoyer chaque mois en

Flandre 200.000 écus. Le service de l'intendance y sera complètement reformé

depuis celui de la veedorerie jusqu'à celui du plus petit commis, et une junte

se réunira à cet effet. Georges Basta aura la lieutenance du maître de camp

15 général, puisque Pierre de Mansfeld à cause de son grand âge était hors d'état

de remplir ces fonctions (2). A la mort de Mansfeld, Basta sera maître de

camp général en titre. Le Roi nomme de même Louis de Velasco (3) général

de la cavalerie et prie le conseil de lui proposer quelqu'un pour remplacer cet

officier dans le commandement de l'artillerie, ainsi qu'un autre militaire pris

20 parmi les nations, c'est-à-dire parmi les étrangers, qui assisterait l'archiduc

(1)Déjàen 1600unejuntespécialeavaitrecherchélemoyende releverla moralitépubliqueet

demettrefinauxdésordresquis'étaientglissésdans les représentationsthéâtrales.Cfr.CABRERA,
Relacionesdela Corte,p. 86, et le tomeI desObrasdeLopede Vega,publicsparl'Académieroyale

espagnole,Xuevabiographia,pp.83-84.

25 (2)Mansfeldavaitété nommémaîtredecampgénéraldel'arméeroyaleauxPays-Basà l'époque
deRequesenset il commandaencettequalitéausiègede Maestrichtà l'époquede Farnèse.Voirla

relationdesesservicesjointeàla lettrequ'iladressade Luxembourgà l'infanteIsabellele31 juil-
let 1600,Bulletinsdela Commissionroyaled'Histoire,2esérie,t. IX,pp.210et suiv.Mais,depuis
l'avènementdesarchiducs,Mansfeldn'exerçaitpluscesfonctionsqu'à titre honoraire.Néanmoins,

30 dansleslettresqu'illuiadressait,Albertlui donnaitencorele titredemaréchalgénéraldel'hostou

de maréchalgénéraldu camp.Voirnotammentla correspondancede Mansfeldde l'année1603,

conservéeauxarchivesdu Royaume,Cartulairesetmanuscrits,reg.206.Lemaîtredecampgénéral
effectifétaitFrédéricde BerghauquelAmbroiseSpinolasuccédaen 1605.

(2)Dela familledu connétabledeCastille.VoirsesétatsdeservicedansVASQUEZ,Lossucesosde

35 FlandesyFranciadeltiempodeAlejandroFarnese,dansla Colecciondedocumentosineditospara la

historiadeEspana,t. LXXIV.
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en qualité de lieutenant-général, à moins que par suite des nouvelles nomi-

nations ce poste ne soit jugé inutile.

Désireux de relever l'esprit militaire de ses sujets, Philippe III aurait voulu

que la noblesse espagnole prit du service en Flandre et il préconise la création

en Castille de fêtes obligatoires : joutes, tournois ou parties de cannes, en 5

limitant les dépenses, comme cela se pratiquait dans l'Aragon. Décidé à faire

aux Hollandais une guerre « à feu et à sang », il veut augmenter le nombre

des galères confiées à Frédéric Spinola, couper la route de la mer aux rebelles,

leur fermer l'accès des contrées du Levant, les empêcher d'aller chercher le sel

au cap Vert et à l'île Margarita, et négocier avec l'Angleterre le rachat de 10

Flessingue (1). Il fallait, enfin, corrompre leurs chefs, principalement Maurice

de Nassau, et donner une solution aux projets de Jean de Gauna. Tels sont les

principaux points que Philippe III règle dans cette apostille ou qu'il soumet à

l'appréciation de son conseil (sept paraphes.)
Estado,2023. 15

278. Consulte du conseil d'Etat espagnol. Valladolid, 26 novembre

4602.

Le conseil rappelle que le Roi fut toujours contraire à tout projet de neutra-

liser les Pays-Bas pendant la guerre de l'Espagne avec la Hollande, niais que,

par contre, il était disposé à signer une paix qui garantirait le maintien de la 30

religion catholique et l'obéissance due au souverain légitime.

Estado,2023.

279. Consulte du conseil d'Etat espagnol. Palladolid, 26 novembre

4602.

Le conseil approuve Balthazar de Zuniga d'avoir empêché une réunion des 25

Etats-Généraux et souhaite qu'il montre la même fermeté à l'avenir.

Estado,621.

(1)« Veaseporquemediosepodriaencaminarlaplaticadeaverà Frexelingasportratoconlargas
promesascomopareciere.»—En1585Flessingue,Rammekenset La Brielleavaientélédonnésen

gageparlesHollandaisà Elisabethengarantiedel'argentqu'elleleuravaitprêté. 30
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280. Rapport de Juan de Acuna Vela (1) à la commission de l'indu-

strie (2). Valladolid, 2 décembre 4602.

Sur la nécessité de faire venir des fondeurs des Pays-Bas.

Estado,22248.

5 281. Rapport du secrétaire Esteban de Ibarra (3) à la commission de

l'industrie. Valladolid, 3 décembre 4602.

Même sujet.
Estado,22242.

282. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Gand

10 le 27 décembre 4602.

Recommandation en faveur du duc d'Ossuna qui avait envoyé Don Garcia

Giron en Espagne pour faire part au Roi de son désir de servir en Flandre (1).

Estado,622.

283. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Palladolid

15 le 29 décembre 4602.

L'Espagne manque de fondeurs. Ceux qui étaient venus dans le pays sont

partis (5). C'est pourquoi le Roi demande qu'on lui envoie quatre équipes (6)

(1)PrésidentduconseildesFinancesespagnol.

(2)Juntadefabricas,commeonlitdansunenoteplacéeà la findudocument.

20 (3)Secrétairepourlesaffairesdeguerre.
(4)Cettelettrea étépubliéedanslaColecciondedocumentasineditospara la hittoriade Espana,

t. XLIV.

(2)« Estosanossehan ydoacabandolosmaestrosfundidoresqueporacaavia.»

(5)Cuatrocasasdefundidores.AutrefoisRequesens,surlesordresdu Roi,avaitproposéà diffé-

35rentsfondeursd'artillerieenfer,desPays-Baset dupaysde Liége,deserendreenEspagne;aucun

d'euxn'y consentitpar craintede l'Inquisition.Cfr. Requesensà PhilippeII, Anvers,1ersep-
tembre1574,dansGACHARD,CorrespondancedePhilippeII, t. III,p. 145.

46
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de fondeurs, deux pour couler des canons de bronze à Lisbonne et à La

Corogne et, les deux autres, des canons de fer en Biscaye et en Guipuscoa.

Le soin de négocier et de conclure les engagements est laissé à Balthazar de

de Zuniga (1).
Estado,22242.

284. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Falladolid

le 29 décembre 4602.

Le Roi répond à la lettre de l'archiduc du 2 novembre où il est question de

l'armée de Spinola. Il est heureux d'apprendre qu'Albert traite Ambroise et

Frédéric Spinola, comme ceux-ci le méritent, et il espère que les deux frères 10

trouveront toujours en Belgique la protection et l'assistance dont ils pourraient

avoir besoin pour remplir leur mission.

Estado, 22242.

285. Lettre de Philippe III à Balthazar de Zuniga, écrite de Valla-

dolid le 29 décembre 4602. 15

Affaire des fondeurs. Mêmes recommandations qu'à l'archiduc.

Estado,22242.

(1)DeuxLiégeoisrépondirentà l'appeldugouvernementespagnol.Par un contratpasséà Bru-
xellesavecLouisdeVelasco,capitainegénéraldelacavalerielégère,le25 mars1603,et ratifiéle
lendemainpar l'archiduc,les frèresJean et Guillaumedel Brouk,s'engageaientà se rendreen 20
Espagneet à y séjournerpendanthuitanspoury fabriquerdes canons.Ils devaientemmenerun
maîtreet troiscompagnonsqu'ilspaieraientdeleursdeniers,eton leur assuraitle matérielnéces-
saire,unemaisond'habitationet à chacunun traitementannuelde 2,000florins,au changede
4 réauxleflorin.Pourlesautresdétailsducontrat,voir la transcriptionqui en fut faitedansles

registresauxpatentesdenotreSecrétaireried'Etat et de Guerre,n° 31, folos160-161.— Puisque35
nousparlonsdesindustrielsliégeois,rappelonsle contratsignéà Liégele 23juin 1616entre le

pagadorHurtufiodeUgarteet legrandfinancierJeanCurtiuspour l'obtentiond'unbrevetpermet-
tant d'introduiredes laminoirsen Espagne.Troisans auparavant,le 30 juillet1613,le même
HurtufioavaitmontréauRoileprofitquesescompatriotesrétireraientdulaminageduferà lamode

liégeoise.ActedunotaireVérispubliépar VANDICASTERLE,dansle Bulletinde l'Institutarchéolo-30

giqueliégeois,t.XVlII,p. 421(1888).
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286. Liste des prisonniers échangés à l'époque de la captivité de

l'amiral d'Aragon (sans date).
Estado,2289.

287. Lettre de Balthazar de Zuniga à Philippe III, écrite d'Anvers

» le 9 janvier 4603.

Misère du pays. C'est à peine si à Anvers on a pu lever un réal. Cette

détresse a pour cause principale la disparition de la plupart des maisons

génoises. Or ce sont ces maisons qui font les grandes affaires. Il importe donc

que les Génois reviennent, surtout Francisco Marin, car les finances de la

10 Flandre ont besoin d'un homme qui ait autant « d'estomac » que lui (1).

Estado,622.

288. Consulte du conseil d'Etat espagnol. Valladolid le 48 janvier

4603 (16 pages).

Examen des différentes questions relevées par le Roi dans son apostille à la

15consulte du 26 novembre et sur lesquelles un nouveau rapport avait été

demandé au conseil. Philippe III consigne de nouveau ses observations en

regard des avis émis par ses conseillers. En voici les principales :

Extirpation des mauvaises moeurs. Le comte de Miranda, comme président

du conseil de Castille, enjoindra au secrétaire Gonzalez d'aviser les prélats

20 et les officiers de justice des décisions de la Camara (1) et d'interdire aux moines

et aux religieux de jouer la comédie dans les couvents.

Rapports avec la France. Le conseil avait signalé la situation fausse dans

laquelle on se trouvait vis-à-vis de ce pays et les dangers qu'elle présentait.

(1)« La causaprincipaleselhaverquedadoaquimuypocascasasde Genoveses,quesonlosque
35negocianengruesso,yimportariahartoelaquerenciarlosotravezy enparticularquevolvieseFran-

ciscoMarin,queparlosnegociosdeFlandesesmenestertan anthoestomagocomoel suyo." — Sur

lesprêtsfaitsparMarinà lacourd'Espagne,voirlaColectiondedocumentasineditospara lahistoria

deEspana,t. XXXVI,pp.526-827.

(2)ChambreduconseildeCastillecomposéed'unprésidentetdequatreconseillers.
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Il recommandait de faire des préparatifs de guerre tout en prévenant le pape

par l'intermédiaire du duc de Sesa. Le Roi se borne à prendre note de cette

recommandation (1).

Désordres dans les finances. Pour réformer les abus qui s'étaient glissésdans

l'administration de la Hazienda aux Pays-Bas, le conseil était d'avis de réunir 5

une commission composée de Domingo de Zabala, Domingode Orbea, Esteban

de Ibarra et Alonso Ramirez de Prado. Le Roi se rallie à la proposition.

Commandement à conférer à Georges Basta. Le conseil proposait de charger

Guillen de San Clemente de solliciter de l'Empereur la permission pour Basta

de revenir en Flandre (2). Le Roi approuve. 10

Autres promotions et mutations dans l'armée de Flandre. Le conseil n'était

pas d'avis qu'on investît Augustin Mejia du commandement en chef, à cause

de la mauvaise santé de cet officier, mais il recommandait de lui donner un

rang égal à celui de généralissime et de récompenser ses services (2). Quant

au capitaine général de l'artillerie, le connétable de Castille remarquait que ce 15

poste avait toujours été confié à un Belge et qu'il revenait à Frédéric de

Bergh, le maître de camp général. Le grand commandeur de Léon était du

même avis ; si Luis de Velasco commanda l'artillerie, c'est que s'étant marié

en Belgique (4), il était par le fait même naturalisé. Puisque l'archiduc,

ajoutait-il, désire s'adjoindre Georges Basta, que le Roi nomme celui-ci lieute- 30

nant du maître de camp général, en attendant que la mort de Mansfeld rende

ce poste vacant. Basta en sera alors le titulaire. Le Roi se rallie à l'avis du

conseil en ordonnant de proclamer Luis de Velasco commandant de la cava-

lerie et de promouvoir Frédéric de Bergh à la direction de l'artillerie. On

expliquera à Mejia pourquoi on l'éloigné du généralat. Guillen de San 35

Clemente sera avisé de la promotion de Georges Basta. Il en avertira l'intéressé

(4)«Quedoadvertidodesto.»

(2)RodolpheIIavaitdemandéà l'archiducAlbertunofficierdel'arméedeFlandrepourcomman-

derlestroupesqu'ilvoulaitenvoyerenHongrie.L'archiducluirecommandaGeorgesBastadontil

avaitpuapprécierlavaleur.(CABRERA,HistoriadeFelipesegundo,t. IV,p. 276.) 30

(5)DonAugustinMejiaétaitundesmeilleursofficiersdel'arméeespagnole.Ilfutmaîtredecamp
et successivementgouverneurdeCambraietd'Anvers.Plustardil futchargéenEspagnedediriger
lesopérationscontrelesMorisquesetil entraauconseild'État.VASQUEZetCABRERAluireconnaissent

autantd'intégritéquedecapacité.

(4)Il avaitépouséAnnedeHenninLiétard. 85
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et on n'installera pas le nouveau chef de l'artillerie avant l'arrivée de Basta (1).

Nomination d'un lieutenant-général de l'archiduc. Plusieurs conseillers, le

commandeur de Léon, le marquis de Velada, le comte de Chinchon, fray

Gaspar de Cordoba, le comte d'Olivares se demandent si les dernières promo-
5 tions ne rendaient pas inutile celle d'un adjudant de Son Altesse, d'autant

qu'il sera difficile de trouver un officier qui soit à la hauteur de cet emploi.
Le Roi réclame, néanmoins, une liste des personnes qui seraient jugées dignes
de ce poste suprême (2).

Question des entretenidos. Ceux-ci opteront dans les quinze jours entre les

10charges qu'ils pourraient exercer à la cour et leurs occupations militaires.

Nomination par le Roi des maîtres de camp qui lui sont proposés par le

conseil.

Fêtes militaires. Le conseil approuve l'organisation de joules qu'on pour-

rait inaugurer aux prochaines couches de la Reine. Le Roi doit encourager ces

15exercices, et le comte de Miranda se fait fort d'amener les Cortès de Castille à

en demander elles-mêmes l'établissement.

Au sujet du rachat de Flessingue le conseil était d'avis de s'en remettre à

l'archiduc et de confier les négociations à l'ambassadeur Don Balthazar de

Zuniga (3). Le Roi pensait de même, mais comme dans la réunion générale

20 antérieure quelques conseillers avaient demandé le rappel d'un des ministres

espagnols de Belgique pour rendre compte de la situation du pays, il ordonne

qu'on fasse revenir le plus tôt possible Don Balthazar après en avoir prévenu

l'archiduc (4).

(1)« Publiquesela cavalleriaà DonLuisdeVelascoydigaà DonAgustinMexialoquevieneapun-
25tado,yproveaselaartilleriaal condeFredericodeBerghes,y tengaentendidoDonGuillenqueà Jorge

Bastalehadequedarenproprietadeloficiodemaestrodecampogeneraldespuesdelosdiasdelconde
deMansfeld,yqueassiselopodradecir,y astallegarà Flandessesuspendupublicarlode la artil-

leriayenloncessepodrahacertodojunto.»

(2)" Todaviasinperdertiemposemepropongapersonasparaquesepuedaencargarelexercitoà la

50 quenombraredelosmerilosy calidadesqueserequierenparaello.»

(3) « Queestosepodriaacometeral senorarchiduqueencargandola soliciludy cuidadodelloal

embajadorDonBallhasardeZuniga.»

(1)" Assisehaya,y tambienelremitirà D.BalthasardeZinigala soliciludy acordandomeque
enlaconsultageneraldelascosasdeFlandestubistesalgunosporconvenientequeviniesedeallaalgun

35 ministromioparadarmecuentapartitulardelascosasdeaquellosestadosaviendolopensadomasme

parecebienquevengaDonBalthasar,y asi seleordeno,y queseaconla brevedadpossibledando

cuentaà mitiodello.»
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Enfin, Philippe III veut que Frédéric Spinola remette les galères en bon

état et que le comte de Niebla (1) parte aussitôt pour en prendre le comman-

dement.

Estado,2023.

289. Lettre de Balthazar de Zuniga à Philippe ///, écrite de Gand 5

le 24 janvier 4603.

L'archiduc lui a appris qu'on venait de signer le grand asiento (2). Il s'en

réjouit. Les ennemis proclament la ruine du Roi, or jamais on n'a eu tant

d'argent. Les gens d'affaires ont montré un singulier empressement à conclure

cet emprunt. Cela donnera à réfléchir à l'adversaire. Les lettres envoyées à 10

Anvers par Francisco Marin et où il est question de la richesse du Roi sont

venues à propos, puisque ce banquier est si compétent en matière de finances

et que c'est la bourse d'Anvers qui règle le crédit dans nos contrées.

Estado, 622.

290. Lettre de Jean de Gauna à Philippe III, écrite d'Anvers 15

le 1er février 4603 (originale).

Gauna apprend que des négociants sont venus le trouver pour exprimer
leurs craintes au sujet du placard sur la réglementation du commerce dont il

est l'auteur et dont la publication est imminente. Ces négociants parlaient de

réaliser leurs biens et de passer à l'étranger. Le Roi peut voir par là de quelle 30

puissance il dispose.
Estado, 622.

(1)PerezdeGuzman,comtedeNiebla,étaitle filsduducdeMédinaSidoniaet legendredu duc
deLerme.L'annéeprécédenteilavaitéténommé,enremplacementdesonpère,capitainegénéralde
lacôted'Andalousie.VoirCABRERA,Relacionesdela Corte,etc. 35

(2)Sansdoutel'asientode7,200,000écus,conclule51décembre1602avecOctavioCenturioni

pourlesannées1603,1604et 1605.Cfr.Colecciondedocumentasineditosparala historiadeEspana,
t. XXXVI,p.826.Le29janvier1603,Marinsouscrivit,à sontour,200,000écus.
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291. Lettre de Philippe III à Balthazar de Zuniga, écrite de Valla-

dolid le 2 février 1603.

Le Roi rappelle Zuniga pour recevoir des explications détaillées sur des

choses que l'ambassadeur connaît à fond. Zuniga rentrera en Espagne le plus

5 tôt possible.
Estado, 2224».

292. Lettre de Balthazar de Zuniga à Philippe III, écrite de Gand

le 5 février 1603.

Difficultés avec l'archiduc. Les Etats-Généraux de 4600 avaient demandé

10que le million de philippus (1) provenant de l'aide fût affecté au paiement

des bandes d'ordonnance et de l'infanterie wallonne, sous le contrôle d'agents

belges et à l'exclusion du veedor, du pagador ou de tout autre fonctionnaire

espagnol (2). Or, pour Carrillo et Zuniga la mise sur pied de cette infanterie

nationale présentait des dangers, et sur leurs observations l'archiduc fit échouer

15 le projet. Mais si le Roi était satisfait, quelques membres des Etats furent

mécontents et se plaignirent des ministres espagnols qui avaient contrarié

leurs vues.

Maintenant l'archiduc juge nécessaire de donner satisfaction aux conseillers

d'Etat qui n'avaient plus été réunis depuis près de deux ans. C'est pourquoi il

30 les a convoqués à Gand. Enumération des conseillers : le duc d'Aerschot, le

comte de Solre et le prince comte d'Arenberg, ces trois derniers héritiers du

duc et, par conséquent, entièrement à sa dévotion. Puis, comme conseil-»

(1)Philippusouphilippusdaelder,monnaied'argentvalantalors21/2florinsdeBrabant,ouunpeu

plusde6 francsde notremonnaie.

25 (2)LesÉtatsdeBrabantavaientproposé— et d'autresprovincesse rallièrentà leur proposi-
tion—uneChambredelagénéralité«composéedumoingsd'ungdéputédechasqueprovince,avecq
» ungreffieret thrésoriergénéral,lesquelzauroyentlacognoissanceetdispositiondetouslesdeniers

« à accorderparlesEstatzgénéraux,sibiendesgarnisons,quedesdixmilhommesdepied,bandes

" d'ordonnance,avecqcequ'endépend; et ne pourroitledictthrésorierfaireaulcunjugement,ne

30 » fustsuivantl'instructionqueluiscroitbailléepar cetteassemblée,auqueleffectviendroyentles

» députezdes provincesaulhorisez,à leurretour,pourformeret arresterladicteinstruction...».

(GACHARD,ActesdesÉtats-Générauxde1600,p. 186.)
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lers de robe longue : Richardot qui a provoqué cette réunion et qui est

quelque peu en froid avec d'Aerschot dont il craint la partialité, d'Assonle-

ville, toujours loyal mais caduc, et Damant, médiocrement dévoué à l'Espagne,

bien qu'il ait longtemps séjourné dans ce pays (1).

Le bruit courait que le conseil allait reprendre le projet déposé aux Etats- 5

Généraux de 1600, et Zuniga espérait qu'Albert s'y opposerait de nouveau.

A son avis, les partisans de la réforme n'avaient qu'un but : obtenir une équi-

table répartition des charges ou profiter de la première occasion pour se

révolter. Dans le premier cas, Zuniga admettait que l'archiduc employât le

produit des impôts exclusivement à l'entretien de la cavalerie légère et de 10

l'artillerie ou que le paiement se fit selon le voeu du pays. Mais si les

provinces exigeaient plus, c'est qu'elles avaient une arrière-pensée. L'archiduc

répondit qu'il ne s'agissait pas de cela. « Il me parla », dit Zuniga, « à mon

» entière satisfaction, m'assurant que cette question ne serait pas soulevée et

» que, si elle l'était, il se montrerait aussi ferme que la première fois. Si je 15

» ne m'abuse », continue l'ambassadeur, « Son Altesse ressemble à Tibère

» qui, d'après Tacite, faisait plus état de sa dissimulation que de ses autres

» qualités. Cette dissimulation peut être utile à un maître du monde, mais elle

» perdrait Son Altesse, qui, je le crains, dans son for intérieur, la croira

» jusqu'à un certain point permise, parce que dans quelques affaires concer- 20
» nant les Pays-Bas, on ne lui dit pas clairement la volonté de Votre

» Majesté (2) ».

Le conseil se réunit deux ou trois jours après cet entretien, sans que

l'ambassadeur en fût avisé. Or, celui-ci apprit que l'objet de la délibération était

(1)« Nolotengopormuyespanol». NicolasDamantfutsuccessivementconseilleret maîtreaux 25

requêtesordinairesduconseilprivé,chancelierdeBrabant,conseillerd'État.En1588leRoil'appella
àMadridet luiconféralagardedessceauxet la présidencedu conseilsuprêmede Flandrequ'il
venaitdecréer.Lorsde la remisedesPays-Basauxarchiducs,Damantretournaà Bruxelleset reprit
sesfonctionsdechancelierdeBrabantetdeconseillerd'État.

(1)• Mehablôdemaneraqueyoquedesatisfechoentendiendoqueno se trataria,y que,si se 30

tratassc,estariaelarchiduquefirme,comoloestuvolaotravez.Piensoquele aconteceà Su Altezalo

quedizeTacitodeTiberioCesarquedeningunadesusbuenasparteshaziatanlocaudalcomode la

disimulacion,y quizaparaquienerasenordelmundoeraà proposito,masenelcasopresenteparaSu

Altezamismalo tengopor muyperjudicial,y temoquealla dentresidevejustificarlaenparlepar

parecerlequeenalgunasmateriastocantesà estosestadosnoseledizenclaramentelosintentosde 35

VuestraMajestad.»
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précisément ce qu'il craignait. Il se rendit chez l'archiduc pour lui renouveler

ses avertissements de la semaine précédente et lui rappeler ce qui s'était passé

en 1600, quand on traita le même sujet, ainsi que la satisfaction qu'il avait

reçue de Son Altesse (1). Il supplia le prince de ne rien faire sans avoir

» consulté le Roi. Albert promit de se conformer aux désirs de Sa Majesté dans

la mesure du possible, mais il ne voulait pas faire de cette obéissance une

règle générale; ce furent même ses propres paroles (2) : « Elles me parurent
» excessives », continue Zuniga, « et, avec la courtoisie que je lui devais, je

» dis à Son Altesse les raisons qu'Elle avait de suivre en tout la volonté de

10 » Votre Majesté et de n'entreprendre aucune innovation à son insu et sans

» son consentement. Je n'exprimais là qu'une idée générale, mais il y avait

» péril en la demeure, car l'archiduc entreprenait une réforme importante,
» alors qu'il savait, par ce qui s'était passé en 1600, qu'il agissait contre la

» volonté du Roi, tandis que la diligence que nous, les ministres de Votre

15 » Majesté, nous montrâmes alors et la conduite de Son Altesse avaient reçu
» votre approbation ». Maintenant, au contraire, Son Altesse était en voie de

désorganiser la moitié de l'armée, armée dont Elle était le capitaine général.
Si Elle avait des changements à introduire, Elle devait les soumettre au Roi.

En tout cas, lui Zuniga était tenu d'avertir son maître (3).
30 L'archiduc, plus mécontent encore, répondit que Zuniga pouvait agir à sa

guise, que la première fois il avait repoussé la demande des Etats non pour les

(1)« Supequeunodelosprincipalespuntosdequesetrataeraeldequeyomerezelava;fuymeal

archiduqueacordarleloqueochodiasantesleaviadichoy loqueaviapassadoelanode1600sobrela
mismamateriay la satisfactionqueSuAltezaaviasidoservidadormeenambasocasiones..."

25 (2)« Peroquenoseaviadeentenderqueestaaviadeserreglageneral;sinomeengano,fueron
estaslaspalabrasformates.»

(3)aConla cortesiadebidaledixelasrazonetqueteniaparaconformarseconlavoluntaddeVuestra

Majestadentodo,y sinsabiduriaybeneplacitosuyonohazernovedaddeconsideracion,y estoentendia
enlogeneral,peroqueestecasoeramuymasapretado,puesno soloqueriahazergrannovedadsin

30haberlavoluntadde VuestraMajestad;masla queriahazersabiendoqueera contraella,par lo que
elanode1600aviapassado,puessobrela diligenciaquehabiamoshecholosministrosde Vuestra

Majestady la resolucionqueSu Altezaavia tomadoentoncesaviacaydola aprobacionde Vuestra

Majestad,yqueenestonohaziamasquedesmembrarlamitaddelexertito,dequeSuAlteza,parhazer
buenahermandadà VuestraMajestad,estabaencargoy eracapitangeneralsuyo,quesi de presente

35avianuevasrazonespara tomardiferenteresolucionqueloquesetomola otravez,queSu Altezala

representasseà VuestraMajestad,que,cuantoyo,nopodiadexardedarcuentaà VuestraMajestadde
loqueenestopassava.»

17
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raisons invoquées par l'ambassadeur, mais parce que débutant dans le gouver-

nement il avait voulu suivre son avis, que, d'ailleurs, la réforme projetée était

des plus modérées, que si Zuniga y consentait, on pourrait maintenir les

tercios wallons actuellement sous les armes et former un nouveau corps

détaché, à la solde des Etats, qui n'entrerait pas en campagne, mais consli- 5

tuerait une réserve; que de cette façon, les fantassins wallons toucheraient une

solde convenable, comme les autres qui étaient payés sur les provisions royales,

et que. sans aucun doute, cet arrangement était préférable.

« Je répliquai que ce projet serait parfait, si l'on était sûr de la fidélité

» de ce peuple, mais que, s'étant cabré trois fois, il était bien près de le faire 10

» une quatrième; que, s'il avait manqué de respect à Leurs Altesses en

» leur présence, nous pouvions craindre qu'à la mort d'un des archiducs et

» quand la succession reviendrait au Roi, le même peuple ne profilât des

» circonstances et que, disposant d'une armée payée par lui, il ne tentât de

» secouer le joug; que, pour ma part, je ne voulais pas m'expliquer davantage 15

» avec Son Altesse, mais que, pour l'acquit de ma charge, je devais la supplier

» de surseoir à toute décision avant d'en avoir référé à Votre Majesté (1). »

Le prince répondit qu'il savait mieux que personne ce, qui convenait au

service du Roi et qu'il s'acquittait de son devoir, et ainsi se termina l'entretien,

l'archiduc restant dans les généralités et refusant de s'obliger à prévenir Votre 30

Majesté de ses intentions. « L'affaire ", reprend Zuniga, « n'est pas en elle-même

(1)«Dixome,masenfadadoqueprimero,queyopodiahazerloquequisiessey quela vezpassada
noaviaestorbadoestapeticiondelosEstadospor hazerlefuerzalasrazonesqueyole dixe,sinopor

quesiendotanalprintipioaviaqueridoconformarseconmiparecer,yqueenestonosehazianovedad

deconsideracionyque,si àmimeparecia,quesepodrianquedarlotterciosdeValonesqueagoraayen 35

elexercitoyformarotrocuerpodegenteà parteà sueldodelosEstados,yquedeunamaneraodeotra

estagentenohaviadeservir,sinodeagudaral exercitode VuetlraMajestad,y queconestemedio

andariabienpagadala infanteriavalonay tambienlademasconlasprovisionesdeVuestraMajestad,

y quesindudaeraestomasconveniente.Repliquelequicasepudieraestotenerpor acertado,si esta

gentefueradonzelenla lealtad,masqueaviendoterezeladotresvezes,eramuydetemerquelohiziesse80

laquarto,y quequandoporestarSusAltezaspresenteslescortasencortesia,quepodiamosrezelarnos

muchoquetocandoà VuestraMajestadestasuccesion,enfaltadequalquieradeSusAltezas,estuviesen

estosà lamiray sucediendoelcasoyhallandoseconunexercitopagado,quitiesensacudirel jugopara

siempre,peroqueyonomequeriameterendeslindarmasconSuAItezalairazonesqueparaestoavia,
masqueporestarenellugarqueestava,tubeobligationdesuplicarlesirviessedesobreseerlaconclusion35

destenegociohastadarparted VuestraMajestad.»
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» tellement grave, mais je suis inquiet de voir combien ce peuple gagne du

» terrain auprès du prince et comme il le fait entrer dans ses intérêts; sans

» doute, je ne crois pas qu'il viendra à bout de ses desseins, mais l'amour-

» propre et l'ambition de ne dépendre que de soi-même sont des facteurs

s » puissants qui peuvent agir sur l'esprit de l'archiduc (1) ». A cette occasion

Zuniga rappelle ses lettres du 15 septembre (601 (2) ainsi qu'un propos tenu

alors par le prince au sujet de la paix générale. Dans ce cas, prétendait

Albert, le Roi ne pourrait mettre dans les citadelles d'Anvers, de Cambrai et

de Gand que des garnisons bourguignonnes (3). « Or », disait Zuniga, « pour
10 » réfréner l'ambition des agents de Leurs Altesses, il faudrait garnir ces

» places de soldats espagnols. » C'est ce qu'il a représenté à différentes reprises

dans sa correspondance. Il n'a pas été très écoulé, mais il ne laissera pas de

revenir à la charge (1).

D'après la rumeur publique, le duc d'Aerschot était à la veille d'être

« nommé lieutenant-général, en conformité du plan précité, et d'autres seigneurs

allaient être revêtus de différentes charges. Albert l'a nié, mais les personnes

en question se remuent beaucoup pour arriver à leurs fins.. (5).

Estado.622.

(1)«Dixomequeélsabiamejorquenadieloqueconveniaal servitiodeVuestraMajestady queel

30procuravaencaminar,comoconvenia,y conestose acabola platicacerrandosesiempreenpalabras

generales,sinquererseobligarà darparteà VuestraMajestadantesdeconcluyr.Nomehadadotanto

cuydadoelnegociaensi,aunqueesdemuchopesoelverqueestagentevaganandotierraconesteprin-

cipey persuadiendoleà queleconvieneypuedevalerseporsupico,que,aunquelasrazonesqueayen

contrariosontalesquesepuedeesperarquenoprevalecerandeltodosusyntentos,todaviapuedemucho

35 elhumorproprioy laambitiondedependerdesimismo,y clhumordeSuAltezanoespocoaparejado

paraestaimpression.»

(2)Ona vuplushautqueles dépêchesécritesce jour-làpar Zunigafurentrapportéesdans la

junted'Etatdu26septembre.

(1) «PuesmedixoSuAltezaenfoncestratandodepacsgeneralesqueentendiaquese contentaria
80 VuestraMajestadconqueloscastillosdeAmberes,Cambrayy GantehubiessenpresidiodeBorgones.»

—Cfr.lerésuméquenousavonsdonnédelaconsultede lajunteprécitée.

(4) « Para todoslosmotibosestosministrosdeSusAltezasfueragranfrenoestareslosterciosypresi-
diosmuyllenosdeEspanoles,comoloheclamadodiversasvezesen miscartas.Hastaagorano me

parecequeha tidodefruto,peronopuedodexardeimportunarà VuestraMajestadtrayendoseloà la

35memoriaporcumplirconmisobligaciones.»

(5)« HasedichopublicamentequejustoconestatraçasaliaportenientegeneraleldeAcrschotyotros

personajesen diferentescargos.Su Altezame ha afirmandoqueno,peroellosgrandes,instancias
hazen... »
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293. Instructions de l'archiduc Albert à Nicolas Scorza, envoyé vers

le roi d'Ecosse. Gand, le 42 février 4603 (1). (Texte français suivi d'une

traduction espagnole; copies.)

Scorza (2) était chargé principalement de demander à Jacques Stuart de

retirer son assistance aux Hollandais. Ceux-ci levaient en Ecosse un régiment 5

de trois à quatre mille hommes publiquement et sans que le Roi y mit

obstacle. Ces levées donnaient ombrage à l'archiduc et au Roi qui avaient

toujours respecté les conventions conclues avec l'Ecosse, Ils étaient d'autant

plus mécontents que ces levées étaient pratiquées depuis longtemps par les

Hollandais en Ecosse et qu'elles se faisaient maintenant au grand jour. 10

Après avoir complimenté le Roi et reçu les politesses d'usage, Scorza

devait rappeler à Jacques VI les traités intervenus entre les deux couronnes;

et les avantages commerciaux dont jouissaient les Ecossais. L'archiduc ne

permettrait pas à ses sujets de léser les intérêts du Roi et il attendait de sa

part une déclaration semblable. Or, il voyait que les rebelles étaient assistés 15

par l'Ecosse. Il espérait que Sa Majesté reconnaîtrait le bien fondé de ses

plaintes. Car le mal n'avait fait que grandir. Auparavant les Hollandais

procédaient à leurs levées clandestinement, et maintenant ils recrutaient des

régiments entiers! C'était un vrai scandale! Scorza devait insister avec énergie

pour qu'il fût mis fin à ces abus et, avec tous les ménagements possibles, so

montrer combien il messeyait à un souverain de fomenter des troubles dans les

Etats d'un de ses voisins et les dangers qui pouvaient résulter d'une conduite

aussi équivoque. Si le Roi ou un de ses conseillers faisait des ouvertures de

(1)Letitrecompletest: InstructionpourvousNicolasScorzadecequ'avezà direettraicteravecle

royd'Ecossevertlequelnousvousenvoyonspouraffairedenotreservice. 35

(2)NicolasScorzaavaitservisousFarnèseets'étaitdistinguéau siègede Brugeset de Gueldre,
commenousl'apprendune lettreducomted'Anoverà PhilippeIIIdu10mars1615(Estado,3395).
A ce titre; il recevaitde la courune pension,entretenimiento.Aumomentoù il fut envoyéen

Angleterre,il étaitle secrétaireen mêmetempsquel'agentde lamaisond'Arenberget il leresta

jusqu'àsamort.IlcontinuatoutefoisdeservirleGouvernement,etc'estaunomdecelui-ciquenous30
levoyonsencore,en 1618,passerdescontratspourlafournitureduvindanslescantinesdesplaces
d'Ostende,Nieuport,Dunkerque,le Sasde Gandet Lierre.(Archivesdu Royaume,Stcretairerie

d'EtatetdeGuerre,Reg.182,fol.512.Cfr.GACHARD,RapportsurlesarchivesdeLille,p. 345,etles

lettresdeScorzaconservéesaupalaisd'Arenbergà Bruxelles.)
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paix, Scorza l'assurerait du bon vouloir de l'archiduc, dont les conditions

seraient si justes qu'elles recevraient l'approbation générale (1). Scorza devait,

enfin, s'enquérir de tout ce qui se passerait d'important au cours de sa mission.

L'archiduc ne lui donnait pas de lettre pour la Reine et ne le chargeait même

5 d'aucun compliment pour Elle, afin que son ambassade ne fit aucun bruit et

qu'on n'en devinât pas la cause.
Estado,622.

294. Lettre du connétable de Castille (2) au duc de Lerme, écrite de son

logis le 48 février 4603.

10 En le proposant pour commander l'armée de Flandre, le conseil lui a fait

plus d'honneur qu'il ne mérite. Ses collègues ont été aveulés par l'amitié.

Il espère que le Roi choisira quelqu'un de plus capable, car il s'en faut de

beaucoup qu'il possède les qualités nécessaires pour exercer des fonctions

aussi difficiles. Il prie Son Excellence d'agréer son refus. Si ses forces et sa

15fortune égalaient sa bonne volonté, il n'hésiterait pas à servir un ministre

envers qui il a tant d'obligations.
Estado,634.

295. Consulte du conseil d'Etat espagnol, Valladolid, 20 février 4603.

Le conseil propose Hurtufio de Urizar, ancien secrétaire du duc de

30 Pastrana, et le contador Jean Lopez de Ugarte, pour assister le fonctionnaire

que l'archiduc Albert chargera de l'enregistrement el de l'estampillage des

marchandises en exécution du projet de Jean de Gauna.

Le Roi : Si Ugarte n'est pas nécessaire en Espagne, qu'on lui confie cette

mission.
25 Estado,634.

(1) » Ysiporventuradiscurriendoconélocualquieradesuconsejooshablaredelapaz,vospodreis

asegurarquenoquedarapornosyquenoshallaransiemprebiendispuestoà talescondicionesquetodos

juzgarannosepoderrehusar.»

(2)JuanFernandezde Velasco,ducdeFrias,connétabledeCastille,duconseild'EtatetdeGuerre.
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296. Lettre de Philippe III à Balthazar de Zuniga, écrite de Valla-

dolid le 20 février 4603.

Le Roi veut connaître les parties du domaine engagées par les archiducs.

Estado,22242.

297. Points sur la situation générale des Pays-Bas (1). 25 fé- 5

vrier 4603. (16 pages.)

Il s'agit des moyens à employer pour maintenir l'autorité du Roi en Flandre.

Estado,634.

298. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Valladolid

le 27 février 4603. 10

Le Roi est irrité de la superbe des Hollandais et a résolu de rompre toute

négociation de paix ou de trêve quand bien même ils lui feraient les avances.

Il ne veut pas qu'on puisse croire qu'on se joue de lui.

Estado,22242.

299. Lettre de Philippe III à Balthazar de Zuniga, écrite de Valla- 15

dolid le 27 février 4603.

Mêmesujet.
Estado,22242.

300. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Valladolid

le 27 février 4603. »

Le Roi a reçu la lettre de l'archiduc du 2 décembre ainsi que le dossier

relatif au projet de réforme douanière de Jean de Gauna. Après avoir entendu

(1)« PuntossobrelogeneraldeFlandes."
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le contador Jean Lopez de Ugarte, qu'il a rappelé en Espagne à cet effet, il a,

sauf quelques détails, ratifié le projet. Comme le terme rebelle est odieux et

qu'il ne veut pas exaspérer les Hollandais (1), il l'a supprimé du texte écrit de

sa main, et l'archiduc fera bien de l'omettre dans celui qu'il promulguera dans

5 ses Etats. Pour éviter les fraudes, Philippe III enverra en Belgique un fonc-

tionnaire qui secondera Jean de Gauna ou celui que l'archiduc préposera à

l'enregistrement des marchandises. Les sceaux devront être changés de temps

en temps pour qu'on ne puisse les contrefaire.

Estado, 22242.

io 301. Édit de Philippe III réglementant le commerce extérieur de

l'Espagne. Valladolid, le 27 février 4603 (original avec la signature du

Roi et le contreseing d'Andres de Prada).

Cette cédule (2). en douze articles, avait pour but, comme l'indique le

préambule, de relever le commerce de nos provinces et de ruiner celui de la

15 Hollande. Les contemporains l'appellent quelquefois le placard de Juan de

Gauna, parce que celui-ci en fut l'inspirateur. Les archiducs la reproduisirent

littéralement dans leur ordonnance du 5 avril de la même année (3) destinée

à en assurer l'application aux Pays-Bas (4).

En voici les dispositions essentielles : liberté commerciale dans tous les

20 Etats de la monarchie espagnole, sauf aux Indes, pour les marchands indigènes

ou ceux des Etats amis et neutres « encore qu'ils soient natifz et residens es

» îsles d'Hollande et Zélande, ou es aultres provinces qui se sont séparées et

(1)LeRoiespéraittoujoursquelescatholiqueshollandaisreconnaîtraientlesarchiducs.

(2)C'estlemotduRoi: estamicedula.

25 (3)Dansla traductionflamandeou française,selonla languedanslaquellel'édit lui-mêmefut

rédigé.

(4) Voirle texte françaisdansVICTORBRANTS,Recueildesordonnancesdes Pays-Bas.Règne
d'Albertetd'Isabelle,1597-1621.TomeI, Bruxelles,1907,et le texteflamanddansles Placardsde

Brabant,tomeIII,p.398.Quantautexteespagnol,il a étépubliéparDonJOSEPHANTONIODEABREU

50 YBERTOOANO,danssa Colecciondelostratadosdepaz de Espana,reinadode FelipeIII, parteI,

Madrid,1740.— Touscestextessontintéressants,parcequ'ils fontconnaîtrenonseulementles

produitsdenotreindustrie,maisaussiles termesdontonlesdésignaitdanslecommerce.
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» soubstraittes de l'obeyssance de mesdicts frère et soeur (1) ». Imposition, à

l'exportation, d'une taxe supplémentaire de 30 %., sauf pour certains produits

et pour toutes les marchandises à destination de la Belgique. A l'importation,

interdiction de nombreux articles, à moins qu'ils ne fussent de fabrication

belge, ou imposition de la même taxe de 30 % quand ils ne portaient pas 5

l'estampille des archiducs ou de leurs préposés.
Estado,622.

302. Reduzion (2) del comercio en los Estados de Flandes, yslas de

Olanda y Zelanda y con los subditos de los principes y republicas amigos

y neutrales. falladolid, 27 février 4603 (8). 10

Textes imprimés (4) de l'édit précédent portant chacun, en note marginale,

la liste manuscrite des agents désignés par le Roi pour en surveiller l'exécution

dans les différents ports de l'Espagne et en Belgique. Chez nous cet agent était

Hurtuno de Urizar (5).
Estado,2023. 15

303. Lettre de Jean de Gauna à Philippe III, écrite d'Anvers le

28 février 4603 (original).

Sur le commerce.

Estado,622.

(1)PhilippeIIIeûtvouluaccorderla mêmefaveurauxIrlandaiset auxcatholiquesanglais,mais,30

commeonleverraplusloin,il y renonçasurlesobservationsde l'archiduc.

(1)Reduzion,venantduverbereducir,a icile sensderestauration,commeonlevoitparcepassage
dupréambule: «deseandoyorestaurarel dichotraficoà su antiguoserreduziendoleà losdichos

provinciasparticularmenteenlospuertosy villas,queestanà la obedienciadelosserenissimosarchi-

duqueAlbertoy Infanta,donaIsabel,mihermana,para mayorprovechodelosvassalesobedientes», 35

passagequiesttraduitdansl'éditdesarchiducs: «Et d'aultantquedésironsrestaurerledictcommerce

et le remettreen soncourt,commedu passé,esdictesprovinces,et particulièrementet portsetvilles

demeuréesenl'obéissancedessérénissimesarchiduczAlbertetinfanteDonnaIsabel,mesfrèreetseur,

pourlebienetprouffictdeleurssubjectzobeyissans... »

(2)Le traiténe fut publiéquele 10 mai." El comerciosepublicoaquià los10deste», écrivait80

JeanCarrilloà l'archiducAlbert,de Valladolid,le 15mai1603.Archivesduroyaume,secrétairerie
d'Etatetdeguerre,tome492.

(4)Il y ena troisexemplairesdansla liasse,dehuitpageschacun.

(1)Voir,plusloin,la lettredu 16août par laquellePhilippeIII annonceà l'archiducqu'il a

nomméUrizarveedorducommerceenFlandre. 35
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304. Lettre de Philippe III à Balthazar de Zuniga, écrite de Valla-

dolid le 4 mars 4603.

Zuniga doit s'efforcer de corrompre Oldenbarnevelt et même, si c'est

possible, Maurice de Nassau en leur offrant honneurs et richesses. Il s'entendra

» à ce sujet avec l'archiduc.

Estado, 22242.

305. Consulte du conseil d'Etat espagnol du 6 mars 4603 (1).

Il convient pour le service du Roi que Jean Lopez de Ugarte reste en

Espagne.
10 Le Roi : que Hurtuno de Urizar aille en Flandre et qu'il entretienne de

bons rapports avec Jean de Gauna, tandis que Ugarte sera chargé du contrôle

commercial en Espagne (1).
Estado,2023.

306. Acte de nomination de Jean Lopez de Ugarte en qualité de veedor

15ou inspecteur du commerce en Espagne (sans date, cinq pages).

Cet acte contient en même temps les instructions données à ce Lopez.
Il devait inspecter les ports espagnols, contrôler les commissaires maritimes,

signaler sur le champ leurs négligences au Roi. Son autorité s'étendait sur les

ports de Séville, San Lucar, Cadix, l'Algarve, Sétubal, Lisbonne, Aveyro, la

20côte de l'Atlantique jusqu'à la Guipuscoa et la région comprise entre Grenade

et Carthagène. Il devait veiller à ce que les négociants fussent bien reçus dans

les ports, à ce qu'il y eût des commissaires dans les places de commerce les

plus importantes et les nommer lui-même au besoin. Son traitement était

de 1,200 ducats.
35 Estado,622.

(1)Cetteconsultea été écritesur le mêmepapierquecelledu 20 févrieranalyséeplushaut.
Celle-cisetrouveà la premièrepage,l'autreà la quatrième.

(2) . Ylodeacaseencargeç Ugarte.»

48
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307. Nominations en blanc de commissaires du commerce (six minutes

de huit pages chacune, sans date)

Ces commissaires résidant d'ordinaire en Espagne devaient tenir une corres-

pondance avec leurs collègues de Flandre (1).

Suivent les instructions sur l'enregistrement des marchandises. 5

Estado,622.

308. Budget militaire des Pays-Bas avec l'indication des effectifs des

troupes en campagne et des garnisons, portant la date du 40 mars 4603;

Estado, 634.

309. Consulte d'une junte d'Etat tenue à Valladolid le 44 mars 4603. 10

Le 12 du même mois, la junte avait déjà pris connaissance (2) des dépêches

de Balthazar de Zuniga, du 8 et du 14 janvier, annonçant que l'archiduc avait

consulté le duc d'Aerschol et ses principaux conseillers d'Etat sur l'emploi du

million de philippus voté par les provinces. Zuniga s'était opposé à ce que

cette somme fût distribuée aux bandes d'ordonnance et aux 10,000 hommes 15

de l'infanterie wallonne sans l'intervention du veedor ou d'un agent du Roi,

et l'archiduc n'avait tenu aucun compte de ses observations. Les provinces ,

parait il, avait promis une aide supplémentaire, mais Zuniga ne croyait pas

qu'elles tiendraient leurs promesses (3).

La junte s'étonne des procédés de l'archiduc, mais comme celui-ci n'avait 20

pas averti le Roi de l'affaire, il n'y a rien à lui dire. Toutefois Sa Majesté peut

faire tenir deux lettres à Don Balthazar, l'une pour reconnaître que la conduite

de Son Altesse est exempte de blâme, l'autre polir marquer son étonnement et

(1) " El Rey...convienequesepaysquehenombradoN... para queasistade ordinarioen esta

cortey tengala correspondenciaqueha deaverconlaspersonatqueen Flandeshandetratardeste25

negocio..."

(2)Laconsultede cejour s'étaitperdueenRevenantducabinetdu Roi,à lavuellavaseperdida
estaconsulta;commenousl'apprendunenotemarginale.

(2)Zuniga,commenousl'avonsvu,traiteégalementdecetteaffairedanssalettredu5 février.
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engager Balthazar à empêcher, s'il le peut, l'exécution des engagements pris

avec les Etats et à remettre son départ pour l'Espagne.

Le Roi préfère la deuxième combinaison. Don Balthazar fera en sorte que
les provinces ne donnent pas suite à leur projet (1) et, sans avoir l'air de parler

5 au nom du souverain, il représentera à l'archiduc qu'il a manqué à ses devoirs.

Quant à lui, il ne quittera pas la Belgique sans nouvel avis et s'informera des

négociations en cours (2).
Estado, 2023.

310. Lettre de Jean de Gauna à Philippe III, écrite de Bruxelles

10le 22 mars 1603 (original).

Sur le commerce.

Estado, 622.

311. Lettre de Jacques 1erStuart à l'archiduc Albert, écrite du château

de Holyrood (3) le 3 avril 4603 (texte latin et traduction espagnole, copies).

15 Jacques 1era reçu la lettre de créance de Nicolas Scorza et celui-ci a

expliqué la mission dont il était chargé. Lui-même a été heureux d'apprendre

les dispositions bienveillantes de l'archiduc et il déclare n'avoir rien plus à

coeur que de renouveler les traités d'amitié conclus par ses ancêtres avec les

maisons d'Autriche et de Bourgogne. On lui prête l'intention d'envoyer des

20 troupes au secours des rebelles; mais il a montré à Scorza l'origine de ce bruit

et son invraisemblance. Sans doute, beaucoup d'Anglais ont quitté leur pays

pour aller servir des souverains étrangers, Philippe Il notamment et les Etats-

Généraux des Pays-Bas, mais ces engagements eurent lieu sans son ordre.

(1)»Queprocurequelasprovinciasnovenganenloqueseaviaresueltoenaquellajunta.»

35 (2)Balthazarde Zunigafut de retouren Espagneavantle 15mai,commenousl'apprendJean

Carrillodansla lettrequece jour-làil écrivitde Valladolidà l'archiduc.(ArchivesduRoyaume,
Secrétaireried'ÉtatetdeGuerre,t. 492,p. 195.

(2)HolyroodsipnifùntlaSainte-Croix,cemota ététraduiticipar RegianostraSanccruciana.Dans

d'autresdocumentslatinsdurègnedeJacques1eret de lamêmeépoqueonécritsimplementHolyrood
50 House;voirRYHBR,Foedera,tomeVII,2mepartie,p. 65,actedu 8avril1603.
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Jusqu'alors on ne s'en était jamais plaint. Actuellement le nombre de ses

sujets au service de la Hollande est si réduit qu'il ne peut avoir d'influence sur

l'issue de la guerre. Avant que Scorza ne lui en parlât, les officiers retenaient

les soldats qui voulaient s'embarquer sans son consentement. Si l'amitié est

rétablie entre son pays, l'Espagne et les archiducs, tout motif de plaintes

disparaîtra, et comme lui-même est devenu roi d'Angleterre, tant par hérédité

que par le voeu populaire, l'intention qu'il manifeste de conclure la paix ne

peut qu'être utile à tous (l).
Estado,622.

312. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles 10

le 15 avril 4603.

Quoique Albert suppose Sa Majesté avisée de la mort d'Elisabeth (2) par

son ambassadeur à Paris, Jean-Baptiste de Taxis, il lui dépêche un courrier

exprès pour l'informer des derniers événements ainsi que des déclarations

faites par les Anglais en faveur de Jacques Stuart. Après avoir mûrement 15

réfléchi, il a résolu d'envoyer une ambassade officiellepour féliciter le nouveau

monarque, comme voisin. Il eût bien voulu connaître, au préalable, la volonté

de Sa Majesté, mais il a pris les devants parce qu'il désire se faire un ami du

roi d'Ecosse. Albert fait ressortir les avantages de celte amitié et les inconvé-

nients qui résulteraient du contraire. L'ambassadeur aura pour unique mission 30

de féliciter Jacques Ier au nom de l'archiduc en réservant les intentions de

Sa Majesté et en travaillant en faveur de la religion, ce qui est la chose la

plus importante. L'archiduc insiste pour que Philippe III marche d'accord

avec lui, car s'il voulait déclarer la guerre à l'Angleterre, la France, le Dane-

mark, les protestants d'Allemagne se ligueraient pour contrarier ses desseins. 35

Il faut donc songer uniquement à préparer les voies à une paix solide.

Estado,622.

(1)Unecopiede cettelettrese trouvedansnosarchives,Audience,registre366.Ellea étécitée

et reproduiteenpartieparlePèreJULESWILLAERT,Négociationspolitico-religieusesentrel'Angleterre
et lesPays-Bascatholiques,p.55,note2. 50

(2)Survenuele24mars1603(nouveaustyle,3 avril).
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313. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Bruxelles

le 15 avril 1603.

L'archiduc était sur le point de publier l'ordonnance relative au commerce,

conformément aux ordres du Roi, quand il apprit que la succession d'Angle-
5 terre était ouverte. Il crut devoir biffer de la cédille royale les mots où il était

question des catholiques anglais et irlandais, parce qu'il voulait que tous les

Anglais et les Irlandais indistinctement jouissent des avantages commerciaux

accordés aux Ecossais (1), et il supplie Sa Majesté d'ordonner la même

suppression dans l'édit porté dans son royaume.
10 Estado, 622.

314. Relation de Nicolas Scorza envoyé en Ecosse par l'archiduc

Albert, du camp devant Ostende, le 26 avril 1603 (original de cinq pages

en espagnol).

Scorza s'embarqua à Saint-Valery le 18 mars et arriva en Ecosse après

15neuf jours de navigation. Il débarqua à Leith à 10 heures du soir. Le jour

suivant, c'est-à-dire le 23, il partit pour Edimbourg, résidence ordinaire du

Roi, à une demi-lieue de là, et s'adressa au trésorier Georges Hume pour

avoir une audience. Le Roi le fit loger dans la maison d'un gentilhomme

nommé Bernard Lindsay.

20 L'audience fut fixée au 30 mars, jour de Pâques, à quatre heures. Elle eut

lieu dans le jardin du palais, rempli d'une foule de gentilshommes. Scorza

parla au Roi. à l'écart, pendant une heure; après qu'il lui eut remis sa lettre

de créance, il lui exposa l'objet de sa mission. Le Roi lui répondit en termes

affables et lui dit pour finir qu'il n'aimait pas les Hollandais ni la cause qu'ils

35 défendaient, mais il recommanda qu'on n'en soufflât mot à personne.

Scorza était encore en Ecosse quand on apprit la maladie d'Elisabeth; cette

(1)« Meparecioquese debiarepararen laspalabrasdela cedulade VuestraMajestaddondese

tratadeInglesesy Irlandesesquesonestas: y loscatolicosinglesesy irlandeses,y assimeheretuelto

à quesequitenlasdichaspalabraiparaquegozenlosInglesesé Irlandesesdela mismalibertadquelos
80 Escoseses.»
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nouvelle rendit Jacques VI très soucieux et l'empêcha de donner audience

à l'envoyé d'Albert.

Lindsay fit remarquer à Scorza que si Elisabeth mourait, lé Roi lui succé-

derait sans difficultés. Scorza jugea opportun d'assurer le roi d'Ecosse de

l'amitié de son maître et de lui promettre même de sa part l'argent et les 5

hommes dont il aurait besoin. C'est ce qu'il fit pendant que le Roi était à la

chasse. Jacques VI lui ayant dit au cours de l'entretien : « la Reine est fort

malade », Scorza répliqua en français : « Sire, je ne double sinon que Votre

» Majesté prétend de succéder à la couronne et peut-être qu'elle y rencontrera

» quelque difficulté et que cela advenant je scais bien que Son Altesse assis- 10

» tera à Votre Majesté d'argent et d'hommes, si elle en a de besoing, et pour
» ce que je le scay, je l'asseure à Votre Majesté, nonobstant que mon instruc-

» tion ne le chante ». Le Roi répondit avec une grande courtoisie: « Je suis

fort obligé à mon frère l'archiducq ».

Scorza tâcha aussi de persuader les ministres écossais des intentions paci- 15

tiques de l'archiduc afin que l'ambassadeur qui serait envoyé officiellement de

Bruxelles pût se fier à eux et continuer les négociations.

Ces ministres étaient Georges Hume, Thomas Erskine, Jacques Elphinstone

et Georges Young.

Quand Scorza prit congé du Roi, celui-ci avait déjà été proclamé roi 20

d'Angleterre. L'envoyé de l'archiduc en profita pour lui faire part de son désir

de voir consolider l'amitié qu'il portait à son maître. Jacques VI le lui promit

et déclara qu'il attendait l'ambassadeur des archiducs.

Lé trésorier du roi remit à Scorza un diamant de 150 écus. Scorza rappelle

que la Reine (*) est restée en Ecosse. Il est étonné que l'archiduc ne lui ait 35

pas écrit, vu l'affection qu'elle porte à la maison d'Autriche et le fait qu'elle

passe pour catholique.

Lord Hume qui jouissait d'un grand crédit à la cour était reconnaissant des

faveurs qu'il avait reçues de l'archiduc à Bruxelles et prêt à le servir.

Estado,622. 30

(1)AnnedeDanemark,deuxièmefilleduroi FrédéricII,queJacquesIerépousaparprocuration,
à Copenhague,le 20 août 1589. Cfr. le Dictionaryof nationalBiography: articleAnneof
Denmark.
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315. Consulte du conseil d'Etat espagnol du 29 avril 4603 (minute).

Sur deux lettres de l'archiduc Albert du 15 avril (1) et une de Jean-Baptiste

de Taxis (2) du 11)du même mois.

L'archiduc apprend qu'il était sur le point de publier l'ordonnance en

5 matière de commerce quand il fut avisé de la mort d'Elisabeth et de l'avène-

ment de Jacques Ier. Comme il n'était pas en guerre avec ce dernier, il crut

bon, sous la réserve de l'approbation royale, de supprimer du texte les mots

portant que les calholiques anglais et les irlandais seraient compris dans le

traité (3). Il se croyait tenu d'envoyer une ambassade pour féliciter le nouveau

10 roi el se créer des partisans en Angleterre, d'autant que le roi d'Ecosse s'était

toujours montré l'ami de Sa Majesté et de Leurs Altesses. Il ne pouvait agir

autrement, puisque la France, le Danemark et les protestants d'Allemagne

s'opposeraient à toute entreprise contre l'Angleterre. Force lui était donc de

négocier une paix durable.

15 Taxis annonçait de son côté que. le roi d'Ecosse étant l'ami de Sa Majesté,

il avait félicité son représentant à Paris. En cela il avait suivi l'exemple du

nonce et d'autres ambassadeurs. Sa Majesté n'avait pas de motifs pour agir

autrement et elle devait profiter de l'occasion d'éteindre un feu qui couvait

depuis tant d'années.

30 Les conseillers volèrent sur ces différents points. Le comte de Miranda était

d'avis que rien n'était plus désirable que la conclusion de la paix ou d'une

trêve de longue durée, comme on l'avait tenté si souvent du vivant d'Elisabeth,

d'autant que les négociations avaient plus de chance d'aboutir avec le roi

d'Ecosse, il convenait néanmoins de procéder avec une extrême prudence.

25Le nouveau roi ne devait pas s'enorgueillir, mais reconnaître que la paix lui

serait plus avantageuse qu'à Sa Majesté. Miranda ajoutait que Jacques Ier,

jusqu'alors, n'avait pas fait preuve de valeur ni d'expérience, aussi l'archiduc

ne devait pas supprimer les mots en question sans l'avis préalable du conseil.

Il ne devait pas non plus envoyer une ambassade avant d'en avoir référé à Sa

30 Majesté et reçu une réponse. Les négociations avec le roi d'Ecosse devaient

(1)Cesdeuxlettresontétéanalyséesplushaut.

(2)Ambassadeurd'Espagneà Paris.

(2) « Queseanadmitidosal tratoInglesesé Irlandesescatolicos.»
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passer par l'intermédiaire du pape et il fallait envoyer un agent à Rome pour
en suivre le cours.

Le comte d'Albe (1) pensait que dans une affaire aussi grave ni l'archiduc

ni Taxis ne devaient agir de leur propre initiative. Il ne tient pas le nouveau

roi pour un homme de si peu de valeur, puisqu'il avait tué de sa main 5

plusieurs traîtres qui avaient attenté à ses jours (1), mais il se pouvait qu'il

manquât de jugement; quant à lui, il souhaite que Jacques Stuart ne se laisse

pas conduire par les Anglais.

D'autres conseillers sont du même avis et opinent à l'envoi d'une ambassade

à Londres. 10

Le comte d'Olivares, comme le comte de Miranda, insiste sur la nécessité

de rétablir la paix, mais sans montrer qu'on la désire, afin que les Anglais

n'émettent pas des prétentions exagérées. Avant de prendre un parti, il fallait

connaître l'opinion des catholiques anglais sur le nouveau souverain; on

devait s'abstenir de toute démonstration amicale envers l'Angleterre et attendre 19

que le roi de ce pays en eût fourni l'occasion.

Le conseil est aussi d'avis de renvoyer le plus tôt possible Balthazar de

Zuniga en Belgique où son absence se faisait vivement sentir (8).

Estado, 622.

316. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite du camp devant 20
Ostende le 30 avril 1603.

L'archiduc rappelle la mission qu'il a confiée à Nicolas Scorza d'accord avec

Balthazar de Zuniga. Le roi Jacques Ier est disposé à abandonner les rebelles,
et lui, l'archiduc, a l'intention d'envoyer à Londres le prince comte d'Arenberg

pour féliciter le nouveau souverain. 35

Estado,622.

(1)DonDiegoHenriquezdeGuzman,comted'AIbadeListe.

(1)AllusionàlaconspirationdeRuthven,comtedeGowrie,en1600.

(3)ZunigapartitdeValladolida la findu moisd'octobre,maispouralleroccuperl'ambassadede
Paris.Il futremplacéaBruxellespar lemarquisdeLaguna. 30
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317. Lettre de Philippe IIl à l'archiduc Albert, écrite de Buitrago
le 15 mai 1603.

Au sujet de l'avènement de Jacques Ierque Philippe III apprit avant d'avoir

reçu la lettre de l'archiduc. Le Roi approuve Albert d'avoir envoyé ses félici-

» tations au nouveau souverain. Son beau-frère ne pouvait éviter cette démarche,

puisqu'il était l'ami du roi d'Ecosse. Quant à lui, il désire savoir comment la

chose s'est passée et les résultats qu'elle a produits.
Estado, 22242.

318. Lettre de Juan de Gauna à Philippe III, écrite de Bruxelles

10le 49 mai 4603 (1) (cinq pages).

Gauna demande qu'on désigne un fonctionnaire de la cour pour lui servir

de correspondant (2). Il apprend que le Conseil des Finances des Pays-Bas
continue de délivrer des licences, au grand profit des Hollandais et au détri-

ment des archiducs. Le conseil ruine ainsi le commerce pour ses avantages

15particuliers (3).Il ne permet l'entrée que des marchandises venues d'Espagne,
alors qu'il devrait admettre tous les produits non prohibés et accorder cette

liberté, tant à la sortie qu'à l'entrée, aux naturels des îles comme aux Etats

amis et aux neutres, à condition de payer les droits accoutumés. Gauna a donc

supplié l'archiduc de refuser les licences. D'après lui les commerçants belges

30 sont très contents du nouveau tarif douanier et ont déjà expédié beaucoup de

pièces de drap.
Estado,622.

(1)Lalettreapourtitre: «LoqueavisaJuandeGaunaencariasdeBruselasde19demayo1603

tobrelotocanteal comercioy lodemasdelosEstadosBaxos.» Sur l'enveloppeon trouvela datedu

3519juin.C'estpeut-êtrecelledujouroùlapièceentraà la Sccrétaireried'Etat.

(2)Aprèsla promulgationde l'éditsur le commercedu5 avril,JeandeGaunaavaitété nommé

surintendantducommercedansnosprovinces,et par une patentedu 18 maiconservéedans les

archivesde la Secrétaireried'Etatet deGuerrede Bruxelles(registre21,fol.208-209),l'archiduc
Albertlui allouasur les fondsde l'arméeespagnoleun traitementmensuelde420écus,dont120

50pourlui-mêmeet 300poursesdixcommis.

(3) « Desjarretandototalmenteal negocioporsusinteresesparticulares.»

19
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319. Lettre du prince-comte d'Arenberg (1) à l'archiduc Albert, écrite

de Londres le 48 juin 4603 (français, copie),

Audience accordée par Jacques Ier aux députés hollandais et contentement

de ceux-ci parce que Cecil (2) et le lord chambellan (3) sont pour eux.

D'Arenberg cherche à pénétrer leurs intentions. Il est convaincu qu'ils ne 5

recevront pas de réponse avant que le Roi ne lui ait donné audience à son

tour ainsi qu'à l'ambassadeur d'Espagne (4) dont l'arrivée était attendue avec

impatience. Ce dernier, s'il fallait croire l'ambassadeur ordinaire de France (6),
n'avait pas reçu le mandat d'aller à Londres, mais était simplement chargé de

différentes commissions pour la Flandre, notamment de remettre à certains 10

seigneurs de notre pays l'ordre de la Toison d'or. Mais, comme il n'était pas

loin de l'Angleterre, il aurait reçu l'ordre de s'y rendre.

Avis divers émis au conseil privé sur la paix. Les conseillers les plus

modérés, ainsi que le Roi, en sont partisans et travaillent à rallier à leur

manière de voir Robert Cecil. 15

Exécution d'un individu, prisonnier depuis quatre ans, qui s'était dit envoyé

par le roi d'Ecosse pour tuer la reine d'Angleterre. Cette déclaration était

fausse, et ce fut le motif de sa condamnation.

Estado,622.

320. billet écrit par le prince-comte d'Arenberg à l'archiduc Albert 20

le 48 juin 4603 (copie).

Le secrétaire Cecil a demandé à Nicolas Scorza si lui, d'Arenberg, était seul

chargé de l'ambassade ou s'il avait des collègues. Il lui fut répondu que cette

mission n'était pas la première dont le comte était investi et dont il s'était

(1)Charles,prince-comted'Arenberg,chevalierdelaToisond'or,amiraldesPays-Bas,conseiller35

d'Etatdepuisle 5 novembre1599.GACHARDa écritsaviedansla Biographienationale.D'aprèsVan

Meterenil étaitarrivéaLondresle 16juin.

(2)RobertCecil,filsducélèbreWilliamCecil,legrandministred'Elisabeth.

(2)Lesfonctionsde grandchambellanétaientexercéesdepuisl'avènementde Jacquesl" par
ThomasHoward,premiercomtedeSuffolk,dontil seraencorequestiondanslasuite. 30

(1)JeandeTassis,dontil seraquestionplusloin.

(5)C'étaitalorsChristophedeHarlay,comtedeBeaumont.
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acquitté à la satisfaction générale. Cecil insiste sur la grandeur de la plaie qui

exige un remède radical et non un simple palliatif, car un chancre induré

réclame l'intervention du chirurgien. — Difficultés pour l'Angleterre de se

détacher des Etats-Généraux ou des cours envers lesquelles elle a des enga-
5 gements.

Estado, 622.

321. Lettre du duc de Lerme au secrétaire Andres de Prada, écrite de

Burgos le 49 juin 4603.

Au sujet de la lettre de Jean de Gauna (1) du 49 mai que le duc renvoie

10
au conseil d'Etat en ajoutant, de sa main, que le rapport presse, parce que des

navires vont arriver et qu'il est bon d'être prémuni contre toute surprise.

Estado, 622.

322. Lettre de Don Guillen de San Clemente à Philippe III, écrite de

Prague le 24 juin 4603.

15 Envoi d'un rapport de Mathieu Welser, « catholique et ami de l'Espagne »,
sur les propositions de Jean de Gauna et de Jean Lopez de Ugarte.

Estado, 707.

323. Bapport de Mathieu Welser sur les propositions de Juan de

Gauna et de Jean Lopez de Ugarte (2) (copie non datée de 42 pages;.

20 Rapport remarquable. Welser n'examine qu'un des moyens mis en avant

par Gauna et Ugarte pour ruiner le commerce des Provinces-Unies. Cela n'est

(1)Dansla lettre du duc il est questionde Juande Ugarte.Peut-êtrece dernier,veedordu
commerceenEspagne,avait-ilécritausujetdeslicencesdanslesmêmestermesqueJeandeGauna.

(2) « Discursosobreel memorialqueandadoJuanLopezdeUgarteetJuandeGaunaenmateria
35 deacabarlaguerradeOlanda.»— SurceMathieuWelser,chefdela firmedecenomettrésorier

de l'Empire,voirEHRENBERG,DosZeitalterderFugger,t.1, p. 310.
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pas plus possible, lisons-nous, que de leur enlever la mer et les rivières, ou

de les brouiller avec la France, l'Angleterre, l'Allemagne, les Hanséates, le

Danemark, la Suède, la Pologne et la Moscovie. Le commerce du beurre, et

du fromage qui se fait par ces provinces est bien plus important que celui des

épices expédiées jadis du Portugal en Flandre. Sans le commerce des Hollan- 5

dais, les Espagnols mourraient de faim, tandis que les Hollandais n'ont pas

absolument besoin des produits de l'Espagne. Il paraît, ajoute Welser en faisant

allusion au tarif douanier dont Gauna était l'auteur, que l'on ne veut plus

introduire en Espagne que des produits de fabrication belge. C'est une erreur.

La Belgique est hors d'état de fournir à l'Espagne ce que celle-ci tire de 10

France et d'Allemagne. L'auteur du tarif, remarque encore Welser, n'a pas

prévu l'ingéniosité des Hollandais qui contrefont les cachets ou les passeports.

Néanmoins il reconnaît qu'on peut leur causer des pertes sensibles par l'inter-

diction prolongée de leurs marchandises. Mais il y a trois points à observer à

ce sujet, continue-t-il, en développant chacun d'eux. 15

Estado,707.

324. Extrait d'une lettre du prince-comte d'Arenberg à l'archiduc

Albert du 22 juin 4603 (français).

D'Arenberg se plaint d'attaques de goutte aux pieds et aux mains qui l'obligent

de remettre l'audience accordée par le Roi. — Visite qu'il reçut de lord Henri 30

Howard (1) envoyé par Jacques Ier pour s'enquérir de sa santé et lui faire part

des bonnes dispositions du monarque envers l'archiduc ainsi que de son

intention de rétablir la paix, malgré les efforts de la France et d'autres Etats

pour l'en détourner. Au cours de sa première audience lui-même insistera sur

la ferme intention de Son Altesse de respecter la paix qui sera conclue avec 35

l'Angleterre.

Mécontentement du seigneur de Vie (2) pour l'injure faite à un de ses

bateaux dont les Anglais avaient abattu le pavillon à coups de canon.

Estado, 622.

(1)LefuturcomtedeNorthampton. 50

(1)GouverneurdeCalaisetvice-amiraldeFrance.
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325. Lettre du prince-comte d'Arenberg à l'archiduc Albert, écrite de

Londres le 24 juin 4603.

Indisposition de d'Arenberg. Le roi d'Angleterre l'autorise à rester assis,

quant il sera reçu en audience solennelle, si ses souffrances l'empêchent de se

5 tenir debout. Mais le comte pense qu'il serait discourtois d'user de cette per-

mission. Autres attentions du monarque à son égard; ses protestations d'amitié

envers les archiducs, etc.

Jacques 1era déclaré au maire de Londres qu'il apportait trois choses : le

maintien de la religion, la paix et l'union avec l'Ecosse (1). Le peuple anglais

10 est satisfait de ces promesses. Sympathie de Robert Cecil pour les Hollandais.

Désir des Français d'entretenir les hostilités entré les rebelles et l'Espagne, et

profit qu'ils en retirent.

Confirmation des intrigues des Provinces-Unies avec la France et les Véni-

tiens pour amener une rupture entre l'Angleterre, l'Espagne et les Pays-Bas.

15 II est douteux, cependant, que ces intrigues aboutissent au résultat désiré, et

que Jacques Ier se prononce avant l'arrivée de Taxis, l'ambassadeur d'Espagne,

arrivée que d'Arenberg attend avec impatience.
Estado, 622.

326. Avis d'Angleterre envoyé de Londres le 26 juin 4603.

20 Au sujet des manifestations de joie du peuple anglais envers son nouveau

souverain.

Estado,622.

327. Lettre du prince-comte d'Arenberg à l'archiduc Albert, écrite de

Londres le 27 juin 4603 (copie).

25 Audience donnée secrètement par Jacques Ier dans sa chambre au marquis

de Rosny (2) et à laquelle assistaient Cecil et trois autres conseillers. Rosny

(1)Proclaméele19mai(v. s.).Cfr.RYMER,Foedera,etc.,t. VII,p. 72.

(1)MaximiliendeBéthune,marquisdeRosnyet ducde Sully,le célèbreministrede HenriIV.

DanssesEconomiesroyalesouMémoires,SULLYreproduitleslettresqu'ilauraitécritesàHenriIVau

50 coursdelamissiondontil futchargéenAngleterreà l'avènementdeJacquesIer,lettrestouteslitté-

raires,commel'a remarquédéjàMrPFISTER,LesEconomiesroyalesetle granddesseinde HenriIV

danslaRevuehistorique,t. CIV,p. 301(1894).
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en est sorti peu satisfait. II se confirme que Cecil est gagné aux Provinces-

Unies qui ont dépensé en Angleterre 30,000 livres sterling dont Cecil aurait

reçu la grosse part. « Dans ce pays », dit d'Arenberg, « si l'on veut négocier

une affaire, il faut y mettre le prix. »

Le Roi a nommé secrétaire d'Etat, son secrétaire d'Ecosse.

Arrestation d'un jésuite qu'on prenait pour un émissaire du roi d'Espagne

et soupçonné d'en vouloir aux jours de Jacques Ier. Parti que les ambassadeurs

hollandais tâchaient de tirer de cet incident (1).

Estado,622.

328. Lettre du prince-comte d'Arenberg à l'archiduc Albert, écrite de 10

Londres le 28 juin 4603 (copie).

Visite de Cecil et de Kinloss (2). Compliments réciproques, assurances

d'amitié, plaisir que le Roi éprouvait de la mission de d'Arenberg, etc.

Conversation du comte et de ses visiteurs au sujet des dispositions de leurs

souverains; rappel des torts de la reine défunte, etc, Rapports de l'Angleterre 15

avec la Hollande et la Zélande. Elisabeth avait prêté à ces deux provinces

plus de 1,200,000 livres qu'il sera difficile de recouvrer, à moins, comme

l'ïnsinuait Kinloss, que le roi d'Espagne, par amour pour les Pays-Bas, n'en

assume la charge. Le même Kinloss doute que l'Espagne désire réellement la

(1)Surl'arrestationdece jésuiteanglais,cfr.SULLY,Ibidem,édit.Michaudet Poujoulat,t. I, 30

p. 460.

(1)IlestcurieuxdecomparerleslettresdenotrecompatrioteaveccellesdeSully.Celui-ciécrivait
le30juinà HenriIVqued'Arenbergavaitdemandéà JacquesIerde députerverslai « aucunsde
" sonconseilpourlevenirtrouverensonlogis,afind'ouyrdeluicequ'ilavaitchargedereprésenter
» aunomdesarchiducs,sesmaistres,puisquesoninfirmitéetmaladieluy empeschoitde fairecet 35
» officeenlaformeordinaire,et commeilluiétoitcommandé.Dequoyencorequele Royfut fort
» estonnéet malcontenttoutensemble,si ne laissa-t-ilpasde commanderausieurCécilequ'il
» allasttrouverlecomted'Arambergueensonlogispourentendresacharge; dequoyil sevoulut
» aucunementexcuser;maisne lepouvantfaireentièrement,au moinsfit-iltelleinstancede n'y
» allerseul,quele sieurRainlos,Escossais,luyfustbaillépouradjoint,etluyfit démonstrationde 36
» leprendrepourtesmoindesesparoleset actions". SULLY,Mémoires,édit.Michaudet Poujoulat,
t. I,p. 468.
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paix, tandis que son maître voudrait voir les Provinces-Unies réconciliées avec

les archiducs (1).
Estado,622.

329. Lettre du prince-comte d'Arenberg à l'archiduc Albert, écrite de

5 Londres le 30 juin 4603 (copie).

Entrevue de Rosny avec le Roi et de son insistance pour obtenir le renou-

vellement de la ligue entre la France et l'Ecosse. Difficultés soulevées par

Jacques Ier qui objecte qu'il n'est plus un simple roi d'Ecosse. Proposition de

Rosny : si la France rompt avec les archiducs et l'Espagne et proroge son

10alliance avec la Hollande, que Jacques 1erse joigne à elle. Junte composée de

Rosny, des députés hollandais et des conseillers d'Etat anglais pour examiner

cette question,

D'Arenberg réitère son observation que tout en Angleterre s'obtient par

l'argent. L'archiduc doit user de la même arme en envoyant quelqu'un qui
15sache la manier.

Le comte Henri (2) a reçu de Hollande un beau cheval pour qu'il en fasse

cadeau au Roi.

Estado,622.

(1)La conversationentred'Arenberget Cecilfut doncmoinsbanaleque ne le prétendSully,
30D'aprèslediplomatefrançais,Ceciln'auraitrapportédesdiscoursde notrecompatriotequedes

parolesgénérales,descomplimentsetcivilités.«Etcommel'ayantpressédes'ouvrird'avantagesur
3 desparticularitez,il n'eustd'autreresponce,sinonque sonmestierestantplusderompreune
" lanceet porterune piquequenonpasmanieraffaires,qu'ilavoitcommandementdeprendre
" simplementl'intentiondu Roy,afinque si elleestoitde traitteret convenirdesparticularitez

35 " nécessairespourestraindreentreluyet sesmaistresuneplussolideet estroiteamitiéet considé
« ration, commec'estoitleurdésiret espérance,il en advertistsesmaistres,et qu'aussitostils

e envoyeroientpardesauuhommedelettresetd'affairespoury mettreune fin.» Lettrepréeitée
du30juin.

Cepassage,déjàremaniépar l'auteur,a été complètementtravestipar l'abbéDEL'ECLUSEDES

30 LOGES,danssonéditiondesEconomiesroyalet,Londres,1745.

(2)Frédéric-Henride Nassau,un desmembresde l'ambassadeextraordinaireenvoyéepar les

Provinces-UniesenAngleterreà l'avènementdeJacques1er.
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330. Lettre du prince-comte d'Arenberg à l'archiduc Albert, écrite de

Londres le 2 juillet 4603 (traduction espagnole).

Visite de d'Arenberg à lord Hume (1) et conversation qu'il eut avec lui

durant le dîner sur les démarches des Hollandais pour se créer des amis à la

cour. Ces Hollandais pressaient Hume d'user de son influence pour que le 5

Roi envoyât des secours à la ville d'Ostende. Ils lui offraient un joyau enrichi

de diamants. Hume le refusa en répondant qu'il n'acceptait pas de présent de

gens excommuniés. D'Arenberg est convaincu que ces tentatives de corruption

seront vaines, et que les Hollandais ne réussiront pas à détourner le Roi de

ses dispositions pacifiques envers l'archiduc. Visite de d'Arenberg au secré- 10

taire Edmundes. Départ de Jacques 1erpour Windsor où il compte séjourner

tout l'été ou, tout au moins, jusqu'au jour de son couronnement. On deman-

dait à d'Arenberg des explications au sujet des armements de l'Espagne et de

l'arrivée de l'ambassadeur de Philippe III. Opportunité de traiter de la paix et

nécessité pour l'archiduc de prendre une décision, car les Anglais soupçonnent 15

Son Altesse de relarder l'ouverture des négociations jusqu'à la prise d'Ostende

et ils ont peur qu'Elle ne soit plus alors dans les mêmes dispositions à leur

égard. D'Arenberg espère savoir ce dont Rosny est convenu avec le comte

de Beaumont (2), les députés des Provinces-Unies (3) et les conseillers du roi

d'Angleterre (4). Il fait remarquer que ses confidents à Londres sont mécon- 30

tents de ce qu'il n'est pas aussi généreux que les Hollandais. Ceux-ci ne

reculent pas devant la dépense. D'Arenberg insiste sur ce point, l'argent étant

le seul moyen de réussir en Angleterre.

Estado,622.

(1)GeorgesHume,chancelierdel'échiquier. 25

(2)AmbassadeurordinairedeFranceà Londres.

(1)Henri-FrédéricdeNassau,Oldenbarnevelt,WalravedeBrederodeet JacquesValcke.Cfr.VAN

METEREN,HistoiredesPays-Bas,fol.550-531.

(4)ThomasHoward,l'amirald'Angleterre,le comtede Northumbcrland,le comtede Mar,
RobertCecilet lord Mountjoy,lieutenantgénérald'Irlande.Sur cetteconférencetenueaulogis30

mêmede Sully,à Londres,le 30juin, voir la lettrede celui-cià HenriIV,du6juillet,dansles

Economiesroyales,éditionprécitée,I, pp.470et suiv.



— 453 —

331. Lettre du prince-comte d'Arenberg à l'archiduc Albert, écrite de

Londres le 3 juillet 1603 (traduction espagnole).

L'amiral Mansell (1), par l'intermédiaire de Nicolas Scorza, lui a offert une

pinasse pour porter ses dépêches à Gravelines. Les Anglais montrent le désir

5 de traiter et il convient d'y répondre, si l'on veut déjouer les intrigues des

Hollandais et des Français qui n'épargnent ni l'or ni l'argent pour les attirer

dans leur parti. Nécessité d'envoyer des fonds pour les négociations avant que

les places ne soient prises (2), autrement dit, avant que les hommes d'Etat

anglais ne soient gagnés à l'ennemi. Entrevue du comte avec le colonel

10 Hackerston qui avait pris part au siège d'Ostende et qui lui assura que le

monarque anglais, d'après les nouvelles reçues de Thomas Erskine, capitaine

de la garde royale et l'un de ses meilleurs amis, voulait à tout prix maintenir

la paix avec les archiducs, malgré les Français et les Hollandais qui essayaient

par tous les moyens de se créer des amis dans le pays. En effet, Rosny avait

15offert, de la part de son maître, à sir Georges Hume une pension, mais cette

pension fut refusée. D'Arenberg résume son opinion en disant une fois de

plus qu'avec l'argent on achète les consciences à Londres et que chacun désire

avoir sa part du gâteau. Si deux ou trois hommes d'Etat s'accommoderaient

d'une gratification de 200 ou de 300 écus, d'autres veulent, pour se régaler,

20de plus gros morceaux.

Dans cette lettre il est fait mention d'un billet en italien dont le texte suit.

Ce billet (3) traite de la mise sur pied de guerre de deux armées de 12,000 fantas-

sins et de 3,000 cavaliers levées chacune par les Etats et les rois de France

et d'Angleterre, ainsi que de deux escadres, l'une pour surveiller la côte

25d'Espagne, l'autre les Indes occidentales. Il est question aussi du passage de

2,000 volontaires anglais envoyés au secours des Hollandais et d'un prêt de

400,000 écus que le roi de France consentirait aux Etats-Généraux.

Estado, 622.

(4)RobertMansell,commandantl'escadredu Pas-de-Calais.

50 (1)« Antesdequelasplazasesluviessentomadas».

(1)Letexteestaccompagnéd'unetraductionespagnole.

20
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332. Lettre au prince-comte d'Arenberg à l'archiduc Albert, écrite de

Londres le 4 juillet 4603.

Le comte presse l'archiduc de lui envoyer des instructions, parce que tout

retard de ce côté nuisait aux négociations. Départ du Roi et de la Reine ainsi

que de Rosny pour Windsor. Les envoyés hollandais ont demandé au Roi 5

leur audience de congé ainsi que des vaisseaux pour retourner dans leur pays.
Ils sont accompagnés d'un gentilhomme, du nom de Winwood. ancien secré-

taire de l'ambassade de France, que le Roi venait de nommer ministre résident

à La Haye. D'Arenberg demande à l'archiduc que l'agent qu'on lui enverra ne

vienne pas les mains vides, parce que sans largesses il n'obtiendra rien, 10

Commission donnée à un gentilhomme du nom de Lewkenor (1) pour aller au

devant de Don Juan de Tassis, à Douvres, et lui préparer un logement à deux

milles de Windsor et à une demi-lieue de celui du comte.

Estado, 622.

333. Relation d'Angleterre (2) (sans date). 18

Cette relation débute ainsi : le père Supérieur de la Compagnie de Jésus (3),

l'archiprétre (1) et quelques catholiques anglais de marque racontent l'arrivée

en Angleterre du docteur Robert Taylor (5) et d'un autre chevalier anglais

(1)Introducteurdesambassadeursà la courd'Angleterre.
(1)C'estle titre: La RelationdeInglaterra. 30

(3)LepèreGarnet.

(4)GeorgesBlackwell.L'archiprétreétaitlechefduclergéséculierd'Angleterre.
(3)Originaired'York,ce Tayloravaitétudiéle droità l'UniversitédeDouaiet il y futpromu

doctorutriusquejurisle5novembre1602.11yauraitmêmeenseigné,s'ilfallaitcroirelenonceOttavio
MirtoFrangipaniquiparlesouventdeTaylor,et toujoursavecle plusgrandéloge,danssa corres-35

pondanceaveclecardinalAldobrandino,lesecrétaired'EtatdeClémentVIII.Taylor,dureste,avait
étéenvoyésecrètementparlenonceà Boulogneen 1600pourle tenir au courantdesnégociations
ouvertesavecl'Angleterre.Pendantcetteannée1603il fut chargéde plusieursmissionsdansle
mêmepays.De1606à 1609,nouslevoyonsau servicede l'ambassaded'Espagneà Londreset il
recevaitdecechef40écusparmoispayésparlesarchiducssurles fondsvenusd'Espagne.Lui et 50
lessiensrendirentdegrandsservicesà laSociétédeJésus,tantà Douaiqu'enAngleterreet àSaint-

Omer,etpourlesreconnaîtrelegénéraldel'Ordreleuraccordaundroitde sépulturedansl'église
de la Compagniedelavilleoùilsdécéderaient.C'estce quenousapprendun acteintitulé: Pro

sepulluraTaylerifamiliae,datédeSaint-Omerle22juillet1615etprisenvuede l'exécutionéven-
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envoyés par l'archiduc Albert pour s'enquérir de la situation des catholiques

dans ce royaume depuis la mort d'Elisabeth et leur offrir l'assistance dont ils

pourraient avoir besoin (1).

Plus loin, celte relation nous apprend que Robert Taylor et son compagnon
5 étaient encore en Angleterre pour voir si l'on modifierait la législation reli-

gieuse. En attendant, le père supérieur et les autres catholiques avaient trouvé

bon d'envoyer en Belgique une personne de confiance pour informer les archi-

ducs de la situation de leur pays.

Il résulte de ce rapport que l'hérésie du Roi et son attachement au calvi-

10nisme ne faisaient aucun doute et qu'il n'y avait pas d'espoir de le voir abroger

les édits de la reine défunte contre la religion catholique. Termes irrévé-

rencieux dont se servait Jacques Ier en parlant du pape et des souverains

catholiques; sa haine contre les jésuites. Liberté donnée par lui à plusieurs

brigands lors de son voyage d'Ecosse à Londres. Préparatifs militaires faits par

15les catholiques anglais pour le cas où ils recevraient une assistance du dehors.

Nécessité de leur fournir cette assistance avant le mois de septembre, si le

roi d'Espagne était disposé à intervenir.

Estado, 622.

334. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

30 le 4 juillet 4603,

Envoi de la relation d'Angleterre précitée.
Estado, 622.

tuelle du décretprécitédu général(Arehivesdu Royaume,Archivesjésuitiques,provincegallo-

belgique,nos28à 30. Cfr.FOPPENS,Fasti doctorumjuris utriusqueduacensiumab erectioneAcade-

85 miae,manuscrits17592-17804dela Bibliothèqueroyale,fol.16,citépar PAULCOLLINET,L'ancienne

FacultédedroitdeDouai,Paris,1901; puis,Windwood'sMemorials,t. II, p. 366; VenetianCalen-

dar, t. XI,n°600;surtout,la correspondancedunonceFrangipani,d'aprèslescopiesconservéesaux

archivesduRoyaume,Cartulairesetmanuscrits,registre1850(lettredu24juin1600),registre1950

(lettresdu 12et du 19juillet1603),registre1951(lettredu 29novembredelamêmeannée)et aux

30 mêmesarchiveslesRegistresauxpatentesde la secrétaireried'Etat et de Guerre,n°23, fol.221v°

(actedu5 avril1606).

(1)« Elpadresuperiordela CompaniadeJesu,elarchiprestoydiversosotroscatolicosinglesesde

calidaddicencomohaviallegadoallaRobertoTayleroy otrocaballeroinglesenviadospor su Alteza

parainformarseenqueestadoestabanloscatolicosdestereinodespuesdemuertedelareinay ofrecerse
35 todaasistenciaparapaderconservarse.»
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335. Relation du docteur Robert Taylor, envoyé en Angleterre par

l'archiduc Albert (sans date, 6 pages).

Par l'intermédiaire de ses frères, Taylor eut accès, auprès du comte de

Cumberland et lui parla de la liberté à accorder aux catholiques et d'une ligue

offensive et défensive avec l'Espagne et les archiducs sur le modèle des traités 4

conclus jadis avec la maison de Bourgogne. Le comte promit ses bons offices;

toutefois, disait-il, si ses collègues votaient pour la guerre, il devrait les

appuyer. Nécessité de gagner les conseillers les plus influents, tels le secrétaire

d'Etat Cecil et l'Ecossais George Young, le premier par l'intermédiaire de la

baronne Thomas Howard, comtesse de Suffolk. i«

Taylor parle de ses négociations avec cette dame, qui était catholique, pour

obtenir les deux points précités et faire abroger les lois sanguinaires et les

amendes qui frappaient les catholiques au temps d'Elisabeth. La baronne

promit son concours moyennant le paiement de 50,000 livres (1) dont 30,000

remises comptant entre ses mains et 20,000 à partager entre son mari, grand 15

chambellan et conseiller privé, et son oncle, le baron Henri Howard, membre

également du conseil (2). Appui prêté en vue de ces démarches par un nommé

Antoine Skinner.

Négociations avec le secrétaire Thomas Lake (3). Celui-ci déclara que le

conseil privé était divisé. Les uns voulaient la paix, les autres, la guerre, pour 20

leur profit personnel. Pour fermer la bouche à ces derniers il faudrait beau-

coup d'argent, car ils étaient achetés par les Hollandais.

Taylor demande qu'on lui envoie 100,000 livres qu'il distribuera entre ces

personnages, si les négociations aboutissent. A ce prix la paix sera conclue. Il

n'est cependant pas aussi sûr que la baronne d'obtenir la liberté religieuse. 35

(1)IIs'agiticidelivressterling,valant4 philippus,soit10livresde 40 grosou 10 florinsdes

Pays-Bas.

(1)HenriHoward,le futurcomtedeNorthampton,étaitfranchementcatholique.Cfr.JOHNGÉRARD,

S.J., Whatwasthegunpowderplotf p. 170,note.Parcontre,lecomtede Suffolk,sonneveu,était

unennemiacharnédespapistesetil sesignalaparsonénergieà poursuivretousceuxqui avaient30
étécompromisdanslaconjurationdespoudres.Maisil étaitaussivénalquesonépouse,et devenu

dansla suitelordde la Trésorerieil fut condamnéà uneforteamendepourses malversations.

(GÉRARD,Ibidem,p.224,et leDictionaryofnationalbiography,subverbo.)

(1)Secrétairepourla languelatinedepuiscetteannée,secrétaired'Etatdepuis1612.
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Les pères jésuites sont d'avis que le moment est venu de réformer les lois

du royaume par la force, tant est grande l'impopularité du nouveau souverain.

Les catholiques ont été renforcés de 30,000 hommes. Avec ceux-ci, 12,000 en

plus que Sa Majesté enverrait, et les forces dont ils disposaient, les catholiques
5 seraient maîtres de l'Angleterre.

La somme nécessaire au succès des négociations s'élevait à 200,000 phi-

lippus (1) pour la baronne et 400,000 philippus pour le secrétaire d'Etat Cecil,

en tout, 600,000 philippus.

Le titre de cette relation nous apprend que Robert Taylor quitta l'Angle-

10 terre le 30 juin (1),
Estado, 622.

336. Lettre du prince-comte d'Arenberg à l'archiduc Albert, écrite de

Steyn le 8 juillet 4603 (original chiffré) (3).

« Monseigneur, J'ay à la fin tant fait par mes journées que j'ay sceu de

15 » bonne part que l'ambassadeur de France et les députés des Hollandois

» estans présentement en Angleterre, avec toutes les offres et inductions

» qu'ils ont fait (lesquels sont esté très grandz) n'ont obtenu aultre chose,

» sinon que pour ast heure, afin de ne totalement abandonner les Hollan-

» doiz, le Roy moderne d'Angleterre permect, comme il y a cincquante

20 » compaignies escossoises et angloises au service des Estatz. que ceulx qui
» voluntairement y vouldront aller les y pourront mener pour les remplir,

» mais ne pourront ny toucher tambour ny faire levée au nom du Roy, le

» tout, jusques à ce que l'on dit, pour ceste année. Aultres disent que ce n'est

» que en attendant qu'il aura parlé à l'ambassadeur d'Espaigne et à moy, et

25 » veoir s'ils tomberont d'accord, mais ilz tiennent le tout si secret que à paine

(1)Le Philippusdalder,avons-nousdéjàdit, était unemonnaied'argentvalantà cetteépoque
50patardsou21/2florins,monnaiedecomptedesPays-Bas.

(2)Lapièce,eneffet,portepour titre : Relationdel doctorRobertoTaylleroquefue embiado,à

Inglaterraquepartio de alla ultimodejunio 1605. D'aprèsOttavioMirtoFrangipani,nonce

30apostoliqueà Bruxelles,Taylorauraitétéenvoyéen Angleterredeuxoutroismoisauparavant.Voir

sa lettre à Aldobrandinodu 12 juillet1603,Archivesdu Royaume,Cartulaireset manuscrits,

registre1950,fol.241.

(2)Ledéchiffrementestjointà l'original.
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» on en peult scavoir la vérité, et ceulx qui nous souloient adviser quelque
» chose se font acercher, et à paine parlent, ne sachant si c'est pour ce que
" ne jouons de l'argent, comme les aultres ont fait largement, selon que m'ont

» asseuré les principaux Anglois, tant en dons que pensions et promesses, et

» par là se fait le tout icy, et si publiquement que Votre Altesse s'en eston- 5

» neroit. Je ne laisseray d'en toucher au Roy avec unq peu de resentiment,
» veu que c'est contre ce que par Scorza (1) il avoit mandé à Votre Altesse,
» mais il me semble qu'ilz ne veuillent quicter le certain pour l'incertain, car

» ilz se doubtent fort du Roy d'Espaigne, ne se pouvant mettre en teste qu'il
» demande la paix. De Votre Altesse ilz s'en asseurent bien, mais ilz tiennent 10

» que Votre Altesse ne fera rien sans le Roy d'Espaigne. Ilz disent icy qu'ilz
» sont advertiz de Bruxelles que l'ambassadeur d'Espaigne avoit ordre de se

» conduyre selon la volonté de Votre Altesse et qu'icelle ayant trouvé quelque
» difficulté, n'y auroit voulu resouldre et qu'elle en a despéché ung courrier

» en Espaigne, et tant qu'icelluy ne retournera, l'ambassadeur ne partira pas; 15

» aultres disent que c'est pour gaigner temps, afin que l'armée d'Espaigne se

» advance tant davantaige, de laquelle ils sont fort jaloux, est cela est cause

» que le Roy fait aussi apprester les mesmes batteaulx, qui estoient ordonnez

» avant la mort de la Royne, auquel effect l'on at envoyé la presse des deux

» mille matelotz escossois et anglois (1)». 30

Archivesdu Royaume.Papiers d'État et de l'Audience,liasse397.

337. Lettre du prince-comte d'Arenberg à l'archiduc Albert, écrite de

Steyn le 9 juillet 1603 (original).

« Monseigneur, Selon que j'ay escript à Votre Altesse par mes précédentes
» je me suis encheminé le jour d'hier et venu à ce bourg quy se nomme 25

» Steyn, sur la rivière de Tamise, distant trois milles de ce pays de Winsord,
» où l'on asseure que demain le Roy et la Royne doibvent arriver, et comme

(1)JacquesIeravaitégalementpromisà Scorza,s'il montaitsurletrôned'Angleterre,denepas
opprimerles catholiques.Cfr. la lettredu nonceOttavioMirtoFrangipanià Aldobrandino,du
7 novembre1603,copieauxArchivesduRoyaume,Cartulairesetmanuscrits,reg.1951. 30

(2)UnecopiedecettelettresetrouveàSimancas: Estado,622.
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» je commenche, Dieu merchy, ung peu à me fortiffler et marcher à potence,
» je procureray au plustost qu'il me serat humainement possible et que
» j'auray force pour me soustenir, encoires que ce soye m'aydant desdites

» potences, d'avoir audience, regrettant jusques en l'ame de ce que mon

5 » malheur a voulu que jusques à présent je n'ay peu accomplir ce que j'estois
» obligé ne sachant dire aultre à Votre Altesse par ce qu'il n'y a personne ast

» heures à Winsord, ains qu'ils sont trestous allé avec le Roy. »

Archivesdu Royaume.Papiers d'État et de l'Audience,liasse397.

338. Lettre du prince-comte d'Arenberg à l'archiduc Albert, écrite

10de Steyn le 40 juillet 1603 (original).

D'Arenberg vient de recevoir le texte de la proclamation faite à Londres

au sujet des prises maritimes postérieures au 24 avril (1). Nécessité d'en

informer la cour d'Espagne. Visite du comte Jean Stennep (2),vice-chambellan

et conseiller d'Etat, qui lui a appris que le Roi et la Reine seraient le soir à

15Windsor et a montré son désir de voir rétablir des relations d'amitié entre

son maître et les archiducs (3).

Archivesdu Royaume.Papiers d'État et de l'Audience,liasse597.

(1)Parun actedatéde Greenwichle 23juin 1603,JacquesIerannulaitles prisesfaitesdepuis
le24 avrilau détrimentdesmarinsespagnols.Le texteet la traductionfrançaisede cet éditse

30 trouventdansRYMER,Foedera,tomeVII.

(2)LisezJohnStanhope.

(5)Il existeunecopiede cettelettreà Simancas(Estado,622).Ony lit, à la fin,quelesdéputés
hollandaissontpartisavecles soldatsqu'ilsavaientrecrutésetmécontentsde ladernièredécision

priseparle Roiau sujetdesenrôlements.Cetteadditionaurasansdouteétéempruntéeà uneautre

35 lettreded'Arenbergtraitantdu mêmesujet.— Lestrois lettresprécitéesarrivèrentà Bruxelles

le 15 à midi.L'infanteles ayant ouvertes,ordonnaà l'audiencierVerreyckende déchiffrerla

premièreet d'envoyerle tout à l'archiducqui venaitde partir pourOstende.Cfr.Verreyckenà

l'archiducAlbert,Bruxelles,15 juillet1603.Audience,liasse397(original).Leslettresarrivèrent

aucampd'Ostendele17avantmidi,commel'apprendunenoteinscriteauversodeladernièrepage
30deladépêchedel'audiencier,etdescopiesfurentenvoyéesenEspagne.
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339. Lettre du prince-comte d'Arenberg à l'archiduc Albert, écrite

de Steyn le 43 juillet 4603 (copie).

Le Roi a déclaré au Conseil privé qu'il voulait signer la paix avec les

archiducs. La majorité du conseil y est contraire. Elle insiste pour que, tant

qu'on n'est pas assuré des dispositions de Son Altesse et du roi d'Espagne, on 5

n'abandonne ni les Hollandais ni la ville d'Ostende. Les 2,000 hommes qui

sont sur le point de s'embarquer suffiront et leur départ fournira l'occasion

d'une rupture avec l'Espagne. Mais le monarque anglais désire se séparer de

la Hollande. Pour le détourner de ce projet, on lui fait remarquer que dans ce

cas la France et les Pays-Ras s'uniraient aux Provinces-Unies et que de le

concert avec l'Espagne ces Etats se rendraient maîtres de la mer et exerceraient

des représailles contre l'Angleterre.

Rosny est parti de Douvres mécontent du roi d'Angleterre qui l'avait chargé

pour son souverain d'une lettre dont la suscription n'était pas conforme

au protocole. 15
Estado,622.

340. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles le

43 juillet 4603.

L'archiduc envoie les lettres du prince-comte d'Arenberg du 3 et du

3 juillet analysées plus haut et demande l'avis du Roi. 20
Estado,622.

341. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Palladolid

le 44 juillet 4603.

Au sujet du dernier placard en matière de commerce (1). Le conseil des

Finances, en Relgique, continue de délivrer des licences et nuit par là aux 35

intérêts économiques du pays, puisqu'ainsi les Hollandais et les Zélandais

ne peuvent introduire librement dans nos provinces ni en tirer que des

(1)Celuidu27février1603.
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marchandises de provenance espagnole. Cet état de choses doit cesser.

L'archiduc ordonnera que toutes les marchandises non expressément prohibées

par ledit placard entreront en franchise dans les provinces obéissantes comme

celles venant d'Espagne, et les naturels des Iles (1) jouiront chez nous de la

5 même liberté commerciale que les Belges eux-mêmes et les alliés de l'Espagne.

L'archiduc veillera à ce que, en aucun cas, on ne délivre de passeport ni de

licence, surtout pour les articles prohibés par le placard, sinon la réforme

serait inefficace. Albert informera le Roi des mesures qu'il aura prises à cet

effet.
10 Estado, 22242.

342. Avis de Londres, du 47 juillet 4603.

Cet avis, comme l'indique l'en-tète, fut écrit à un nommé G (2) par la

personne même qui avait été envoyée à l'archiduc Albert de la part du père

supérieur de la compagnie de Jésus en Angleterre (3) pour l'informer de l'état

15des affaires dans ce pays.

L'auteur de cet avis confirme la conspiration d'Antoine Copley. Le roi de

France ne peut plus protéger ouvertement les Hollandais depuis qu'il a signé

la paix avec l'Espagne, mais il les soutient secrètement. Embarras d'argent de

Jacques Ier. Intervention du roi de Danemark pour mettre fin au trafic des

30 Espagnols avec le port de Dantzig (4). Désespoir des catholiques anglais. Les

démonstrations en faveur de la paix avec l'Espagne n'ont d'autre but que de

faire gagner du temps. Orgueil de la nouvelle reine et tiédeur de ses convic-

tions religieuses. Le baron de Cobham est mécontent du Roi. Les villes

d'Irlande réclament la liberté de conscience pour les catholiques. Assistance

35 (1)LesHollandaiset lesZélandais.

(2)Cettelettredoitdésignerunagentauservicedel'Espagne.Noustrouvonsdanslamêmeliasse

d'autresavis,dontquelques-unssontenvoyésà H par 0, etc.L'emploide cesinitialesservaità
dissimulerlesnomsdescorrespondantsvéritables.

(5)LepèreGarnet.

30 (4)Nousavonsdit,plushaut,enparlantdudocteures-loisConradHecke,queDantzigentretenait

desrelationscommercialesavecl'Espagneet avaitdanscepaysunagentqui,peuaprèsl'avènement
dePhilippeIII,étaitConradHeckelui-même.

24
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que leur prête le comte de Tyrone, lequel Tyrone accompagnait le Roi jusqu'à

l'église, mais sans vouloir entrer avec lui.

Estado,622.

343. Lettre du duc de Lerme au secrétaire Andres de Prada, du

48 juillet 4603. »

Le duc renvoie au conseil d'Etat une partie des extraits ou des copies des

lettres du prince-comte d'Arenberg à l'archiduc Albert que nous avons

analysées plus haut (1).
Estado,622.

344. Lettre du prince-comte d'Arenberg à l'archiduc Albert, du 10

20 juillet 4603 (copie).

L'ambassadeur d'Espagne tarde à arriver. Soupçons que fait naître ce retard.

Les Anglais sont persuadés que les Espagnols machinent quelque projet

contre leur pays et qu'ils veulent gagner du temps pour s'emparer de la place

d'Ostende et rendre inutiles les efforts des Hollandais pour la secourir. Départ 15

du baron de Buccleugh (2), Ecossais, pour aller servir en Hollande en qualité

de colonel. Le Roi a prié les Etats des Provinces-Unies de lui renvoyer le

colonel Vere, et de l'enchaîner s'il fait des difficultés. On croit que les Hollan-

dais y consentiront, parce qu'ils n'aiment pas le colonel. Arrestation de clercs

qui se rendaient fréquemment en Angleterre et dont les allées et venues 30

étaient suspectes. Détails sur les papiers saisis sur eux et dont les Anglais

tirent parti. Nécessité de gagner sir Georges Hume, lord Cecil et sir Thomas

Erskine, à cause de l'influence qu'ils ont sur le Roi, mais ce sera difficile

parce que ce sont des poissons qui avaleront de gros morceaux avant de

mordre et qu'on avait déjà maintes fois tenté de les séduire. 35

Estado,622.

(1)Leslettresde juin ontété copiéesl'unea la suitede l'autredansdeuxfeuillesdistinctes,au

reversdesquellesunsecrétairea écritrespectivement: premierpapier,secondpapier(primeropapel,

segundopapel).

(*)WalterScott,barondeBuccleugh. 30
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345. Lettre du prince-comte d'Arenberg à l'archiduc Albert, du

22 juillet 4601 (copie).

L'ambassadeur des archiducs raconte longuement la première audience qu'il

eut du roi Jacques Ier, les saluts et les politesses échangés avec le monarque

5 et la Reine, le désir du souverain anglais de maintenir la paix, les éloges qu'il

accordait à l'archiduc pour la constance déployée par lui au siège d'Ostende,

ses réflexions sur la durée de cette entreprise, son admiration pour la richesse

des provinces des Pays-Bas et les avantages qui résulteraient pour elles de

leur réunion et du rétablissement de la paix. Il s'étonnait que les Hollandais

10et les Zélandais eussent opposé une aussi longue résistance et, faisant allusion

aux secours qu'ils avaient reçus du dehors, il protestait qu'il n'imiterait pas

les Français assistant clandestinement des rebelles, etc., etc. 11terminait en

renouvelant ses déclarations d'amitié envers les archiducs et son désir de tra-

vailler à mettre fin aux hostilités
15 Estado,622.

346. Lettre du prince-comte d'Arenberg à l'archiduc Albert, du

22 juillet 1603 (copie).

Le colonel Vere (1) est revenu et en présence du Roi, le comte de Northum-

berland lui a craché au visage. Le roi Jacques a fait connaître ses prétentions

30 au sujet de l'accommodement projeté avec l'Espagne. Elles se réduisent à trois :

les marins et les marchands anglais ne seront pas inquiétés en Espagne par

l'Inquisition, il y aura liberté de commerce aux Indes et les séminaires anglais

qui avaient été créés en Espagne seront supprimés.

Le retard que met l'ambassadeur d'Espagne à venir en Angleterre augmente

35les soupçons et les ennemis de l'Espagne exploitent les rumeurs qui circulent

à ce sujet. En Angleterre on fait des préparatifs pour se prémunir contre une

attaque éventuelle des Espagnols. Milord Buccleugh a été envoyé en Hollande

pour remplacer le colonel Vere.

Estado, 622.

30 (2)SirFrancisVerequiavaitcommandéla placed'Ostendedu 9 juillet1601au7 mars1602et

quiétaitencemomentau servicedesProvinces-Unies.Voirsa viedansle Dictionaryofnational

Biography.L'incidentrapportéicipard'ArenbergestconfirméparSullydanssesmémoires.
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347. Rapport du docteur Taylor et de son compagnon au supérieur de

la Compagnie de Jésus en Angleterre sur les négociations engagées au sujet
de la paix depuis le retour du dit Taylor (2) (sans date).

Cette relation traite de la conférence de Taylor et de son compagnon (2)

avec cinq des principaux conseillers de Jacques Ier, notamment avec Robert 3

Cecil, les barons Thomas Howard (3) et Henri Howard (4). Il fut question dans

cette conférence du rétablissement de la paix et de la liberté religieuse pour

les prêtres catholiques et les jésuites. Taylor déclarait que si les négociations

aboutissaient, on le devrait à l'activité des jésuites Baldwin et Hugo Owen (5).

On lit à la fin de ce rapport : « Le père supérieur de la Compagnie écrit l0

cette relation de sa propre main d'après les déclarations verbales dudit Taylor

et de son compagnon. Néanmoins, et en dépit de leurs assurances, il est

convaincu, ainsi que d'autres religieux, que toutes les promesses de la cour de

Londres sont mensongères, qu'elles ont pour but de faire gagner du temps,

parce qu'elle-même n'a pas un réal pour entreprendre la guerre. Si le roi 15

d'Espagne se présentait l'épée à la main, il obtiendrait les conditions de paix

qu'il voudrait sans avoir besoin d'une longue campagne (6).
Estado,622.

(1)< Relationhechapor el doctorTaylory su companeroal padretuperiorde la companiaen

Inglaterratocantecomosehabiaprocedidoenlodela pazdespueslavuelladeldichoRobertoTaylor.» 30
—TaylorretournaenAngleterreversle milieudejuillet.Voirla lettredu nonceà Aldobrandino
du 19decemois.ArchivesduRoyaume,Cartulairesetmanuscrits,reg.1950,fol.257.—Le30août

onn'avaitpasencorereçudesesnouvelles.Cfr.la lettredumêmedecejour,ibidem,fol.350.

(2)Onneditpasquiétaitcecompagnon.Unenotemarginalenousapprendqu'ilfacilitaàTaylor
l'accèsauprèsde lacomtessedeSuffolk. 35

(2)ThomasHowardoulordHowardde Waldrn,comtede Suffolket grandchambellan,faisait

depuispeupartieduConseilprivé.

(1)HenriHowardfutcréél'annéesuivantecomtedeNorthampton.

(5)S'agit-ildu HugoOwendont il a été déjàquestiondanscerecueiloud'unhomonyme?Le

premier,audiredecertainsécrivainsde laSociétédeJésus,n'auraitpasétéunjésuite,nimêmeun 50

prêtre.Cfr.EDOUARDPAAMPAIN,La conspirationdespoudres,dansRevuedesquestionshistoriques,
octobre1886,etJOHNGERARD,Whatwasthegunpowderplot?p. 173(Londres,1897).

(1) « Estarelationescribioelpadresuperiordela Companiadesumanopropriarecibidadelaboca
delsobredichoTaylory sucompaneroy, noobstantelodeclaradoenella,éldicequeély otrossonde

opinionquetodoesembustey invencionesparaganartiempo,porquenotienenun realconquehacerla 35

guerra,y sielreydeEspanavinieraconla espadaenlamano,alcanzaranlascondicionesdepazque
élquisierasinhazergranguerra.»
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348. Instructions du marquis de la Laguna (1), envoyé par Philippe III

aux Pays-Bas pour exprimer ses condoléances à l'archiduc Albert au sujet

de la mort de l'Impératrice (2). Valladolid, 24 juillet 1603.

Estado, 22242.

» 349. Lettre du prince-comte d'Arenberg à l'archiduc Albert, du

25 juillet 1603 (copie).

Instances du comte pour obtenir du roi d'Angleterre une seconde audience

et retard que met le monarque à lui répondre parce qu'il est retenu à la chasse.

Visite des ambassadeurs de France, de Lorraine et de Venise.

10 Estado, 622.

350. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Valladolid

le 25 juillet 1603.

L'archiduc ne doit plus donner de passeports aux Hollandais pour aller à la

pêche.
15 Estado, 22242.

351. Lettre du prince-comte d'Arenberg à l'archiduc Albert, du

26 juillet 4603 (copie).

Visite du sire de Beaumont (3), ambassadeur de France, qui prétendait

(1)DonSanchode la Cerda,marquisdelaLagunade losCameros,étaitle filsduducdeMedina

30 CeliquePhilippeII avaitenvoyéenBelgiquepourremplacerleducd'Albe.Il succédaà Balthazar

de Zufligacommeambassadeurprèsles archiducset restaà Bruxellesen cettequalitéjusqu'au

1erseptembre1606.

(2)Maried'Autriche,veuvede l'empereurMaximilienII, etdécédéeàMadridle26février1605,
au monastèredesDescalzasrealesoù elles'étaitretiréeaprèssonretourd'Allemagne.Commeon

35 sait,elleétaitlamèredel'archiducet lagrand'mèredePhilippeIII. Cfr.la Relationhistoricade la

realfundaciondelmonasleriodelasDescalzasdeSantaClaradelavilladeMadrid,parJEANCARRILLO,
del'ordredeSaint-François,etdédiéeàPhilippeIII.Madrid,1616.

(3)ChristophedeHarlay,comtedeBeaumont,futambassadeurde FranceenAngleterrede1602

à 1605.SamissionenAngleterrea étéracontéeparLAFFLEUKDEKERMANGANT,MissiondeChristophe
30 deHarlay,comtedeBeaumont.Paris,1895,2 volumes.
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connaître les causes du retard de Don Juan de Taxis, l'ambassadeur d'Espagne.

Hésitations de Jacques ler à accorder une nouvelle audience au comte. Interro-

gatoire qu'on a fait subir à milord Brooke (£) et arrestation de lord Cobham (2)

et d'autres gentilshommes suspects. Inquiétude du Roi.

Estado,622. 5

352. Lettre du prince-comte d'Arenberg à l'archiduc Albert, du

26 juillet 4603 (copie).

Bruit d'une conspiration contre le Roi dans laquelle seraient impliqués sir

Walter Raleigh, milord Brooke, frère cadet de lord Cobham, et une dizaine

d'autres gentilshommes. Les conjurés se proposaient de s'emparer du Roi à la 10

chasse et de l'obliger à changer la forme du gouvernement. Ils voulaient se saisir

aussi de quelques conseillers, parmi lesquels lord Cecil, ennemi de Raleigh.

Le Roi presse les préparatifs de son couronnement.

Estado,622.

353. Lettre du prince-comte d'Arenberg à l'archiduc Albert, écrite de 15

Steyn le 3 août 4603 (original accompagné d'une traduction espagnole).

Arrestation d'un théatin venu de France et porteur de lettres de recom-

mandation données par l'ambassadeur Taxis pour des gentilshommes anglais.

Intelligences du frère de Cobham avec le roi de France.

Découverte d'une autre conspiration contre le roi d'Angleterre, dont le chef 30

était le jésuite Parsons, et à laquelle adhéraient le pape et le roi d'Espagne.
Celte conspiration fut dévoilée par le père Creichton, ennemi mortel de Parsons.

Inconvénients qui résultent du retard de l'ambassadeur d'Espagne. Le bruit

courait que Taxis était en Relgique attendant l'issue des événements d'Angle-
terre pour se conduire en conséquence. Soupçons que faisait naître le séjour 35

prolongé de Taxis dans notre pays.

(1)GeorgesBrooke.

(1)HenriBrooke,baronde Cobham,frèredu précédent.Cfr.LESLIESTEPHEN,Dictionaryof
nationalbiography.
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Invitation donnée à d'Arenberg pour assister au couronnement du roi

d'Angleterre. Excuses qu'il invoque du fait de sa faiblesse physique.
Arrestation du beau-frère du frère de Robiani qui détenait deux coffrets

appartenant à Cobham et payait les pensions allouées par le roi d'Espagne à

5 certaines personnes en Angleterre (1).
Estado,622.

354. Lettre du prince-comte d'Arenberg à l'archiduc Albert, écrite de

Steyn le 4 août 4603 (original).

Description du couronnement de Jacques ler (2).
10 Estado, 622.

355. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite d'Anvers le

4 août 4603.

L'archiduc rappelle la dépêche royale du 11 juillet relative à la mort de

Frédéric Spinola (*) et la mission qu'il a confiée au marquis, son frère.

15Il assignera comme résidences aux troupes qui doivent s'embarquer sur les

galères les places de Damme et d'Aardenburg. Puisque le marquis a suspendu
la levée des troupes qui lui avait été commandée, il doit — et l'archiduc

supplie le Roi de l'ordonner ainsi —
prendre à sa charge l'entretien de deux

régiments allemands que l'on a recrutés pour renforcer l'armée, ainsi que les

20 1,000 cavaliers que l'on a tirés des cadres pour les mettre à sa disposition

(1)« L'onat à Londresprinsprisonnierle beau-frèredu frèrtde Robiani,qu'ondit quec'est

pouravoirdeuxcoffresqu'ilavaitengardede Cobham;qu'ondit quec'estpourscavoirquelque
secretparcequec'estoitluyquipayoitlespensionsqueleRoyd'Espaignedonnoiten cepays;l'on

voyratcequecesera,maisje pensequequelqueenvyey règnepourestreestrangeret catholique.»

25 (2)Le25juillet,vieuxstyle.Cfr.le Discourstouchantla coronationetinaugurationduroyetde
la royned'Angleterreaveclescérémonieset pompesillecqcélébrées.(Bruxelles,7 août1603;chex

RutgerVelpius.)

(2)Survenuedansun combatnavaldevantl'Eclusele 25 mai1603.A ce moment,Ambroise

SpinolarecrutaitdestroupesenItalie.Il appritlamortdesonfrèreà Pavie.Cfr.F. CASONI,Vitadel
30marcheseAmbrogioSpinola.Gênes,1601,in-4e,pp.77 ss.,et VANMETEREN,HistoiredesPays-Bas,

fol.532-533.
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et que commande le comte Henri de Berghes. L'impossibilité où se trouve

l'archiduc de toucher d'aucune façon les provisions ordinaires l'oblige de

recourir au crédit du marquis et il prie le Roi de l'y autoriser.

Estado, 622.

356. Lettre de Jean de Gauna à Philippe III, écrite d'Anvers le 5

6 août 1603 (copie de douze pages) (1).

Au sujet des réclamations formulées par l'ambassadeur de France contre

l'exécution du placard du 27 février.

Dans le dernier alinéa (2), Gauna prétend que plus de 20,000 ouvriers sont

venus s'établir dans les provinces obéissantes, qu'il en vient tous les jours et 10

que les habitants sont satisfaits du nouveau régime douanier.

Estado,622.

357. Mémoire au sujet de la réponse à faire à tous les Etats qui
contreviendraient au placard sur le commerce du 27 février (sans date,

huit pages). 15

Estado,622.

358. Lettre du prince-comte d'Arenberg à l'archiduc Albert, écrite

de Steyn le 7 août 1603 (original).

Réclamations de l'Angleterre au sujet de la prise par les Espagnols d'un

navire chargé de sucre appartenant à un Portugais. 20

Arrestation du chevalier Griffln, chef d'une conspiration contre le roi

d'Angleterre dans laquelle étaient entrés deux clercs dont l'un, du nom de

Watson, avait écrit contre les jésuites. On supposait que cette conspiration et

celle de Cobham étaient différentes, bien qu'elles eussent des points communs.

Estado,622. 35

(1)Commel'indiqueunenotemarginale,à la copiede cettelettreona jointcelled'unelettredu

mêmeJeandeGaunaauvecdorducommerceJeandeUgarte.

(1)Cetalinéafaitpartiedela lettreà JeandeUgarte.
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359. Lettre du prince-comte d'Arenberg à l'archiduc Albert, écrite

de Steyn le 8 août 4603 (original en français accompagné d'une traduction

espagnole).

Longue entrevue de lord Mountjoy, de lord Howard et de lord Cecil dans

5 la maison du comte pour ajuster le traité de paix et l'alliance avec les archiducs

et le roi d'Espagne, en abandonnant les Etats de Hollande et de Zélande dont

le roi d'Angleterre se disait l'ennemi plutôt que l'ami. La Reine, de son côté,

affirmait résolument ses sympathies pour les archiducs. Le fils de de la Faille (1)

qui avait assisté aux débats, a été renvoyé en Belgique pour donner des infor-

10 mations plus détaillées aux archiducs. Nécessité de l'arrivée du président

Richardot pour tenir tête à Robert Cecil, car, dit d'Arenberg, « c'est unq

» terrible esprit, et jusques à ici j'ay faict ce que j'ay peu, mais plus avant

» je confesse à Votre Altesse, encoires que la volonté et zèle au service

» d'icelle ne peult estre plus grand, entrant plus avant en matière je ne me

15» vouldrais fyer à moi mesmes seul, car je promectz à Votre Altesse qu'ils

» estoient cest après disner à trois discourant et me retournant, tantost d'une

» façon, tantost d'une aultre, leurs discours que je y perdis quasy le Nord,

» car tantost l'ung parloit françois, l'aultre italien et le troisième latin, à quoy

» je rendis les aboy (2) ».

10 Estado,622.

360. Lettre du prince-comte d'Arenberg à l'archiduc Albert, écrite

de Steyn le 8 août 4603 (original en français accompagné d'une traduction

espagnole).

Le comte a reçu une audience du Roi, et celui-ci a protesté de ses sentiments

35 (1)Martinde la Faille,baronde Neveleet conseillerde l'Amirauté,quifaisaitpartiede lasuite

ded'Arenberg.Cfr.VANMETEREN,HistoiredesPays-Bas,fol.531.Danscettesuiteon remarquait

encorelebaronde Sevenberghe,filsaînéded'Arenberg,lescomtesde Boussuet dePittsbourg,les

seigneursdeRobles,de Wacken,deSweveghemet d'autresgentilshommes.

(2)Rendrelesabois,c'est-à-dire,n'enpouvoirplus.Necomprenantpasle sensdecettelocution,

50le traducteurespagnoll'a rendueainsi: " à queyorendilasorejasà tantoladrido». Motà mot: je

baissailes oreillesdevantde tels aboiements.— D'Arenberg,commeon l'aura remarqué,ne

connaissaitpasl'anglaiset il était impotent.AussiJacquesIerauraitdit à Sullyquelesarchiducs

lui avaientenvoyéun ambassadeurqui «ne peutallerny parler». LettredeSullyà HenriIV,du

24juin1603,inséréedanslesOccoonomies,royales,éditionMICHAUDetPOUJOULAT,t.1, p.458.

22
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d'amitié envers les archiducs. Le comte l'a supplié de ne plus envoyer de

secours aux Etats rebelles. Le Roi l'a promis; désormais il refusera aux

Hollandais les soldats qu'ils demanderont. Mécontentement des rebelles.

Plaintes du Roi au sujet du retard de Don Juan de Taxis.

Le comte soupçonne qu'on arrête les courriers et demande qu'on lui envoie »

directement ses lettres.

Tentative de suicide de Walter Raleigh; Faux bruits qui courent au sujet
des intelligences du roi d'Espagne avec l'archiduc.

Entrevue du comte avec l'ambassadeur de France; nouvelles que celui-ci

lui donna au sujet de la guerre : entrée des Allemands à Ostende, incendie des 10

digues, etc.

Nouvelles assurances données par le roi d'Angleterre en faveur de la paix;
sa résolution de ne plus secourir les Hollandais s'ils ne se soumettent pas.

Instances du comte pour qu'on lui envoie quelqu'un pour l'assister dans les

négociations. 15

Estado, 622.

361. Lettre de Jean de Gauna à Philippe III , écrite d'Anvers le

8 août 4603 (original).

Sur l'exécution du placard du 27 février.

Estado,622. 30

362. Lettre du prince-comte d'Arenberg à l'archiduc Albert, écrite

de Steyn le 44 août 4603 (original).
"

Visite chez le secrétaire Edraundes qui reçut le comté de la part du Roi en

l'assurant des bonnes dispositions de son maître en faveur des archiducs et de

son désir de rétablir la paix avec leurs Etats. 35
Estado,622.

363. Lettre du prince-comte d'Arenberg à l'archiduc AIbert, écrite

de Steyn le 44 août 4603 (copie).

Confirmation de la nouvelle que le Roi va partir en voyage avec la Reine
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et le conseil. Le comte est résolu de suivre Leurs Majestés pour entretenir les

bonnes dispositions qu'Elles montrent envers Son Altesse et empêcher les

ennemis de mettre à profit le retard de l'ambassadeur d'Espagne, retard qu'ils

attribuent au désir de la cour de gagner du temps. Ne va-t-on pas jusqu'à dire

5 que l'escadre espagnole, composée de 80 barques et de 40 galères et forte de

30,000 hommes, dont 10,000 Espagnols, était prête à débarquer en Angleterre!

Réception de l'ambassadeur de Danemark.

Estado, 622.

364. Lettre du duc de Lerme à Don Alvaro de Caravajal (1), écrite de

10 Ventosilla le 15 août 1603.

Le due réclame la nomination, pour le service du vestiaire des Flamands

de la chapelle royale (2), de cinq à six clercs originaires de nos provinces,

doués d'une belle voix (3), connaissant le flamand et l'allemand et capables de

confesser dans leur langue les archers de la garde (4).

15 Ces clercs recevront les gages de la maison de Bourgogne, c'est-à-dire

12 patards par jour (5), les gratifications d'usage et le titre de chapelain (6).

Estado,2224».

(1)Premierchapelainetgrandaumônierde lacour.

(2)Letextedit : »para conservarelternodeFlamencosqueayenlacapilladelRey». — Terno

30 signifieicilesvêtements,chasubleetdalmatique,destroisprêtresofficiantà unegrand'messe.

(3)Letableaudupersonneldelachapelleroyaleétaitdressétroisfoisparan.Desextraitsdeces

états,conservésdenosjoursaupalaisdeMadrid,ont étépubliésparEDMONDVANDERSTRAETEN,dans

sa savantehistoire: La musiqueaux Pays-Basavantle XIXesiècle,tomeVIII,pp.410et suiv.

(Bruxelles,1888),et ilsse rapportentprécisémentauxpremièresannéesdu règnede PhilippeIII.

25 Ilssontprécieux,parcequ'ilsnousfontconnaîtreles musiciensdenotrepaysquiétaientalorsau

servicede lacourd'Espagne.

(1)DepuisCharles-Quint,lagardedesroisd'Espagnecomprenait,indépendammentdesMonteros

deEspinosa,centhallebardiersespagnols,centhallebardiersallemandset centarchersà cheval

originairesdesPays-Baset de la Franche-Comté.Sur cesdifférentscorps,voir leCérémonialde la

30 courd'Espagne,dansle Supplémentau corpsuniverseldu droitdesgens, de DUMONT,tomeV,

pp.268-275(Paris,1739),les Memoriaspara la historiade las tropasdela casarealdeEspana,
deMARIADESOTO,pp.72 et suiv.(Madrid,1828),et LONCDAT,Lesarchersbelgesdela gardedesrois

d'EspagneauXVIeet anXVIIesiècle,dansle Bull,del'Acad.royaled'archéologiedeBelgique,1913.

(1)C'étaientlesgagesqueCharles-Quintavaitassignesà seschapelainsflamandsoubourguignons

35 parle règlementorganiquede1545.Cfr.EDMONDVANDERSTRAETEN,loc.cit.,tomeVII,p. 398.

(6)«HansederecivirconlaplaçadeBorgona,queson12plaçascadadia,y lasdistribuciones,que
todojuntollegaràà 1200ducados,y contilulodecapellan.»
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365. Instructions données à Hurtuno de Urizar envoyé en Flandre

pour assister Jean de Gauna et le fonctionnaire chargé par l'archiduc

Albert de délivrer les certificats d'enregistrement aux négociants se rendant

en Espagne (1) (minute de 6 pages, sans date).

Hurtuno doit : 1° empêcher qu'on ne délivre de faux certificats; 2° tenir 5

une comptabilité spéciale avec les ports d'Anvers, du Sas de Gand, de

l'Ecluse, de Nieuport, de Dunkerque, de Gravelines et de Lille; 3° envoyer

au veedor du commerce en Espagne les copies des actes d'enregistrement des

marchandises expédiées de Flandre (2).
Estado,622. 10

366-367. Lettres de Philippe III à l'archiduc Albert et a Don Martin

de Unceta, pagador général de l'armée de Flandre, écrite de Fentosilla

le 46 août 4603.

Le Roi annonce à l'archiduc, ainsi qu'à son pagador, qu'il a nommé Hur-

tuno de Urizar veedor du commerce en Flandre au traitement de 800 ducats 15

par an.

Estado,22242.

368. Avis de Londres du 24 août 4603 (vieux style).

Nouvelles au sujet de la peste qui règne à Londres. — Instances des agents

irlandais pour que le Roi accorde à leurs compatriotes la liberté de conscience. 20
— Arrestation de conspirateurs et spécialement de Walter Raleigh. — Fêtes

pour célébrer l'anniversaire de l'attentat du comte de Gowrie contre le Roi. —

Les ambassadeurs du roi de Danemark sont partis contents du résultat de leur

mission. — Embarras du Trésor. — Demande d'un subside de 40,000 livres

faite par le Roi à la ville de Londres — Artifice employé pour que les 35

volontaires écossais puissent aller servir en Hollande. — Arrestation du traître

Watson.

(1)» Paradarensunombrelosregistrosquehandetraerlosquevinierenà estosreynos."

(2)CetHurtufiode Urizarfut plustard provecdorde l'armadadesPays-Bas.Voirunelettre

d'Albertle recommandantau Roi,du28septembre1609.(Archivesduroyaume,Secrétaireried'État 30
etdeGuerre,registre176.)
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Le complot auquel il est fait allusion dans cet avis et dans lequel furent

impliqués Walter Raleigh et lord Cobham avait pour but de mettre sur le

trône Arabella Stuart, cousine germaine de Jacques Ier. On sait que le prince-

comte d'Arenberg fut accusé d'avoir promis une forte somme aux conjurés (1).

5 L'auteur de cet avis ajoute que, le 3 août (vieux style), Charles d'Arenberg

demanda une audience à Jacques 1erpour repousser les charges qui pesaient

sur lui. Il avoua avoir eu une correspondance épistolaire avec Cobham, du

vivant de la reine Elisabeth, et lui avoir promis 30,000 écus, si la paix

avec l'Espagne était conclue. Jacques Ier se déclara satisfait (2).

10 Estado, 622.

369. Résumé d'une lettre de Jean de Gauna à Philippe III du

22 août 4603.

Sur le placard du 27 février et les mesures à prendre pour en assurer

l'exécution.
15 Estado,622.

370. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Falladolid

le 23 août 1603.

Recommandation à l'archiduc de solliciter Jacques Ier à accorder la liberté

de conscience aux catholiques anglais.
20 Estado, 22242.

(1)Cecomplotestconnusouslenomdemainplotparoppositionaveclebyeplotoùfut impliqué
Watson.MaislesAnglaisl'appellentaussiSpanishplot,à raisonde la part qu'yauraientprisele

gouvernementespagnoletparticulièrementlecomted'Arenberg.

(1)«Atresdeste,stiloviejo,pidioaudienciael condedeArenberghepara excusarsede las imputa-
23 cioneslevantadascontraél tocantetenercorrespondenciaconlosconjurados,en la cualconfesocartearse

entiempodelaBeinadifuntaconel baronde Cobhamsobrelo de la paz, en lo cualhabiapromelido

emplearse,y eldichocondeconfesôqueporvia degratitudlehabiapromelido30,000escudos,eomo

porsumedioseconcluyeseunapaz firmey durable.El Reymostroquedarsatisfecho,y asi quedael

negociohastaelpresente.»Le5août,vieuxstyle,devientle13danslecomputmoderne,celuid'après

30 lequelécrivaitCharlesd'Arenberg.Si celui-cia faità JacquesIerladéclarationsusdite,il a dûen

aviserl'archiducAlbert.Malheureusementnousn'avonspastrouvéà Simancasde lettreducomte

postérieureau11 août1603.— L'avisprécitésemblecontredirelesaccusationsanglaises.D'autre

part,dansaucunedes lettresdu comted'Arenbergquiontpassésousnosyeuxà Simancasil n'est

questiond'uneinterventiondecediplomateenfaveurd'ArabellaStuart.
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371. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe ///, écrite d'Anvers le

8 septembre 1603.

D'après les instructions du Roi, comme celui-ci le rappelait dans une de ses

lettres, le comte de Taxis (1) devait solliciter le roi d'Angleterre à accorder la

liberté de conscience aux catholiques, négocier une trêve avec les rebelles, a

trêve préférable à la paix, et procurer le rachat des places de Flessingue,

Rammekens et La Brielle données en gage aux Anglais (2). Pour le succès

des négociations, le Roi promettait d'envoyer à Taxis dans un bref délai

500,000 ducats, en lettres de change, en sus des 100,000 qu'il lui avait déjà

remis. Le Roi priait, en outre, l'archiduc de donner à Taxis son avis sur 10

chacun de ces points (3).

L'archiduc répond qu'on ne doit parler de liberté religieuse qu'après la

conclusion de la paix et « par voie d'intercession » (1). Il pense que si on

arrive à conclure la paix avec les rebelles de Hollande et à des conditions

raisonnables, on aura obtenu le meilleur parti; sinon, une trêve est préférable, 15

Mais, si on met cette trêve en avant, il est à craindre que les Hollandais ne la

refusent. Il vaut mieux ne la proposer que si la paix est impossible. Quant à

lui, il a ordonné au comte d'Arenberg de marcher d'accord avec Taxis.

Estado,622.

(1)JeanIerdeTaxis,parentdeJean-Baptistede Taxis,ambassadeurà Paris,était chevalierde 30

Saint-Jacques,maîtredespostes,Correomayor,en Espagneet dansles possessionsespagnolesen
Italie.En 1599,PhilippeIII le nommagentilhommede sa chambreet, en 1603,comtede Villa-
mediana.Ambassadeurextraordinaireen Angleterre,il contribuaà laconclusiondela paixavecce

pays.IImourutle12septembre1607et futenterréà ValladoliddanslecouventdesAugustins.—

RUBSAM,JohannBaptistavonTaxis,p. 82. 25

(1)LesplacesdeFlessingue,RammekensetLaBrielleavaientétédonnéesengarantiede l'argent
prêtépar Elisabeth(voir,plushaut,la consultedu26novembre1602).

(5)«Queprocurasealcanzaren Inglaterrala libertaddeconsciencia,yqueloscatolicosde aquel
reynotengansu exerciciolibre,y encaminarla suspensiondearmasconrebeldes,apuntandoqueesto
convienemasquelapaz,y asimismoqueprocurasecobrarlasplazasqueInglesestienenenempeno,para 30
todotoqualdemasdelos100,000ducadosqueselehabianremitidomandariaenviarleVuestraMajestad
conmuchabrevedadcreditosde300,000,ditiendomecomoconFregelingasseha deprocurarsacara

RamequinyLaBrilla,paraqueyolotuvieseentendidoy enesaconformidadescribieseà DonJuan lo

quesemeoffreciesesobrelounoy lootro.»

(4) " Porviadeintercession.» 35
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372. Consulte du conseil d'Etat espagnol (minute, sans date).

Le Conseil approuve la recommandation faite par l'archiduc au comte de

Villamediana sur la marche à suivre dans les négociations avec l'Angleterre.

D'après Albert, il ne convenait pas de mettre d'abord sur le tapis la question
5 religieuse, des ordres ayant déjà été donnés en ce sens quand on traita du

rétablissement de la paix avec la reine Elisabeth (1). Sans doute, la liberté de

conscience en faveur des catholiques est la question essentielle et au succès

de laquelle on doit s'employer avant tout; mais avec un roi aussi profondément

hérétique que Jacques 1er,il ne convient pas d'en faire la base des négociations.
10On commencera par traiter de la paix, non pas que la paix soit le but final,

mais le moyen d'obtenir la liberté de conscience. La même prudence est à

observer dans les pourparlers avec les rebelles. On introduira la question de

la paix uniquement pour obtenir une suspension d'armes.

Le cardinal de Tolède observe qu'il y a deux moyens d'aider les catholiques :

15la justice et la charité. Le premier est de mise à l'égard des vassaux du Roi

envers qui l'on est tenu par des obligations formelles, mais les catholiques

anglais n'ont droit qu'à la charité. Si le Roi pouvait les défendre sans dommage

pour ses Etats, sa conduite serait toute indiquée. Par contre, si cette défense

doit entraîner la perte des biens qui lui restent et celle de ses sujets ou compro-
20 mettre l'Etat, conséquences inévitables de la continuation des hostilités avec

l'Angleterre, Sa Majesté n'est pas obligée d'aller jusque là, ni de rompre les

négociations à cause de la liberté de conscience (2).
Dans un billet autographe adressé au secrétaire d'Etat le cardinal rappelle

(1)Voirles instructionsdonnéespar l'archiducAlbertle 20 mai1600à Balthazarde Zuniga,

24HernandoCarrillo,leprésidentRichardotet LouisVerreyken,représentantsde PhilippeIII et de
l'archiduclui-mêmeauxconférencesde Boulogneoùdevaientêtredébattueslesconditionsduréta-
blissementde la paixentrel'Espagne,lesPays-Baset l'Angleterre.(Archivesduroyaume,Audience,
registre358.)

(1)«ElcardenaldeToledodixoquehabiadosmanerasdeampararyayudarà loscatolicos,unade

30justiciay otradecaridad,quelaprimeramilitabaconlosqueeranvassalesde VuestraMajestad,que,
porrazondeserlo,selestienediferentesobligationes.QueelcasopresentedeloscatolicosdeInglaterra
esdecaridady nodejusticia,y si VuestraMajestadtienefuerzasparaasistirà suamparoy defensa
sindetrimentodesusreynos,muyjustoserahacerlo,perosiestohadesercausadequeVuestraMajestad
consumaelcaudalquelequeday eldesussubditosy sepongatodoenelultimopeligro,comoevidente-

35menteparecequeseriasi laguerraconInglaterrasecontinuase,noestaVuestraMajestadobliqadoà

ellanià romperporelpuntodela liberladdeconsciencia."
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que depuis la prise d'Oran on permet aux juifs de pratiquer leur religion

au su du Pape et des archevêques de Tolède, juges spirituels de cette

place (1).

Estado,622.

373. Consulte du conseil d'Etat espagnol du 43 septembre 4603. 5

Sur les lettres de Jean de Gauna du 6 et du 22 août.

Jean de Gauna insistait sur les résultats du placard du 27 février et deman-

dait qu'on en assurât rigoureusement l'exécution. Mais l'archiduc, malgré les

ordres venus d'Espagne, continuait à délivrer, moyennant argent, des passeports

aux rebelles pour la pêche, un des membres du conseil des Finances ayant 10

déclaré que c'était le seul moyen de subvenir à l'entretien de la flotte. Gauna

voulait qu'on fermât la pêche aux Hollandais et qu'on envoyât d'Espagne

50,000 à 60,000 écus pour ravitailler l'armée de mer. On épargnerait ainsi

des millions.

Le Conseil appuie la demande de Jean de Gauna, et le Roi suspend sa 15

décision jusqu'à la nomination d'un nouvel ambassadeur en Flandre.

Le Conseil fait remarquer, d'après Gauna, que le roi de France a mis un

droit de 50 p. c. sur le blé expédié vers la Belgique. Cette mesure lèse autant

les Français que les étrangers. L'archiduc devrait tâcher de faire venir des

contrées du Nord le blé qui lui manque. 20

Le Roi répond qu'avant de prendre une résolution vis-à-vis du roi de

France il veut être sûr du fait allégué.

Estado,2023.

(1)«Suplicoà VuestraMercedanadaenmivotoquedesdequeseganôOran,sepermitenpor los

Reyesjudiosenelexerciciodesu leyconsabiduriadeetPapay delosarzobisposde Toledoquetienen25
lajuridictionespiritualen aquellaciudad.. —Cecardinalde Tolèdeétait Bernardde Sandovaly

Rojas,oncleduducdeLerme,archevêqueprimatde1599à 1618etgrandinquisiteurdès1607.—

Sur la situationdesJuifset des Mauresà Oranet le droitqui leuravaitété laisséde pratiquer
leur culte,moyennantcertainesconditions,voir un documentintéressantdu commencementdu

XVIesièclepubliédanslaColeciondedocumentosineditospara la historiadeEspana,tomeXXXVI,30

pp.804et suiv.
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374. Lettre de Jean de Gauna à Philippe III, écrite d'Anvers le

43 septembre 4603 (original).

Gauna rappelle sa lettre du 13 et parle des effets de la nouvelle législation

douanière.
5 Estado,622.

375. Lettre de Jean de Gauna à Philippe III, écrite d'Anvers le

46 septembre 4603 (original).

Toujours au sujet du nouveau placard en matière de commerce. Gauna

représente les Hollandais comme découragés, desalentados.

10 Estado, 622.

376. Lettre de Jean de Gauna à ?, écrite d'Anvers le 46 septembre

4603.

Gauna parle de la prospérité de ses affaires et demande de nouveaux

commis.
15 Estado,622.

377. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Ruremonde

le 29 septembre 4603.

L'archiduc explique comment il s'est vu dans la nécessité de remettre la

direction du siège d'Ostende à Ambroise Spinola et il supplie le Roi d'envoyer

20au général génois les fonds nécessaires pour la continuation de l'entreprise (1).

Estado, 622.

378. Ordre adressé par l'archiduc Albert aux colonels, capitaines et

autres officiers de l'armée de Flandre. Ruremonde, le 29 septembre 4603.

L'archiduc porte à la connaissance des troupes qu'il a remis à Ambroise

35 Spinola la direction du siège d'Ostende (2).
Estado,622.

(1)TextedansRODRIGUEZVILLA,loc.cit, pp.66-67.

(2) Ibidem,p.71.
23
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379. Contrat passé entre l'archiduc Albert et Ambroise Spinola pour
la continuation du siège d'Ostende. Ruremonde, le 29 septembre 4603.

(Voir le n° 381 ci-après.)
Estado,622.

380. Décret de Philippe III donnant pleins pouvoirs au connétable de 5

Castille pour traiter de la paix avec l'Angleterre. Valladolid, le 1er octo-

bre 4603 (copie).

Archivesdu Royaume.Papiersd'État et de l'Audience,registre566,p. 120.

381. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruges le

7 octobre 4603. 10

Spinola explique comment il a accepté les propositions (1) de l'archiduc.

On a calculé que les frais du siège s'élèveront à 120,000 ducats par mois.

L'archiduc ne pouvait subvenir à cette dépense, puisqu'il avait déjà engagé
les provisions d'octobre, de novembre, de décembre et une partie de celles de

janvier. Si l'on prélevait sur celles des mois suivants 120,000 ducats, il ne lui 15

en resterait de disponibles que 80,000. C'est pourquoi Spinola a pris à sa

charge le paiement de tous, les frais à condition qu'on lui donne sur les provi-

sions d'Espagne une assignation mensuelle de 60,000 ducats. De cette manière

l'archiduc disposera de 140,000 ducats par mois, ce qui lui permettra de payer

l'armée du Rrabant et les garnisons. Son Altesse l'a assuré que le Roi distraira 20

des fonds destinés au pagador général 720,000 écus, montant des dépenses

pour six mois. Spinola demande au Roi de lui faire tenir immédiatement des

lettres de change à concurrence de cette somme et l'avertit qu'il a chargé

Carlos Strata (2) de l'appuyer auprès de Sa Majesté. Il ne se fait pas d'illusion

sur les difficultés de l'entreprise, mais il espère en venir à bout. Il réclame, «

(1)Letexteducontratintervenule 20 septembreest rappelédansla lettre.On y voitqueles

banquiersVicencioCenturioniet FranciscoSerra,résidantà Anvers,sontchargésdepayeraSpinola,
ouà sonordre,720,000écuspour l'année1603,à raisonde 60,000écuspar mois.Lecontratou

l'assientoconclupar l'arcbiducet les deuxbanquiersa ététranscritdanslesregistresauxpatentes
delaSecrétaireried'EtatetdeGuerreconservésauxArchivesduRoyaume,n°16,fol.295et suiv. 30

(1)Banquieret correspondantd'AmbroiseSpinolaàMadrid.
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en outre, l'argent qui lui est dû pour le payement des galères et l'entretien de

ses fantassins (1).
Estado,622.

382. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Ventosilla le

4 47 octobre 4603.

Dans sa lettre du 8 septembre, l'archiduc avait proposé un moyen de ruiner

la marine hollandaise. Le Roi a examiné le projet, mais il le trouve insuffisant,

et l'archiduc fera bien de l'étudier encore.

Estado,22242.

10 383. Mémoire sur la lingerie de France et les marchandises anglaises

dont l'entrée est permise provisoirement en Espagne (avec la date du

18 octobre 1603).
Estado, 622.

384. Consulte du conseil d'Etat espagnol du 2 novembre 4603.

15 Le Conseil approuve l'accord intervenu entre l'archiduc Albert et Ambroise

Spinola. Bien que ce dernier n'ait peut-être pas les qualités militaires requises,

il pourra par sa fortune et son crédit assurer le paiement des troupes et,

comme c'est la première entreprise qu'il assume, il y a lieu de croire qu'il la

poursuivra avec vigueur et pour le plus grand profit du Trésor (2).

20 Estado,622.

385. Lettre de Don Sancho de la Cerda, marquis de Laguna et ambas-

sadeur d'Espagne près les archiducs, écrite à Philippe III de Bruxelles

le 41 novembre 1603 (original).

Le marquis annonce son arrivée aux Pays-Bas (3).
Estado, 622.

35 (4)Pourle texte,voirRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,pp.67-70.

(1)ExtraitdansRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,pp.71-72.

(5) Lemarquisde Lagunasuccédaitcommeambassadeurà DonBalthazarde Zuniga.Il restaà

Bruxellesjusqu'au1erseptembre1606,ainsiquenousl'apprendlenonceBentivogliodanssa lettre
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386 Lettre de Jean de Gauna à Philippe III, écrite d'Anvers le

23 novembre 1603.

Sur l'exécution du placard du 27 février et les représailles exercées par

l'étranger.

La lettre de Gauna est accompagnée d'une copie du décret de Henri IV, du 5

5 novembre de la même année, décret qui frappait aussi d'un droit de 30 p. c.

toute marchandise espagnole ou belge entrant en France et toute marchandise

française destinée aux Etats de Philippe III et des archiducs (1).

Estado,622.

387. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert du 30 novembre 4603. 10

Le Roi approuve la résolution prise par l'archiduc de confier la direction

du siège d'Ostende à Ambroise Spinola.
Estado,22242.

388. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 40 décembre 4603. 15

Sur les réformes militaires décrétées en Espagne le 8 juin et dont l'archiduc

a été avisé par la lettre du Roi du 31 août. L'archiduc promet de les appliquer
en Belgique, bien que la tâche ne soit pas aisée (2).

Estado,622.

aucardinalBorghèsedu 2 septembredelamêmeannée.(ArchivesduRoyaume,Cartulairesetmanus39
crits,n°1955,p.271.)

(1)Cedécretou, pour employerl'expressionofficielle,cesLettresde déclaration,du moisde
novembre,n'ontpas, queje sache,été publiées.Ellessont rappeléesdans l'édit du moisde
février1604parlequelle roi de Francerompaittouteslesrelationscommercialesavecl'Espagne
et laBelgique.Cfr.COUZARD,Uneambassadeà RomesousHenriIV, p. 150,et,pourl'éditdefévrier,35
lesrecueilsdetraitésdeLÉONARD,deDUMONTOUdeABREUYBERTODANO.

(2)Cettelettrea étépubliéeparlecomteDECLONARD,Historiaorganicadelasarmasdeinfanteria
y caballeriadesdelacreationdelejercitopermanentehastaeldia,t. IV,pp.269-270.
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389. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 40 décembre 4603.

Les travaux du siège d'Ostende avancent vivement depuis que Spinola les

dirige. L'assistance pécuniaire du marquis et l'appoint fourni par les galères

5 facilitent l'entreprise et il est permis désormais d'en attendre un bon résultat (1).

Estado, 622.

390. Lettre de Spinola à Philippe III, écrite du camp devant Ostende

le 40 décembre 4603.

Spinola n'a pas encore donné de ses nouvelles, parce qu'il attendait les ordres

10 du Roi et qu'il préparait un rapport détaillé sur l'avancement des travaux du

siège. Désormais il écrira chaque jour au Roi et, pour commencer, il lui envoie

le rapport promis.
Estado,622.

391. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

15le 10 décembre 1603.

Envoi d'un mémoire de négociants de différentes villes en réponse aux

allégations de Jean de Gauna contenues dans sa lettre du 6 août (2). L'archiduc

a ordonné une inspection des ports et un examen des livres tenus par les

commis de Gauna, afin qu'il puisse rendre compte de la situation à Sa Majesté.

20 Estado,622.

392. Mémoire de négociants sur la situation industrielle et commerciale

de la Belgique (sans date).

C'est le mémoire annoncé dans la lettre précédente. Il reflète l'opinion de

négociants honorables d'Anvers, de Tournai, de Lille, de Valenciennes, de

25Saint-Omer, de Dunkerque, de Gravelines et d'ailleurs. Les auteurs combattent

l'affirmation de Gauna qu'en Hollande il ne serait pas resté un seul artisan et

(1)ExtraitdansRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,p. 74.

(2)Voir,plushaut,len°556.
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que tous étaient passés en Belgique. A Anvers, il en est venu deux ou trois;
à Saint-Omer, un ou deux; dans la châtellenie de Lille une douzaine, et encore

n'étaient-ce que des apprentis; aucun, parait-il, à Tournai, ni à Valenciennes,

ni à Dunkerque. Au contraire, beaucoup d'ouvriers avaient quitté ces localités,

parce qu'ils ne pouvaient plus gagner leur vie. Ypres en a perdu plus de trois 5

cents; quelques-uns même disent six cents. En tout cas, un tiers des tisserands

est parti. La cause en est que les patrons ont prévu les ennuis qui allaient

résulter de l'application du nouvel édit du roi de France (1).

A Anvers, le trafic diminue. Rien d'ailleurs n'oblige les ouvriers hollandais

à venir en Belgique. Les manufactures dans leur pays sont aussi actives que 10

par le passé, parce qu'elles profitent de la liberté commerciale la plus étendue

et qu'elles écoulent leurs marchandises où elles veulent, il y a plus. Les

sayettes fabriquées à Leide et dans les autres localités hollandaises pénètrent

en Espagne et en Portugal avec la marque de Hondschote ou de Lille, comme

on l'a vu par les prises de l'escadre de Dunkerque. Amsterdam est plus peuplé 15

que jamais. Si des bourgeois sont partis de cette ville, c'est pour aller à

Middelbourg où les vivres et les loyers ont baissé, mais cette baisse toute

locale résulte moins du placard de Gauna que du siège d'Ostende. Le même

Gauna affirme que ce qui valait à Anvers, il y a deux mois, 200 ducats, en

vaudrait actuellement 300. Il n'en est rien. On n'a constaté aucune hausse de 30

prix dans cette ville.

Le mémoire entre dans des détails sur les fraudes qui se commettent jour-

nellement, comme on l'a su par cinq prisonniers sur lesquels on à saisi des

passeports délivrés par Gauna. Tout le monde reconnaît que lé placard est une

bonne chose en soi, mais, pour qu'il fût efficace, il faudrait une meilleure 35

conjoncture et la libre entrée comme la libre sortie des ports belges (2).

Estado,622.

(1)L'éditdu5 novembre,citéplushaut.

(2) " Peroqueparaesoseriamenesterotracoyunturay constitutiondetiempoy tenerlas entradas

y salidasdenuestrospuertoslibresy froncas.» 30
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393. Avis du comte de Solre adressé au secrétaire Don Juan de

Mancicidor et écrit de Gand en 1603.

Sur le moyen de prévenir les mutineries.

Estado,622.

5 394. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 5 janvier 1604.

Spinola doit être dédommagé des dépenses qu'il a supportées depuis qu'il a

pris la direction du siège d'Ostende, mais ce dédommagement incombe à

l'Espagne et ne peut être imputé sur les provisions ordinaires.

10 Une lettre de Spinola, du 30 septembre passé, apprend à l'archiduc que le

siège avance et que la ville tombera bientôt en son pouvoir.
Estado,625.

395. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 21 janvier 4604.

15 Progrès de Spinola devant Ostende.

Estado, 625.

396. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 24 janvier 4604.

Albert demande qu'on lui envoie une partie des soldats espagnols de l'armée

20 d'Italie.

Estado,625.

397. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Valence le

44 février 4604 (copie).

Le Roi désire encourager les jésuites anglais et comme il a appris que

35Jacques Blasé, évéque de Saint-Omer, a l'intention de leur céder le monastère

de VVattenpour y établir un noviciat, il recommande à l'archiduc d'entretenir

le prélat dans ses bonnes dispositions.

Archivesdu Royaume.Papiers d'État etde l'Audience,liasse406.
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398. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite du fort Saint-

Albert le 22 février 4604.

Détails sur les travaux du siège d'Ostende (1).
Estado, 623.

399. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Villar del 5

Orno le 28 février 1604.

Le Roi approuve les réformes militaires de l'archiduc. Le rapport que

celui-ci lui a envoyé au sujet des nouvelles ordonnances en matière de com-

merce montre que certains conseillers songent plus à leurs intérêts qu'au bien

général. La demande formulée par eux de maintenir le trafic qui existait 10

auparavant entre l'Espagne et les rebelles n'est pas fondée. Il convient donc

de poursuivre la réforme commencée, comme on le fera en Espagne, et

l'archiduc, qui connaît le but que l'on poursuit en vue de la prospérité des

Pays-Ras, agira de même sans écouter ceux qui lui conseilleraient le contraire.

Le Roi attend un rapport au sujet de la suite donnée à ses ordres. «

Estado, 22243.

400. Lettre de Philippe III au comte de Villamediana (1), février 4604.

Au sujet de la peste qui ravage l'Angleterre.
Estado,22242.

401. Lettre de Philippe III au marquis de la Laguna, écrite de Guada- 20

lajara le 6 mars 1604.

Comme Juan de Gauna a différentes choses à lui dire, le Roi le rappelle en

Espagne. Laguna s'emploiera pour que l'archiduc donne congé à Gauna et,

pendant l'absence de celui-ci, le veedor Hurtuno de Urizar exercera la surin-

tendance du commerce. 25

Estado,22242.

(1)TextedansRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,pp.74-76.

(2)JeandeTaxis,ambassadeurd'Espagneà Londres,dontil a étéquestionplushaut.
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402-403. Lettres d'Ambroise Spinola à l'archiduc Albert, écrites du

camp devant Ostende le 42 mars 4604.

Sur les opérations du siège et l'activité déployée par le colonel Catriz (1).

Estado, 625.

5 404. Lettre d'Ambroise Spinola à l'archiduc Albert, écrite du camp
devant Ostende le 17 mars 1604.

Même sujet. Blessure de Catriz et éloge de cet officier (2).

Estado,623.

405. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Valladolid le

10 21 mars 1604.

A propos des réclamations des marchands de Lubeck. Le Roi verra si la

ville a éprouvé un dommage et, dans l'affirmative, il le réparera. Mais si la

ville exige le retrait des ordonnances promulguées en matière de commerce, il

ne pourra lui être donné satisfaction pour les raisons que l'archiduc connaît.

15 Estado,2224».

406. Lettre d'Ambroise Spinola à l'archiduc Albert, écrite du camp

devant Ostende le 22 mars 1604.

Sur les opérations du siège (3).
Estado,623.

20 407. Consulte d'une junte d'Etat (4) du 7 avril 1604.

Sur la nécessité de décharger l'archiduc Albert du commandement militaire.

Estado,634.

(1)TextedansRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,pp.617-619.

(1)Ibidem,p. 619.NicolasCatriz,colonelwallon,se distinguatoutparticulièrementau siège

25 d'Ostende.Il mourutdesablessuredanslanuitquiprécédale2 avril1604.

(3)TextedansRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,pp.620-621.

(4)ComposéeduducdeLerme,du comtede Mirandaet de frayGasparde Cordoba,confesseur

duRoi.

24
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408. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 43 avril 4604.

L'archiduc a reçu la dépêche rappelant en Espagne Jean de Gauna. A son

avis, le dernier placard en matière de commerce lèse plus les Belgesque les

Hollandais. Ceux-ci achètent maintenant en Espagne des marchandises de 5

première importance qui auparavant leur étaient refusées, le sel, par exemple,

et même en payant les 30 p. c. exigés par le nouveau tarif ils réalisent encore

des bénéfices. Nos provinces, par contre, se dépeuplent, parce qu'elles ne

peuvent écouler leurs produits, et les ventes diminuent en Espagne comme chez

nous, ce qui entraîne la perte des droits ordinaires (1). Les neutres, comme les 10

marchands de Hambourg, se plaignent d'être soumis aux mêmes taxes que les

rebelles (2). L'archiduc examine ainsi le pour et le contre. Si on veut abroger

le placard, il faut se garder de le faire brusquement, ni de manière qu'on

puisse croire que c'est par crainte de la France, mais bien pour être agréable

au roi d'Angleterre, au moment ou l'on entre en négociation avec lui pour le 15

rétablissement de la paix. On pourra commencer par le Danemark ou par

Hambourg, en dispensant les négociants de ces contrées des cautions qu'ils

ont dû fournir pour les marchandises expédiées en Espagne.
Estado, 623.

409. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles le 20

43 avril 4604.

Spinola est depuis six mois devant Ostende et il a dépensé les 720,000

écus (2) qui lui avaient été assignés; il demande une nouvelle assignation de

(1)" YlasventasbajanporesterespetoenEspanay aqui,nosacandoselosderechosordinarios.»

(1)Nousavonsvuplushautlesplaintesde lavilledeLübeckauxquellesleRoifaitallusiondans36
sa lettredu21mars.Cesplaintesnecessèrentpaset, le 7 aoûtde l'annéesuivante,làmêmeville

priaitl'archiducd'intervenirauprèsdu Roipourobtenirl'abrogationdu droitde50p. c. (Archives
duRoyaume.Papiersd'Etatetdel'Audience,liasse412.)

(5)AuXVIeet auXVIIesiècle,ducatset écussontfortsouventdestermessynonymesetdésignent
unemonnaiedecomptequidoitêtredéterminéeparlesdocumentsdesparties.Cependant,enmatièreM
de solde,l'écu ou le ducats'entendpresquetoujoursd'unevaleurde 10 réaux.Cfr. LONCHAY,
Recherchessurl'origineetla valeurdesducatset desécusespagnols,dansle Bulletinde l'Académie

royaledeBelgique(Classedeslettres,1006).
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240,000 ducats pour quatre mois et il espère qu'avant la fin de ce terme il sera

maître de la place (1).
Estado, 623.

410. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe ///, écrite du fort Saint-

5 Albert le 23 avril 4604.

Spinola demande qu'on prolonge de deux mois encore l'assignation qui lui

a été donnée sur les provisions d'Espagne (2).
Estado,623.

411. Lettre du secrétaire d'Etat Don Pedro Franqueza à fray Gaspar
10de Cordoba, confesseur du Roi, écrite de son logis le 30 avril 1604.

Franqueza prie le père confesseur d'examiner la minute des instructions

destinées à Rodrigo Nino y Lasso, minute qu'il a écrite de sa main (3).

Estado, 634.

412. Observations de fray Gaspar de Cordoba au sujet des instructions

15
précitées, écrites le 30 avril (4) 4604 à 5 heures du soir.

Le père confesseur approuve le texte des instructions en insistant sur la

nécessité de payer les troupes occupées au siège d'Ostende avec les 200,000 écus

qu'on va envoyer en Flandre.

Estado, 634.

30 (1)ExtraitdansRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,p. 85.

(2)En marge,dit RODRIGUEZVILLA,ibidem,le ducde Lermeécrivit: « leRoia vuleslettresdu

marquiset lesa renvoyéesau Conseild'Etat.Maisici on ne peutquesupplierDieud'arrangerles

chosespourlemieuxetd'attendrelesnouvellesdeFlandre».

(3)LesarchiducsavaientenvoyéRodrigoLassoenEspagnepourréclamerdenouveauxsecoursen

35 hommeset enargent.

(4)Letextedit : levendredià 5heures.Or,le30avril,c'est-à-direlejour oùFranquezaenvoya
à Cordobales instructionsde RodrigoLasso,était un vendredi(Pâquestombaitcetteannéele

18avril).Il y a donclieudecroirequeleconfesseurannotaledocumentlejourmêmeoùil lereçut.
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413. Instructions données par Philippe III à Don Rodrigo Nino y

Lasso, gentilhomme de la touche et envoyé des archiducs Albert et Isa-

belle (1). (Minute de 8 pages avec observations marginales du Roi, sans date. (2)

Le Roi insiste sur l'importance de la mission confiée à Rodrigo Nino et

recommande à celui-ci de ne communiquer ses instructions qu'aux archiducs, 5

il se plaint de ce que l'argent envoyé en Flandre n'était pas uniquement

employé au paiement de l'armée et il montre les inconvénients d'un pareil

système. La substance des Indes, dit-il, a été dépensée pour la Belgique. Le

monarque aborde ensuite la proposition de confier le commandement des

troupes à un général indépendant de l'archiduc. C'est le point principal des 10
instructions. « L'amour même que je porte à mes frères, dit Philippe III,

m'empêche de dormir, quand je vois mon oncle s'exposer à tant de dangers et

exposer en même temps l'infante, ma soeur, et ses propres Etats, en se laissant

emporter par sa valeur et, quelquefois, parce qu'il n'a personne pour le rem-

placer. Je manquerais à mon devoir si je ne prévenais pas un péril aussi 15

manifeste (3). Le remède à la situation consiste dans la remise de l'autorité

militaire à un chef possédant le crédit et l'expérience que réclame une guerre
aussi sanglante, aussi acharnée et engagée contre de tels ennemis. A ce chef

il faut donner le titre de capitaine général, comme cela se pratiqua sous mon

père et sous mon aïeul. Ces grands princes estimèrent qu'il était convenable, 20

et même nécessaire, que le fardeau du gouvernement militaire et de l'adminis-

tration des finances, ainsi que tous les déboires inhérents à ces fonctions,

retombassent sur d'autres épaules. De cette façon ils eurent toute liberté

pour soigner les affaires générales du gouvernement et de la justice dans leurs

Etats ainsi que les intérêts de l'armée elle-même. Ils purent remporter les 35

victoires que l'on sait; j'attends de la main de Dieu les mêmes succès, quand

(1)«InstructionparavosDonRodrigoNinoyLasso,migentilhombredela boca." Cesinstructions
sontde lamaindeDonPedroFranqueza,secrétaired'Etat.

(2)Aenjugerparlapièceprécédenteetparcellequisuit,cesinstructionsontdûêtreapprouvées

parPhilippeIIIavantle4 mai. 50

(3)« El mismoamorquetengoà mishermanosmetracdesveladoviendoà mitiometidopersu

personaen tantospeligrosavenlutandolaentodaslasocasionesdepeligroqueseofrescesinacordarse

quejuntamenteaventurasupersena,lademihermanay aquellosEstadosllevadodesuvaloryà ratos
denotenerquienlohaga,yno cumpliriacontodasmisobligaciones,si nopreviniessetan manifiesto
peligroydano.» 55
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j'aurai introduit cette réforme et que la direction des armées de Flandre aura

été confiée à un chef tel que ni mes frères ni moi nous n'ayons plus à nous

inquiéter de rien » (1).
Estado, 634.

5 414. Lettre du duc de Lerme à un secrétaire, écrite du palais le

4 mai 4604.

Le Roi a vu la minute des instructions de Rodrigo Nino et l'approbation

qui y a été donnée par son confesseur. Il les approuva à son tour et les signa

en chargeant Nino de parler à la fois à l'archiduc et à l'infante. Nino partira

10quinze jours avant Don Blasco (2); il laissera entendre que les 200,000 écus

réservés pour le paiement des troupes qui ont servi sous les murs d'Ostende

seront envoyés dans un bref délai. Il ne les portera pas lui-même, mais on

doit songer dès maintenant à se les procurer afin de pouvoir les expédier

quand le Roi l'ordonnera.
15 Estado, 634.

415. Lettre du conseil des Finances de Belgique à l'archiduc Albert,

écrite de Bruxelles le 44 mai 4604.

Le 10 mai l'archiduc avait ordonné au conseil d'allouer à Charles Maes,

grand aumonier, une somme de 2,000 florins pour indemniser cinq clercs qui
20 se rendraient en Espagne (3) afin de remplir dans la chapelle royale l'office de

(1) " El remedioqueestotieneesencomendarelgoviernoy assistenciadelexercitoà unvarondetan

granautoridady experienciaenlaguerra,comolopideguerratansangrientayenconaday contratales

enemigosdandoletitulodecapitangeneral,comole tuvieronmi padrey abuelo,quehayangloria,en

presidiosyexercitosenquesehallaronensupersona,teniendotangrandesprincipesporconvenientey
25aunnecesarioparasuautoridady grandezaqueelpesodelgoviernodelexercitoy la distributiondela

Hazienday laspesadumbresy menudenciasqueestotraeconsigocargassesobrehombrosagenos,conque
suspersonasquedaronlibresparopensaryordenarconmayoracuerdolas cosasgeneralesdelgovierno

yjusticiadesusEstadosy losdelbiendelmismoexercito,y conestoconsigueronvictoriastanglortosas
desusenemigos,comosesabe,y lomismoesperodelamanodeDiosconestaformadegoviernoyque

30 nosencaminaratalpersonadequienfiarloquemishermanosyyopodrimosdescuidarconella.»

(1)DonBlascodeAragonquiavaitaccompagnéà LondresleconnétabledeCastilleet étaitrevenu

enEspagnepourapporterlesdépêchesrelativesauxnégociationsdelapaixavecl'Angleterre.

(2)Al'invitationduducdeLerme,commeon l'a vuparla lettredecelui-ciau grandaumonier

Caravajaln°364.
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chapelains, de musiciens ou de confesseurs des archers de la garde. Le conseil

obéit, mais il demande que cette dépense soit supportée par l'Espagne et non

par la Belgique dont la situation financière est des plus critiques.

Archivesdu Royaume.Papiers d'État etde l'Audience,liasse404.

416. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Gumiel les 5

47 mai 4704 (original).

Le Roi recommande pour le premier poste de bailli, de maïeur ou de

drossart qui viendrait à être vacant le capitaine Robert Ricard, originaire de

la Flandre et qui compte quarante années de service dans ce pays (1).

Archivesdu Royaume.Papiers d'État et de l'Audience,liasse404. 10

417. Ratification par l'archiduc Albert de l'accord intervenu entre

Herman de Bergh et les soldats mutinés de Grave (2). Gand, le 49 mai

4604 (avec le contre-seing de Jean de Mancidor) (3).
Estado,623.

418. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Gand le 15

20 mai 4604.

Détails sur la chute du fort d'Ysendijk amenée par la mutinerie des soldats

Wallons qui formaient la moitié de la garnison. Mesures prises pour mettre le

Sas de Gand en étal de défense. L'ennemi marche contre Aardenburg dont la

garnison s'est retirée à Damme. Le 16 il s'est approché de cette ville et pro- 20
filant de l'insuffisance de notre cavallerie, il a pris un fort des environs. Le 17

il a fait mine de se diriger vers Ostende et voyant qu'il ne pouvait secourir la

place, il s'est retourné contre l'Ecluse.

(1)Leslettresde recommandationdecegenresontnombreusesà Simancaset onen trouve,ça
et là, aux Archivesdu Royaume,dans le fondsde l'Audience,tellecelle-ci,queje donnecomme35

spécimen.

(1)Nousavonsvuque le19septembre1602lesHollandaiss'étaientemparésde Grave.Maisen
1603ilsremirentla placeauxsoldatsmutinésenéchangedeHoogstraeten.Cfr.POMPEOJUSTINIANO,
GuerradiFiandra,et lesMémoiresguerriers,deCHARLES-ALEXANDREDECROY.

(3)Cetactea été publiédansla Coleccionde documentosineditospara la historiade Espana,30
tomeXLIV.
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Louis de Velasco a rejoint Spinola à Oudenbourg avec 6,000 fantassins et

230 chevaux.

Progrès de Spinola devant Ostende. On espère que le Porc épic tombera sous

peu. Une fois la ville prise on marchera à la rencontre de l'ennemi pour le

5 chasser de ses positions.

L'archiduc parle ensuite des soldats mutinés qui ravagent le Brabant. Il a

ratifié la convention conclue avec eux par Herman de Bergh (1). On paiera
aux soldats l'arriéré de leur solde et en attendant on leur a assigné comme

résidence la place de Ruremonde. Les mutins avaient réclamé deux otages.
10 Don Alphonse d'Avalos sera l'un d'eux; le second devait être le comte de

Fontenoy (2), mais le duc d'Ossuna négocie pour que ce soit Don Francisco

de Padilla. Si l'on veut satisfaire les révoltés et pourvoir aux besoins de la

campagne, il faut de l'argent, et l'archiduc insiste pour que le Roi lui en

fournisse (3).
15 Estado,625.

419. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Falladolid

le Ier juin 4604.

Le Roi examine, point par point, les dernières réformes militaires des archi-

ducs. Il insiste (n° 46) pour qu'il y ait des religieux dans les armées.

30 Estado, 2224».

420. Instructions données par les archiducs à Don Rodrigo Nino y
Laso. Bruges, le 48 juin 4604 (original avec la double signature d'Albert

et d'Isabelle).

Don Rodrigo retourne en Espagne (4) pour faire connaître au Roi le senti-

25 (1)Ontrouveracetteconvention,ainsiquelesarticlescomplémentairesetd'autrespiècesannexes,
danslacollectionprécitée,mêmevolume.

(4)Charles-Alexandrede Croy,qui, danssesMémoiresguerriers,racontelonguementtousces

événementset lapartqu'ily prit.

(5)Voirle textecompletdecettelettredanslacollectionprécitée,tomeXLIV,p. 15.

50, (1)Il avaitquittéValladolid,le 11mai,pourremplirauprèsdesarchiducslamissionindiquéeau

n°413.Cfr.CABRERA,Relaciones.
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ment des archiducs au sujet de la nomination éventuelle d'un capitaine

général aux Pays-Bas. Albert est touché de la sollicitude que son beau frère

montre à son endroit; il regrette de n'avoir pu améliorer la situation de nos

provinces ni diminuer les charges que cette situation crée à l'Espagne et il

remercie Sa Majesté de son intention de maintenir sa subvention mensuelle à 5

200,000 ducats.

Après avoir traité de différentes questions financières, l'archiduc aborde la

proposition qui vient de lui être faite de renoncer au haut commandement

militaire et à la surintendance des finances espagnoles, il veut bien croire que

l'amour fraternel seul a suggéré au Roi cette idée, mais, si on y donnait suite, 10

on ruinerait son prestige et l'honneur de la Belgique en souffrirait (1). Le

prince s'est suffisamment expliqué à ce sujet avec Don Rodrigo, mais il a

voulu quand même mettre ses impressions par écrit. Comme jusqu'alors c'est

lui seul qui a commandé l'armée espagnole, la nomination d'un capitaine

général aurait un fâcheux effet. 15
Estado, 634.

421. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruges

le 23 juin 4604.

Spinola se plaint de ce que l'Espagne proroge ses échéances et ne tient pas ;

les engagements qu'elle a pris envers lui au sujet du paiement de la solde des 30

troupes placées sous son commandement. Il se trouvera ainsi hors d'état de

faire de nouvelles avances au Trésor (2).
Estado,623.

422. Lettre du duc de Lerme à un conseiller d'Etat, écrite du palais
le vendredi 8 juillet 4604. 35

Don Rodrigo Nino a remis au duc les dépêches des archiducs, ainsi que les

instructions relatives à la réponse qui doit être faite de leur part à Sa Majesté,

(1)L'archiducexprimedessentimentsanaloguesdansla lettre qu'ilécrivitla veilleau ducde

Lermeet qui a été publiéedansla Colecciondedocumentosineditospara la historiadeEspana,
tomeXLII.—LeséditeursontdatécettelettredeBruxelles,alorsqu'ellefutécriteà Bruges,comme50
d'autresdumêmejourdontla minuteestconservéedansnosarchives.

(2)ExtraitdansRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,p. 83.
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et il a demandé une audience pour présenter les lettres autographes dont il

est porteur. Le Roi a vu les papiers en question et ordonné au duc de les

renvoyer à Sa Seigneurie, afin qu'elle les examine avec le comte de Miranda,
le soir même, en même temps que la copie des dernières instructions données

5 par les archiducs à Don Rodrigo. Le lendemain, Sa Seigneurie voudra bien

l'aviser de la décision qu'elle aura prise avec Miranda au sujet de la réponse

que Sa Majesté doit faire à Don Rodrigo au cours de l'audience annoncée

pour 11 heures. Le duc tient à avoir une réponse avant cette heure.

Estado,634.

10 423. Lettre du connétable de Castille (1) au duc de Lerme, écrite de

Bergues-Saint-Winox le 8 juillet 4604.

Le connétable accuse la réception des lettres du duc des 7 et 9 juin qui

lui ont été remises par Don Blasco d'Aragon. Quant à lui, il refuse de se mêler

du gouvernement de la Flandre ; cela regarde l'archiduc. Mais il se croit tenu

15de signaler le péril qui menace nos provinces. On parle de la fin prochaine

du siège d'Ostende et de celui de l'Ecluse, mais on est moins sûr de l'issue du

premier. L'importance de deux places n'est, du reste, pas la même. Tant s'en

faut! Et il n'y aurait pas compensation si l'on prenait l'une, tandis qu'on

perdrait l'autre.

30 (1)JuanFernandezde Velasco,quenousavonsdéjàrencontré,étaitmembredesconseilsd'Etat

et deGuerre,ainsiqueprésidentduconseilsuprêmed'Italie.Nousavonsvuquele1eroctobre1603

le Roi l'avaitchargéde négocierla paixavecJacquesIer.Le connétablequittaValladolidle

31octobrepourprendreparla Franceet la Belgiquelechemindel'Angleterre,maissesinfirmités

l'obligèrentà remettresespouvoirsauxcommissairesqui lui avaientété adjoints: Alexandrede

35Rovida,sénateurdeMilan,et JeandeTaxis,comtede Villamediana.Il sebornaà signerletraité

connusouslenomdetraitédeLondres(28août1604).Lerécitdesonambassade,ainsiquedeson

passage,à l'alleret auretour,par notrepays,ont été racontésdèscetteannée1604et probable-
mentparunmembredesasuite.Il enexisteplusieurstextes,imprimésoumanuscrits.Lameilleure

éditionestcelledePlantin.LeBritishMuseumenpossèdeunexemplaire.M.WENCESLASRAMIREZDE

50VILLAURRUTIAl'asignaléedanssonétude: La JornadadelcondestabledeCastillaà Inglaterrapara
laspocesde1604(Revistacontemporaneadu 50 septembre1881),et elleluia permisdecorrigerle

textedonné,en 1879,par le marquisde FUENSALTADELVALLE,Relationdela jornadaquehizoà

Inglaterrael condestablede Castilla,Juan FernandezdeVelasco,elanode1602,à elajustedelas

pacesenInglaterra,dans la Colecciondedocumentasineditospara lahistoriade Espana,tome71,
35 pp.467-494.
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Négociations avec l'Angleterre et illusions du comte de Villamediana. Le

connétable multiplie ses efforts pour que ces négociations aboutissent. Grâce à

lui et au sénateur Rovida les Anglais en sont venus à croire que la paix serait

pour eux une bonne affaire. Cependant, l'état misérable des Pays-Bas ne

laisse pas de nuire à l'Espagne elle-même. Le Connétable en est préoccupé. 5

Il regrette que dans la conférence du 28 juin on ne se soit pas strictement

conformé aux instructions remises par Rovida au comte de Villamediana (1).

Les lettres de change dont lui-même a besoin pour le succès des négociations,

doivent être tirées sur la Bourse d'Anvers avant qu'il s'embarque pour

l'Angleterre, et les fonds doivent être abondants. 10

Pour le connétable, la discussion portera surtout sur la question commer-

ciale (2), la navigation aux Indes, les cadeaux à distribuer aux négociateurs.

Il croit à la conclusion de la paix, à moins que les Anglais n'élèvent des

prétentions exagérées. Quant à la question religieuse, on n'obtiendra que peu

de chose, peut-être rien du tout, car la Reine oublie les promesses qu'elle 15

avait faites aux catholiques. C'est le propre des rois d'agir à leur guise! Le

connétable proteste de son désir de conclure la paix et de servir Sa Majesté,

dût-il essuyer toutes sortes d'ennuis. II souhaite que la résolution prise au

sujet du marquis de Spinola soit avantageuse au Roi et aux Pays-Bas, car,

si la situation de ces provinces ne se modifie pas, on les perdra, et l'Espagne 20

sera ruinée (3).
Estado, 634.

424. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite du camp de

Moerkerke le 1er août 4604.

L'archiduc avait enjoint à Spinola de marcher avec 6,000 fantassins au 25

secours de l'Ecluse que l'ennemi bloquait depuis deux mois et demi. Spinola

(1)Pour le détaildesnégociationsde cetteannéeentrel'Angleterre,l'Espagneet lesarchiducs,
voir le Journalof the ConferencebetwixthisMajesty'scommissionersandthetommissionersof the

Kingof SpainandarchidukesofAustria,dukesof Burgondy,etc.,al the treatingand concluding

ofthePeacewiththeforesaidPrincesatSomersetHouseinLondon,publiéà la suitedel'Historyof 20
thereignofPhilippthethird,KingofSpain,deROBERTWATSON,t. II,pp.231-325(Bâle,1792).

(2)Notammentsur leplacarddu27février1603.

(3)«NosdesangrariamosenEspana.»
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répondit que les travaux exécutés par l'assiégeant étaient trop avancés pour

qu'on pût, avec quelque chance de succès, tenter de sauver la place ainsi que
les galères qui étaient mouillées dans le port. L'archiduc insista, et force fut à

Spinola d'obéir. Mais, ajoutait le génois : « je ne peux faire de miracle ».

5 Suivent des détails sur le siège d'Ostende dont les travaux ont été inter-

rompus par cette tentative de délivrer l'Ecluse (1).
Estado,623.

425. Billet d'un secrétaire d'Etat au duc de Lerme (sans date).

Ordre du Roi de convoquer chez le comte de Miranda la junte de deux (2)
10chargée d'examiner les papiers remis par Don Rodrigo Nino y Laso.

Estado,634.

426. Consulte de la junte du 8 août 4604 (minute de 12 pages) (3).

Sur la réponse à faire aux demandes formulées par Don Rodrigo Nino y

Lasso de la part des archiducs. Observations marginales du Roi : avant de

15répondre à Leurs Altesses, il faut connaître le résultat des négociations enga-

gées avec l'Angleterre et attendre la fin du siège des places d'Ostende et de

l'Ecluse. Dans l'entretemps il y a lieu de s'occuper de la subvention mensuelle

destinée à l'armée ainsi qu'aux châteaux d'Anvers, de Gand et de Cambrai en

réduisant cette subvention à 200,000 écus. Il est nécessaire d'examiner les

20instructions du futur lieutenant général qui pourra être le nouveau maître de

camp général, puisque le titulaire de ce dernier grade en exerce les fonctions.

J'ai jeté les yeux sur Don Augustin Mejia, dit le monarque, et je voudrais

(1)ExtraitdansRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,pp.77-78.

(2)Juntadedos,c'est-à-direunejunteousectionduconseild'Etatcomposéede deuxconseillers,
35sansdouteici Idiaquezet le comtede Mirandalui-même,car nouslesretrouveronstouslesdeux

dansuneautrejuntequiseréunitle 16dumoisdeseptembrepourtraiterd'affairessemblables.

(5)Ladatene figurepasdansletextemêmequifinitparcessimplesmots: en Valladolid.. de

agosto1604,maisellea étémisepar un secrétaireà la dernièrepagedudocument,ainsiquesur

uneautrepiècedelamêmeliassecontenantunrésumédel'apostilleroyaleprécitée.Cerésumé,qui
50d'ailleursest incompletet mêmeinexact,débuteainsi: Enlaconsultadedosde8 agosto1604dela

commissiondeDonRodrigoLasso.
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que mon oncle l'agréât. Que la junte s'occupe de tout cela avec son zèle et son

attention habituels, parce qu'il n'y a pas d'affaires dont le succès soit plus

désirable.
Estado,634.

427. Consulte de la junte d'Etat de deux du 40 août 4604. 5

Le 8 le comte de Villalonga avait notifié à la junte de la part du Roi qu'elle

devait proposer des candidats pour les ambassades de Flandre et d'Angleterre.

Don Juan Idiaquez observe que le diplomate qu'on enverra à Bruxelles

doit être persona grata auprès des archiducs; pour l'Angleterre, il recom-

mande Alonso de Velasco et le comte d'Onate, tandis que son collègue, le 10

comte de Miranda, met en avant Balthazar de Zuniga et Don Inigo Cardenas.

Estado,634.

428. Lettre de l'archiduc Albert à Don Rodrigo Nino y Lasso, écrite

de Bruges le 22 août 4604 (copie de 9 pages).

Détails sur le siège de l'Ecluse et les tentatives faites pour sauver la place. 15

Estado,634.

429. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruges le

23 août 4604.

Spinola explique comment il a tenté de sauver l'Ecluse, tentative inutile,

puisque la ville s'est rendue le 20, aux conditions que Sa Majesté apprendra (1). 20

Estado,623.

430. Lettre de Don Inigo de Borja (2) au connétable de Castille, écrite

de Bruges le 23 août 4604 (3).

Affaires militaires.

Estado,634. 35

(1)TextedansRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,pp.79-80.

(2)Maîtredecampespagnolaulièged'Ostende,plustardchâtelaind'Anvers.

(3)Leconnétableséjournaà Londresdu30aoûtau4 septembre.LalettredeBorja,commenons
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431. Lettre de l'archiduc Albert à Don Rodrigo Nino y Lasso, écrite

de Bruges le 26 août 4604 (original de 9 pages) (1).

La lettre de Don Rodrigo du 14 a attristé l'archiduc. Celui-ci répondra aux

faits qu'on lui reproche à la Cour, quoique, peut-être, pas aussi complètement
5 qu'on le voudrait. Mais il ne peut pas deviner toutes les nouvelles qu'on

envoie de Bruxelles, et il n'aurait jamais fini de réfuter toutes les objections.

Si les faux bruits trouvent créance en Espagne, c'est à désespérer de tout!

L'archiduc renvoie à sa lettre du 23. On l'a accusé de ne pas avoir secouru

l'Ecluse en personne. Or, la question a été débattue en conseil : pour sauver

10 la place, allait-on lever le siège d'Ostende ? Les généraux consultés ont

trouvé qu'il fallait, coûte que coûte, s'emparer d'Ostende. Le marquis de

Spinola soutenait qu'on ne devait pas se porter au secours de l'Ecluse, qu'il

importait peu qu'on perdit cette place et que, si on la perdait, on la repren-

drait facilement. Seul le connétable de Castille était d'avis de défendre

15l'Ecluse. L'évêque et le magistrat de Bruges, dit Albert, l'importunaient sans

cesse pour qu'on secourût la place, dût-on lever le siège d'Ostende. Mais la

passion les égarait, parce qu'ils savaient qu'en perdant l'Ecluse, ils perdaient

leur fortune. L'archiduc se rangea à l'avis de la majorité des officiers. Il déploya

tous ses efforts pour prendre Ostende tout en essayant de sauver l'Ecluse. Le

20jour de Sainte-Anne (2) il appela Spinola, mais celui-ci ne promit de lui

amener que 7,000 hommes, alors que l'archiduc en demandait 8,000. La

vérité est que Spinola ne voulait pas sérieusement défendre l'Ecluse. Albert

entre dans des détails sur le siège de cette ville et fait entendre que la santé de

l'infante laisse à désirer.

Estado, 634.

35 l'apprendunenoteécriteaudosparunsecrétaire,parvintà sonadressele50août,et leconnétable

y réponditle2 septembre.

(1)Cettelettrearrivaà Valladolidle8 septembre.
(2)Le 26 juillet.
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432. Lettre de Matheo Serrano au connétable de Castille, écrite de

Damme le 29 août 4604 (1).

Sur la capitulation de l'Ecluse (2). Serrano se disculpe en montrant qu'on a

trompé Son Altesse.
Estado,634. 5

433. Lettre du veedor Hurtuno de Urizar à Philippe III, écrite

d'Anvers le 4 septembre 4604.

Le veedor se plaint de ce que les commerçants se font payer les marchan-

dises qu'ils expédient en Espagne non en marchandises, mais en argent, ce qui

est contraire aux lois du Royaume. 10
Estado, 623.

434. Lettre du duc et comte d'Urena (3) au duc de Lerme, écrite des

environs de Damme le S septembre 4604.

Sur la perte de l'Ecluse et la situation critique de l'archiduc devant Ostende.

Estado, 634. 15

435. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruges le

6 septembre 4604.

L'archiduc se plaint de la lenteur avec laquelle la Cour lui envoie les pro-

visions d'argent. L'armée a souffert sous les murs d'Ostende et si on ne lui

donne pas quelque satisfaction pécuniaire, elle prendra de force ce qu'on lui 30

refuse.

Spinola se plaint du veedor qui ne veut signer que les mandats de paiement

(1)Unenoteécriteau dos deladépêchenousapprendqueleconnétablereçutcelle-cià Canter-

buryle7 septembre.Quantà MatheoSerrano,gouverneurdel'Ecluseet anciensoldatdeFarnèse,

voirVASQUEZ,loc.cit.,danslesDocumentosineditos,tome74. 33

(1)L'Eclusecapitulale20août.Cfr.la lettredeSpinolaauRoidu 23,dansRODRIGUEZVILLA,loc.

cit.,p. 80.

(3)Cecomted'Urenan'estautrequeDonPedroTellezGiron,ducd'Ossuna,dentil a déjàété

question.
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généraux et non les mandats particuliers. Or, dans un siège comme celui

d'Ostende, Spinola a dû pourvoir à beaucoup de dépenses particuliers et cela

avec l'autorisation du veedor lui-même (1).
Estado, 623.

5 436. Lettre de Don Rodrigo Lasso au duc de Lerme, écrite de son logis
le 9 septembre 4604.

Don Rodrigo envoie la lettre de l'archiduc Albert du 26 août en la recom-

mandant à la bienveillance du duc.

Estado, 634.

10 437. Lettre du connétable de Castille au duc de Lerme, écrite de Gra-

velines le 43 septembre 4604 (8 pages).

Après avoir fait l'historique des négociations avec l'Angleterre (2), le conné-

table parle du siège de l'Ecluse Il ne peut se consoler de la perte de cette

ville. On a eu mille occasions de la secourir. Mais on a trompé l'archiduc,

15 comme le Roi, et compromis la sûreté des Pays-Bas. Il faudra des millions

pour reprendre la place et on aura de nombreuses difficultés à vaincre. Ceux

qui ont conseillé le siège d'Ostende à l'archiduc méritent le dernier châtiment.

La Flandre n'est rien sans l'Ecluse. Spinola est la cause de tout. Quant à la

ville, elle se défendit vaillamment. Elle souffrit cruellement de la faim, et la

20 conduite de son gouverneur fut digne d'éloges, bien qu'il empêchât de retirer

de la place les cent et vingt pièces d'artillerie et les galères qui s'y trouvaient

disant qu'il pourrait toujours les sauter (3).
Estado,634.

438. Consulte du conseil d'Etat espagnol du 44 septembre 4604.

25 L'archiduc Albert et le connétable de Castille avaient conseillé au Roi

d'abolir le droit de 30 p. c. Le nouveau tarif, écrivait Albert, aurait produit

(1)ExtraitdansRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,pp.84-85.

(1)Lapaixentrel'Angleterre,l'Espagneet lesarchiducsfutsignéeà Londres,le28août.

(3)ExtraitdansRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,pp.85-86.
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ses effets, si on l'avait appliqué rigoureusement. Actuellement il était inutile

et favorisait les rebelles.

Le connétable ajoutait que l'édit du 27 février ne frappait plus les Anglais

depuis qu'on avait signé la paix avec eux II convenait de s'accommoder égale-

ment avec le roi de France en demandant l'intervention de Jacques Ier. 5

Les différents conseillers se prononcent pour l'abrogation de l'édit.

Le Roi ajourne sa décision.
Estado,2024.

439. Instructions données par les archiducs au comte de Sobre

le 43 septembre 4604 (1). 10

Archivesdu Royaume.Papiers d'État etde l'Audience,registre798,pp.67-74.

440. Mémoire pour être remis au duc de Lerme en mains propres

(6 pages, sans date).

L'auteur de ce mémoire, très vraisemblablement un espagnol, parle de la

méfiance que certains ministres belges ont inspirée à l'archiduc à l'égard du 15

Roi. Albert craint de ne plus passer pour un souverain indépendant, si

l'armée et ses chefs relèvent uniquement de Sa Majesté. Rivalité entre Fla-

mands et Espagnols. Le comte Frédéric de Bergh, maître de camp général,

n'est pas à la hauteur de sa tâche. Il n'y a pas en Relgique un seul maître de

camp capable. Défiance à l'égard d'Ambroise Spinola : « Que peut savoir de la 20

guerre un marchand génois qui vient de quitter sa famille et que peut-il four-

nir, sinon le moyen de se procurer de l'argent? » (2).
Estado,634.

441. Consulte d'une junte d'Etat tenue à Palladolid le 46 septem-

bre 1604 (16 pages). 25

Procès-verbal des séances précédentes. Le 7 le duc de Lerme avait réuni le

(1)Cesinstructionsontétépubliéespar M.VICTORBRANTS,Unemissionà MadriddePhilippede

Croy,comtedeSolre,dansleBulletindela Commissionroyaled'histoire,t. 77,pp.185-203(1908).

(2)" Ytrot estoquepuedesaberun mercadergenoves,queha salidodesucasa,delmanejodela

guerray quenosepuedesacardelsinola comodidaddeldinero?» Un extraitde ce rapporta été 30

reproduitparRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,pp.86-87.
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grand commandeur de Léon (1) et le comte de Miranda pour délibérer au

sujet des lettres de l'archiduc Albert et de Spinola datées du 23 août et

relatant la capitulation de l'Ecluse.

Le duc de Lerme rappelait qu'on avait remis le commandement à Spinola,

5 qui n'était pas un soldat, uniquement à cause de sa fortune (2). Il faut aban-

donner la Fiandre. Avec l'argent que l'on y dépense on pourrait combattre

tous les ennemis de la monarchie : « Le grand mal est que l'archiduc n'obéit

pas à Sa Majesté, qu'il se défie de ce qu'on lui écrit ici, tandis qu'il croit aux

plus grands ennemis de la grandeur du Roi, tel Richardot et d'autres (3) ».

10 Plus loin, le duc ajoutait : « le Roi doit invoquer la perte de l'Ecluse pour

exécuter ce qu'il avait décidé lors de la première mission de Don Rodrigo

Lasso (1), sinon, il chargerait sa conscience ».

Plus loin encore, le duc déclarait que l'archiduc devait abandonner la

direction de l'armée,

15 La junte remit l'examen de l'affaire au grand commandeur de Léon et au

comte de Miranda. Ceux-ci se réunirent de nouveau le 14.

Le comte de Miranda trouve aussi qu'on doit refuser toute assistance à

l'archiduc, s'il ne se conforme pas aux ordres du Roi.

Estado,634.

442. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite des tranchées

20 d'Ostende le 22 septembre 4604.

Spinola annonce que la ville vient de capituler et envoie Don Carlos de

Robles (5) en Espagne pour donner des renseignements plus précis. L'ennemi ne

bougera plus cette année non plus que l'armée royale qui est très fatiguée (6).

35 Estado,623.

(1)DonJuanIdiaquez.

(1) "Sinsersoldadoporsalasuriqueza.»

(5)" Etmayormalde todoet queelsenorarchiduquenoobedezcaà VuestraMajestadnicreeà lo

queseledizedeacay creeà susmayoresenemigosy de la grandezade VuestraMajestad,como

30Richardoteyotros.»

(1)C'est-à-dire,placerauprèsd'Albertuncapitainegénéralqui auraitla directiondes opérations
militaires.

(3)Officierd'ordonnancedel'archiduc,cfr.CHARLES-ALEXANDREDECROV,Mémoiresguerriers,p.55.

(6)Cfr.RODRIGUEZVILLA,loc.cit.,p. 90.

26
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443. Consulte de la junte d'Etat du 28 septembre 4604 (8 pages).

Sur les affaires de Flandre. La junte est contraire à une réunion des états

généraux, et le comte de Miranda, d'accord en cela avec le grand commandeur

de Léon, ajoute qu'en vue des événements il est bon que l'archiduc sache de

quelles forces il pourra disposer, afin qu'il ne se laisse pas entraîner par 5

lesdits états.

Le Roi : qu'on écrive au connétable qu'on a reçu ses lettres et qu'il doit

revenir aussitôt. Inutile de lui parler davantage des affaires de Flandre. Qu'on

lui ordonne en même temps d'aviser Balthazar de Zuniga du jour où il arrivera

à Paris et de se préparer à discuter la question du commerce et du rétablisse- 10

ment de la paix (1) car le roi de France en parle souvent à Don Balthazar,

comme son ambassadeur l'a fait ici avec le duc de Lerme. Qu'on lui recom-

mande expressément de ne pas partir sans avoir tout arrangé, car cet arrange-

ment est nécessaire au but que l'on poursuit en Flandre. La junte verra à

combien s'élèvent les fonds qu'il faut envoyer dans ce pays pour éviter de 15

nouvelles mutineries. Le comte de Villalonga en parlera au comité des

Finances pour qu'on expédie un courrier le plus tôt possible en Flandre et

qu'on prévienne mon oncle, l'archiduc. J'ai écrit à celui-ci pour qu'il nommât

Don Augustin Mejia maître de camp général et qu'il l'avisât de sa nomination.

Il promit de le faire, bien qu'il trouvât, pour le moment, ce poste superflu, 20

Qu'on lui écrive de nouveau, pour qu'il avise Mejia dès son arrivée en Bel-

gique. Le comte de Villalonga avertira également ce dernier en lui demandant

le secret, jusqu'à ce que l'archiduc lui ait notifié sa nomination. Après cela

Mejia partira pour la Flandre. Que la junte fasse des propositions au sujet du

château d'Anvers. Le même courrier apprendra à mon oncle la nomination de 25

Mejia et celle du châtelain. On verra ce que Mejia réclame. J'approuve l'envoi

d'un agent auprès de mon oncle. Celui-ci, quel qu'il soit, lui conseillera

d'éviter une réunion des états et lui dira les efforts que l'on fera cet hiver

pour l'assister. Que la junte détermine le chiffre des forces disponibles; qu'elle

me donne son avis et indique les points à soumettre au conseil d'Etat Toute 30

l'infanterie qui passera en Italie logera dans l'Etat de Milan de la manière que

la junte décidera.
Estado, 634.

(1)« Yleprevengaqueencaminecomoleablenenmateriadelplacarteydefixarlapaz.» il s'agit
duplacarddu27février1603et durétablissementdesrelationscommercialesaveclaFrance. 55
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444. Lettre du duc de Lerme à Don Pedro Franqueza, écrite de

Valsain le 43 octobre 4604.

Le duc a passé la journée à répondre aux nombreuses lettres de l'archiduc

et de l'infante. Celles qu'il leur a envoyées, ont été toutes écrites de sa main

5 Aussi il ne voit presque plus clair (1) et il n'a rien pu faire d'autre.

Estado,634.

445. Lettre de Philippe III à Ambroise Spinola du 22 octobre 4604.

Le Roi félicite Spinola de la prise d'Ostende.

Estado,22242.

10 446. Consulte d'une junte d'Etat tenue à Valladolid le 27 octobre 4604.

La junte, composée de Don Juan Idiaquez, grand commandeur de Léon,

et du comte de Miranda, avait à délibérer de la récompense à donner à

Spinola. L'archiduc avait proposé qu'on le nommât maître de camp général.
Mais la junte propose pour ce poste Don Augustin Mejia. Idiaquez trouve

15qu'il faut honorer Spinola, mais que le titre de duc, l'Etat de Santa Severina

dans le royaume de Naples et celui de Caravel dans le Milanais avec la

Toison d'or étaient des récompenses suffisantes. Miranda proposait le duché

sans la Toison.

On voit par cette consulte que l'archiduc n'avait pris aucune mesure contre

20les officiers compromis par la perte de l'Ecluse parce que quelques-uns étaient

en faveur à la Cour. Il faisait par là allusion à Don Louis de Velasco (2).

Estado, 634.

(1) " Ytodoa tidodemimanoy quedodemaneraqueprometoà VuestraSenoriaqueestoycasisin
vista.»Dansla mêmeliasseil y a descopiesdelettresécritesparle ducauxarchiducs,maiselles

35nesontpasdatées.

(2)RODRIGUEZVILLA,loc.cit.,pp.92et suivantes.
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447. Ratification par Henri IV du traité rétablissant les relations

commerciales entre l'Espagne et la France. Fontainebleau, le 9 novem-

bre 4604 (1).

Original sur parchemin avec sceau.

Estado,2906. 5

448. Consulte du conseil d'Etat espagnol (2) du 46 novembre 4604

(8 pages).

Sur la mission du comte de Solre (3) chargé de présenter auprès de Phi-

lippe III les doléances des archiducs.

Nous reviendrons sur cette mission et les consultes auxquelles elle donna 10

lieu. Remarquons dans celle-ci que le comte d'Olivarès se prononce catégori-

quement contre une réunion des états généraux dans notre pays, mais il n'est

pas sûr que le comte de Solre inspire assez de confiance pour qu'on puisse lui

demander le moyen d'éviter celte réunion (4).
Estado,634. 15

449. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles le

49 novembre 4604.

L'archiduc a chargé Spinola, qui va partir pour l'Espagne, de traiter avec le

Roi du moyen de relever les affaires de Flandre.

Estado,615. 20

'1) Cetraité,quisupprimaitledroitde50p. c.dontchacundesdeuxpaysfrappaitlesmarchan-

disesdel'autre,fut signéa Paris,le 12octobre,par BalthazardeZunigaet AlexandredeRovida,

représentantsde PhilippeIII, et par le marquisde Rosnyet BruslartdeSillery,représentantsde

HenriIV. Il futapprouvé,le 16dumêmemois,à Arras,parleconnétabledeCastille.Cfr.ABREUY

BERTODANO,Colecciondelostratadosdepaz, tomeI. 95

(1)ReprésentéparDonJuanIdiaquez,grandcommandeurdeLéon,le comtedeMiranda,lecomte

d'Olivarèset leducdel'Infantado.

(5)Philippede Croy,seigneurdeMolembaiset comtedeSolre,chevalierde laToisond'or,ancien

capitainedesarchersde lagarderoyale,grandécuyerdesarchiducs.Ilétaitconseillerd'Etatdepnis
1595et mourutà Praguele 4 février1612.Chargéde la missionprécitée,il quittaBruxellesle 30

14octobre1604et futderetourle5juindel'annéesuivante.VoirGACHARD,Rapportsurlesarchives
deLille.Bruxelles,1841,p. 344.Sesinstructions,commenousl'avonsvuplushaut,n°439,sontdu

13septembre.

(4) « YnosabesielcondedeSoraestanconfidentequeseabienpreguntarlecomosepodriadesviar

yquedigatuparecersolveello.» 35
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450. Lettre de Philippe III à Hurtuno de Urizar, veedor du commerce

en Flandre, écrite de Palladolid le 44 décembre 4604.

Ordre au veedor de revenir en Espagne pour le règlement de certaines

affaires. Les relations commerciales entre l'Espagne et les rebelles sont rom-

5 pues (1). Urizar en préviendra son agent en Hollande et lui offrira la moitié

du produit des prises maritimes effectuées sur ses indications. Le même agent

demandait pour lui-même et pour ses sous-agents la permission d'introduire

en Espagne des marchandises prohibées qu'il aurait feint d'expédier en contre-

bande pour mieux cacher son jeu. Cette permission lui est accordée, mais

10 pour une petite quantité seulement et moyennant une déclaration préalable,

de crainte qu'il n'en abuse.

Estado,22242.

451. Consulte de la junte d'Etat du 24 décembre 4604 (16 pages).

Sur l'ordre du Roi la junte, composée de Don Juan Idiaquez, grand

15 commandeur de Léon, et du comte de Miranda, discute un rapport du conseil

d'Etat du 16 novembre et notamment la situation militaire des Pays-Bas, la

campagne prochaine, les dépenses nécessaires pour équilibrer le budget,

surtout la question des archiducs. Pour ce qui regarde ceux-ci, le connétable

de Castille avait conseillé de leur reprendre les Pays-Bas d'une manière ou de

30 l'autre. Le comte d'Olivarès offrait même de se rendre en Belgique pour

persuader Leurs Altesses d'abdiquer, moyennant une compensation, par

exemple, la vice-royauté de la Sicile.

Tout en rendant hommage au zèle d'Olivarès, le grand commandeur répugne

à celte mesure extrême. A son avis, si l'on parvenait à réorganiser l'armée et

35les finances de la Flandre, on aurait de quoi se montrer satisfait, et il serait

inutile de parler de déplacer nos souverains, ni de leur offrir une compensa-

tion. Les archiducs ont déjà renoncé à la gérance de la Hazienda (2), et

comme ils sont prêts à recevoir le maître de camp général désigné par le Roi,

(1)Lemêmejour, eneffet,PhilippeIIIabrogeaitl'éditdu27février1603(ABREUYBERTODANO,
30 Colecciondetratadosdepaz,t. I, p.298),et le 12mars1605l'archiducretiraità sontourleplacard

du5 avril1603(BRANTS,OrdonnancesdesarchiducsAlbertetIsabelle,tomeI).

(1)C'est-à-dire,l'administrationdesfondsenvoyésparl'EspagneenBelgique.



— 206 —

il est juste de leur tenir compte de leur condescendance. Autrement, tout en

reconnaissant qu'une telle nomination est pour lui très avantageuse, Albert,

d'accord avec Isabelle, pourrait refuser de se laisser supplanter par un géné-

rallissime qui ne dépendrait que du Roi (1).Tout en prétendant que la réunion

des états généraux, dont parle l'archiduc, n'est qu'une vaine menace, le 5

connétable craint que ce prince, par dépit, n'en arrive là, dût-il s'en trouver

mal (2), et il pense qu'il faut examiner la question des compensations, puisque

quelqu'un s'offre pour aller la proposer à Bruxelles, et que quelques mois

auparavant on songeait à donner un conseiller à l'infante. Si Sa Majesté,

reprend le grand commandeur, confiait le gouvernement militaire au connéta- 10

ble, elle pourrait charger Olivarès du gouvernement civil (8). Toutefois, on

ne devrait pas offrir d'emblée à Albert, à titre de dédommagement, une

royauté en Sicile, mais plutôt la Sardaigne, ou le commandement de la flotte

ou, encore, la souveraineté de Valence. Mais, répète-t-il, la meilleure solution

serait de réformer l'armée et les finances de la Flandre sans déplacer les15
archiducs.

Le grand commandeur demande aussi que Don Augustin Mejia ait le com-

mandement des troupes qui doivent passer d'Italie en Flandre.

Le comte de Miranda ne se dissimule pas la difficulté de nommer un

capitaine général indépendant de l'archiduc. D'autre part, si ce capitaine était 30

subordonné à Son Altesse, il servirait mal le Roi. Il est facile de suivre le

conseil d'Olivarès, et les archiducs n'y verraient aucun inconvénient. En tout

cas, on doit se dire que le salut des Pays-Bas exige la retraite d'Albert. Tant

que celui-ci restera en Belgique, il ne permettra à aucun générallissime de

remplir sa tâche, et lui-même se croisera les bras (4). s»

L'apostille royale s'étend longuement sur les différents points traités par la

junte. Elle règle toutes les questions soulevées par le comte de Solre, le

paiement des troupes, les préparatifs de la campagne prochaine. « Que le

comte de Villalonga s'abouche avec Olivarès, comme le demande la junte, et,

(1) «TemequesusAltezasnoseallanenenconsentirquesearrinconeelsenorarchiduque." 50

(2)«Recelaquepodriaserquedeaborrecidoviniesseenello,aunqueleestuviessemal."

(3)«Y, si SuMajestadse resolviesseen queel condestabletuviessede tratar las armas,podria
VuestraMajestadmandarqueelcondedeOlivaresdispusieselodemas.»

(4)« Yse devemirarqueel remediodeFlandesestaensacardeallià SuAlteza,porqueestando

allanodexarahazerloqueconvendraà ningungeneralniélharanada." 35
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en attendant qu'on prenne une résolution au sujet de mon oncle, et pour ne

pas perdre de temps, qu'on proclame Don Augustin Mejia maître de camp géné-

ral. Le Conseil prendra les mesures nécessaires pour que cet officier passe en

Italie et y lève les troupes qui l'accompagneront en Belgique. On étudiera les

5 réformes à introduire dans l'administration des finances et on examinera

le rapport que le duc de Lerme a demandé à cet effet au marquis de Spinola.

Après on verra sur quels points doit porter la délibération du conseil d'Etat

et des fonctionnaires des Finances qui sont au courant de la situation financière

de la Flandre » (1).
10 Estado, 634.

452. Budget militaire des Pays-Bas portant la date du 1er janvier

4603.

Estado,634.

453. Consulte du conseil d'Etat espagnol du 6 janvier 4605 (24 pages).

15 Sur les mémoires remis par le comte de Solre.

Il s'agit surtout dans cette consulte d'affaires militaires.

Dans la longue apostille du Roi, nous remarquons l'ordre donné pour que

Don Augustin Mejia retourne le plus tôt possible en Flandre et la résolution

de Philippe III de porter la guerre en Hollande même et en Frise. A cet effet,

20 on équipera une armée de 22,000 fantassins et de 2,500 cavaliers, répartis

comme suit : dans l'infanterie 6,000 Espagnols, 4,000 Italiens, 4,000 Wallons,

2,000 Bourguignons, 4,000 Allemands, 2,000 Anglais et Ecossais, en tout,

22,000 hommes dont 20,000 effectifs; dans la cavallerie, 2,500 hommes de

toutes les nations.

35 (1)«Conel condede Olivaresableel condede Villalonga,comopareceà la junta, y porque,
entretantoqueporesteo otromediose tomaresolutionconmitio, nosepierdatiempo,publiquese
à DonAgustinMejiaeloficiodemaesede campogeneralhaciendolosaberantesal consejodeEstado

ordenandolequeloapercibaparapartirypassarporIlaliaparallevarloqueubierede ir poraquella

parte.Yentretantosemirela ordenqueseha dedarenlaadministrationdelahazienda,yparaesto

30 serabuenoverunpapelqueelduquedeLermahapedidoal marquesSpinolasobreestepunto,conque
sefacilitaramasloqueseubierede resolver.Y, despues,se veralo quedestose ubierede tratar

enconsejodeEstadoyconministrosdehaziendaplaticosdelodeFlandes.»
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Une autre armée de 10,000 fantassins et de 1,800 cavaliers ira mettre le

siège devant l'Ecluse. Elle comprendra 2,000 Espagnols, 2,000 Italiens,

2,000 Wallons, 2,000 Allemands, 2,000 Anglais.

Le Roi donne des détails sur le recrutement de ces troupes et termine en

recommandant le secret. »

Estado, 2024.

454. Consulte du conseil d'Etat espagnol du 6 janvier 4603 (1)

(24 pages).

Sur les affaires de Flandre.

Le Conseil traite de la guerre dans notre pays, des troupes à y envoyer, de 10

l'époque du recrutement, des commandants à nommer, du fonctionnaire que

l'on chargerait du service de la Hazienda, de l'argent nécessaire au paiement

de l'armée et de la part contributive des états des provinces.

Dans son apostille, le Roi reprend la plupart des points touchés par la

consulte et renvoie aux décisions qu'il avait prises à la suite de consultes 15

antérieures. Il demande qu'on presse la levée des troupes, parce que la saison

est déjà avancée; ordonne qu'on confère le commandement de l'armée de

Frise à Don Augustin Mejia. L'archiduc, ajoutait-il, désirait que la distribution

des fonds de la Hazienda se fit en Espagne même et qu'on lui envoyât les

ordres nécessaires. Au million et demi destiné à l'entretien de l'armée, le Roi 30

ajoutera douze cent mille écus, mais il ne pouvait donner davantage...

Estado,2024.

455. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 44 janvier 1605.

L'archiduc expose derechef sa détresse. 25

Estado,624.

(1)Cettesecondeconsultecommenceainsi: « VuestraMajestadfucservidomandarqueenel

consejoseviesenlospuntosquesesiguensobrelascosasdeFlandesy seleconsultasseloquepareciere».
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456. Consulte du conseil d'Etat espagnol du 29 janvier 4604 (12 pages).

Sur les opérations militaires en Flandre et les papiers remis par le comte

de Solre.

Le Conseil discute les moyens proposés par le comte de Solre pour porter
5 la guerre en Frise et examine les lettres échangées entre les rebelles et les

Brabançons, lettres dont l'archiduc avait transmis la copie au comte.

Apostille du Roi : les lettres des Brabançons et des habitants des îles (1)

me laissent très perplexe. Le Conseil a raison. Mon oncle est à même de

pénétrer les desseins des uns et des autres et il doit se tenir sur ses gardes, car

10 le manque de respect de ces provinces donne à réfléchir. Il faut l'informer par

écrit — et le comte de Solre oralement — de l'avis donné par le grand

commandeur de Léon et par le connétable de Castille. La guerre doit être

poussée avec vigueur. L'argent dont l'archiduc a besoin ne doit pas être

dépensé d'avance, mais rester disponible pour l'exécution des ordres qu'on

15 transmettra d'Espagne. Le connétable avisera le comte de Solre de ce qui

vient d'être dit et l'assurera que l'on pourvoira à toutes les nécessités en

envoyant des hommes et de l'argent (2).
Estado, 2024.

457. Conclusions prises par Don Hernando Carrillo sur la question
20 du temporel de Cambrai — 4605 —

(en latin, copie).

Voir le numéro suivant.

Estado,2027.

(1)LesHollandaiset lesZélandais.

(1) «MuchomehandadoquepensarlascartasquelosdeBrabantey losdelasIslassehanestrito,
35y loqueelconsejohamirado,queestatodobienadvertido,ymenesteresdecirà mitio la occasionque

ledanlosunosy losotrosparaconocersusintentosy recatarsedetodos,puesdeslepocorespectonose

puedenesperarbuenosefectos,y assimeparecebienynecessarioqueà mitioseleescriba,y al condede

Solreselefiable,comopareceal commendadormayordeLeony al condestable,y enlodelaguerra
estabienloresuelto,y assiloqueconvientes dar prissaà la execution,y queeldineroqueseprovee

30 noseanticipasse,sinoqueencualquiertiempoesteà ladispositiondelasordenesdeaca,y elcondes-

tablehableal condedeSolreenlaconformidadqueestadichosindesconfiarle,antesassegurandoledel

muchocuydadoqueseponeenacudirà todocongenteydinero.»

27
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458. Consulte du conseil d'Etat espagnol du 1er février 4604.

Sur le temporel de Cambrai (1).

L'archiduc Albert avait offert une fois de plus(1) de rendre à l'église de

Cambrai la juridiction temporelle (3) sur la ville, à la condition que Cambrai

fût réuni aux Pays-Bas (4). Il avait fait toute une série de propositions 5

touchant notamment la protection à accorder au Cambrésis, la garde de la

ville, la nomination du magistrat et celle de l'archevêque.

La consulte reproduit toutes les propositions de 1archiduc (5).

Don Hernando Carrillo, consulté sur cette question, observait que la terre

de Cambrai n'était pas une province des Pays-Bas, mais une conquête de 10
Fuentes sur Balagny. On pouvait donc la considérer comme telle, ou comme

une dépendance du patronage royal, ou comme une simple terre ecclésiastique.

Le Conseil est opposé à l'incorporation de Cambrai et du Cambrésis aux

Pays-Bas, mais il penche pour une solution à l'amiable de toutes les difficultés.

En attendant l'archiduc doit continuer d'assurer la garde de la ville. 15

Le Roi ne veut à aucun prix de l'incorporation de Cambrai aux Pays-Bas (6).

Il est inutile, ajoute-t-il, de répéter à l'archiduc tout ce qui a été dit au

(1)Lesdébatsauxquelscettequestiondonnalieude1595à 1678,c'est-à-direjusqu'aumoment

oùCambraifut conquispar LouisXIV,sontexposésdansDUPONT,Histoireecclésiastiqueetcivilede

la villede Cambraiet du Cambrésis,t. Il, pp.95et s. (Cambrai,1759-1767).Pourlesdétails,voir30

lespiècesjustificativespubliéesparcetauteur et surtoutleLegatutecclesiasticusproeccelesiacame-

racensiad serenissimumet potentissimumregemcatholicumHispaniarum... ecclesiaecameracensit

protectorem.(Vers1645.)

(2)Encelal'archiducse conformaità un désirde PhilippeII, commeil le rappelleradansune

lettreà PhilippeIIIdu3 octobre1619quenousanalyseronsplusloin. 35

(3)Remarquonsque lorsqueCambraifut repris par Fuentesen 1595,ce furentlesbourgeois
eux-mêmesqui demandèrentauxvainqueursde se chargerde l'administrationtemporellede la

principauté,à conditionqu'onrespectâtleurs privilègeset les droitsde l'archevêque-Celui-ci

protestanaturellementcontrelaviolencequi luiétaitfaite.Cfr.lesPointset articlesdela réduction

dela ville,chasteauetcitadelledeCambraienl'obeissancedeSaMajesté,rééditésparCAMPANàlasuite30

desonAbrégéhistoriquedurègned'Albertet d'Isabelle(Bruxelles,1867).

(4)" ConqueoyelEstadosejunteconlosdelosPaysesBaxosobedientes.»

(3)Cespropositions,aunombredetreize,dataientdu26février1603etétaientpresqueidentiques
à cellesdu24octobre1596dontontrouverale textedansl'ouvrageprécitédeDUPONT.

(6)« VayasseconpresupuestodequeenningunocasosehadeconsentirlauniondeCambraiconlos85
BttadotBaxos.»
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Conseil; il suffit de lui envoyer le dossier afin qu'il puisse consulter des juris-

consultes et des théologiens. En tout cas, l'archiduc est tenu de veiller à la

sûreté de la place.

Six paraphes.
5 Estado,2024.

459. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

te 1er février 1605.

L'archiduc a délivré des passeports, parce qu'il n'y avait pas d'autre moyen

de pourvoir à des nécessités urgentes. Du reste, on ne peut les retirer tous à

10 la fois, ni avant l'expiration du délai pour lequel ils ont été accordés.

Estado,2225.

460. Rapport de Don Pedro Franqueza au duc de Lerme, écrit de

Valladolid le 3 février 160S.

Franqueza résume la discussion qu'il eut avec Spinola au sujet des distinc-

15tions qu'on voulait conférer à celui-ci, c'est-à-dire, la terre de San-Severina

avec le titre de duc et le collier de l'ordre de la Toison d'or, ainsi que le

commandement d'une armée de 10,000 fantassins et de 2,500 cavaliers avec

laquelle il entreprendrait le siège de l'Ecluse. Le général gênois trouva cette

récompense insuffisante. Après avoir été à la tête de toute l'armée de Flandre,

30il ne pouvait, disait-il, partager le commandement. Personne n'obéissait à

l'archiduc en Flandre, et si l'armée avait deux chefs, chacun d'eux travaillerait

à ruiner le prestige de l'autre. Si on refusait de lui donner l'autorité suprême,

il retournerait dans sa famille. Franqueza lui démontra qu'en résistant à la

volonté du Roi il ferait le jeu de ses rivaux. Mais ce fut en vain. Spinola

85persista à réclamer le titre de maître de camp général des armées de Flandre,

et le duc de Lerme, comme on le voit par les observations qu'il écrivit à la

marge de ce rapport, ne put le faire changer de sentiment (1).

Estado,624.

(1)Voirlesextraitsdecerapportpubliéspar RODRIGUEZVILLA,lot.cit.,pp.96-99.
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461. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Ventosilla le

6 février 4604 (huit pages).

Résolution du Roi de tenter un grand effort contre les rebelles. — Détails

sur le recrutement de l'armée de Flandre, les provisions ou envois d'argent, etc.

— Promesse d'examiner avec attention les propositions du comte de Solre. 5

Notons le passage relatif au commerce : Philippe III rappelle qu'en vertu

des traités conclus avec l'Angleterre el la France (1) les sujets de ces deux

Etats ne peuvent introduire en Espagne des marchandises de provenance

hollandaise ou zélandaise (2). Mais, ajoute le Roi, comme les produits des

provinces rebelles ressemblent tellement à ceux des provinces obéissantes 46

que sans des précautions spéciales il est impossible de les distinguer, j'ai

décidé (et mon décret paraîtra bientôt (3)) que les marchandises venant des

provinces obéissantes devront être accompagnées d'un certificat d'origine

délivré par les magistrats locaux, sous peine de confiscation et de châtiments

rigoureux pour les propriétaires. J'en avertis Votre Altesse pour qu'Elle donne 15

des ordres semblables et qu'en Belgique la remise des certificats se fasse par

des fonctionnaires intègres, de manière que toute fraude soit impossible.

J'attends qu'Elle m'avise des mesures qu'Elle aura prises à cet effet (4).

Estado,2225.

(1)Avecl'Angleterre,le28août1604;avecla France,le 12octobredelamêmeannée. 30

(2)Cetteintroductionfut interdited'une façonabsoluepar la céduledu 11 décembre1604.

Cfr.ABREUYRERTODANO,loc.cit.,t. I.

(3)L'ordonnanceen questionparut à Tordesillasle 20 févrierde la mêmeannée.(ABREUY

BERTODANO,loc.cit, t. I, pp.307-308.

(1)« ComoVuestraAltezasabe,conformeà lo queseha assentadoycapituladoconInglaterray 35
Franciasobrelo deltratoy comercio,ningunsubditode aquellosReyespuedetraerâ estosreynos

ningnnamercaduriadelosrebeldesdeFlandayZelanda,pero,parquelasqueelloslabrany losdeessos

Estadosobedientessonunasmismasdetal maneraquenosepuedenconocernidiferenciar,si noseda

enestoalgunaformay orden,y noseconseguiraelfinquesepretende,sinosehaze,heordenadoque
sepubliqueenestosreynos(comoseharaconmuchabrevedad)quelosquehuvierendevenirconmerca-30
duriasdessosEstadosseanobligadosà tradertestimoniosautenticosde losmagistradosdeloslugares
obedientesdondelastaiesmercaduriassefabricareny cargaren,yquelasquenotruxerenestosrecaudos
nosolamenteseranperdidosy confiscados,perolosduenosdellascastigadosrigurossamente,dequehe

queridoavisarà VuestraAlteza,paraqueaylomandeexecutary tenerlamanoenquenoayaengano
ni fraudeeneldardelosdichosrecaudosentargandoelmirary procurarqueassisehagaàpersonas33
dequienVuestraAltezatengamuthaconfiançay satisfaction,y esperareavisode laordenqueacerca
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462. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Tordesillos

le 26 février 4605.

Le Roi apprend à l'archiduc qu'il a nommé Ambroise Spinola maître de

camp général et qu'il a rappelé en Espagne le maître de camp Augustin Mejia (1).

Estado,2225.

463. Acte par lequel Philippe III confère à Ambroise Spinola le titre

de maître de camp général de l'armée de Flandre et de lieutenant-général
de l'archiduc Albert. Tordesillas, le 3 mars 4605 (2).

Estado,2225.

10 464. Consulte du conseil d'Etat espagnol du 5 mars 46O4.

Sur les mémoires réunis par le comte de Solre. Ces mémoires (3),qui sont

joints à la consulte, portaient sur : 1°
l'argent, dinero; 2° l'armée, gente; sa

composition, la proportion des unités tactiques, la nécessité de réduire le

nombre des capitaines par suite de la multiplicité des soldats réformés; 3° la

15discipline, orden, c'est-à- dire le logement des troupes, le paiement régulier

de la solde; 4° le crédit public, credito, autrement dit les rapports avec les

hommes d'affaires; 5° la réputation, reputacion, c'est-à-dire la nécessité de

bien traiter les vassaux des Pays-Bas; 6° la confiance dans les habitants du

pays; 7° l'amitié avec les voisins; 8° les mutineries; 9° les remèdes à employer,

30parmi lesquels le ban à publier contre les mutins; 10° l'indemnité pour le

dellohavradadoVuestraAlteza.»L'archiducse conformaponctuellementauxinstructionsde son

royalbeau-frère.DemêmequePhilippeIIIavaitabrogéleplacarddu27février1.603parceluidu

11décembre1604,Albertannulasonordonnancedu 5 avril 1603par celledu 12 mars1605.

Etdanscelle-cinotreprince,pourjustifiersa nouvellepolitiquedouanière,invoqueprécisémentla

38 lettreprécitéedeVentosilla.Cfr.BRANTS,Ordonnancesd'Albertetd'Isabelle,t. I, pp.262-263.

(1)ExtraitdansRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,p. 99.

(2)Publiépar RODRIGUEZVILLA,loc.cit.,p. 100.Cfr.GALLUCCI,DebelloBelgico(1573-1609).

Rome,1671.

(2)Cesmémoiresservaientdepiècesjustificativesauxinstructionsgénéralesremisesau comtepar

30 lesarchiducs,le15septembre1604.Voir,plushaut,len°459et lanoticecitéedeM.VICTORBRANTS,

Unemissionà MadriddePhilippedeCroy,comtedeSolre.
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fourrage à donner à la cavalerie (1); 11° les tavernes franches d'impôts (2).

En tout trente-sept articles rangés sous ces différentes rubriques.

Le Conseil examine ces différents rapports point par point.

A propos de la confiance qu'il faut avoir dans les indigènes, le Conseil fait

remarquer combien est faux le bruit répandu par les rebelles que la donation 5

des Pays-Bas est fictive. Quant aux tavernes fréquentées par les soldats et

franches d'impôts, il n'y a pas lieu de rien changer, parce que la franchisé dont

jouit le soldat est absolue partout. Si on la supprimait, les autres seraient

compromises On pourrait réprimer les abus, si on en constatait, mais le

connétable de Castille affirme qu'il n'y en a pas en Belgique, parce que 10

l'archiduc fait tant de cas des habitants qu'il ne souffre pas qu'on leur cause

le moindre préjudice (3). Si on lui en parlait, il serait capable de retirer ces

exemptions, ce qui mécontenterait l'armée et la pousserait à réclamer une

compensation. Quand une coutume est si bien établie, il faut la conserver.

Le Roi renvoie les dossiers en question (4) à l'examen du connétable qui en 15

conférera avec le comte de Solre lui-même.

Estado,2024.

465. Rapport sur la forme à donner à la correspondance entre le veedor

Hurtufio de Urizar el son confident, avec la date du 6 mars 4605.

Estado,624. 80

466. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Valladolid

le 20 mars 4605.

Après avoir accusé réception de la lettre d'Albert du 1erfévrier, le Roi fait

part de son désir qu'en Belgique, comme en Espagne, on ne donne plus de

passeports pour aucune considération, si pressante qu'elle soit. L'archiduc 35

reconnaîtra bien vite combien cette défense sert ses intérêts.

Estado,2225.

(1)«Paga,servicioy forrajedela cavalleria.»

(1)«Bodegas,cavernasfrancas.»

(3)«PorqueSuAltezatienetantocuydadodelosnaturellesquenoconsientecosaensudano.» 30

(1)Ilssetrouventtous,avons-nousdit,dansla liassejointsà laconsulteprécitée.
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467. Lettre du père Joseph Creswell à Philippe III, écrite de Valla-

dolid le 26 mars 1605.

A l'occasion de la réception de l'amiral d'Angleterre (1), Creswell demande

un subside pour son collège de Valladolid et exprime le désir que l'amiral

5 vienne voir ses élèves.

Eslado,624.

468. Lettre du colonel Guillaume Semple à Philippe III, écrite de

Bruxelles le 26 mars 1605 (original).

Semple rappelle ses services (2).
10 Estado,624.

469. Consulte du conseil d'Etat espagnol du 29 mars 1605.

Le Conseil est d'avis que l'on accorde le subside demandé par la père Joseph

Creswell pour le collège des jésuites anglais de Valladolid.

Estado,624.

15 470. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Valladolid

le 5 avril 4604.

Bien qu'une trêve soit préférable à la paix, il faut procéder avec prudence

dans les négociations. Une suspension d'armes, dit le Roi, doit être de courte

durée afin de contrarier les préparatifs des rebelles. Les populations commen-

30 ceront à jouir des avantages du traité et seront soulagées des fortes impositions

qu'elles paient aujourd'hui; d'autre part, ceux qui soutiennent les révoltés se

refroidiront à leur égard. Il se peut, continue-t-il, que l'enneini s'aperçoive de

l'inanité de ses efforts et de nos chances de succès, surtout après les préparatifs

militaires de cette année, et qu'il soit disposé à traiter. Dans ce cas, la trêve

25 (1)LordCharlesHoward,comtedeNottingham,grandattirai,venuà Valladolidpourratifierla

paixdeLondres.Surla réceptionquiluifutfaite,voir la relationpubliéeen 1901dansla Revista

dearchivos,bibliotecasymuscos,et lesdocumentscitésparMARTINHUME,dansLacourdePhilippeIV

etla décadencedel'Espagne(traductionCondaminet Bonnet),pp.3-7.

(2)Cettelettreestaccompagnéedeplusieursdocumentsserapportantaumêmepersonnage.
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doit être de longue durée, parce que dans l'hypothèse contraire, nous devrions

supporter l'entretien d'une armée sur pied de guerre et il en résulterait des

inconvénients sérieux. L'archiduc ne doit prendre aucun engagement sans

avoir consulté le Roi et reçu une réponse (1),
Estado,2225.

471. Lettre de Hurtuno de Urizar, veedor du commerce à Philippe III

(sans date).

Hurtuno était revenu en Espagne pour affaires de sa charge. On voit par

cette lettre qui a la forme d'un mémoire et où l'auteur parle à la troisième

personne, que Hurtuno avertissait la cour de Madrid des entreprises commer- to

ciales des Hollandais. 11donne des conseils,à ce sujet. Pour tenir le Registre (s)

de Flandre, ajoute-t-il, il suffit d'un honnête homme, comme il y en a tant

dans notre pays, qui ne délivre de certificat que pour les marchandises

réellement embarquées, tandis qu'en Espagne il faut près du conseil un fonc-

tionnaire de confiance qui tout en dirigeant avec intelligence ce service mette 15

à profit les avis reçus de son correspondant de Flandre et de ses agents à

Lisbonne, Séville et Saint-Sébastien, les ports les plus fréquentés de la pénin-

sule. Des instructions spéciales doivent être données aux magistrats des ports

espagnols, parce qu'ils ignorent les articles qu'ils peuvent admettre et ceux qui

(1)« Aunquesiemprese ha tenidopormejorla suspensiondearmasconlosrebeldesquelapaz, 30

comoen efectolo espor las causasqueVuestraAltezasabe,seha consideradoqueconvieneyr con

muchotientoen esto,porque,si ajora setratara dello,fueramuyimportantequela suspensionse

hiziesepor pocotiempoparadivertiry atravesarlaspreparacionesdelosrebeldes,queelpucblocomen-

tara à gozardelascomodidadesdeltratoydelaliviodelasgrandesimposicionisqueoypaya,y losque
losayudanseenfriaran.Pero,si despues,conlas preparacionesqueyohe mandadohazerparaeste35

ano,viesenellosquenopuedensalirconsuintenta,y quenuestrasfuerzaspuedenhazerbuenotefectot,

y quisiesenenfoncesvenirà la suspension,enningunamaneraconvendrahazerla,sinoespor tiempo

largo,porque,sifueseporcorto,habriamosdequedarconelgastodelexercitoenpic,queseriadel

inconvenientequesedexaconsiderar,de quehe queridoavertirà VuestraAlleza,comolohagopara

quenoseempeneencotaningunasinconsultarmeldyesperarrespuestamia.» Onremarqueraque le 50

Rois'exprimed'unemanièreassezembarrassée,commes'il n'osaitprendrela responsabilitédes

négociationsà ouvriravecles-Hollandais.

(1)Surl'enregistrementdesmarchandisesà destinationdel'Espagne,voirl'éditdesarchiducsdéjà
citédu 12marsdelamêmeannée.
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sont prohibés C'est particulièrement le commerce des rebelles avec l' Allemagne

qui mérite d:étre surveillé.

Urizar demande donc à rester en Espagne où il rendra plus de service qu'en

Belgique.
5 Estado,624

472. Mémoire du veedor Hurtuno de Urizar (sans date, 5 pages).

Urizar demande qu'on maintienne le Registre de Flandre pour distinguer

les marchandises des rebelles de celles des sujets obéissants. L'archiduc doit

refuser les licences qui se délivrent encore sous le nom de droits d'entrée et

10 de sortie.
Estado 624.

473. Consulte du conseil d'Etat espagnol du 43 avril 4605.

Sur la lettre précitée du veedor du commerce en Flandre. Le Roi fait

répondre que Urizar doit retourner sur le champ à son poste et qu'on a perdu

15 trop de temps à discuter cette question du Registre.
Estado,624.

474. Lettre du duc de Lerme au conseil d'Etat espagnol, écrite de

Valladolid le 24 avril 4606.

Renvoi à l'examen du Conseil du mémoire précité du veedor du commerce.

20 Estado,624.

475. Lettre de Philippe III au comte de Villamediana, écrite de Valla-

dolid le 7 mai 4605.

Sur les relations avec l'Angleterre.
Estado, 2225.

35 476. Lettre du duc de Lerme au conseil d'Etat, écrite du palais royal

le 40 mai 46 05.

Le duc renvoie à l'examen du Conseil des documents apportés par le comte

28
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de Solre et relatifs à des requêtes de particuliers, comme celles du seigneur de

Vendegies (1), du marquis d'Havre, du duc d'Aerschot, du comte de Bergh.

Estado,2225.

477. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Valladolid

le 43 mai 1605. 5

Octroi de grâces au comte de Foire, au marquis de Havre et au duc

d'Aerschot.

Estado,2225.

478. Lettre de Philippe III au comte de Villamediana, écrite de Valla-

dolid le 43 mai 4605. 10

Le comte doit rassurer le roi d'Angleterre sur ses intentions; loin de le

menacer, le roi d'Espagne l'aidera de tous ses moyens.
Estado, 2225.

479. Ordre de Philippe III daté de Valladolid le 43 mai 1605 et

assurant à Ambroise Spinola, maître de camp général de l'armée de 15

Flandre, un traitement mensuel de 500 écus de 40 réaux indépendam-
ment des émoluments attachés à cette charge.

Estado,2225.

480. Ordre de Philippe III daté de Valladolid le 43 mai 1605 et

conférant à Ambroise Spinola l'administration de la Hazienda aux Pays- 20
Bas en lui allouant de ce chef un traitement annuel de 6000 ducats (2).

Estado,2225.

(1)NicolasdeMontmorency,barondeHaveskercke,siredeVendegies,Pamele,Estaires,conseiller
d'Etatde Belgiquedepuisle 1ermai1605,chefduConseildesFinanceset trésoriergénéral.

(1)Cesdeuxderniersdocumentsontétérésuméspar RODRIGUEZVILLA,loc.cit.,p. 99,note2. 39
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481. Instructions données par Philippe III au comte de Solre retour-

nant en Flandre. Valladolid, 48 mai 1605.

Ces instructions portent principalement sur la discipline militaire, le com-

merce, la réforme de l'amirauté. Quant au commerce, le Roi trouve que le

5 meilleur moyen de réduire les rebelles est de ruiner leur marine et leur pêche.
L'archiduc doit donc refuser désormais de délivrer des passeports aux Hollan-

dais. Il faut équiper une flotte de vingt bateaux pour empêcher la pêche cette

année. Le comte de Solre s'entendra à ce sujet avec Ambroise Spinola et

l'archiduc.

10 Estado,2225.

482. Rapport du comte de Solre à Philippe III, écrit de Bruxelles

le 20 juin 1605 (1) (12 pages).

Le comte raconte son entrevue avec le roi de France au sujet des affaires

pendantes entre les deux couronnes, les plaintes du Roi contre Taxis, puis sa

15 réception à Bruxelles chez les archiducs avec lesquels il traita des événements

politiques, du rétablissement de la discipline militaire, du maintien de l'ordre

public, en un mot, des différents objets contenus dans les instructions qu'il

avait reçues à Valladolid.

Estado, 654.

20 483. Lettre de Philippe III à Ambroise Spinola, écrite de Lerme le

2 juillet 1605.

Le Roi rappelle à Spinola que c'est dans l'intérêt de l'armée qu'il lui a

confié l'administration des finances (Hazienda) aux Pays-Bas. Or, il a appris

que l'argent est distribué contrairement à ses ordres; il en est étonné et avertit

as Spinola que toute dépense non justifiée lui sera portée en compte (1).

Estado,2225.

(1)Commenousl'avonsdéjàdit, lecomteétaitrevenuà Bruxellesle5 du mêmemois.(GACHARD,

RapportsurlesarthivesdeLille,p. 544.Bruxelles,1841.)

(2)ExtraitdansRODRIGUEZVILLA,lot.cit.,pp.109-110.
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464. Lettre du père Joseph Creswell à Philippe III, écrite de Valla-

dolid le 40 juillet 4606 (original).

Sur la nécessité de maintenir la paix avec l'Angleterre. —Le père remercie

le Roi de ses faveurs.
Estado, 624. 5

485. Lettre du duc de Lerme à Andres de Prada, écrite de Burgos le

10 août 4605.

Renvoi à l'examen du conseil d'Etat de la lettre précitée de Creswell.

Esiado,624.

48 6. Lettre de Philippe III à l'archiduc AIbert, écrite d'Olmedo le 10

49 septembre 4605.

Le Roi rappelle sa lettre du
10

décembre 1604 où il insistait sur la

suppression des passeports. L'archiduc n'accordera donc plus de licences.

sinon les provisions d'argent envoyées pour l'entretiende l'armée seraient
inutiles. 15

Estado, 2325.

887. Consulte du conseil d'Etat espagnol du 47 octobre 4605.

Lecture des dépêches de Spinola du 5 et du 28 août annonçant l'entrée des

Espagnols en Frise et la prise des places d'Oldenzeel et de Linghen.
— Le

moral des troupes est excellent, la discipline intacte, et les choses marcheront 20

au gré du Roi si l'on porte les provisions mensuelles pour l'année suivante

à 500,000 ducats et si l'effectif des Espagnols atteint 4,000 hommes.

Le Conseil approuve les opérations du marquis, se réjouissant surtout de ce

que la guerre se fait sur le territoire de l'ennemi et à ses dépens.
Estado, 624. 38

488. Consulte du conseil d'Etat espagnol du 2S octobre 4605,

Lecture de lettres de Spinola du 29 septembre annonçant l'intention du

marquis de revenir vers le Rhin après avoir laissé 2,200 hommes à Linghen
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et 2,000 à Oldenzeel (1). Le manque de soldats empêche l'armée de faire de

nouveaux progrès.

Le Conseil approuve Spinola (2).
Estado,624.

5 489. Consulte du conseil d'Etal espagnol tenu à Valladolid le 5 no-

vembre 4605

Au sujet de la nomination d'un commissaire chargé de tenir le Registre des

marchandises expédiées des provinces obéissantes.

Le Conseil propose Antonio de Jaureguy qui avait été longtemps commis-

10saire dans les armées de Flandre et qui était recommandé non seulement par

l'archiduc et ses ministres, mais encore par l'amiral d'Aragon, Don Diego de

Ibarra et Jean-Baptiste de Taxis (3).

Le Roi se rallie à l'avis du Conseil.

(Six paraphes.)
15 Estado,2024.

490. Lettre de Philippe III à Ambroise Spinola, écrite de Tordesillas

le 49 novembre 4603.

Le Roi félicite Spinola de ses succès en Frise, notamment de la prise de

(1)Cettecampagnedes Espagnolsdansla valléedu Rhinet les excèsqu'ilscommirentsur le

30territoirede l'Empirealarmèrentles populations.Le26 septembre,lesétatsde Bergetde Juliers

avaientété convoquésà Hambachpour les mesuresà prendredans le casoù l'arméeespagnole

prolongeraitsonséjourdanslevoisinagedesdeuxduchés.Spinoladéputaauxétatsdu cerclede

Westphalieréunisà Colognele baillide Kerpen,LopezdeVillanova,etcelui-ci,danslaséancedu

13octobre,déclaraqueleRoiaussibienque lesarchiducsavaientprisleursdispositionspourque
35lesprovincesrhénanesn'eussentpasi souffrirdupassagedestroupes.Dansleurréponse,quiporte

ladatedu 14,lesétatsinsistaientpourqu'onmitfin auxexcèsdela soldatesque.Surcettemission

deLopezdeVillanova,voirlesdocumentsconservésauxArchivesduRoyaume,Papiersd'Etatetde

l'Audience,liasse412.

(1)DesextraitsdecesdeuxconsultesontétépubliésparRODRIQOEZVILLA,loc.cit.,pp.110-111.

30 (3)Jaureguyfutdoncnomméveedorducommercedela Belgiqueavecl'Espagneet,commetel,il

résidaàDunkerque.Voirleséditsdesarchiducsdu 18février1606réglantnotrecommerceavee

l'EspagnedansVICTORBRANTS,RecueildesordonnancesdesPays-Bas.Rigned'Albertet d'Isabelle,
tomeI.
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Linghen et d'Oldenzeel; il lui envoie 200,000 écus pour parfaire le subside

de l'année en cours et promet de porter à 300,000 les provisions mensuelles de

l'année suivante. Il est content des services de Louis de Velasco (1) et il le

favorisera chaque fois que l'occasion se présentera.
Estado,2225. 5

491. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 23 novembre 4605.

L'archiduc envoie en Espagne Inigo de Borja (2) avec des instructions

relatives aux besoins de l'armée pour le printemps suivant.

Estado,2289. 10

492. Lettre de Philippe III à Ambroise Spinola, écrite de Valladolid

le 44 décembre 1905.

Le Roi félicite Spinola de la prise de Wachtendonck et promet de récom-

penser les services de Louis de Velasco.

Estado,2225. 15

493. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Valladolid

le 14 décembre 1605.

L'archiduc avait demandé des instructions au sujet du rétablissement des

relations commerciales avec l'Angleterre; le Roi n'y est pas opposé, à condition

que les ports de Flandre jouissent des mêmes avantages que ceux du Brabant, sa

ce qui procurerait un grand soulagement à toutes les provinces obéissantes.

Mais le Roi demande que son nom ne soit pas invoqué dans les négociations.

Estado,2225.

494. Lettre de Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles le 22 dé-

cembre 1605. 25

Sur les résultats de la campagne de Frise (3).
Estado,624.

(1)Capitainegénéralde lacavaleriede l'arméedeFrise.

(2)Maîtredecampd'untercioespagnolet châtelaind'Anversdèsl'annéesuivante.

(3)RODRIGUEZVILLA,loc.cit.,p. 117. 30
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495. Lettre de Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles le 22 dé-

cembre 1605.

L'archiduc a ordonné à Spinola de se rendre en Espagne pour rendre compte
au Roi de la situation des Pays-Bas et faire part de ses projets pour l'année

5 suivante (1).
Estado,624.

496. Lettre du duc de Lerme à Philippe III du mois de décembre 4605.

Le duc déconseille de faire venir Spinola en Espagne (2).
Estado,634.

10 497. Recueil de notes, de décrets et d'avis en matière de commerce

maritime et se rapportant au mémoire intitulé : « Véritable moyen pour

contraindre les rebelles à se soumettre et à se réconcilier avec le Roi » (3)

(sans date).
Estado, 624.

15 498. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 6 janvier 4606.

L'archiduc, d'accord avec l'infante, envoie l'audiencier Verreycken en

Espagne pour exposer au Roi la détresse des Pays-Bas.
Estado, 624.

20 499. Rapport présenté par Louis Verreycken, audiencier des Pays-Bas.

à Philippe III le 44 février 4606 (12 pages).

Ce document n'est que la traduction espagnole de l'instruction remise à

(1)RODRIGUEZVILLA,loc.tit., p. 117.

(1)Ibidem.

35 (3)Cegrosdossiera pourtitre: Algunosapuntamientos,recuerdos,avisosypareceresenmateria

deltraficoynegociationpormarà quese refiereelpapelintitulado; Verdaderopiey remediopara
tonstrinirà losrebeldesdevenirà la debidaobedienciay reconciliation.
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l'audiencier par les archiducs, le 31 décembre 1605, et dont l'original se

trouve dans nos archives (1).

A cette instruction générale étaient annexés divers dossiers, notamment :

1° Un rapport sur les cantonnements de l'armée.

2° Un budget (tanteo) des recettes et des dépenses se décomposant comme 5

suit :

RECETTES. DÉPENSES.

Aides .... 300,000 philippus.

Domaine . . . 36,000 » Service du semestre

Licences et divers. 52,000 » écoulé. . . . 426,000 philippus. 20

388,000 philippus. 426,000 philippus.

Les dépeuses excédant les recettes, les archiducs ont dû engager d'avance le

produit net des aides.

3e Un rapport sur la vente des licences remis à l'archiduc Albert (16 pages).

Les Hollandais, au dire du rapporteur, ne retirent pas du port d'Anvers, en 15

achetant des licences, les bénéfices qu'on croit, puisque le pays est ruiné. Par

contre, le profit que les archiducs obtenaient de la vente des mêmes licences,

pendant le peu de temps que cette vente fut autorisée, leur permettait d'entre-

tenir les forts et de payer les garnisons. Pour obliger le Roi et étouffer les

murmures, les archiducs l'ont suspendue, au grand regret des habitants, 20

L'industrie a périclité et beaucoup d'artisans sont passés à l'étranger (2).

4° Un rapport sur l'amirauté et la flotte de guerre des Pays-Bas (8 pages).

Estado,624.

500. Lettre du comte de Solre au duc de Lerme, écrite de Bruxelles

le 22 février 4606. 25

Le comte envoie des nouvelles (3) de la Belgique et remercie le duc

(1)Archivesdu Royaume,Restitutionsautrichiennesde 4862,liasseCIV.A consulterégalement

danslamêmecollectionles lettres,aunombred'unequarantaine,queVerreyckenécrivitd'Espagne

ausujetdesamission.Lapremièreestdatéedu12janvier1606.Lalettrederappelquimetfinà sa

missionestdu8novembredelamêmeannée. 30

(2) « Yla manufacturate ha menguadomucho,y gran numerode artisanasretiradoseen otras

partesy senorias.»

(3)" NoticiasdeFlandes."
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de sa lettre du 29 janvier, ainsi que de la merced qui lui a été promise.

Estado,634.

501. Rapport envoyé de Bruxelles par le comte de Solre au duc de

Lerme.

5 Ce rapport contient les nouvelles auxquelles il est fait allusion dans la lettre

précédente (1).
Estado, 634.

502. Lettre du duc de Lerme au secrétaire Andres de Prada, du

28 février 4606.

10 Le duc ordonne au nom du Roi de soumettre à l'examen du conseil d'Etat

les lettres de l'archiduc Albert du 23 novembre 1605 et du 6 janvier 1606 (2).

Estado, 2289.

503. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

27 mars 4606.

15 Faveurs accordées à quelques grands seigneurs de notre pays, notamment

3,000 ducats de pension au duc d'Aerschot, 89 écus par mois au prince-comte

d'Arenberg.
Estado, 2226.

504. Instructions secrètes données par Philippe III à Ambroise Spinola,

20 Aranjuez, le 46 avril 4606 (original contresigné par Don Pedro Franqueza).

Sur les mesures à prendre en cas de décès de l'un des archiducs.

Le Roi rappelle la clause de réversion contenue dans l'acte de cession du

5 mai 1598 : si l'archiduc décède le premier, l'infante perd la souveraineté

de nos provinces; en cas de prédécès d'Isabelle, Albert gouvernera les Pays-Bas

35 (1)Cerapportestchiffréenpartie.

(1)Nousavonsvuquepar ceslettreslesarchiducsprévenaientle Roidesmissionsqu'ilsavaient

respectivementconféréesà InigodeBorjaet à l'audiencierVerreycken.

29
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au nom du prince régnant en Espagne. En conséquence, à la mort de l'archi-

duc, Spinola fera respecter l'infante, en attendant qu'elle retourne en Espagne
où le Roi veut la rappeler pour l'avoir auprès de lui et la décharger du fardeau

des affaires. Mais aussi dès la mort d'Albert, Spinola prendra possession du

gouvernement en vertu des pouvoirs qui lui sont envoyés, et le Roi espère 5

que les Belges reconnaîtront ses droits en bons et loyaux sujets.

Si l'archiduc survit à l'infante, c'est à lui que revient le gouvernement,

mais il aura à prêter serment de fidélité entre les mains de Spinola et à

recevoir un serment analogue des provinces. Des pouvoirs spéciaux sont

respectivement remis à Spinola et au prince pour l'accomplissement de cette 10

double formalité. Spinola prêtera son assistance matérielle et morale à l'archi-

duc et évitera, autant que possible, une réunion des états généraux ou même

des états provinciaux en se contentant de faire jurer chaque ville à part entre

les mains de commissaires spéciaux.

Dans le cas où Albert, cédant à de mauvais conseils, vacillerait dans sa 15

conduite, Spinola lui rappelerait les obligations qui lui incombent. Sans doute,

dit Philippe III, mon père rédigea le contrat de mariage des archiducs, mais

c'est moi qui l'exécutai, malgré quelques conseillers que j'aurais, peut-être,
bien fait d'écouter. S'il voit ses observations méconnues, Spinola excipera dé

l'ordre du Roi lui enjoignant de s'assurer de la personne du prince et de 30

l'interner dans la citadelle d'Anvers et, dans ce cas, Albert ne recouvrera plus
le gouvernement, quand bien même il voudrait se soumettre.

Afin d'être à même d'exécuter son mandat, Spinola recevra des lettres de

créance pour les principaux commandants d'année, les gouverneurs des places

fortes, la noblesse et les villes des Pays-Bas. Dès qu'il apprendra la mort d'un 35

de nos princes, il fera les levées nécessaires et avisera le Roi de l'état du pays,
ainsi que le comte de Fuentes et les autres ministres d'Italie, afin que ceux-ci

puissent se concerter pour le secourir. Il tâchera de se rendre favorables les

chefs de la maison de Croy et quelques autres grands seigneurs du pays, ainsi

que les magistrats des villes, parce que, dît le Roi, quand on a pour soi les s»

magistrats, on peut se passer de la noblesse. C'est ce que n'avait pas compris
l'archiduc qui finit par perdre l'appui des uns et des autres.

Spinola jurera d'observer les privilèges du pays. Si l'on exige le départ des

étrangers, il pourra le promettre pour le jour où la paix sera conclue avec la

Hollande. Pour l'obtenir, cette paix, il faut commencer par négocier une bonne 33
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et longue trêve sans montrer qu'on la désire, ce qui n'offre aucune difficulté,
et Maurice de Nassau n'y contredira pas, puisqu'il conservera le pouvoir et les

avantages dont il jouit pour le moment. Trop courte, la trêve serait plus
nuisible qu'avantageuse à l'Espagne, après les succès obtenus l'année précé-

5 dente. Mais on ne peut engager de négociations, si l'on a entrepris le siège
d'une place ennemie. Aussi le mieux serait-il de pousser hardiment une

pointe en Frise. Si les rebelles demandent la paix, on pourra leur donner des

espérances. Il faut savoir profiter des occasions. Le Roi s'en rapporte à Spinola
et rappelle que l'archiduc et ses ministres, pour des motifs qui ne sont que

10 trop connus, n'ont jamais voulu entendre parler d'un armistice. Philippe III

recommande, enfin, à Spinola de garder précieusement cette instruction et les

documents qui s'y rattachent (1).
Estado, 2226.

505. Minute de la lettre qu'Ambroise Spinola, à la mort d'Isabelle,
16devait remettre à l'archiduc Albert pour que celui-ci, descendu au rang de

gouverneur des Pays-Bas, prêtât entre les mains du général génois serment

de fidélité à Philippe III (sans date) (2).
Estado, 2226.

(1)Letextede cesinstructionsd'Aranjueza été reproduitintégralementpar RODRIGUEZVILLA,
30loc.cit.,pp.124et suiv.Quantà l'original,Spinolale renvoyaà Madrid,au secrétaireJeande

Ciriza,surunordrequeluidonnaPhilippeIV,le22avril1621.(Estado,2235.)
(2)« VuestraAltezasabequeenelcasodefallecerla InfantadonaIsabel,mihermana,vuelvoyo

à succederenestosEstadosyenloscondadosdeBorgonayCharolais,yqueVuestraAItezahadequedar

pergovernadordellos,enminombre,conformeà uncapitulodelacessionqueelRey,misenor,mipadre,
35queestaengloria,hizo,conmiconsimyento,de losdichosEstadosy condadosen mi hermanapara

effectodecasarseconVuestraAlteza,previendoestecasocomonatural,y queel tiempoestapendiente
delavoluntaddivina,à laquaisuplicodar largaviday successionà VuestraAlteza,y quequando

llegaraaquellahora conla distanciade miresidenciano se turbenlas cosasporfaltadeordenesy

poderesmios,deseandoental occasioncumplirconmi conscienciay obligationy queà VuestraAlteza
50 nole faitenada delo quehamenesterpara cumplirconla suyay puedaprocederordenadamente,

convendraqueVuestraAItezahagaeljuramentodefidelidadypleytoomenajequeacostumbraronhazer

losqueanteshan tenidoessecargo,embiopoderal marquesAmbrosioSpinolaparaquelerecivade

VuestraAIteza,d quienequeridoavisardello,y queassi,comoes ciertoqueestadiligenciasehaze

masporcumplirconloquela calidaddelcasoobligaqueporentenderqueparanonVuestraAltezasea
35 necessario,assinodudodoqueacudiendoVuestraAltezaal cumplimyentodela aceptationy ratifi-

cationquehizodela dichacessionconestaconditiony à loquedebeà estrechovinculodedeudo,que
entrenosostrosay,y el amory voluntadqueyoe tenidoy tengoà VuestraAlteza,hara loquetan
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506. Minute de la lettre qu'Ambroise Spinola, dans la cas prévu plus

haut, devait remettre à l'archiduc Albert et
qui conférait à ce prince le

pouvoir de recevoir au nom du Roi le serment de fidélité des provinces et des

villes des Pays-Bas (sans date).
Estado,2226. 5

507. Minute des lettres à adresser, dans le cas susdit, aux Etats des

provinces et aux villes des Pays-Bas pour que ces Etats et ces villes prêtent

le serment de fidélité dû au roi d'Espagne (sans date).
Estado,2226.

508. Minuté d'une lettre par laquelle Philippe III informé l'archiduc 10

Albert que Spinola avait ordre de le conduire au château d'Anvers s'il

n'obtempérait pas aux ordres du Roi après la mort d'Isabelle (sans date (1).

Estado, 2226.

509. Pouvoirs donnés par Philippe III à Ambroise Spinola pour

arrêter, dans le cas prévu plus haut, l'archiduc et le conduire au château 10

d'Anvers, ainsi que pour recevoir des Belges le serment qu'ils devaient, le

cas échéant, prêter au roi d'Espagne (2).
Estado,2226.

510. Pouvoirs donnés par Philippe III à Ambroise Spinola pour exer-

cer le gouvernement général des Pays-Bas à la mort de l'archiduc Albert 20

(sans date) (3).
Estado,2226.

justamentesepretende,conquete confirmarayestrecharamatnuestrodeudo,amistady buenacorres-

pondencia,y yo quedareen nuevaobligationà VuestraAlteza,cuyaserenissimapersonaguarde
NuettroSenor,comodesco. 35

(1)Incipit: « Aunquecreode las muchasobligacionesqur VuestraAltezatienecomoprincipe
christiano.»

(3)Letextedecespouvoirsa:étéreproduitinextensopar RODRIGUEZVILLA,loc.cit.,pp.132-134.

(5)Letextedeces pouvoirsa étépubliépar RODRIGUZZVILLA,loc.cit;,pp.621-625.Ils étaient
annoncésdanslesinstructionssecrètesdu 16avril1606et devaientservirdanslecasoùl'unedes 30
alternativesprévuesparlesmêmesinstructions(lamortd'Albert)viendraità seréaliser.
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511. Consulte du conseil d'Etat espagnol du 29 avril 4606 (12 pages).

Sur la mission du duc de Feria (1) en Allemagne en vue de l'élection d'un

roi des Romains.

Le Conseil discute les chances de l'archiduc Albert et représente que le Roi

5 ne poursuit pas de fin particulière et qu'il désire simplement que le titre reste

dans la maison d'Autriche. C'est à l'Empereur, donc, de choisir le prince qu'il

préfère, mais il sera bon d'avertir Feria que, s'il le juge nécessaire (2), il

provoque adroitement l'exclusion de l'archiduc, parce que si le sort favorisait

ce dernier, non seulement le retour des Pays-Ras à la couronne deviendrait

10difficile, mais nos provinces resteraient perpétuellement unies à l'Empire.
Comme il ne sied pas que Son Altesse connaisse le but de cette démarche, le

duc gardera le secret et ne mettra la chose sur le tapis qu'en cas de nécessité.

Il la communiquera seulement à Don Guillen de San Clemente pour aviser

au moyen d'introduire la proposition sans qu'on se doute qu'elle émane du Roi.

15 En apostillant ce passage de la consulte le Roi remarque : tout ce qui est

écrit dans la première partie de ce chapitre jusqu'à la phrase soulignée est

bien, mais pour la suite je suis d'un avis entièrement différent. Plût à Dieu,

au contraire, qu'on pût obtenir que l'Empire échût à l'archiduc Albert! S'il en

était ainsi, j'y travaillerais de toutes mes forces, parce que j'ai de sérieuses

30 raisons pour cela (3).
Estado, 2323.

512. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles le

26 juin 4606.

Recommandation en faveur de Don Jérôme Walther Zapata, ancien pagador

35et ancien veedor de l'armée de Flandre (4).

(1)OonLorenzoSuarezdeFigueroay Cordoba,deuxièmeducdeFeria.

(2)«Peroserabienadvertiral duquequesivierequeet menester»; cettephraseestsoulignéedans

letexte.

(3)« Loquepareceal consejoenlaprimerapartedestecapituloesbienasta lorayado,puesenlo

30 quesedicedealli adelanteloentiendotan diferentementequepluguieraà Diossepudieraencaminar

queel Imperiocayeraen el archiduqueAlberto,porque,si assifuera,yoayudaraà elloconmucho

cuydado,porquelascausasqueconcurrendeconvenientiasonmuygrandes.» Nousn'avonsreproduit
decetteconsulte,quiappartientaufondsd'Allemagne,quelepassageintéressantnotrepays.

(4)ILavaitquittéla veedorerieen 1603et avaitétéremplacéparDonFranciscoVacadeBena-

55 vides.Cfr.Secrétaireried'EtatetdeGuerre,reg.21,fol.211et359.



— 230 —

Zapata avait envoyé ses comptes en Espagne et il croyait n'être redevable

au Trésor que d'un faible reliquat. Or, il se trouve que son solde débiteur est

de 48,000 écus. Cette erreur s'explique quand on songe que ce fonctionnaire

a eu en caisse 26,000,000 écus et qu'une grande partie de cette somme a

passé par les mains de ses soixante commis. Lui-même dut supporter les 5

risques de guerre et emprunter 50,000 écus sur son crédit. C'est pourquoi il a

sacrifié une partie de sa fortune personnelle. Il avait demandé un congé pour

aller en Espagne et offrir au Roi, en dédommagement, les biens qui lui

restaient et la rente annuelle de 3,000 écus qu'il avait reçue à titre de merced.

L'archiduc a préféré que Zapata se défende par procureur. Il veut le garder à 10

son service et demande que le Roi fasse remise à l'ancien veedor d'une

partie de sa dette, remise qui lui serait accordée au lieu d'une ayuda de

costa, et qu'il lui soit loisible de payer le solde par annuités en abandonnant les

3,000 écus de sa pension, pension sur laquelle, du reste, il lui est dû 8,000 écus.

Avec les revenus de son majorat Zapata sera en mesure de désintéresser ses 15

créanciers et il ne gardera que ce qui lui sera nécessaire pour continuer à

remplir son service auprès de l'archiduc.

A cette recommandation officielle, écrite par un secrétaire, Albert joignit

quelques mots écrits de sa main pour faire remarquer que Zapata ne s'était

pas enrichi au détriment du Trésor, qu'il n'était pas responsable des fautes des 20

tiers, et que du temps où il était pagador général, il avait dépensé beaucoup
du sien (1).

Archivesdu Royaume,SecrétairerieetÉtat etde Guerre,registre176.

513. Lettre du duc de Lerme au secrétaire du conseil d'Etat, écrite du

Palais le 29 juin 4606. 25

Le duc renvoie au conseil les documents apportés par l'audiencier Louis

Verreycken : Après la formule habituelle « consulte 10que sobre ellopareciere "

le duc remarque qu'on a fait pour la Flandre plus qu'on ne pouvait, et qu'on

aperçoit le but des Relges : rejeter sur l'Espagne toutes les charges et priver

(1)L'archiducrecommandaégalementZapataauprèsdu ducde Lerme,ducomtedeVillalonga30
et de HernandoCarrillo,présidentdu ConseildesFinancesespagnol.Le 11novembre,il écrivit
encoreenfaveurdesonprotégé.
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les gens de guerre des avantages qu'ils trouveraient ailleurs sans avoir tant de

dangers à courir. Que le conseil, ajoute le duc, examine ce qu'on répondra
« à cet audiencier » et aussi ce qu'on répondra à Son Altesse, puisque le Roi

n'entend pas passer par ses exigences (1).
5 Estado,624.

514. Consulte du conseil d'Etat espagnol (2) du 6 juillet 4606

(20 pages).

Sur les représentations faites au nom des archiducs par l'audiencier

Verreycken. Consulte importante où l'on trouve une discussion approfondie du

10budget des Pays-Bas, un examen des résultats de la perception du droit

de 30 p. c, le montant des provisions d'argent envoyées en Flandre, etc.

Estado,624.

515. Consulte du conseil d'Etat espagnol (3) du 8 juillet 1606

(20 pages).

14 Sur la mission de Verreycken.
Estado,624.

516. Lettre de Hurtuno de Urizar à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 44 juillet 4606.

Sur le commerce, l'almoharifazgo, etc.

20 Estado, 624.

(1)a ConconsiderationdequeconFlandesseha hechomuchomasdeloquesepuedey queseve

queelfindelosdeallaeshecharnostodalacargaquedandoseellossinningunay quitandoà lagente
deguerralascomodidadesquetienenenotraspartesdondeni lostrabajos,ni lospeligrosdeninguna

manerasoniguales,y assiveaelconsejoloqueconviendraresponderà esteaudienciery escrivirà su

25 Alteza,puesru Majestadestaresueltadenopassarporella.Diosguardeà VuestraMerced.»

(2)Composéde DonJuanIdiaquez,du marquisde Velada,du comtedeChinchon,ducomtede

Miranda,ducardinaldeTolèdeetducomtedelaOliva.

(5)Composéde DonJuanIdiaquez,dumarquisdeVelada,ducomtedeChinchonet ducomtede

laOliva.



517. Consulte du conseil d'Etat espagnol du 48 juillet 4606.

Sur le choix d'un ambassadeur en Flandre. Idiaquez propose le comte

d'Onate, Don lnigo Cardenas ou le marquis de Mirabel. Ce dernier connaît la

Belgique
Le comte de Chinchon propose les mêmes candidats, plus le comte d'Arcos.5

et Don Alonso de la Cueva, tandis que Miranda penche pour Onate et la Cueva.

Les autres conseillers mettent en ayant l'un ou l'autre de ces candidats.

Le connétable ajoutait à la liste Don Alonso de Velasco et observait qu'il

serait imprudent de rappeler Cardenas de Venise.

Estado,2024. 10

518. Consulte du conseil d'Etat espagnol du 3 août 4606.

Sur les demandes formulées par Verreycken.
Estado,624.

519. Lettre de Hutuno de Vrizar à Philippe III, écrite de Bruxelles le

6 août 4606. 15

Urizar se plaint encore de la vente des passeports et explique l'origine ainsi

que les conditions de l'affermage de l'almoharifazgo.
Estado,624.

520. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles le

44 août 4606. 20

En faveur des héritiers de Daniel Rinfles (1), négociant anversois, à qui il

était dû 28,777 ducats, nonobstant la lettre de change qui lui avait été

remise sur le marquis de Pozza (2), et qui veinait de mourir laissant une

veuve et sept enfants en âge de se marier, à qui il ne restait pour tout bien

que cette créance (3). 25

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre176.

(1)11fautlire,mesemble-t-il,Rindvleesch,

(1)EnsontempsprésidentduconseildesFinancesespagnol.

(3)Mêmerecommandationau ducdeLermeet à DonHernandoCarillo.Cettelettredechangede
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521. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles le

24 août 4606.

En faveur de Nicolas Janssen et de ses cousins, Simon Janssen et Mathieu

Dirixen, tous trois natifs d'Amsterdam, catholiques et comme tels protégés des

5 archiducs, et dont le navire, le Chevalier chrétien, monté, au su d'Albert, par
un équipage catholique pour transporter, de Moscovie à San Lucar de

Barrameda, des cordages et des agrès, avait été saisi en Espagne avec sa

cargaison comme appartenant à des rebelles. L'archiduc rappelle que, en 4604,
les oncles de ces trois marchands obtinrent la mise en liberté de Sébastien

10del Hoyo et de seize bourgeois de Laredo, comme ceux-ci l'ont attesté par
écrit (1).

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre176.

522. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite du camp de Wesel
le 24 août 4606.

15 Spinola rend compte de ses opérations en Frise. Parti de Maestricht

le 1er juillet il s'est dirigé vers Oldenzeel avec l'intention de passer l'Yssel (2).
Mais Maurice de Nassau l'a forcé de renoncer à son projet. Néanmoins, les

Espagnols ont pris Lochem et Grolle et, au moment où Spinola écrit, ils marchent

sur Rinbergh Souffrances que l'armée a eu à supporter (3).
20 Estado,624.

523. Consulte du conseil d'Etat espagnol (1) du 34 août 4606.

Sur les lettres de Hurtuno de Urizar rappelant que le Roi avait défendu,

38,777ducatsde 575maravédis,avaitété tirée le 20 juin 1601,payablele 19 aoûtde la même
année.Ellen'étaitpasencorerembourséeen1618,commele témoignentunelettredel'archiducau

25 Roidu 29 octobrede cetteannée(Secrétaireried'EtatetdeGuerre,reg.182)et un mémoireque
publièrentleshéritiersRindvleesch,mémoirequirenfermele textedela traiteprotestéeet dontun

exemplaireimpriméexistedansnosarchives(Secrétaireried'EtatetdeGuerre,carton689).
(1)UnelettresemblablefutadresséeauducdeAledinaSidonia,gouverneurdel'Andalousie.

(2)PourcettecampagnedeFrise,voirVANMETEREN,HistoiredesPays-Bas,pp.893-595.L'archi-
30 ducn'yassistapas.Cfr.CHARLES-ALEXANDREDECROT,Mémoiresguerriers,p. 216.

(5)Letextedecettelettrea étépubliéparRODRIGUEZVILLA,toc.cit.,pp.141-144.

(4)ComposéducardinaldeTolède,duconnétabledeCastilleet ducomtedela Oliva.

30
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secrètement, de confisquer les biens des rebelles en Espagne afin de remplir les

conditions accordées aux fermiers de l'almoharifazgo (1).
Estado,624.

524. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Rinbergh
le 3 septembre 4606. 5

Spinola se plaint qu'on ne lui envoie pas d'argent et il craint que par suite

des engagements qu'il a dû contracter son crédit ne soit ébranlé (2).

Estado,624.

525. Lettre de Varchiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 42 septembre 1606. 10

En faveur de Paulo Francesqui, ancien traitant de la place d'Anvers, qui

est ruiné par suite de lenteur apportée par la cour d'Espagne à rembourser les

capitaux qu'elle lui avait empruntés.

Archivesdu Royaume.Secrétaireried'État et de Guerre,registre176.

526. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles 15

le 44 septembre 4606.

Pour que le Roi confère l'ordre du Christ à Rodrigo Lopez da Veyga, en

considération des services rendus par son oncle, Simon Rodriguez de Evora,

baron de Rodes.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etdeGuerre,registre176. 20

527. Lettre de Balthazar de Zuniga à Philippe III, écrite de Madrid

le 7 octobre 4606.

En faveur de l'audiencier Verreyken dont Zuniga rappelle les services.

Estado, 634.

(1)Ondésignaitsouscenomlesdroitsde douaneperçusenEspagneà l'entréeouà la sortiedes25

marchandises,à l'exceptiondecellesvenantdesIndes.

(1)ExtraitdansRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,p. 145.



— 255 —

528. Lettre du duc de Lerme au comte de Vïllalonga, écrite de

Ventosilla le 47 octobre 4606.

Sur Fordre du Roi, le duc renvoie à la junte de trois la lettre précitée de

Zuniga.
5 Estado, 634.

529. Lettre de Jean de Neyen (1) à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 6 novembre 4606 (original).

Sur les armements des rebelles (2).
Estado,624.

10 530. Lettre de Philippe III à Ambroise Spinola, écrite de Ventosilla

le 8 novembre 4606 (original avec le contreseing de Pedro Franqueza).

Le Roi prie Spinola de ne pas venir en Espagne sans un ordre exprès,

parce que l'ennemi pourrait profiter de son absence et que la mission secrète

qu'il lui a confiée exige sa présence dans notre pays. Il peut, dit le Roi, arriver

18 en une heure ce qui ne s'est pas encore vu depuis des années (3).

Estado,2226.

531. Lettre de Philippe III à Don Louis de Velasco, écrite de Ventosilla

le 8 novembre 4606.

Ordre de remettre la lettre précédente à Spinola en main propre (4).

20 Estado,2226.

532. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 44 novembre 4606.

En faveur du comte de Champlitte, gouverneur de la Franche-Comté, dont

(1)Commissairegénéralde l'ordredesFranciscains.Nousreparleronsplusloindece religieux

25 quijouaunrôleimportantdanslesnégociationspréliminairesde latrêvededouzeans.

(2)Neyenécrivitplusieursfoissurcesujet.

(3)TextedansRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,pp. 148-149.

(4)TextedansRODRIGUEZVILLA,ibidem,p. 149.
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la famille est dans la gêne depuis qu'une partie de ses biens a été confisquée en

France, et à qui l'archiduc voudrait voir conférer la commanderie de l'ordre

d'Alcantara vacante par la mort du comte de Cantecroy.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et deGuerre,registre176.

533. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles 5

le 44 novembre 4606.

L'archiduc rappelle les services rendus à la couronne depuis plus de

trente ans par le président Henri Van Etten (1), qui fut pourvoyeur-général,

et, depuis 1593, commissaire-général des armées de Flandre. Van Etten a aidé

le Trésor dans des moments difficiles et il mérite une merced proportionnée 10

à son dévouement.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre176.

534. Lettre de Philippe III à Ambroise Spinola, écrite du Pardo

le 21 novembre 4606.

Le Roi félicite Spinola au sujet de la prise de Rinbergh. Si, dans la place, 15

il se trouve encore des officiers français, on ne les admettra plus à composi-

tion, mais on les retiendra sous bonne garde (2).
Estado,2226.

535. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

8 décembre 4606. 20

Le Roi accorde à Antonio de Jaureguy, veedor du commerce en Flandre,

quinze écus par mois pour l'entretien d'un de ses commis (3).

Estado,2226.

(1)PrésidentdelaChambredescomptesdeBrabant.

(2)TextedansRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,p.147. 28

(3)Jaureguyavaitquatrecommisdontdeuxtouchaient15etdeux20écusparmois.Cfr.l'ordon-
nancedepaiementdonnéeà ceteffetpar l'archiducAlbertle 8 mars1606.(Archivesdu Royaume,
Secrétaireried'EtatetdeGuerre,Patentes,reg.25,fol.86.)
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536. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles le

40 décembre 4606.

En faveur du marquis de Havre qui depuis quatre ans n'a plus rien touché

de sa pension.

3 Archivesdu Royaume.Secrétaireried'État etde Guerre,registre176.

537. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles le

40 décembre 4606.

Services rendus depuis vingt-six ans par le baron de Barbançon. L'archiduc

avait jadis demandé qu'on lui accordât une pension en attendant qu'on pût
10lui offrir une commanderie. Or, plusieurs sont vacantes dans l'ordre de Cala-

trava où Barbançon est déjà chevalier. Albert insiste pour qu'on donne

satisfaction à son protégé.

Archivesdu Royaume.Secrétaireried'État etde Guerre,registre176.

538. Consulte d'une junte d'État. Madrid, 44 décembre 4606

15(16 pages).

Au sujet de la guerre de Flandre. Le comte de Villalonga (1), qui avait

rédigé un rapport sur la question, insiste sur la longueur de cette guerre et

montre ce qu'elle a coûté, il discute, à cette occasion, et en détail, le budget
de l'Espagne. Idiaquez rappelle une fois de plus que Philippe II, en cédant les

20 Pays-Bas aux archiducs, avait la conviction qu'avec la présence des souverains

dans nos provinces on n'aurait plus besoin d'envoyer de si fortes provisions

d'argent, provisions qui, cette année et l'année précédente, avaient été plus
élevées que jamais. Il est partisan d'une guerre défensive, comme Verdugo
l'avait proposé au Roi défunt à l'Escurial à la fin de 1579. Nécessité d'envoyer

25aux Pays-Bas le marquis de Ayamonte.

Le Roi : Le mieux serait, sans doute, de faire venir ici Spinola. Mais c'est

impossible. Il importe d'informer mon oncle le plus tôt possible de ma résolu-

tion de réformer l'armée de Flandre et de réduire les provisions annuelles à

(1)Il faisaitpartiedela junteavecJuandeIdiaquezet lecomtedeMiranda.
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1,600,000 ducats, et encore, je ne sais si la situation du Trésor me permettra

de les maintenir à ce chiffre. Comme la junte, je trouve que le marquis

d'Ayamonte (1) convient pour la mission qu'elle veut lui voir confier Qu'il

parte sur le champ. La junte verra le prétexte qu'on pourra donner à son

départ, pour qu'on n'en soupçonne pas le vrai motif. Elle examinera si le 5

marquis, après s'être acquitté de sa tâche, pourra, le cas échéant, proposer à

mon oncle ce dont il fut question à plusieurs reprises, c'est-à-dire échanger

les Pays-Bas contre un poste plus sûr. Convaincu que les provisions seront

désormais inférieures à ce qu'elles étaient auparavant, Albert reconnaîtra, peut-

être, que c'est là le parti le plus avantageux pour lui. Qu'on demande aux 10

archiducs quels sont leurs projets pour l'année prochaine, qu'ils ne procèdent

à aucune levée sans mon ordre et qu'on leur laisse l'espoir d'être secourus par

les forces qu'on rassemble en Italie (2).
Estado, 654.

539. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles 15

le 22 décembre 4606.

Spinola accuse réception de la dépêche du Roi, du 8 novembre, analysée

plus haut, et déclare qu'il ne partira pas de Bruxelles sans un ordre exprès (3).

Estado,624.

540. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles 20

le 22 décembre 4606.

Les Hollandais ont voulu savoir, par l'intermédiaire du seigneur de Witten-

(1)DonFranciscode Guzmany Zuniga.Il mourutl'annéesuivantesansavoiraccomplisa

mission.CABRERA,Relacionesdelascosassucedidasenlacortedesde1599hasta1644,pp.521-322.

(1) e MepareceelmarquesdeAyamontetanà proposito,comoà la Junta,ordenandolequeparta 28

luego,y laJuntamirey aviseluegoelcolorquesepodradarà suida,paraquenoseentienda,y veasse
si serabienquellevasseà sucargodespuesdeaverhabladoenlo queestadichoque,si allasseoccasion,
proposiesseà mitioloqueseha pensadootrasvezesde apartarledeaquellosEstadosConuna tan
buenarecompensaquele estuviessemejorde la quetiene,y podriaserquedesenganadodequelas

provisionesnohandesercomoenlopassadoconociesequeserialoqueconviendriamas,y desdeluego30

selespregunteloquepiensanhaceresteanoy quenohagannuevaslevassinmiordendandolesalguna
intenciondelasesperanzasquepuedentenerdeserayudadosconlasfuerzasquesejuntanenltalia.»

(3)ExtraitdansRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,pp.149-180.
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horst (1), si l'archiduc consentirait à une trêve. Son Altesse, sur le conseil de

Spinola, a donné une réponse affirmative. Il parait, que Oldenbarvelt et Mau-

rice de Nassau sont prêts à déposer les armes. L'archiduc ne croit pas à la

sincérité de ces propositions, mais, remarque Spinola, c'est déjà un bon signe
5 que l'on en parle. Albert lui ayant demandé s'il avait des pouvoirs pour

traiter, Spinola répondit que non. mais en ajoutant qu'on pouvait signer

une trêve, à condition de réserver la ratification de Sa Majesté. Son Altesse,

d'autre part, avait bien certains pouvoirs, mais ils remontaient à plusieurs

années. Enfin, dit Spinola, si les Hollandais consentent à traiter, on fera

10comme je l'ai dit. Le général termine en montrant au Roi combien il

importe, pour le bien de ses Etats, de mettre fin à une guerre si longue et

si ruineuse (2).
Estado,2289.

541. Instructions secrètes données par Philippe III au marquis de

15 Guadaleste (3), son ambassadeur en Flandre, le 34 décembre 4606.

Le Roi rappelle la clause de l'acte de donation de 1598 : si les archiducs

meurent sans enfants, les Pays-Bas retournent à l'Espagne. L'ambassadeur

doit gagner le peuple et la noblesse belges en les assurant de la bonne volonté

du Roi, ainsi que de son désir de les obliger et de les voir heureux, comme

20'le témoignent les millions qu'il leur a envoyés depuis la mort de son père pour

continuer la guerre contre les rebelles.

(1)CeWalravedeWittenhorst,seigneurdeHorst,estlechevaliergueldroisdontil a étéquestion
en1601.DanslesdocumentsespagnolssonnomestsouventdéfiguréetdevientVinores,Witenor,etc.
— Wittenhorstavaitde grandesrelationsen Hollande,et c'estpourquoiles archiducsle char-

28gèrentdepréparerle terrainpouruneréconciliationouunetrêveaveclesProvinces-Unies.Voirles

instructionsqui lui furentdonnéesle 6 mars1607.(Archivesdu Royaume,Papiersd'Etatet de

l'Audience,Portefeuille6681.

(1)TextedansRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,pp.152-183.

(3)PhilippeCardona,marquisdeGuadaleste,étaitun gentilhommede Valencequifut ruinépar
30 l'expulsiondesMorisques.Il épousaen deuxièmesnocesAnnedeLigne,filledeLamoralI, prince

de Ligneet du Saint-Empire.— Quantau marquisde Laguna,le prédécesseurde Guadalesteà

l'ambassadedeFlandre,il avaitquittéBruxellesle1erseptembre.Cfr.la lettredunonceBentivoglio
au cardinalBorghèsedu 2 du mêmemois,(archivesdu Royaume,Cartulaireset Manuscrits,

reg.1953,p.271.)
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En cas de prédécès de l'infante, Albert devaientgouverneur général de nos
v

provinces. On n'avait pas, au début; déterminé ce qu'on ferait si l'archiduc

mourait le premier, et c'est pourquoi le Roi avait envoyé une cédule sècrète

à Don Balthazar de
Zuniga

aux
termes

de laquelle l'infante, si elle survivait
à son mari, aurait le gouvernement des Pays-Bas. jusqu'à ce queleRoien

disposât autrement (1). Zuniga avait confié cet acte à Juan de Mancicidos,

secrétaire de guerre du Roi à la cour des archiducs. Dès son arrivée
à

Buxelles, Guadaleste réclamera cette pièce, et Mancicidor aura ordre de la

fui
;
remettre. Le cas échéant, Guadaleste l'exhibera à l'infante ,pour que

celle-ci puisse exercer le gouvernement avec la restriction précitée. Guadaleste 10

ne dira mol de ses instructions, pas même aux archiducs.

Estado,2226.

542. Lettre de Philippe III à Don Juan de Mancicidor, écrite de

Madrid le 34 décembre 4606.

Ordre de remettre au marquis de Guadaleste la cédule à laquelle il est fait 15

allusion dans les instructions précédentes.
Estado, 2226.

543. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles le

40 janvier 4607.

Les jésuites; dans unmémoire, dont une copie est jointe à la minute de 20

l'archiduc,rappellent que la prétendue religion réformée ou confession d'Augs-

bourg prévaut dans le nord de l'Allemagne, au grand chagrin des marchands

espagnols, italiens ou flamands établis dans les villes hanséatiques et qui ont

réclamé des prêtres de l'ordre pour recevoir de leurs mains les sacrements.

La Compagnie a pu accéder à leur désir, sinon à Hambourg, du moins dans 25

le faubourg d'Altona, dont le seigneur, le comte de Schaumbourg, un héré-

tique, a toléré jusqu'ici le culte catholique, moyennant argent. Mais le comte

(1)«Entretantoqueyootracosamandorc.» Voircequenousavonsditausujetdeladépêchede

PhilippeIIIà BalthazardeZunigadu28février1601et lèsinstructionssecrètesdonnéesà Ambroise

Spinolale16avril1600. 30
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parle maintenant d'expulser les catholiques, et ceux-ci se tournent vers le roi

d'Espagne, parce que ce monarque à le moyen d'intervenir en leur faveur.

Les villes hanséatiques demandent, en effet, pour leurs marchands l'entrée des

Etats de Sa Majesté et même des ports espagnols, avec la suppression du droit
5de 30 p. c. perçu depuis que les Hollandais introduisent ouvertement leurs

marchandises dans la péninsule sous le pavillon de la Hanse. Si Sa Majesté y

cotisent, il est permis d'espérer que les catholiques obtiendront l'autorisation

d'ouvrir une église dans chacune des villes hanséatiques, du moins à Ham-

bourg où les négociants étrangers sont les plus nombreux.

10 L'archiduc appuie chaudement la requête des pères.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat et de Guerre,registre176.

544. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles le

40 janvier 4607.

Un certain Jérôme de Vader, natif de Bruxelles, demande à pouvoir garder

15sa résidence à Lisbonne où il habite depuis seize ans et ce nonobstant l'édit

royal interdisant le séjour dans les villes maritimes de l'Espagne à tous ceux

qui ont des parents en Hollande. — L'archiduc appuie sa requête.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre176.

545. Consulte de la junte d'Etat du 46 janvier 4607 (12 pages).

30 Au sujet des lettres d'Ambroise Spinola du 22 décembre 1606 relatives à la

trêve.

Remarquons l'avis du grand commandeur de Léon (1) : la trêve est la meil-

leure façon de terminer la guerre en cours et celle que l'on a le plus vivement

désirée les années précédentes. Les deux conditions fixées, à savoir que les

28rebelles renonceront à faire le commerce et à naviguer aux Indes, comportent

tous les avantages que la monarchie peut réclamer, s'il est entendu que sous

le nom d'Indes on comprend aussi l'Inde orientale. Le Roi sera débarrassé de.

tout souci. Les Hollandais en venant en Espagne oublieront les Indes; ils

(1)Il faisaitpartiedelajunteaveclescomtesdeVillalongaetdeMiranda.

31
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s'enrichiront par notre commerce comme nous nous enrichirons avec le leur.

Pour le moment il n'y a pas lieu de traiter la question religieuse, puisque en

la passant sous silence on sous-entend que les rebelles ne peuvent commettre

aucun scandale (1). Spinola s'est montré prudent en ne prenant aucun enga-

gement au sujet de la trêve. Toutefois, en demandant une nouvelle assistance, 5

il va à rencontre des ordres du Roi qui veut réduire les provisions annuelles

à 1,500,000 ducats. Il est inutile d'envoyer le marquis d'Ayamonte en Flandre.

Bien qu'il y ait lieu d'être circonspect, au moment d'accepter des clauses déjà

fixées de part et d'autre, répond le Roi, on ne peut pas ne pas discuter une trêve

si utile. C'est pourquoi j'ai signé les dépêches pour la Flandre et pour Gênes. 10

Vous, comte de Villalonga, dépêchez un courrier en toute diligence et dites au

marquis de Ayamonte ce qui a été résolu à son égard. Vous inviterez aussi la

commission des Finances à régler sur le champ le service des provisions de

la manière indiquée. Le président de la Hazienda fera le nécessaire. Je compte

que le marquis de Spinola, au cours des négociations, continuera à me servir 15

avec le même dévouement que par le passé (2).
Estado,2025.

546. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles le

48 janvier 4607.

En faveur des députés des villes hanséatiques qui viennent d'arriver à 20

Bruxelles et se proposent de se rendre en Espagne pour traiter de la question

douanière et du commerce de leur patrie avec la péninsule.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat etdeGuerre,registre176.

(1)« Yagoranoavraquehablarenelpuntodela religion,puesconno decirnadaquedaentendido

quenoseleshadepermitirquehaganescandalocontraelladeningunamanera.» 25

(2)" Aunqueveolascausasqueaypara recatarnosde loqueaquivieneapuntadodetodos,no se

puededejardeadmitirla platicade treguasquetantoconviene,y assihefirmadolas cariaspara
Flandesy Genova.Conellasvos,elcondedeVillalonga,despachadoycorreoengrandiligenciaydecid
al marquesdeAyamonteloqueparece,y direistambienenlajuntadeHaciendaqueconvienetratar

luegodehazerlaprovision,comosedice,paraquesecomenceàpublicar,y tampocodilatariaeldecille30

aparteal presidentedeHazienda,paraqueelloprocureencaminar,haciendosetodaslas diligencias
posiblesparaello;y delmarquesde Spinolaesperoqueserviraenestasplaticastan biencomosuele
entodo.»
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547. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles le

28 janvier 4607.

Spinola envoie en Espagne Virgilio Piliasco, son secrétaire, pour représenter
au Roi sa détresse financière.

5 Estado,2287.

548. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles le

3 février 4607.

Au sujet de la trêve. Les Hollandais se sont refroidis, comptant que par
suite des difficultés survenues en Italie le Roi serait hors d'état de fournir les

10 mêmes secours que par le passé aux Pays-Bas (1). Spinola réclame pour la

réussite des opérations militaires de nouvelles avances d'argent. Quant aux

négociations avec Oldenbarnevelt et le comte Maurice de Nassau, elles conti-

nuent par l'intermédiaire du comte de Meurs, ami de Maurice. Celui-ci,

parait-il, est convaincu que la trêve est le meilleur des arrangements et les

15ministres hollandais pensent comme lui (2).
Estado,2289.

549. Consulte du conseil d'Etat espagnol du 43 février 4607.

Sur les embarras d'argent d'Ambroise Spinola. Celui-ci, du chef des avances

faites aux Centurione et à Francisco Serra pour le service de l'asiento de

20 Flandre, aurait emprunté 1,600,000 écus à Gênes. Avec les intérêts, cette

dette s'élèverait à près de 2,000,000. Pour se dédommager, ses créanciers

voudraient saisir les 700,000 écus que le Roi lui a envoyés, mais cette saisie

ébranlerait le crédit du marquis.

(1)Ils'agitdu conflitqui,au milieude l'année1608,avaitéclatéentreVeniseet leSaint-Siège.

14 LeSénatayantvoulumettreun termeà l'accroissementdesbiensde mainmorte,PaulV lança
l'interditcontrela République.LesEspagnolsprirentlepartidusouverainpontife.Sullyconseillaità

HenriIVdeprofiterdecettediversionpourenvahirla Flandre.Maisle monarquefrançaisinterposa
samédiationet,le21avril1607,RomeetVenises'accommodèrent.Cfr.J.NOUAILLAC,Villeroy,secrétaire

d'Etatetministre,pp.428à 458[Paris,1909].
50 (1)TextedansRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,pp.154-188.
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Sur l'avis de son conseil, le Roi renvoie l'affaire à la commission des

Finances (1).
Estado,2025.

550. Lettre de Philippe III à Ambroise Spinola du 43 février 4607.

Le Roi félicite Spinola de la manière dont il a secouru la place de Grolle 5

assiégée par Maurice de Nassau (2).
Estado,2226.

551. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 4S février 4607.

Les Hollandais, par l'intermédiaire du seigneur de Wittenhorst, ont répondu 10

qu'ils ne peuvent avoir confiance dans des souverains qui prétendent être

leurs maîtres (3). Ils veulent, eux, rester libres chez eux comme les archiducs

le sont dans les provinces obéissantes. A cette condition ils renonceront au

droit de naviguer dans les Indes, mais ce droit, ils entendent le vendre cher,

parce qu'ils espèrent s'agrandir dans ces parages et que pour les en empêcher 15

le Roi doit s'imposer de grands sacrifices. Ils exigent des archiducs une

prompte réponse, sinon ils se concerteront avec le roi de France. Ces propo-

sitions ont paru acceptables à l'archiduc. Ce qui le détermine à traiter, c'est

l'état misérable des Pays-Bas, le peu d'apparence que la continuation des

hostilités puisse procurer des conditions meilleures, le désir de soulager le Roi 20

de ses charges pécuniaires et la pensée qu'une longue trêve, solution qui avait

les préférences de Sa Majesté, offrirait les mêmes avantages qu'une paix défi-

nitive. En conséquence, Spinola a été chargé de faire part au Roi des intentions

de l'archiduc.

Spinola donne son avis à son tour. Si Votre Majesté, dit-il, était eh état de 28

fournir régulièrement 300,000 écus par mois, on pourrait continuer les hosti-

(1)Enespagnol: JuntadeHazienda.

(2)TextedansRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,p. 141.

(3)CetteréponsedesEtats-GénérauxdesProvinces-Uniesestdu27janvier.Ellea étépubliéepar
CH.RAHLENBECK,danslespiècesjustificativesfaisantsuiteauxConsidérationsd'Estatsurletraicté30

dela Paixaveclessérenissimesarchiduczd'Autriche(Mémoiresdela Sociétéd'histoirede Belgique,
Bruxelles,1867).
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lités avec l'espoir d'obtenir de meilleures conditions ; sinon, il faut se résoudre

à accepter celles qui sont proposées. Que Votre Majesté mette fin à cette

longue guerre en laissant aux rebelles les provinces qu'ils possèdent; ainsi les

autres seront tranquilles. Que Votre Majesté m'avise de ses intentions le plus
5 tôt possible, sinon Son Altesse traitera seule, puisqu'Elle en a le droit. Elle le

fera, parce qu'Elle est convaincue qu'en agissant ainsi Elle sauvegarde la

dignité de Votre Majesté qui en présence du fait accompli n'aura plus qu'à
donner son approbation. Mais si Votre Majesté refuse cette approbation,

comme elle est libre de le faire, de graves inconvénients sont à craindre (1).

10 Estado, 2289.

552. Lettre d'Ambroise Spinola à Don Pedro Franqueza, comte de

Villalonga, écrite de Bruxelles le 45 février 4607.

Allusion à la lettre précédente. Spinola demande des instructions précises,

instructions qu'il gardera par devers lui, sans que jamais personne puisse en

15soupçonner le contenu (2).
Estado,2289.

553. Consulte du conseil d'Etat espagnol du 47 février 4607.

Sur la lettre de l'archiduc du 10 janvier relative aux négociations ouvertes

avec les villes hanséatiques pour que les catholiques puissent pratiquer leur

20 culte (3).
Estado,2025.

554. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 49 février 4607.

En faveur de Hamal Van Dale, originaire d'Anvers et capitaine d'infanterie

as à Bahia. Van Dale s'était marié dans celte ville avec une Portugaise, mais il

(1)TextedansRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,pp.186-187.

(2)TextedansRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,p. 188.

(3)Cesnégociationsaboutirentau traitédu 7 novembre1607.Lesmarchandisesintroduitesen

Espagneparla Hanse,saufles articlesprohibés,étaientdésormaisexonéréesdu droitde30p. c.

30Cfr.ABREUYBERTODANO,ColecciondetraladosdepazdeEspana,t. I,p. 383.
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avait dû en partir avec sa femme et ses enfants, un placard interdisant aux

étrangers de séjourner dans les places maritimes. En cours de route il fut pris

par des Hollandais qui le dépouillèrent. Il demande à pouvoir retourner au

Brésil.
Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat el de Guerre,registre176. 5

555. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles le

49 février 4607.

L'archiduc rappelle, en l'appuyant, la lettre qu'il écrivit dans le courant de

décembre 1605 en faveur du colonel Guillaume Semple pour que celui-ci

touche aux Indes les 22,000 écus de solde qui lui étaient dus. Il invoque la 40

détresse de son protégé et les services rendus par lui dans la dernière campagne

où il commandait les compagnies d'infanterie écossaise.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat et de Guerre,registre176.

556. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 49 février 4607. 15

Nouvelle démarche en faveur de Don Jérôme Walther Zapata.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat etde Guerre, registre176.

557. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 27 février 4607.

En faveur du licencié Ferdinand de Boisschot qui, depuis 1592, exerce les 20

fonctions d'auditeur général de l'Exercito et qui a été chargé de différentes

missions, notamment de l'office fiscal de la Visita et de la cour des comptes,
succursale de la Real hazienda, établie par le Roi aux Pays-Bas.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat et de Guerre,registre176.

558. Lettre de Philippe III à Ambroise Spinola du 40 mars 4607. 25

Spinola est déchargé sur sa demande du commandement de la flottille des

Pays-Bas.

Estado, 2226.
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559. Traduction espagnole de la trève de huit mois, signée à Bruxelles

par les archiducs le 43 mars 4607 (1).
Estado, 2289.

560. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles
5 le 48 mars 4607.

L'archiduc a ouvert des négociations avec la Hollande. Mais une mutinerie

est imminente et si elle éclate, non seulement les négociations seront rompues,
mais tout le pays se soulèvera. Le Roi doit donc envoyer les provisions néces-

saires. Il serait triste qu'après avoir dépensé tant de millions et sacrifié tant

10d'hommes la paix soit compromise faute de la somme réclamée pour les besoins

d'une année (2).
Estado,2289.

561. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 24 mars 4607.

15 En faveur du banquier Vincent Centurione qui, il y a quatre ans, a fait et

très ponctuellement, pour le compte de son frère Octavio, le service financier

des pensions mensuelles et dans plusieurs circonstances a employé son crédit

au service du Roi.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat et de Guerre,registre176.

20 562. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 22 mars 4607.

En faveur de Raphaël de Banos Pezon venu en Belgique, en 1603, avec

une lettre de recommandation du Roi et qui se distingua au siège d'Ostende

comme dans les deux dernières campagnes (3).

25 Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat et deGuerre,registre176.

(1)Cettetrêvefut acceptéepar les Hollandaisle 24 avril et ratifiéepar le roi d'Espagnele
18septembre.Letexteespagnolet le textefrançaissontdansABREUYBERTODANO,loc.cit.,1.1.

(2)TextedansRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,pp.189-160.

(3)Nousreparleronsplustarddecepersonnage.



— 248 —

563. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 6 avril 4607.

En faveur de Jean de Haze, négociant anversois, qui, désireux d'aller aux

Açores pour régler ses comptes avec ses facteurs, a frété un navire en Angle-

terre et demande une lettre de sauvegarde. s

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat et de Guerre,registre176.

564. Lettre d'Ambroise Spinola au duc de Lerme, écrite de Bruxelles

le 42 avril 4607.

Difficultés que rencontrent les négociations. Nécessité d'envoyer les provi-

sions nécessaires, car il ne reste plus un maravédis des 300,000 écus expédiés 10

par Son Excellence. Le crédit public est ruiné et, si les troupes se mutinent,

tout sera perdu (1).
Estado, 2289.

565. Lettre d'Ambroise Spinola au duc de Lerme, écrite de Bruxelles

le 48 avril 4607. 15

Spinola annonce la conclusion de l'armistice de huit mois et demande de

l'argent de crainte que l'armée ne se mutine (2).
Estado,2289.

566. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles le

48 avril 4607. 20

Spinola envoie au Roi un état des troupes d'après la dernière revue (3).

Pour payer les mutins et pourvoir à tous les services il faudrait au moins

(1)TextedansRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,p. 161.

(2)ExtraitdansRODRIGUEZVILLA,foc.cit.,p. 163.

(4)TextedansRODRIGUEZVILLA,ibidem,pp.628-627.D'aprèscedocument,l'arméedesPays-Bas,28

y comprislesgarnisons,comptait3,377officiers,30,933soldats,et la soldes'élevaità 285,023écus

parmois.
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200,000 écus par mois. Faute de cette somme, il est à craindre que les négo-
ciations ne soient rompues (1).

Estado,2289.

567. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles

» le 48 avril 4607.

Spinola rappelle la marche des négociations ouvertes par le seigneur de

Wittenhorst et continuées par le père Jean Neyen. L'archiduc a signé une

trève de huit mois, mais cette trêve ne s'étend pas aux opérations sur mer,

parce que les Hollandais ne peuvent dans un délai aussi court aviser les

10 navires qui sont au loin. Le Roi doit envoyer une procuration afin que les

députés des deux parties se réunissent pour discuter le traité final. L'archiduc

n'a pas encore rétabli les relations commerciales avec les rebelles. Il attend

pour cela que par un accord définitif Sa Majesté leur ouvre les ports de ses

Etats et que eux, de leur côté, renoncent au commerce des Indes.

15 Dans un passage chiffré, Spinola avoue qu'il est dur de reconnaître les

Provinces-Unies comme Etats libres, mais, ajoute-t-il, de deux maux il faut

choisir le moindre (2).
Estado,2289.

568. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles

20 le 48 avril! 6 07.

Spinola rappelle ses obligations envers la maison Francisco Serra (3). Je peux

affirmer, ajoute-t-il, qu'en matière de finances, personne, depuis que le monde

est monde, n'a fait ce que j'ai fait, en engageant toute ma fortune et en

empruntant à ma famille et à mes amis sans réclamer de Votre Majesté un

25 seul maravédis d'intérêt. Qu'on lise les historiens anciens et modernes; jamais

(1)TextedansRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,pp.163-164.

(2)TextedansRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,pp.164-168.

(3)Unede720,000écus,en1603,etunede400,000,en1608,pourneciterquecellesdontnous
avonstrouvéla transcriptionou la mentiondanslesarchivesdenotreSecrétaireried'Etat et de

30 Guerre,registres21,fol.298et suiv.,et23,fol.319.
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on ne verra qu'un homme se soit sacrifié comme je l'ai fait pour mon Roi (1).

Estado,2289.

569. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 48 avril 4607.

L'archiduc rappelle les raisons d'ordre financier qui l'ont poussé à signer 5

une suspension d'armes. En son nom et au nom de l'infante il supplie le Roi

de la ratifier et de lui envoyer les pouvoirs nécessaires (2).
Estado,2289.

570. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 49 avril 4607. 10

Spinola demande au Roi de ratifier la suspension d'armes signée par

l'archiduc et d'envoyer les pouvoirs nécessaires pour la négociation du traité

définitif. L'archiduc envoie deux textes: une procuration générale pour

conclure la paix et une spéciale pour reconnaître les Provinces-Unies comme

Etats libres. On présentera la première, et si les Hollandais ne sont pas satis- 51

faits, on exhibera la seconde. Il faut bien passer par là. Les députés choisis

par Son Altesse sont des Belges, mais l'un d'eux est le président Richardot

qui ne fera rien sans l'avis du Roi. De cela, dit Spinola, j'en suis sûr. Quoi

qu'il arrive, une trêve ou la paix, tout se résume en deux points : le trafic des

Indes et le maintien des Espagnols en Flandre. 20

Spinola tâchera d'introduire des Espagnols dans Ostende et les places de

mer. Mais les négociations échoueront si les troupes se mutinent faute de paie.

Spinola propose aussi de construire des navires à Dunkerque pour protéger

le commerce de nos provinces (3).
Estado,228». 25

(1)« Agoradiresolo(y lopuedodecir)queenmateriadeHaziendanadie,despuesqueelmundoes

mundo,hahecholoqueyo,deponercuantotengoy sacarde losparientesy amigospara Vuestra

Majestad,sininteresdeunsolomaravedi,y encuantashistoriasantiguasymodernashay,noseverà

quejamasningunoporsuSenorhayahechootrotanto.» RODRIGUEZVILLA,loc.cit.,pp.168-169.

(2)TextedansRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,pp.168-166. 30

(2)TextedansRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,pp.166-167.
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571. Lettre de l'archiduc Albert à Philipre III, écrite de Bruxelles

le 49 avril 4607.

Dans une lettre à Spinola (1), le Roi avait marqué son étonnement de ce

que l'archiduc n'avait pas puni le colonel italien, Guido Aldobrandini de

3
Saint-Georges, qui, au siège de Rinberg, s'était placé avec son tercio à l'avant-

garde, alors que ce poste était réservé par les règlements militaires aux régi-

ments espagnols. Spinola avait renvoyé le comte prisonnier à Bruxelles, mais

l'archiduc explique que Saint-Georges avait agi par mégarde sans vouloir

priver les Espagnols de l'honneur de combattre en première ligne et que, dès

10lors, il n'y avait pas lieu de sévir contre lui.

Estado,2289.

572. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 8 mai 4607.

En faveur de la duchesse de Brunswick, soeur du duc de Lorraine, deman-

15 dant que la chambre royale de Milan ne lui fasse pas la retenue ordinaire

d'une livre par écu sur la pension de 6,000 écus qu'elle avait reçue du feu roi

en échange de Tortona.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat et de Guerre,registre176.

573. Consulte du conseil d'Etat espagnol du 42 mai 4607.

20 Sur les pouvoirs à conférer à Don Diego de Ibarra pour sa mission en

Flandre.

Estado,2029.

574. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 49 mai 4607.

25 Sur la trève de huit mois et les critiques dont elle était l'objet à la Cour.

Cette trêve, prétendait-on, aurait dû s'étendre aux opérations sur mer. Les

(1)Lalettredu Roiet la réponsede Spinolaont étéreproduitespar RODRIGUEZVILLA,loc.cit.,

pp.623-624.
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ennemis ont le champ libre sur l'Océan depuis qu'ils n'ont plus d'attaques à

craindre sur terre. Il est inouï qu'il ne soit pas permis au Roi de choisir les

négociateurs et que ceux-ci doivent être des gens du pays. Puisque Sa Majesté

doit continuer à payer les troupes, autant vaut faire la guerre. Il est dur, enfin,

de traiter avec les Provinces-Unies comme avec des Etats libres. 5

Spinola relève chacune de ces objections. Le Roi n'a pris d'autre engage-

ment que de ne pas envahir le territoire ennemi (1); il aurait dû s'y résigner

quand même cette année par suite du manque de ressources. Sans doute, la

suspension n'a été conclue que pour quelques mois, et les Hollandais ne

voulaient pas qu'elle s'appliquât aux opérations navales. Fallait-il, en insistant 10

sur ce point, rendre impossible la conclusion de la paix ou d'une trêve de

quinze à vingt ans? Les risques de mer ne seront pas plus grands, car depuis

l'armistice il n'est pas sorti un navire de plus. Quant aux dépenses militaires,

elles iront en diminuant.

Reste le titre que l'on donnera aux rebelles. Assurément il est pénible de 15

devoir traiter ceux-ci comme libres, mais voilà quarante et un ans que la

guerre dure et, depuis longtemps, on ne fait aucun progrès. Le choix des

députés ne doit pas non plus donner d'inquiétudes, car ils se conformeront

aux ordres du Roi.

Spinola revient sur l'impérieuse nécessité qui contraint l'Espagne à signer 20

la paix; telle était, selon lui, la détresse de la Belgique que, si l'ennemi avait

voulu s'emparer d'Anvers ou d'une autre place importante, on n'aurait pu l'en

empêcher. La paix s'impose, et il faut faciliter les négociations, car la France,

l'Angleterre, les princes protestants allemands et mêmes certains dirigeants

des provinces rebelles, ont tout mis en oeuvre pour les faire échouer. Le roi «

de France avait même offert 1,200,000 écus aux Hollandais pour qu'ils refusent

la suspension d'armes (2).
Estado,2289.

(1)Eneffet,letextede la propositiondesarchiducsportait: «Et affinquecedessuspuisseestre

d'autantmieuxeffectué,soitpourvenira unepaixperpétuelleouà la trêvesusdite,leursAltesses80

sontcontentesqu'ily aitcessationd'armeset de tousassiègemens,surprinsesdevillesouforte-

resses,invasionsde provincesou quartierset fabricationde nouveauxfortspour huictmois

prochainementvenansà conditionque lesEtatsaccorderontla susditetrêveprovisionnelleen

huictjoursaprèslaprésentationdela présente.»

(2)TextedansRODRIEZVILLA,loc.cit.,pp.170-173. 35
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575. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 49 mai 4607.

Spinola revient sur quelques-uns des points traités dans la dépêche précé-

dente. Quant à la trêve sur mer, il ne s'agit plus que de savoir si elle sera

s conclue trois mois plus tôt ou trois mois plus tard; peut-être même le sera-t-elle

tout de suite, car, dit Spinola, s'il y a profit pour nous à obtenir une trêve sur

mer, l'avantage ne sera pas moindre pour les Hollandais, puisqu'ils auraient

accès dans les ports espagnols. Les rebelles ont donc intérêt à étendre la trêve.

Si leurs dirigeants s'y opposent, c'est par crainte que les habitants, après avoir

10commencé à jouir des bienfaits de la paix, ne veuillent plus reprendre les armes.

Tant que le Roi ne les aura pas reconnus comme Etats libres, on ne doit pas,

disent-ils, faire la moindre concession.

Il n'y a rien à craindre, poursuit Spinola, de ceux qui négocient la paix.

Richardot qui les dirigera ne changera pas un iota à la volonté du Roi. Savoir

» si la trêve sur mer sera conclue trois mois plus tôt ou trois mois plus tard, ou

bien si les députés seront des nationaux ou non, sont des questions secondaires

pour lesquelles il serait insensé de rompre les pourparlers (1).

Estado,2289.

576. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles

20 le 5 juin 4607.

La trève a été étendue aux opérations sur mer. Pour les navires qui sont

au large elle commencera six semaines après que le Roi aura confirmé le

premier point, car il faut laisser aux Hollandais le temps de les rappeler. Si la

ratification arrive tout de suite, la trève entrera en vigueur sur le champ; si

25la même ratification n'arrive qu'avec le retour du courrier, l'armistice prendra

cours vers le 40 ou le 12 août.

Il parait que le comte de Fuentes, bien qu'on lui eût seulement ordonné de

tenir prêts les soldats espagnols et napolitains pour les envoyer au premier

(1)TextedansRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,pp.173-174.Onpeutrapprocherde cesdépêchesde
50 Spinolala lettredel'archiducauducdeLerme,dumêmejour,etdanslaquellenotreprincejustifie

la suspensiond'armes.(Colecciondedocumentasintditosparala historiadeEspana,tome43.)
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signal, avait déjà fait partir les Napolitains. Que diront les Hollandais quand

ils auront vent de ces envois de troupes et qu'ils apprendront l'arrivée de

Diego de Ibarra ? Ils croiront que nos propositions cachent des desseins

hostiles. Il faut que Fuentes rappelle ses soldats et que Ibarra reprenne le

chemin de l'Espagne. Du reste, continue Spinola, après avoir conduit les négo- 5

dations au point où elles sont, il n'est pas juste que ce soit un autre qui les

termine. Mes services méritent une autre récompense.
Estado, 2289.

577. Consulte du conseil d'Etat espagnol du 6 juin 4607 (12 pages).

Sur les dépêches d'Ambroise Spinola du 19 mai relatives à la trève. »10

Estado,2138.

578. Lettre de Don Diego de Ibarra d Philippe III, écrite de Bibona (1)

le 8 juin 4607 (8 pages).

Ibarra rappelle les ordres du Roi : le texte de l'armistice signé par l'archiduc

doit être revisé et comprendre les opérations sur mer ainsi que le rappel des «

escadres, sinon, Son Altesse aura à recommencer les hostilités, et Sa Majesté

l'assistera en envoyant en Belgique Fuentes avec l'infanterie espagnole et

italienne de Lombardie. Le Roi veut aussi que, une fois la trêve signée, on tâche

de la prolonger sans plus parler de la paix. Car cette paix, on l'obtiendra à des

conditions plus favorables, quand les populations auront commencé à jouir 20

du repos, et, si on ne l'obtient pas, les mêmes populations se décideront plus

difficilement à reprendre les armes (2).

On a été surpris, observe Ibarra, que Son Altesse ait signé cet armistice et

qu'Elle en réclame la ratification (3).

(1)Vlvonne,à 19kilomètresausud-ouestdePoitiers.Ibarracontinuasonvoyagepar Orléanset 28

Paris,oùil arrivale 18juincommeil l'apprendauRoiparunelettredatéedecejour.(Estado,2289.)

(2) «Entiendoquela voluntaddeVuestraMajestadesqueenmiendela suspensiondearmasqueel

senorarchiduquehizocomprehendiendolamary revocationdearmadas,comomaslargamentese me

mandaenlas instruccionesy queno contiguiendoseestosepaSu Altezaquese ha depasar conla

guerraadelantey queassistiraVuestraMajestadconlonecesarioparaella." 30

(6) «Seha estranadoconmucharazonel modoconqueasenloestasuspensionSu Altezay elcon

quesepidela ratificacion.»
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Plus loin, Ibarra remarque qu'il est imprudent de soulever la question du

départ des étrangers des provinces obéissantes (1). La guerre, ajoute-t-il

encore, est préférable à une trêve telle que celle qu'on veut conclure.

Estado, 2289.

5 579. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 43 juin 4607.

Spinola explique les clauses de la trêve concernant les opérations sur mer

et les zones où elle sera appliquée successivement.

Estado, 2289.

10 580. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 43 juin 4607.

L'archiduc refuse les troupes de Fuentes, parce que l'arrivée de ces troupes

éveillerait la méfiance des Hollandais.

Estado, 2289.

15 581. Lettre de Don Diego de Ibarra à Philippe III, écrite de Paris

le 43 juin 4607.

Sur la trêve.

Estado, 2289.

582. Consulte du conseil d'Etat espagnol du 49 juin 4607.

30 Sur une lettre de Don Diego de Irarraga, secrétaire de l'ambassade d'Espagne

à Paris, du 17 mai.

D'après cette lettre, frère Martin, moine portugais de l'ordre de Saint-Benoit,

en religion frère Martin du Saint-Esprit, qui avait fourni à de nombreux juifs

de son pays le moyen de passer en France, avait demandé a être mis en

35 (4)« Veoquantoconvienequenose despiertela platicade salir losestranjerosde las provincias
obedientes.»
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rapport avec l'archiduc Albert ou avec Irarraga. Si le Roi agrée ses services,

on doit surseoir à l'exécution d'un frère de ce moine arrêté près de Ayamonte

et condamné à mort pour avoir introduit en Espagne de la monnaie de cuivre.

Dans le cas où les promesses seraient suivies d'effet, on pourrait mettre le

coupable en liberté et lui donner une pension qui lui permettrait de vivre dans 5

un des Etats de Sa Majesté, ou en dehors de l'Espagne, loin de l'inquisition,

dont il a une vive terreur. Jean-Baptiste de Taxis et Balthazar de Zuniga

connaissent bien ce frère Martin. Quoiqu'il mérite peu de créance en raison

du tort qu'il a causé à l'Espagne, il faut l'écouter. Frère Martin est mécontent

du roi de France. Il a de l'esprit, de l'influence sur les juifs portugais qui 10

voyagent dans le Nord et est très au courant des rapports qu'entretiennent les

israélites de Hollande avec leurs coréligionnaires de Belgique. D'après Jean-

Baptiste de Taxis il était passé en France, quand lui-même occupait l'ambas-

sade de Paris. Son but était de faciliter aux juifs portugais l'entrée dans le

pays et de disposer le roi en leur faveur. Taxis est d'avis que Diego de 15

Irarraga doit recevoir frère Martin.

Au dire de Balthazar de Zuniga, frère Martin est un faux moine; il vit

selon la loi de Moïse, si tant est qu'il en ait une (1); il fut l'agent des juifs

portugais qui, craignant l'inquisition, quittèrent l'Espagne quelques années

auparavant pour aller s'établir à La Rochelle, à Nantes, à Rouen et dans 20

d'autres ports où ils entretenaient des relations avec Lisbonne. Le Roi ferait

bien néanmoins de permettre à Irarraga de l'entendre et d'ordonner au prési-

dent de l'Audience de Grenade de suspendre l'exécution de la peine prononcée

contre son frère.

Le conseil est d'avis de demander à Grenade de plus amples renseignements 28

sur les motifs de la condamnation du frère du moine. La suite que l'on donnera

à l'arrêt de la justice dépendra de l'issue des négociations. En attendant,

Irarraga encouragera frère Martin par de bonnes paroles (2).

Estado,2025.

(1) "Esunfrayleprofana,viveenlaleydeMoysen,siesqueélviveenalguna." 50

(1)Nousretrouveronsplustard cefrèreMartindu Saint-Esprit,qui de sonnomde famille

s'appelaitLopez.
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583. Consulte du conseil d'Etat espagnol du 49 juin 4607 (16 pages).

Sur les lettres d'Ambroise Spinola du 5 juin relatives à la trêve.

Estado,2138.

584. Lettre de Diego de Ibarra à Philippe III, écrite de Hal le

s 20 juin 4607.

Sur la trêve.

Estado, 2289.

585. Lettre de Diego de Ibarra à Philippe III, écrite de Bruxelles le

24 juin 4607 (12 pages).

10 Arrivé à Bruxelles le 21, Ibarra eut le lendemain une entrevue avec Spinola.

Il lui donna lecture de ses instructions, et le marquis put se convaincre qu'il

avait pour mission de modifier le texte de la suspension d'armes en y com-

prenant les opérations sur mer, de veiller à ce que dans les négociations la

dignité du Roi fût respectée, et de ratifier au nom de Philippe III une trêve

15 de longue durée ou la paix. Etonnement de Spinola quand il vit que Ibarra

était porteur de pouvoirs incomplets, puisqu'ils ne mentionnaient pas la clause

« si pernicieuse » que l'on avait réclamée de Sa Majesté (1). Le marquis

ajoute que la question des armements sur mer est réglée à condition que le

Roi reconnaisse les Provinces-Unies comme Etats libres, et qu'il attend la

20 ratification de ce dernier point, sinon il désespère d'obtenir une trève ou la

paix et, à ce propos, Spinola représente à Ibarra la pénurie du Trésor comme

il l'avait fait dans ses lettres au Roi.

Discussion au sujet de l'envoi aux Pays-Pas des soldats de Fuentes. Spinola

pense que l'arrivée de ces soldats peut faire rompre les négociations, ibarra est

25d'un avis contraire.

Le 23, Ibarra vit l'archiduc et s'aperçut que celui-ci partageait entièrement

les sentiments de Spinola. Néanmoins, Albert suivra l'avis du Roi et recom-

(1)«Aquellactausulatan perniciosaquesehabiapedidoà VuestraMajestaden lospoderesque
fueronordenados»,c'est-à-direla reconnaissanceabsoluedesProvinces-UniescommeEtatslibres.

33
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mencera la guerre, si les Hollandais exigent comme une condition sine qua non

la reconnaissance de leur indépendance. Ibarra fut très satisfait de la décla-

ration de l'archiduc, car il ne trouverait, disait-il, chez aucun ministre de

Sa Majesté plus de condescendance. Néanmoins, avant de faire aucune

démarche, l'archiduc attendait les ordres du Roi. Quant à l'envoi des troupes 5

de Lombardie, Ibarra remarque que l'archiduc était d'accord avec Spinola et

il put voir qu'en cette matière le général génois avait une grande influence

sur Son Altesse.

Emotion qu'a produite dans le pays l'annoncé de cette suspension d'armes.

On trouve qu'elle avantage les rebelles; c'est l'avis de Don Louis de Velasco, 10

de Don lui go de Borja, de Rodrigo Laso et de Jean de Rivas, gouverneur de

Cambrai. Aussi Ibarra supplie le Roi de ne pas souscrire aux conditions

imposées et de reprendre plutôt les hostilités (1).
Estado,2289.

586. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles 15
le 26 juin 4607.

Allusion aux difficultés suscitée par Ibarra quant à la reconnaissance de la

liberté des Provinces-Unies. Cependant, remarque Spinola, le Roi n'ignore

pas que les mêmes provinces refusèrent d'entendre l'ambassadeur qui préten-

dait supprimer cette clause des négociations. Peut-on espérer que les rebelles se 20

montreront plus accommodants maintenant que l'archiduc a passé par leurs

exigences? Quand le père Neyen demanda un passeport pour se rendre en

Hollande, on exigea, avant tout, que le Roi ratifiât le premier accord. Si cet

accord est maintenu, tout s'achèvera comme Sa Majesté l'aura voulu, sinon

tout est compromis (1). 25
Estado,2289.

587. Lettre d'Ambroise Spinola à Don Andres de Prada, écrite de

Bruxelles le 26 juin 4607.

Spinola envoie au secrétaire d'Etat la réponse faite par les Etats de Hollande

(1)TextedansRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,pp.178-188. 30

(2)TextedansRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,pp.488-188.
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en janvier, quand le seigneur de Wittenhorst leur offrit une trève de douze,

de quinze ou de trente ans. On verra que ces Etats non seulement prétendent

être libres, mais veulent que les autres provinces se révoltent à leur tour pour

être libres aussi. Spinola regrette que son secrétaire, Virgilio Piliasco, n'ait

5 pas rapporté d'Espagne la ratification demandée, mais seulement un pouvoir

pour l'archiduc de conclure un arrangement limité concernant les trêves sur

mer (1).
Estado,2289.

588. Lettre de Diego de Ibarra à Philippe III, écrite de Bruxelles

10 le 26 juin 4607 (8 pages).

Erreur du marquis de Spinola quand il prétend que sa réputation et celle

de l'archiduc sont compromises, si on ne ratifie pas les engagements pris

envers les Hollandais. Ibarra est partisan de la continuation des hostilités et,

selon lui, une poignée d'hommes suffit pour repousser l'ennemi (2).

15 Estado,2289.

589. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 26 juin 4607.

Diego de Ibarra est arrivé le 21 et a exhibé ses lettres de créance datées

du 17 mai. Albert est étonné des reproches qu'on lui adresse. S'il a donné le

20 titre de libres aux rebelles, c'est sur l'ordre exprès du Roi. Aussi demande-t-il

la ratification de la trève afin que son honneur soit sauf (3).

Estado,2289.

590. Lettre de Don Diego de Ibarra à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 27 juin 4607.

25 Envoi d'un mémoire du veedor Hurluno de Urizar sur la question de la trêve.

(1)TextedansRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,pp.186-187.

(1)TextedansRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,p. 187.

(3)L.VANDEVENTERa euconnaissancedecettelettre,caril endonneunextraitdanssesGedenk-

stukkenvanJohannOldenbarneveltenzijnentijd,tomeIII,p. XXVI.RODRIGUEZVILLAl'a reproduite
30 inextenso,loc.cit.,pp.176-177.
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Dans ce mémoire, daté du même jour, Urizar fait remarquer à Ibarra que,

si même la trève était étendue aux opérations sur mer, il ne convenait pas

que le Roi, à l'exemple des archiducs, reconnût l'indépendance des Etats

rebelles et, encore moins, qu'il leur accordât la liberté du commerce avec

l'Espagne, attendu que ce commerce leur était interdit auparavant (1). 5

Estado, 2289.

591. Lettre de Don Diego de Ibarra à Philippe III, écrite de Bruxelles

te 7 juillet 4607 (2).

Le marquis de Guadaleste, le nouvel ambassadeur d'Espagne à Bruxelles,

est arrivé le 5. Ibarra déconseille de reconnaître les provinces rebelles comme 10

des Etats libres.

Estado, 2289.

592. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 40 juillet 4607.

Il n'y a plus en caisse que l'argent nécessaire pour payer un écu à chaque 15

soldat et le mois dû aux mutinés.

Estado, 2289.

593. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 40 juillet 4607.

Le marquis de Guadaleste a remis à l'archiduc ses lettres de créance. 20

Estado, 2289.

(1)«Adviertoà VuestraSenoriaquedeningunadelasmontrasconvienequepara estasuspension
dearmas,aunqueseaentendiendosela mar, hagasueltaSu Majestaddeningunaconfirmacionde la

libertadqueSusAltezashandadoà lotrobeldes,ymuchomenosdel,comercioqueselesestaprohibido
enEspana.» 15

(3)Lemêmejour Ibarraécrivaità Fuentes,gouverneurgénéraldu Milanais,et lui rappelaitsa

lettredu23juin.(Estado,2289.)
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594. Lettre de Don Diego de Ibarra à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 40 juillet 4607.

Sur les besoins de l'armée et les mesures à prendre pour y pourvoir.

Estado,2289.

5 595. Lettre de Don Diego de Ibarra à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 11 juillet 4607.

Ibarra désapprouve l'envoi à Madrid du père Jean de Neyen, puisque

lui-même vient d'arriver à Bruxelles; il craint que Neyen ne commette des

imprudences et ne montre sa cupidité, cupidité qui est proverbiale (1).

10 Estado,2289.

596. Lettre de Hurtuno de Urizar à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 44 juillet 4607 (12 pages).

Spinola fut tout troublé quand il apprit l'arrivée de Ibarra. Aussi, ajoute

Urizar, voulant reconnaître la confiance avec laquelle le marquis a accoutumé

15de me parler, je lui montrais qu'il avait tort de s'alarmer de la présence d'un

agent du Roi envoyé pour faciliter les négociations (2). Urizar insiste ensuite

sur les conséquences économiques de la lutte engagée avec les Provinces-Unies

et la politique que doivent pratiquer les provinces obéissantes.

Estado,2289.

90 (1)«Parlapocaprudenciaymuchacodiciadelfraile,quetodolohabla." — Si Neyenavaitdes

défauts,cen'étaientpasprécisémentceuxquelui reprochaitIbarra.Prédicateuréloquentet spiri-

tuel,notrefranciscainaimaitlemonde.IIl'aimaittrop,peut-être,pourunmoine,etonle lui repro-
cha.Onsuspectamêmeses moeurs,et uneenquêtefut ouvertecontrelui. Elletournatoutefoisà

sonavantage.Cfr.la lettredu nonceBentivoglio,écritede Bruxellesle 5 août1606,au cardinal

25 Borghèse.(ArchivesduRoyaume.CartulairesetManuscrits,n°1985[copie].)

(2)«Conla llegadaaquideDonDiegodeIbarravirostrituertoal marquesEspinolay enpagode

laconfiançaconquesueleablarconmigomuchasvezesllegueà dezirlequenohaziabuenaeleccionpara
siennoolgarseconunhombreque,à loqueseentendia,ymbiavaVuestraMajestadà procurarmejorar

negocio.»
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597. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 42 juillet 4607.

L'archiduc annonce qu'il vient d'envoyer en Espagne le père Jean de Neyen.

Estado,2289.

598. Lettre du marquis de Guadaleste à Philippe III, écrite de 5

Bruxelles le 42 juillet 4607.

Guadaleste annonce son arrivée à Bruxelles et le départ pour l'Espagne de

Jean de Neyen, commissaire général de l'ordre de Saint-François.

Estado,2289.

599. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles le 10

42 juillet 4607.

Pour répondre aux accusations singulières de Ibarra qui allait jusqu'à lui

reprocher d'avoir, au début des négociations, oublié de parler de la trêve sur

mer, Spinola envoie en Espagne son parent, Aurelio Spinola, qui rendra au

Roi un compte exact des négociations. Sa Majesté verra que aucune négligence 15

n'a été commise et que c'est une erreur de croire qu'on peut revenir sur le

fait accompli. Si les rebelles n'ont pas voulu céder, à l'origine, sur la question

de leur indépendance, ils céderont encore moins maintenant (1).

Estado,2289.

600. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles sa

le 20 juillet 4607.

L'audiencier est parti pour Anvers où il attendra le passeport qui lui

permettra de porter en Hollande la ratification de la trêve signée par le Roi (2).

Estado,2289.

(1)TextedansRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,pp.188-189. 25

(1)D'aprèsVanMeteren,Verreyckenarrivaà La Hayele 24 juillet.Laratificationavaitété

signéeà Valladolidle30juin.(HistoiredesPays-Bas,fol.609.)
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601. Lettre de Don Diego de Ibarra à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 30 juillet 4607.

Comme dans les lettres précédentes, Ibarra condamne la suspension conclue

avec les rebelles. Il s'en prend même à l'archiduc qu'il soupçonne d'avoir

5 consenti à la trève pour se venger des affronts qu'on lui avait infligés en lui

retirant le commandement de l'armée et l'administration des finances. De plus,

l'archiduc n'a vu dans la trêve que sa tranquillité personnelle!

Spinola, de son côté, a beau alléguer la détresse du Trésor, ses embarras

financiers et la perte totale de crédit qu'entraîneraient de nouveaux emprunts,

10 Aujourd'hui il est sauvé, et par les assignations qu'il a reçues il retirera un

grand profit de ses avances au Trésor. Il craint un revers et désire sortir des

Pays-Bas avec la réputation que ses succès lui ont acquise pour aller jouir

à la Cour ou chez lui des biens dont le Roi l'a comblé (1).
Estado,2289.

15 602. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 34 juillet 4607.

L'archiduc a envoyé l'audiencier Verreycken en Hollande porter la ratifi-

cation royale. Méfiance des Hollandais. On voit par les lettres de l'audiencier

que si même cette ratification avait été semblable à celle donnée par l'archiduc,

20 les rebelles auraient fait des difficultés (1). Ils veulent qu'on les reconnaisse

comme complètement libres. Sa Majesté agira comme bon lui semblera, mais,

d'une manière comme de l'autre, elle doit envoyer de l'argent Sinon, on ne

pourra entrer en campagne, et la Frise sera perdue (3).
Estado, 2989.

25 603. Lettre de Diego de Ibarra à Philippe III, écrite de Bruxelles le

4 août 4607.

Ibarra a entendu dire plus d'une fois que si l'archiduc tient tant à la paix,

(1)TextedansRODRIGUEZVILLA,toc.cit.,pp.194-198.

(2)VanMeterenreproduitle textede la premièreratificationroyale,celledu 30juin, et fait

30remarquerqu'ellenementionnepaslaprincipaleclausedel'actedu24avrilcompriseencesmots:

Provinces.Uniesenqualité,etcommelestenantpourpays,provincesetÉtatslibres.(Ibidem,fol.609.)

(3)TextedansRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,pp.189-190.
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c'est parce que la paix lui permettrait de devenir plus facilement roi des

Romains. Je ne crois pas, dit l'agent espagnol, que Son Altesse prétende à cet

honneur, car ses frères lui seraient hostiles. Dans tout cela je parle un peu

au hasard, bien que je tienne le fait d'un personnage généralement bien

informé (1).
5

Estado,2279.

604. Consulte du conseil d'Etat espagnol du 4 août 4607.

Sur la lettre de l'archiduc Albert du 10 juillet.
Estado,2028.

605. Consulte du conseil d'Etat espagnol (2) du 42 août 4607 10

(12 pages).

Sur la réponse faite par les Hollandais à la ratification de la suspension

d'armes.
Estado,2158.

606. Lettre du veedor Hurtuno de Urizar au duc de Lerme, écrite de 15

Bruxelles le 43 août 4607 (3).

Le veedor rappelle ses conseils antérieurs. Si la paix se fait, il faut

remettre le gouvernement des provinces aux chancelleries et aux cours de

justice et le retirer aux hauts dignitaires qui en sont investis et ont donné

fort peu de satisfaction (4). 20

Urizar se montre particulièrement sévère pour le duc d'Aerschot. Quand il

fut question d'envoyer en Espagne le comte de Solre, Urizar l'aurait vu écrire

au magistrat d'Anvers pour rappeler les rapports antérieurs de sa famille avec

(1).TextedansRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,p.196.

(2)Représentépar le grandcommandeurdeLéon,le comtedeChinchon,et le connétablede 25

Castille.

(2°Cettelettrearrivaà destinationle24.

(1) " Paraqueel goviernode las provincialen particularse encargasseà las chancelleriasy
audienciasexeluyendodellasà lottituladosquelas tienenconpocasatisfaciondesuvoluntad,y agora
vuelvoà acordarà VuestraExcelenciaqueet cosamuyconveniente.» 50
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la puissante cité commerciale, et cela dans une intention hostile à l'Espagne.

Le langage du duc a toujours accusé des dispositions fort peu bienveillantes.

Or, d'Aerschot jouit dans le pays d'un grand crédit, et comme la maison du

prince d'Orange est montée sur le même pied qu'autrefois, il n'y a pas

5 d'exemple qui le retienne dans la voie du devoir. Le marquis de Havré, son

oncle, corrompt tout le monde et il va jusqu'à dire que tous les étrangers

doivent s'en aller (1). Le duc de Lerme ferait bien de prévenir le Roi. Il

faudrait donner un emploi au duc en dehors des Pays-Bas et ne pas lui renou-

veler sa charge. Il conviendrait aussi de laisser les navires de guerre espagnols
10 en Belgique.

Estado,2138.

607. Lettre du marquis de Guadaleste à Philippe III, écrite de

Bruxelles le 44 août 4607.

Le désir du marquis est qu'on signe une trève de longue durée. A Bruxelles

15 les négociations sont conduites avec une telle discrétion que lui-même, pour

pouvoir écrire quelque chose à ce sujet, a dû prendre ses informations en

Hollande.

Estado,2289.

608. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles

20 le 44 août 4607.

Après plusieurs conférences avec les députés belges les Hollandais ont

consenti à prolonger la trève. Ils rappelleront leurs navires et s'engagent à

suspendre les opérations sur mer dès le 5 septembre, c'est-à-dire, six semaines

après qu'ils auront reçu la ratification royale. Mais ils refusent de poursuivre
25 les négociations, tant que Sa Majesté n'aura pas envoyé l'acte demandé, en

français ou en latin, et rédigé conformément à leur texte, texte dont Spinola

(1)« Viquescribioà lavilladeAmberesacordandolascorrespondenciatpassadasdesu casacon
matasmuestras,y siempreentodosuprocederselea vistolenguajedemuypocasatisfacion,y aquies

senordeautoridad,y haviendoquedadoenpie la cassadelprincipede Oranjey sushijos,noay
39exemploquedetenga,y elmarquesdeAbre,su tyo,vastacorrompery inficionarà todosy lohaze

publicamentediciendoquetodaslasnacionesandesalir.»

34
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transmet une copie. Pour éviter toute surprise, il faut se borner à montrer la

ratification signée de la main du Roi, mais ne s'en désaisir que lorsque l'on

sera tombé complètement d'accord sur tous les points en litige. L'archiduc a

prié Spinola d'assurer le Roi qu'il ne se prévaudra de ses pouvoirs que pour

exécuter les ordres de Sa Majesté (1). 5

Estado,2289.

609. Rapport de Louis Verreycken sur sa mission en Hollande.

Bruxelles, 51 août 4607.

Dans ce long mémoire l'audiencier expose à l'archiduc comment les Hollan-

dais voulaient qu'on reconnût avant tout leur qualité de citoyens libres et 10

refusèrent d'accepter la ratification de la suspension d'armes que l'archiduc

leur envoyait au nom du Roi, sous prétexte que le texte espagnol n'était pas

suffisamment clair à cet égard. Néanmoins, les Hollandais rappelèrent leurs

navires qui étaient au loin et consentirent à un échange de prisonniers.

Verreycken décrit ensuite l'état des esprits en Hollande. Selon lui, le peuple 18

désirait la paix, mais les dirigeants préféraient la guerre, parce que c'était la

guerre qui avait valu aux provinces révoltées leur prospérité. Au contraire,

le rétablissement de la paix ferait diminuer la population. Tous les commer-

çants catholiques retourneraient à Anvers ou dans les Flandres; beaucoup

de ceux qui ne l'étaient pas se convertiraient, car c'est un fait avéré, dit 20

Verreycken, que la majorité des négociants de la Hollande sont des étrangers

venus dans ce pays, les uns pour des raisons religieuses, les autres pour

profiter des avantages que procure un Etat dont le pavillon flotte sur presque

toutes les mers du monde. D'autre part, la fin de la guerre avec l'Espagne
serait peut-être le commencement d'une guerre intestine. Et, si l'on demande 28

pourquoi, malgré ces raisons, les Etats-Généraux ont accepté les premières

ouvertures de paix, c'est parce que, l'année précédente, la France parlait du

remboursement de l'argent qu'elle leur avait prêté ou de se faire donner des

villes en gage, mais récemment le président Jeannin a offert, au nom de son

maître, de renouveler les anciens traités d'alliance. De là, les sentiments de 30

défiance des Hollandais à l'égard des Espagnols; s'ils se montrent si exigeants

(1)TextedansRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,pp.187-188.
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sur l'article de la ratification, c'est parce qu'ils espèrent secrètement que le

Roi élèvera à son tour des difficultés qui feront tout échouer (1).

Estado,2289.

610. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles

5 le 24 août 4607.

Spinola envoie le rapport précité de Verreycken et revient sur les recom-

mandations contenues dans sa lettre précédente. Comme en Hollande on

pourrait croire que la ratification demandée au Roi lierait Sa Majesté et que

les Provinces-Unies devraient être désormais tenues pour Etats libres, si même

10 la paix n'était pas conclue, il ne faut pas se désaisir du texte de la dite ratifi-

cation, mais se borner à le montrer à la partie adverse; celle-ci, comme

l'écrit Verreycken, saura que la ratification existe et qu'elle la recevra en

temps opportun; elle passera outre et abordera le traité définitif. Or, dans

celui-ci, rappelle Spinola, le Roi peut demander le prix qu'il veut de ses

15concessions (2).
Estado,2289.

611. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de l'Escurial

le 28 août 4607.

Le procureur général de l'ordre de Saint-Benoît en Espagne demande pour

20les bénédictins anglais l'autorisation d'accepter la donation d'un monastère

faite en leur faveur par l'abbé de Saint-Vaast, à Arras (3). Le Roi s'en rapporte

à l'archiduc.

Suit le texte du mémoire du procureur général sollicitant l'intervention du

Roi auprès des archiducs. Le monastère projeté devait servir d'asile aux

25 bénédictins résidant dans notre pays jusqu'au moment où ils pourraient

reprendre leur propagande en Angleterre.

Archivesdu Royaume,Papiers d'Etat etde l'Audience,liasse440.

(1)TextedansRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,pp.627-658.

(2)TextedansRODRIGUEZVILLA,toc.cit.,pp.198-199.

30 (3)PhilippeCaverel.
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612. Lettre de Don Diego de Ibarra à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 7 septembre 4607.

Ibarra retournera en Espagne, comme il en a reçu l'ordre et dès qu'il aura

terminé le rapport qu'on lui a demandé sur sa mission (1).
Estado,2289. 5

613. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles le

7 septembre 4607.

Le commissaire général, le père Jean de Neyen, a proposé de permettre aux

Hollandais, d'envoyer en Espagne quelques navires chargés de marchandises

et le Roi a fait connaître son avis à ce sujet, mais, dit l'archiduc, ce n'est pas le 10

moment de traiter cette question. Si les Hollandais en parlent et que je trouve

opportun de leur faire une telle concession, j'en aviserai Votre Majesté.

Estado,2289.

614. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles le

8 septembre 4607. 15

Spinola, par l'intermédiaire du père Neyen et d'Aurelio Spinola (2), a reçu
deux lettres du Roi, datées respectivement du 12 et du 17 août, par lesquelles
Sa Majesté ordonne de reconnaître les Provinces-Unies comme Etats libres, à

condition que ces provinces permettent aux catholiques de pratiquer leur culte.

L'archiduc a chargé Spinola de répondre qu'il exécutera les ordres du Roi, 20

mais Son Altesse est d'avis qu'on ne peut toucher ce point qu'après une

nouvelle réunion des députés des deux pays et quand il s'agira de traiter de la

paix, parce que les Hollandais, fussent-ils même disposés à accorder la liberté

demandée, ne le feront que lorsqu'ils seront assurés du rétablissement de la

paix et cela, pour ne pas froisser les princes hérétiques, leurs alliés. Comme 25

précédemment, Spinola conseille de montrer la ratification sans s'en désaisir,

(1)IbarrarepassaparParisle29 septembre.Pecquiusà l'archiducAlbert,Paris,le 1eroctobre
1607.(ArchivesduRoyaume,CartulairesetManuscrits,n°17217.)

(2)JeanNeyenetAurelioSpinolaavaientétéenvoyés,enmêmetemps,enEspagne,commeonl'a
vuparleslettresde l'archiducetd'AmbroiseSpinoladu 12juillet. 30
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afin que les Hollandais connaissent les intentions du Roi et, pour le reste, de

procéder comme le recommande l'archiduc, quitte à prolonger la trève, si on

ne tombe pas d'accord. Mais de toute façon, si l'on veut éviter une rupture, le

Roi doit envoyer la ratification demandée.

5 Le Roi était disposé à rouvrir les relations commerciales avec les Hollandais

et à leur permettre d'envoyer six navires chargés de marchandises à Lisbonne

et six autres dans les ports de l'Espagne. Spinola trouve que ce n'est pas le

moment, et l'archiduc fait dire qu'il donnera suite à ce projet, lorsqu'il le jugera

opportun. Quant au paiement des mutins, Spinola demande qu'on lui envoie

10 l'argent nécessaire afin d'éviter de nouveaux malheurs (1).
Estado,2289.

615. Consulte du conseil d'Etat espagnol (2) du 43 septembre 4607

(8 pages).

Sur les lettres du marquis de Spinola et la relation faite par l'audiencier

15 Verreycken au sujet de sa mission en Hollande.

Estado,2138.

616. Lettre autographe de l'infante Isabelle à Philippe III du 2 octobre

4607 (sans nom de lieu).

Recommandation en faveur de Walther Zapata.
20 Estado, 2289.

617. Lettre de l'empereur Rodolphe II à Philippe III, écrite de Prague
le 9 octobre 4607 (traduction espagnole).

L'empereur rappelle que Philippe II eut souvent recours à son intervention.

Les Pays-Bas forment un fief et un cercle de l'Empire; le Roi ne doit donc

25pas traiter avec les Hollandais sans le consulter ni introduire dans la consti-

tution de nos provinces un changement qui porterait atteinte aux droits de

l'Empire ou de la maison d'Autriche.

Estado, 2138.

(1)TextedansRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,pp.200-201.

30 (2)Représentépar le grandcommandeurde Léon,le comtede Chinchonet le connétablede
Castille.
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618. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Binche le

44 octobre 4607.

Spinola accuse réception du nouveau texte de la ratification (1).

L'archiduc n'est pas d'avis de réclamer pour le moment le libre exercice du

culte pour les catholiques. Les Hollandais pourraient s'aviser de déclarer, avant 5

la réunion des plénipotentiaires, qu'on réservera cette question et ainsi provo-

quer une rupture. C'est pourquoi Son Altesse — et c'est l'avis général
—

trouve plus prudent, avant de toucher ce point, d'attendre la réunion des

députés, parce qu'alors, s'il survient une difficulté, il sera plus facile d'obtenir

une prolongation de la trêve (2).
10

Estado, 2289.

619. Lettre du marquis de Guadaleste à Philippe III, écrite de Binche

le 2 novembre 4607.

Don Louis de Velasco avait appris que don Inigo de Borja s'était introduit

nuitamment dans la chambre de sa belle-soeur (3); il l'attaqua et le blessa 15

grièvement. Guadaleste, avec l'autorisation de l'archiduc, se rendit à Bruxelles

pour réconcilier les deux officiers.

Estado, 2289.

620. Lettre de l'archiduc Albert à Rodolphe II, écrite de Binche le

7 novembre 4607 (traduite de l'allemand). 20

Comme Philippe III l'archiduc avait été invité par l'empereur à remplir ses

devoirs féodaux (4). Albert répond qu'il a sollicité plus d'une fois l'intervention

de l'empereur et de l'Empire pour réduire les rebelles de Hollande et de Zélande

(1)Lanouvelleratificationfutsignéeà Madridle 18septembre.Letexteena étépubliépar Van

Meterenet Dumontet, mieuxencore,parRahlenbeckdanslespiècesjustificativesfaisantsuiteaux 25

Considérationsd'Estatsur le traictédela paixaveclessérénissimesarchiduczd'Austriche.

(2)ExtraitdansRODRIGUEZVILLA,toc.cit.,p. 201.

(3)HélènedeHennin-Liétard.Anne,sa soeuraînée,avaitépouséLouisde Velasco,généralde la
cavalerieauxPays-Bas.

(4)Parune lettredu 9 octobre,reçuea Bruxellesle28et dontunetraductionfrançaisese trouve30
dansnosPapiersd'Etatetdel'Audience,liasse431.
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et il reconnaît ce qu'il doit de ce chef à son frère. « Mais, ajoute-t-il, cette

intervention n'a pas eu le succès que j'en attendais, et vous ne trouverez pas

étrange que j'aie profité de la première occasion pour traiter directement d'une

paix tant désirée. Si je n'ai pas averti Votre Majesté, c'est que jusqu'à présent

5 rien n'a encore été fait. » L'archiduc observe ensuite que les souverains des

Pays-Bas ne reconnurent jamais d'autre maître que Dieu, et que Charles-Quint

en signant la transaction d'Augsbourg de 1548 voulut simplement assurer à nos

provinces la protection de l'Allemagne, mais sans les annexer à ce pays. Il ne

rappellera pas, dit-il, en terminant, que l'Empire, depuis la mort de Philippe II

10s'acquitte mal de ses obligations envers les Pays-Bas, tandis que lui-même n'a

jamais manqué aux siennes. L'empereur sait à quoi s'en tenir à cet égard (1).

Estado,2289.

621. Résumé d'un décret de Philippe III du 7 novembre 4607.

Par ce décret le Roi réduit à 5 p. c. l'intérêt dû aux banquiers génois (2).

15 Contaduriasgenerales(3): contaduriade la razon, liasse310.

(1)Laréponsedel'archiducà lalettredel'empereurfutd'abordrédigéeenfrançaiseta Bruxelles,
commelemontrentlesminutesconservéesauxArchivesduRoyaume,Papiersd'Étatetdel'Audience,
cartonsanciens,n°14.Elleest intitulée: Réponseréfutatoirede l'archiducAlbertà la supériorité
prétendueparl'Empereursur lesPays-Bas.Envoyéeà Binche,où résidaientlesarchiducs,ellefut

20 signéele6 novembre.LebaronEMILEDEBORCHGRAVEl'apubliée(avecla datefautivedu 27) dans

sonHistoiredesrapportsdedroitpublicquiexistèrententrelesprovincesbelgesetl'empired'Allemagne

depuisle démembrementde la monarchiecarolingiennejusqu'àl'incorporationdela Belgiqueà la

Républiquefrançaise.Bruxelles,1869,in-4°(Mém.Acad.),pp.284-286.— Lelendemain,7novem-

bre,cetteréponsefut traduiteenallemandavecquelquesmodificationsdansle texte,et, le 21,en

25 espagnol.La minutede la versionallemandeet lebrouillonde la traductionespagnolesetrouvent

dansnosarchives: Secrétaireried'Étatallemande,tome1344

(2)Nousn'avonspas retrouvéle textede ce décret,maisil a étérésumépar EMMANUELVAN

METEREN,Commentarienoftememorienvandennederlandschenstaet,handel,oorloghendegeschiede-
nissen,éditionde1610,livre28,fol.166.—Nousrecommandonsexpressémentl'éditionflamande,

30 tandisqueailleursnousavonscitéla traductionfrançaise,parcequedanscelle-ciledécretde1607

aétéfortmalrendu.

(5)Danscefonds,notammentdansla Contaduriademercedes,on trouvede nombreuxjurosou

titresderented'État,minutesou originaux.Ceuxquenousavonsexaminésdatentdu règnede

PhilippeIII (liasse788)et formentdepetitscahiers.
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622. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Binche le

8 novembre 4604.

Au sujet de la querelle de Louis de Velasco et d'Inigo de Borja. L'archiduc

a ordonné l'arrestation des deux officiers. En attendant les ordres du Roi, le

premier est détenu au château d'Anvers et le second au château de Gand (1).
5

Estado, 2289.

623. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 40 novembre 4607,

En faveur de Walther Zapata.
Estado,2289. 10

624. Lettre de Philippe III à Balthazar de Zuniga, écrite de Madrid

le 44 novembre 4607.

En se rendant de Paris en Allemagne (2), Zuniga passera par la Belgique.

Augustin de Herrera, châtelain de Gand, est mort, et l'archiduc, conformément

à l'acte de donation de 1598, a proposé trois candidats. Le Roi choisit Louis 15

delVillar.
Estado,2226.

625. Consulte du conseil d'État espagnol du 29 novembre 4607.

Sur les lettres d'Ambroise Spinola et de l'archiduc Albert annonçant

l'arrivée en Flandre des comtes de Tyrone et de Tyrconnel (3). 20

Estado,2026.

(1)Cettequerellefinitparunmariage.InigodeBorjaépousalabelle-soeurdeVelasco.

(2)Poury exercerlesfonctionsd'ambassadeur.

(1)Sur l'accueilfait par l'archiducAlbertau comtede Tyroneet les plaintesde JacquesIer

d'Angleterrea cesujet,voirL.WILLAERT,S.J., Négociationspolitico-religieusesentrel'Angleterreet 25

lesPays-Bascatholiques(1898-1628),dansla Revued'Histoireecclésiastique,pp.87etsuiv.(Louvain,

1908).
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626. Décret de Philippe III du 9 décembre 4607.

Le Roi suspend le paiement des sommes qu'il devait aux hommes d'affaires

et aux banquiers génois en raison des asientos conclus antérieurement au

6 novembre de cette année.
5 Contaduriasgenerales,liasse310.

627. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 42 décembre 4607.

Des conférences vont s'ouvrir à La Haye, mais les Etats-Généraux exigent

qu'on n'y propose rien qui soit attentatoire à leur liberté. Ils ont réclamé le

10 texte de la dernière ratification. On le leur a refusé en disant qu'ils devaient

se contenter de la copie (1). Les Etats ont pris ombrage de ce refus et ils

étaient sur le point de rompre les négociations. Pour éviter ce malheur, les

commissaires ont délivré le texte en question. Si la paix se fait, observe

Spinola, les Etats devront quand même l'avoir; dans le cas contraire, ce texte

15 sera sans valeur. On voulut obtenir des Etats l'engagement qu'ils restitueraient

la pièce; ils répondirent qu'il suffisait que le texte devînt caduque en cas de

rupture et que prendre un pareil engagement, c'était avouer eux-mêmes

devant le monde entier qu'ils n'étaient pas libres. En tout cas, les conférences

s'ouvriront au commencement de janvier. Spinola réclame à cet effet de

20 nouveaux pouvoirs, car les Etats trouvent insuffisants ceux que Sa Majesté

a envoyés récemment. Ils exigent qu'on les reconnaisse comme Etats libres,

et c'est pourquoi Spinola envoie une nouvelle formule qui au fond ne lie pas

le Roi plus étroitement que la dernière ratification (2).
Estado,2289.

25 628. Lettre d'Ambroise Spinola au secrétaire Andres de Prada, écrite

de Bruxelles le 42 décembre 4607.

Le 8, on a publié un ban contre les soldats mutinés. — Misère du pays. —

(1)LesEspagnolshésitaientà remettrela ratificationoriginale,de craintequeles États,en cas

d'unéchecdesnégociations,ne voulussents'enprévaloirquandmêmepouraffirmerque le Roiles
30 avaitreconnuslibresà toutjamais.

(2)TextedansRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,pp.201-203.

35
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L'archiduc a engagé ses bijoux et Spinola son argenterie. Si des troubles

surviennent, ils seront les plus graves qu'on aura jamais vus, tant l'armée est

mécontente (1).
Estado,2289.

629. Consulte du conseil d'Etat espagnol du 43 décembre 4607. 5

Sur la lettre de Rodolphe II du 9 octobre.

Le conseil trouve qu'il n'a rien à ajouter à son rapport sur les lettres de

Don Guillen de San Clémente traitant du même sujet.

Estado,2138.

630. Lettre de Pierre Pecquius (2), écrite de Paris, à l'archiduc Albert 10

le 47 décembre 4607 (copie et traduction, 8 pages).

Sur les négociations avec la Hollande. Entrevue avec le provincial des

jésuites de Belgique (3) et le père Cotton. Eventualité d'un mariage entre les

maisons rovales de France et d'Espagne (4).
Estado,2025. 15

631. Lettre des Provinces-Unies aux archiducs Albert et Isabelle,

écrite de La Haye le 24 décembre 4607 (traduction espagnole).

Les Provinces -Unies se déclarent prêtes à désigner des plénipotentiaires pour

conférer avec ceux de Leurs Altesses et à prolonger d'un mois ou de six semaines

la suspension d'armes qui expire le 4 janvier de l'année suivante (5). 20

Estado,2290.

(1)TextedansRODRIGUEZVILLA,(loc.cit.,p.203(note).

(1)ChancelierdeBrabant,encemomentambassadeurdesarchiducsàParis.

(*)FrançoisFlerontinusouFléron.

(1)L'originalde cettelettre est auxArchivesdu Royaume,Papiersd'État et de l'Audience,25

registre421,pp. 57-89.

(3)Cfr.VANMETEREN,loc.cit.,fol.614.
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632. Lettre des archiducs aux Provinces-Unies, écrite de Bruxelles

le 34 décembre 4607.

Réponse à la lettre précédente. Les archiducs annoncent l'envoi de pléni-

potentiaires, ceux-là même qui prirent part aux négociations antérieures. Ils

5 consentent à prolonger la suspension d'armes sur terre et sur mer.

Estado, 2290.

633. Lettre de Philippe III au prince d'Orange, de l'année 4607.

Le Roi approuve le mariage du prince avec Eléonore de Bourbon, soeur de

Louis de Condé(1).
10 Estado, 2226.

634. Montant de la créance de Diego Lopez Sueyro (2) au deuxième

semestre de l'année 4607.

Cette créance s'élevait à 56,000 écus de 10 réaux ou 140,000 florins de

20 patards pour 35,000 aunes de drap anglais, à raison de 80 patards l'aune,

15 fournis en vertu d'un asiento du 28 décembre 1606 et payables par moitié le

15 juillet et le 15 août de l'année suivante.
Estado, 2290.

(1)Leprinced'Orangeavaitfait part à l'archiducde ses projetsde mariagedanssa lettredu

1erjuillet1606.Albertlesapprouvatoutenblâmantle princede ne pasl'avoiravertiplustôt.—

20 Voirsa réponseau princedu 28 août1606dansle Bulletinde la Commissionroyaled'histoire,

2esérie,tomeVIII,pp.180-152.Quantaumariage,il eutlieule24novembre1606.

(1)LesSueyrosontd'origineportugaise.SimonSueyrovints'établirà Anversdansla deuxième

moitiéduXVIesiècle.— Sa filleEleonoraépousaDonDiegoLopezqui dès lors s'appelaDiego

LopezSueyro.—LefilsdeceLopez,EmmanuelSueyro,relevale nomde sa mèreet rachetaune

25 partiedesesbiensquesonpèreavaitdûvendreà lasuited'opérationsfinancièresmalheureuses.Il

continualesaffairespaternelleset futlongtempsl'hommed'affaireset l'agentpolitiquedelacourde

MadridauxPays-Bas.Grâceà unhabileserviced'espionnage,il informaitlegouvernementespagnol

detoutcequise disaitou se tramaitdans les Provinces-Unieset dansles contréesvoisines.La

correspondancede PhilippeIII fait allusionà un grandnombred'avisosenvoyéspar les Sueyro

30 àMadrid.Ajoutonsencorequ'EmmanuelSueyrocultivaitleslettres.Il est l'auteurd'unetraduction

deTacite,d'unedescriptiondesPays-Basetdeplusieursouvrageshistoriquesécritsenespagnolet

aujourd'huioubliés.
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635. Rapport du banquier Vincent Centurione, écrit à Bruxelles le

3 janvier 4608.

Centurione avait été chargé du service des provisions mensuelles. Il arriva à

Bruxelles le 18 décembre 1607. Une commission composéed'Ambroise Spinola,
du marquis de Guadaleste et de Francisco de Benavides (1), arrêta le chiffre de a

ces provisions à 80,000 écus par mois.
Estado,2290.

636. Minute des pouvoirs donnés par Philippe III aux archiducs pour
conclure la paix ou une trève de plusieurs années avec les Provinces-Unies.

Madrid, 40 janvier 4608 (2). 10

Les archiducs traiteront avec les Provinces-Unies en les tenant comme Etats

libres et aux conditions qu'ils jugeront les plus équitables. J'espère, dit le Roi,

que ces conditions avanceront le service de Dieu et le bien de la chrétienté (3).

Estado,2290.

637. Lettre des Provinces-Unies à Louis Verreycken, audiencier, et à 15

Jean Neyen, commissaire général des Franciscains, écrite de La Haye le

44 janvier 4608.

Les provinces acceptent les plénipotentiaires désignés par les archiducs,

même Spinola, bien que, au début, elles ne voulussent recevoir qu'un seul

représentant du roi d'Espagne (4). Détails sur l'itinéraire à suivre par les 20

députés (5).
Estado,2290.

(1)NousrappelonsqueFranciscoVacayBenavidesavaitéténomméveedordel'arméedeFlandre
enavril1603,en mêmetempsqueUnzuetaétaitnommépagador.Cfr.CABRERA,Relacionesdelas
cosastucedidaien ta CortedeEspana,p. 174. 25

(2)TextedansRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,pp.641-643.

(5) «Ycomoteniendolaspayses,provincialy estadotlibres,sobrelot qualesNosnopretendemos
nadatn casoquelapazseconcluya,en la formay maneraquemejorlespareciere,y conlas condi-
cionesquemasconvenientesfueren,esperandoqueserantalesqueseconsigaet serviciodeNuestro

Senorybiendela christiandad.» 30

(4)JeandeMancicidor,secrétairedelaGuerreaBruxelles,avaitdéjàéténomméencettequalité.
(3)TextedansRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,pp.641-643.
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638. Instructions données par les archiducs aux plénipotentiaires

chargés de négocier une paix ou une trève avec les Provinces-Unies.

Bruxelles, 46 janvier 46 08 (traduction espagnole) (1).
Estado, 2290.

5 639. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles le

47 janvier 4608.

L'archiduc approuve le Roi d'avoir envoyé en Belgique le banquier Vincent

Centurione qui par son crédit et de son frère trouvera l'argent nécessaire.

Estado, 2290.

10 640. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles le

47 janvier 4608.

L'archiduc a nommé comme plénipotentiaires à La Haye le président

Richardot, le secrétaire Jean de Mancicidor, le commissaire général des

Franciscains et l'audiencier Louis Verreycken. Il leur a adjoint Spinola, bien

15 que celui-ci voulût décliner cette mission, parce que la présence du général

à La Haye facilitera singulièrement les négociations.
Estado,2290.

641. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles le

48 janvier 4608.

20 Les archiducs ont nommé pour leurs plénipotentiaires à La Haye, le prési-

dent Richardot, le secrétaire Mancicidor, le père commissaire général et

l'audiencier. Les Hollandais ne voulaient recevoir qu'un représentant du roi

d'Espagne et un représentant qui ne fût pas un militaire, mais sur l'insistance

de l'archiduc ils finirent par admettre Spinola. Celui-ci ne désirait pas une

25 semblable mission; il l'accepta pour être utile au Roi. Sa Majesté doit envisager

trois choses, ajoute le général : son consentement à la prolongation de la trêve,

(1)M.RODRIGUEZVILLAlapubliein extenso,loc.cit.,pp.648-681.—Ontrouverale textefrançais
dansles Négociationsdu présidentJeannin,éditéespar PETITOT,Collectiondemémoiresrelatifsà

l'histoiredeFrance,2esérie,t. XI,pp.610et suivantes.
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la procuration qu'on lui réclame, et 200,000 écus qu'on distribuera, dans la

mesure où ce sera nécessaire, à certaines personnes (1). Mais, ajoute-t-il, on ne

dépensera pas un maravédi, si la paix ne se fait pas (2).
Estado,2290.

642. Lettre du banquier Vincent Centurione à Philippe III, écrite de 5

Bruxelles le 29 janvier 4608.

Centurione explique comment il compte se procurer l'argent qu'il a promis

au Roi.

Estado,2290.

643. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles le 10

24 février 4608.

Détails sur la réception faite en Hollande aux plénipotentiaires belges.
Vérification de leurs pouvoirs et difficultés soulevées par les Hollandais. Les

députés de l'archiduc n'ont pu obtenir une prolongation de la trêve que

jusqu'à la fin de mars. Ils ont demandé qu'on discute la question du com- 15

merce et de la navigation aux Indes. Les Hollandais ont promis d'en référer

à leurs commettants (3).
Estado, 2290.

644. Rapport du grand commandeur de Léon, écrit de Madrid le

23 février 4608. 20

Sur les papiers envoyés par l'archiduc Albert au duc de Lerme.

Ces papiers ne sont autres que la copie et la traduction de la lettre de

Pecquius analysée plus haut. (Voir n° 630.)
Estado,2025.

(1)VanBleterenracontequelepèreNeyenessayade corromprele grenierdesÉtats-Généraux,25

Aerssens,enluioffrantundiamantestiméà 6,000florinset uneobligationau nomde Spinolade

60,000écus,silapaixouunetrèvedeplusdeneufansvenaita êtreconclue.(HistoireêtesPays-Bas,
livre19,fol.622-623.)

(1)TextedansRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,pp.206-208.

(6)TextedansRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,pp.213-216. 30
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645. Lettre de Philippe III au marquis de Guadaleste, écrite de

Madrid le 2 mars 4608.

Sur la nécessité de créer aux Pays-Bas une commission des finances,

junta de Hazienda, comme celle qui existait du temps de Philippe II.

5 Estado,2226.

646. Lettre du président Richardot à l'archiduc Albert, écrite de

La Haye le 4 mars 4608.

Pessimisme du président au sujet de l'issue des négociations. En présence

de l'entêtement des Hollandais, on devra bientôt parler haut et clair et le Roi

10 comme Leurs Altesses devront se décider pour la paix ou pour une rupture.

Les rebelles réclament le droit de naviguer dans les mers des Indes pendant

la trève.

Estado,2290.

647. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de La Haye le

155 mars i608.

Arrivée des commissaires hispano-belges en Hollande. Les premières confé-

rences. Prolongation de la trève jusqu'à la fin de mars. Discussion au sujet du

commerce et de la navigation. Les Espagnols prétendent interdire l'accès des

Indes y compris les territoires qui ne sont pas sous leur domination. Contre

20 propositions hollandaises. Représentations de la compagnie des Indes qui a

obtenu des autorités de La Haye le droit de naviguer dans ces parages.

Les Provinces-Unies étant reconnues Etats libres, on ne peut exiger,

soutiennent leurs députés, qu'elles accordent aux catholiques le droit de

pratiquer leur culte; pareille concession serait un amoindrissement de leur

25souveraineté. Les Hollandais sont si décidés à cet égard qu'aucun catholique

n'a demandé aux plénipotentiaires d'intervenir en faveur de ses correligion-

naires.

Si le Roi ne veut pas conclure la paix, qu'il envoie les fonds pour reprendre

les hostilités. Spinola avait espéré que, à défaut de la paix, on obtiendrait une

30 trève, mais il n'est plus aussi confiant, parce que le parti de la guerre est le
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plus puissant et que la maison de Nassau a tout intérêt à prolonger les

hostilités.

Alliance du roi de France avec les Provinces-Unies pour le cas où celles-ci

seraient attaquées par l'Espagne après la rupture des négociations (1).

Estado, 2290.

648. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

23 mars 4608.

L'archiduc priera les comtes de Tyrone (2) et de Tyrconnel (8) de se rendre

à Rome, afin que le roi d'Angleterre ne puisse se plaindre de ce qu'on leur

prête assistance, mais l'archiduc doit les protéger et voir en eux des catholiques 10

qui ont quitté leur pays pour rester fidèles à leur foi.

Estado,2226.

649. Consulte du conseil d'Etat espagnol du 26 mars 4608.

Sur la trève.

Estado,2138. 13

650. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de La Haye le

30 mars 4608.

Résumé des derniers pourparlers avec les députés hollandais. Ceux-ci

n'insisteront pas sur le départ des Espagnols, puisque leurs provinces ne

retournent pas sous la domination du Roi. Refus de Spinola et de ses collègues 20

(1)TextedansRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,pp.226-227.

(2)HughO'Neill,comtedeTyrone,nobleirlandais,avaittourà tourembrassé,puisquittéleparti
del'Angleterre.Il finitparrenoncer,en 1603,autitreroyaldeO'Neillet fut reçuavecfaveurpar

JacquesIer.Rentréen Irlandeet denouveausoupçonnéd'intelligenceavecl'Espagne,il s'embarqua

secrètement,enseptembre1607,avecunecentainedepersonnes.Il seretiraauxPays-Basoù il fut 25

magnifiquementreçuparl'archiduc.MaisJacques1erprotestaénergiquementcontrel'accueilfaitau

réfugié,etTyrone,avecsonbeau-frère,lecomtedeTyrconnel,dutquitternotrepays.Sonfils,Henri

O'Neill,devintcoloneldurégimentirlandaisauservicedesarchiducs.

(3)RoryO'Donnell,comtedeTyrconnel,beau-frèreducomtedeTyrone.— Pourla biographie
desdeuxcomtes,voirSIDNEYLEE,Dictionaryofnationalbiography,art.O'NeilletO'Donnell. 30



— 281 —

de discuter pour le moment la question religieuse; ils veulent réserver ce

point pour la fin des négociations. Quant à la navigation dans les Indes, peut-

être conviendrait-il de réduire le terme de neuf années que les Hollandais

proposent pour la trêve en déclarant que si à l'expiration de cette trève la

5 question n'est pas réglée, la paix n'en sera pas moins maintenue dans ces

parages, mais que le Roi aura le droit de fermer les ports espagnols aux

Hollandais. Ceux-ci, la chose est certaine, renonceront au commerce des Indes

pour pouvoir trafiquer en Espagne, car le plus grand profit qu'ils aient tiré de

ce commerce provient des prises, et celte source de bénéfices sera tarie, si la

10guerre cesse. Telle est la proposition des députés belges, mais quel accueil les

Hollandais lui réservent-ils?

L'archiduc envoie en Espagne le père Jean de Neyen pour mettre le Roi

au courant des négociations et connaître ses intentions (1). A cet effet, la trêve

a été prolongée jusqu'à fin mai.

15 Opposition des députés français et anglais à tout octroi de la liberté reli-

gieuse aux catholiques.

Dans une lettre antérieure le Roi exigeait qu'un article du traité de paix

interdit aux Hollandais de fortifier un poste qui pourrait menacer ses Etats ou

ceux des archiducs. Pareille défense s'applique-t-elle aux Indes (2)?

20 Estado,2290.

651. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de l'Escurial le

3 avril 4608.

Le père Joseph Crcswell a représenté la misère des chartreux anglais de

Malines el des religieuses de la même nation de Bruxelles. En conséquence, on

25paiera le subside promis.
Estado,2226.

652. Consulte du conseil d'Etat espagnol du 40 mai 4608.

Sur la question de la trève à conclure avec les Hollandais.

Estado,2138.

50 (1)Onavuplushautquel'annéeprécédenteNeyenavaitdéjàétéchargéd'unemissionsemblable.

(2)TextedansRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,pp.221-223.

36
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653. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

47 mai 4608.

Transfert à Jean Pyramus, petit-fils de Barbara Blomberg, mère de Don

Juan d'Autriche, d'une rente mensuelle de 50 écus d'or constituée au profit de

la baronne de Saint-Martin, sa mère, et hypothéquée sur le château d'Anvers. 5

Le même Pyramus veut entrer, comme page, au service de l'archiduc et le Roi

appuie sa demande.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre176.

654. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de La Haye le

24 mai 4608. 10

Spinola annonce que la veille, malgré l'opposition des ambassadeurs de

France, d'Angleterre, de Danemark, du Palatinat, du Brandebourg et de l'élec-

teur de Cologne, les Hollandais ont consenti à proroger la trève de sept mois;

c'est-à-dire, jusqu'à la fin de l'année. Mais, en retour, ils ont promis aux mêmes

ambassadeurs de reprendre les négociations dans les deux premiers mois ou de 15

rompre les conférences et de retenir tous leurs soldats sous les armes (1).

Estado,2290.

655. Rapport du grand commandeur de Léon du 24 mai 4608.

Sur un mémoire de frère Martin du Saint-Esprit relatif au droit de naviguer

dans les mers des Indes que réclamaient les Hollandais. 20

Estado,202S.

656. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Ventosilla le

23 mai 4608.

Antoine de Jaureguy, veedor du commerce en Flandre, a rapporté les plaintes

des marchands belges mécontents de ce que les Hollandais trafiquaient en 25

Espagne plus qu'eux-mêmes. On lui répond que jusqu'à nouvel ordre on

(1)TextedansRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,p.704.
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exemptera de l'enregistrement les sujets des provinces obéissantes. Car c'était

à cause des rebelles qu'on avait décrété cette formalité et, si on permettait à

ceux-ci de venir en Espagne, il n'y avait pas de raison de soumettre les Belges
à l'enregistrement.

5 Estado,2226.

657. Lettre de Philippe III à Antonio de Jaureguy, veedor du commerce

en Flandre, écrite de Ventosilla le 23 mai 4608.

Même sujet.
Estado, 2226.

10 658. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de La Haye le

46 juin 4608.

Sur la marche des négociations. Les Hollandais n'exigent plus le départ des

Espagnols des Pays-Bas. Le Roi connaît par d'autres lettres les différentes

propositions émises au sujet du commerce des Indes. Il n'y a pas d'apparence
18 qu'on s'entende sur la question religieuse, parce que si les catholiques hollan-

dais obtenaient le droit de pratiquer leur culte, le Roi interviendrait en leur

faveur, chaque fois que la République voudrait légiférer à leur égard (1).

Estado, 2290.

659. Lettre d'Ambroise Spinola à l'archiduc Albert, écrite de La Haye
90 le 48 juin 4608.

Dans la dernière conférence Oldenbarnevelt a déclaré que ses collègues et

lui avaient ordre de se retirer, si la paix n'était pas conclue avant la fin de

juillet (2).
Estado, 2290.

23 660. Consulte du conseil d'Etat espagnol du 8 juillet 4608.

Au sujet du rapport précité de frère Martin du Saint-Esprit. Le conseil est

(1)TextedansRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,pp.704-703.

(2)ExtraitdansRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,p.704.
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d'avis de ne pas y donner suite. La proposition en elle-même n'a pas de sens

et son auteur n'a pas fait preuve de beaucoup d'intelligence.

Estado,2025.

661. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Lerma le

43 juillet 4608 (8 pages). 5

Le Roi fait connaître à l'archiduc la décision qu'il vient de prendre au sujet

des négociations en cours, décision définitive et immuable. Si les Provinces-

Unies autorisent l'exercice du culte catholique, il les reconnaîtra comme Etats

libres et souverains et pour tout le temps qu'elles tiendront leur promesse. Il se

peut, dit le Boi, que la situation de mes Etats et de mes finances me commande 10

d'éviter autant que possible, une rupture, néanmoins, ni cette raison ni aucune

autre ne me détourneront de mes devoirs envers Dieu (1).

Les Hollandais eussent voulu continuer à faire le commerce aux Indes, au

moins encore six ou huit ans, afin de pouvoir réaliser les biens qu'ils possédaient

dans ces contrées. Le Roi refuse dé leur accorder ce délai, qui est trop long, du 15

reste, et qui permettrait aux Hollandais de nouer des relations commerciales

qu'il leur serait difficile de rompre dans la suite. Mais le monarque reconnaît

qu'en interdisant aux Hollandais les ports espagnols on les pousse à aller aux

Indes. C'est pourquoi,, si la paix est conclue, il leur permettra de charger leurs

marchandises sur des navires portugais à destination de Lisbonne pour les 20

réexpédier ensuite sur leurs navires vers leur pays. Si ces conditions leur

semblent trop dures, il les laissera embarquer leurs biens sur leur flottille

coloniale; au besoin, il usera d'un autre expédient (2).

Telles sont les clauses fondamentales d'un traité de paix. Mais si la paix est

impossible, par suite de l'orgueil ou de l'entêtement des Hollandais, l'archiduc, 28

pour éviter une rupture définitive, ferait bien de suivre le conseil donné par

le président Jeannin à Richardot de négocier une trève de cinq ou de six

(1)" Yaunquelascosasdemihaziendaestanenelestadoquesedebeexcusarlaroturatodoquanto
sepudiere,peroniesta,niotracausahadeserpartepara faltarenunsolopuntoâ loquesedeveà

Dios.» 30

(1)«QuecarguensuthaziendasennaviosdePortuguesesy lastrayganà Lisboay deallilas lleven
ensusnaviosà suslierras,peroencasaqueestolesparezcaduro,mecontentaredequelaspuedan

cargary traerenlosnaviosqueallatienen... »
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ans (1) et de s'y prendre de façon que le diplomate français propose la chose

aux commissaires hollandais. Une trève à longues années, m'a toujours paru

préférable à la paix, dit le Roi, à cause des nombreux litiges à régler. Jeannin

n'a pu émettre cette idée à l'insu de son maître. Une transaction semblable

5 serait, du reste, avantageuse au roi de France ; elle lui permettrait de régler

ses différends avec l'Espagne et lui donnerait le temps d'amener ses alliés, les

Hollandais, à accorder aux catholiques la liberté religieuse. Le roi d'Angleterre

y adhérerait également, parce qu'il n'aurait plus à craindre que les Hollandais

lui échappent. Dans l'intervalle, les rebelles viendraient trafiquer dans les

10ports espagnols; ils gagneraient de l'argent et sûrs d'être bien accueillis, délivrés

des maux de la guerre, ils y renonceraient et ne songeraient plus à faire le

commerce aux Indes. On aurait ainsi le temps de préparer la paix ou de

proroger la trève (2). Mais il serait injuste, ajoute le Roi, de leur accorder avec

la trêve le titre d'Etats souverains, sans obtenir en retour la liberté du culte

13pour les catholiques, car, qui dit trève, dit statu quo, et toute autre prétention

est inadmissible, surtout de la part d'un inférieur vis-à-vis de son supérieur (3).

(1)AusujetdecettepropositiondeJeanninà Richardot,voirla lettreduprésidentà Villeroydu

14juin 1608.(Négociationsdu présidentJeannin,dansPETITOT,Collectiondemémoiresrelatifsà

l'histoiredeFrance,2esérie,t. XIV.)
20 (2)« Yporquede la soberbiay dureçadeesagentey de su grandeobstinacionsepuedetenterque

fiadosenlasayudasy socorrosquetieneny animadosdela persuaciony promesasde losquedessean

quesecontinuelaguerra,nosequierancontentarconcosastanjustasy rraçonablesy querompanel

tratadodelapaz,entalcasopareceacaque,por noromperdeltodo,serabienveniral medioque

elpresidenteJaninpropusoalpresidenteRichardotdeuna treguadecinco6 seisanosy rodearcomo

25 elpropongaà losdiputadosdelasProvinciasUnidas,queyoholgarede venirenella,paraque,como

VuestraAltezasave,siempresetuvopormejortregualargaquepaz,por las dificulladesqueay en

componertantascosas; y sepuedecreerqueelpresidenteJaninnosehavramovidoà tratardestosino

esconvolunladyordendesurey,y queelvendraenellodebuenagana,portenertiempoparaasentar

y asegurarsuscosascomigoypoderencaminarloquehaofrecidodequelosdelas Provinciasvengan

30 à obedienciay admitanla religioncatholica,y lomismosecreeharaelreydeInglaterra,puessaldra

del temorquetienedequelosdelasProvinciasUnidasseapartendesuamistad;yenestetiempocon

el tralodeaca,lagananciay seguridady labuenaacogidaqueselesharay elaliviode lasgraveçasy

danosdelaguerraseyranablandandolosanimos,aborreceranel volverà ellay la querenciade la

navegaciondelasIndiasconquesepodrayrganandotiempoparaencaminarlapaz 6yr prorrogando

33 la tregua."

(1)«PeroadviertoVuestraAUezaqueesmuyinjustala pretentionquetienendequepor ellaseles

ayadeconcederla soberania,si nofueseconelcontracambiodelexerciciopublicoy libredela religion

catholicaenla formaquequedadicho,pueselquedarcodauno,comoesta,escosaordinariaenlas

treguas,yquenosepuedepretendermasy muchomenosdemenorà mayor.»
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Quand on arrêtera la trêve de cinq ou de six ans, continue le monarque, je

verrai avec plaisir les Provinces-Unies accorder d'elles-mêmes la liberté reli-

gieuse, car elles n'auront plus l'air de céder à mes instances et d'aliéner ainsi

leur indépendance. Et cette liberté, elles n'auront qu'à la confirmer, quand on

signera la paix (*). Les commissaires envoyés à La Haye s'efforceront, en tout 5

cas, de maintenir l'armistice qui a été prolongé de sept mois (2).

Estado, 2226.

662. Consulte du conseil d'Etat espagnol du 47 juillet 4608.

Par une lettre de Don Inigo de Borja, châtelain d'Anvers, du 13 juin,

Borja a appris que la plupart des hommes d'affaires d'Anvers s'associent avec 10

des Hollandais pour organiser des expéditions aux Indes. L'archiduc avait

ordonné l'arrestation de Henri Hoens, un des plus riches négociants de la

place,) fougueux hérétique. Borja avait demandé qu'on appréhendât également

son frère, mais celui-ci s'est échappé.

Il faut user de rigueur, dit le conseil, et ne pas tolérer que des sujets fassent IB

la guerre à Votre Majesté et empêchent la conclusion de la paix. Les uns

comme les autres veulent s'emparer des Indes et des richesses qui s'y trouvent.

On doit donner des ordres en conséquence au marquis de Guadaleste.

Estado, 2023.

663. Lettre de Philippe III au duc d'Ossuna, écrite de Valladolid 20

le 47 août 4608.

Au sujet des Pays-Bas. Bien qu'on traite d'une paix ou d'une trêve avec les

provinces révoltées, dit le monarque, il faut prévoir une reprise des hostilités.

(1) «Quandola treguade lotcinco6 seisanoste concertase,quedandosecodauno, comose esta,
vendriamuybienquelosdelat ProvincialUnidassaliessendesuvoluntadâ concederelexerciciodela 15

religioncatholica,porqueasicessariaelscrupuloquetienendequeelhazerlodmiynstanciaescontra
tu libertad,y solorestariadespuesqueloconfirmaien,quandote viniesed hazerla paz. »

(2)GalluccirésumefidèlementcettelettredanssonDebellobelgico,tomeII,pp.368-367(Rome,
1671).Unecopieluienaura,sansdoute,été communiquée,commed'autresdocumentsdu même

genre,parPaulSpinola,le petit-filsd'Ambroiseet protecteurdeGallucci. 50
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Philippe III demande donc l'avis du duc sur les mesures à prendre pour faire,

le cas échéant, une guerre offensive et défensive sur terre et sur mer (').

Estado,1881.

664. Acte des Etats-Généraux des Provinces-Unies. La Haye,
8 23 août 4608 (traduit du flamand).

Sur le refus de l'Espagne et des archiducs de les reconnaître purement et

simplement comme Etats libres (2), les sept provinces déclarent rompre les

négociations tout en protestant de la pureté de leurs intentions.

Estado,2290.

10 665. Lettre d'Ambroise Spinola à l'archiduc Albert, écrite de La Haye

le 46 août 4608.

Spinola annonce la rupture des négociations. Le président Jeannin a promis

de proposer une trêve, mais avec la stipulation formelle que les Provinces-

Unies seraient reconnues Etats libres. Les commissaires de l'archiduc ont

is déclaré qu'ils ne pouvaient souscrire à pareil arrangement (3).

Estado,2290.

666. Lettre du duc d'Ossuna à Philippe III, écrite de Penafiel le

28 août 4608.

Le duc répond à la dépêche royale du 17 et y joint son avis sur les négo-

20 (1)Cettelettrea étépubliéeinextensodansla Colecciondedocumentosinedilosparala historiade

Espana,tomeXLVII,p. 829.—Aprèsavoirservidansl'arméedeFlandrede1602à 1607,le duc

d'OssunaétaitrentréenEspagne.LeRoiet leducdeLermevoulurentavoirsonavissur lasituation

denotrepays,et le duc fut introduitau conseild'Étatoù il parla,parait-il,pendantdeuxheures

surlesaffairesdeFlandre.Voirlesdétailsquedonneà cesujetGREGORIOLETI,danssa Vitadi don

25 PiètreGiron,ducad'Ossuna,2epartie,pp.87et suiv.

(1)C'est-à-diresanslacontre-promessedesÉtats-Générauxd'autoriserl'exerciceducultecatholique
et derenonceraucommercedesIndes.—Nousavonsconservéle texteflamandet le textefrançais
decettedéclaration,ainsiquelatraductionespagnole.(Archivesdu Royaume,Papiersd'Étatet.de

l'Audience,portefeuille6682.)
30 (3)ExtraitdansRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,p. 708.
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ciations en cours avec la Hollande. Que l'on traite, dit-il, d'une paix ou d'une

trêve, il faut réclamer pour les catholiques des provinces révoltées le droit de

pratiquer leur culte et faire de cet article une condition «me qua non (1).

Estado,1881.

667. Consulte du conseil d'Etat espagnol. Falladolid (2), 4er sep- 5

tembre 4608 (24 pages).

Sur des lettres de Don Pedro de Tolède (3) et de Don Pedro de Zuniga (4)

ainsi que sur d'autres documents relatifs à leur ambassade.

Il s'agit principalement dans cette consulte du mariage projeté entre les

maisons de France el d'Espagne. 10

Estado,2138.

668. Consulte du conseil d'Etat espagnol. Falladolid, 4er septembre

4608.

Sur des lettres du marquis de Villafranca et de l'archiduc Albert.

Estado,2138. 18

669. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, étrite de Valladolid

le 43 septembre 4608.

Le Roi maintient les conditions auxquelles dans sa dépêche du 15 juillet
il subordonnait la conclusion d'une trêve.

Estado,2226. 20

(1)Cetavisa étépubliéin extensodansla Coteccionde documentasinedilospara la historiade

Espana,tomeXLVII,p.830.

(2)Laconsultenousapprendqu'unepartieduconseilétaitrestéeàMadrid.

(3)DonPedrodeTolcdoOsorio,marquisdeVillafranca,estdésignétantôtparsonnomdefamille,
tantôtparsontitre,et il fautsegarderdeleconfondreavecDonPedrodeTolède,premierchapelain25
del'archiducAlbert.Encemoment,lemarquisdeVillafrancaétaitambassadeura Paris.;Plustard,
il futchargédugouvernementduMilanais.Cfr.FRAYGERONIMODESOSA,Noticiade la grancasade

losmarquesesdeVillafranca,pp.-69-70(Naples,1676).

(4)Ambassadeurd'Espagneà Londres.
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670. Lettre d'Ambroise Spinola à l'archiduc Albert, écrite de La Haye
le 43 septembre 4608.

Spinola accuse réception des lettres de l'archiduc du 2 et du 5. Ses collègues
et lui-même avaient déclaré aux ambassadeurs (1)que Son Altesseétait contente

5 de prolonger la trêve en cours après avoir réglé certaines questions militaires

et celle du commerce. Mais les mêmes ambassadeurs répondirent que les Hollan-

dais n'accepteraient jamais une trêve qui n'impliquerait pas la reconnaissance

de leur liberté et ils conseillèrent aux députés belges de partir. L'archiduc

recommandait à ses délégués de prolonger les négociations jusqu'à ce qu'il eût

10 reçu la réponse du Roi, et les ambassadeurs furent avisés du désir de Son

Altesse.

Spinola montre ensuite combien les esprits en Hollande sont hostiles à la

trêve proposée. Celui qui l'accepterait serait un traître, disaient les Zélan-

dais. Autant vaudrait retourner sous la domination de l'Espagne, ajoutait
15Maurice de Nassau. Et comme quelqu'un au sein des Etats-Généraux invoquait

les périls de la guerre, le même Maurice l'interrompit en lui demandant: « Que

voulez-vous ? Que nous nous rendions! » Quand Spinola soutenait que son

maître avait fait des offres si raisonnables qu'on ne pouvait refuser ni la paix

ni la trêve, Maurice ripostait : « Je ne crois pas que votre souverain veut la

20paix, puisqu'il pose des conditions auxquelles, comme il le sait bien, nous ne

souscrirons jamais. Je suis convaincu qu'il désire une trêve, mais vous devez

vous dire que nous ne sommes pas disposés à nous rendre, car une pareille

trêve équivaudrait à une capitulation. » Que Votre Altesse sache donc, continue

Spinola. qu'on ne peut compter sur la paix, ni sur la trêve pure et simple, et

28qu'Elle doit se préparer à reprendre les hostilités.

Spinola ignorait quand il quitterait La Haye. Les Hollandais discutaient en

ce moment la question de savoir s'ils renverraient les plénipotentiaires belges,

ou s'ils attendraient jusqu'à la fin du mois la réponse du Roi (2).

Estado,2290.

30 (1)Lesambassadeursdespuissancesmédiatrices,laFranceet l'Angleterre.

(2)TextedansRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,pp.223-226.

37
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671. Consulte du conseil d'Etat espagnol du 49 septembre 4608.

Sur des lettres de Don Pedro de Tolède et du marquis d'Aytona.

Estado,2028.

672. Lettre du marquis de Guadaleste à Philippe III, écrite de

Bruxelles le 20 septembre 4608. »

Sur la marche des négociations avec les Provinces-Unies.

L'archiduc avait fait appeler Guadaleste pour l'informer que ses députés

à La Haye avaient négocié avec les Hollandais une trêve de sept ans qui

reconnaissait les Provinces-Unies Etats libres dans les mêmes termes que la

première fois. Lui-même s'était engagé à obtenir l'approbation du Roi et 10

autorisait les Hollandais à naviguer aux Indes.

Le Roi, fait remarquer Guadaleste, dira s'il veut continuer les hostilités ou

y mettre Gn et sans que les catholiques aient la liberté de pratiquer leur culte.

Quant à lui, il s'est plaint à l'archiduc de ce que celui-ci ait pris une réso-

lution si différente de celle exprimée par Sa Majesté dans sa lettre du ... (1). 15

L'archiduc, paraît-il, se disculpe en disant que le Roi reste libre d'agir à sa

guise et que sans sa ratification le traité n'a aucune valeur. Guadaleste l'a

instamment prié d'enjoindre à ses députés de remettre toute décision jusqu'au

retour du courrier qu'il envoie en Espagne. L'archiduc s'est conformé à son

désir, mais il est à craindre que ce ne soit trop tard. 20

Estado,625.

673. Lettre de Jean de Neyen à Andres de Prada, écrite de Valladolid

le 24 septembre 4608 (2).

Neyen s'est résolu à parler à Don Rodrigo Laideron (3) pour lui dire qu'il a

(1)Ladaten'estpasindiquée,maisil s'agitsansaucundoutede la dépêcheroyaledu 13juillet35

analyséeplushaut.

(2)Cettelettreest datéedu dimanche,oy domingo,et la réponsede Pradaqui suit est du
22septembre.Or,en 1603,Pâquestombaitle6avril,le22septembreétaitun lundi;le dimanche

précédentétaitdoncleSi.

(3)Favoriduducde Lermedontil serasouventquestiondansla suite.Voirla noticequenous30
luiavonsconsacréedanslaBiographienationale,art.Oliva.
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quitté Bruxelles depuis six mois et que depuis cinq mois personne ne lui a fait

de communication de la part du Roi. Puisque sa présence est inutile, il veut

retourner en Flandre. Il est désolé qu'après tant d'allées et de venues il n'ait

obtenu aucun résultat. Aussi sa tristesse est au comble. Quand il aura obtenu

: les faveurs qu'il sollicite pour certaines personnes, il partira et se réfugiera

dans un couvent de Flandre pour sauver son âme! Il ne verra plus la cour et

ne s'occupera plus des affaires publiques. Il demande une audience au duc

de Lerme.

Estado,2295.

10 674. Lettre de Andres de Prada à Jean Neyen, écrite de Falladolid le

22 septembre 4608.

Cette lettre est la réponse à la lettre précédente et elle est écrite sur le même

papier. Prada répond qu'il a vu Rodrigo Calderon et que celui-ci a promis de

rappeler la mission du père au duc de Lerme. Lui-même console Neyen de

15ses déboires.
Estado,2295.

675. Lettre de Philippe III au marquis de Guadaleste, écrite de Falla-

dolid le 23 septembre 4608.

A propos de la trahison de Henri Hoens. Le Roi trouve qu'une amende de

20 l50,000 florins est insuffisante et que l'archiduc doit exiger plus. De même

il faut châtier le commissaire Antonio Arias.

Estado,2226.

676. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert; écrite du Pardo le

4er octobre 4608.

25 Sur le retour en Flandre de Jean Neyen.
Estado,2226.

677. Lettre de Philippe III a l'archiduc Albert, écrite du Pardo le

4er octobre 1608.

Au sujet de la trêve. Le Roi est disposé à continuer les négociations malgré
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l'insolence des rebelles et l'hostilité du roi de France. Puisque la trêve est

prorogée jusqu'à la fin de l'année, il faut, dit le monarque, reprendre lès

pourparlers, mais sans rien modifier de mes déclarations au sujet dé la liberté

religieuse et de la navigation aux Indes. En temps de trêve les Hollandais ne

peuvent réclamer la souveraineté, comme le prétend le roi de France, sinon 5

ils devraient accorder aux catholiques le libre exercice de leur culte et renoncer

au commerce des Indes. A l'expiration de la trêve le statu quo sera rétabli.

Une suspension d'armes serait la solution préférable. Au fond, c'est la même

chose qu'une trêve, mais le mot sonne mieux. On ne peut concéder aux

Hollandais que le droit de commercer dans les parages qu'ils avaient l'habitude 10

de fréquenter, sans parler des Indes, car ils doivent être exclus de ces régions.

L'archiduc doit donc se montrer ferme sur la question religieuse et la

navigation aux Indes. Comme il a été question d'une trêve de cinq ou de six

ans, on pourrait, dit le Roi, se montrer coulant, afin qu'on ne nous reproche

pas de vouloir une rupture, et stipuler qu'après un délai d'un an ou deux on 15

ouvrira de nouvelles conférences pour traiter de la paix.
Estado,2226.

678. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite du Pardo le

2 octobre 4608.

Même sujet et mêmes déclarations. 20

Estado,2226.

679. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 7 octobre 1608.

Spinola raconte ce qui s'est passé à La Haye depuis le 22 août, c'est-à-dire

depuis la dernière fois qu'il avait avisé le Roi de l'état des négociations. Il avait 23

communiqué aux Hollandais les instructions de Sa Majesté, mais, le 28 du

même mois, les négociations furent suspendues et l'archiduc en transmit la

nouvelle en Espagne. La paix étant impossible, les ambassadeurs de France,

d'Angleterre et des princes allemands proposèrent une trêve dont l'archiduc a

fait connaître les conditions au Roi. Le président Jeannin était partisan d'une 30

trêve garantissant aux Hollandais le titre de citoyens libres dans les ternies
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employés dans le texte de la première suspension d'armes de huit mois.

L'archiduc offrit une trêve de sept ans avec la garantie susdite, mais en réser-

vant la question du commerce aux Indes. Les Hollandais ayant voulu que le

nom de l'archiduc figurât seul dans le nouveau texte comme dans le premier
s et Son Altesse ayant refusé, les négociations furent interrompues. Le 2 octo-

bre, les députés belges étaient retournés à Bruxelles. L'archiduc fit offrir

alors par le président Jeannin une trêve de vingt à vingt-quatre ans. L'archiduc

croyait répondre aux désirs du Roi en proposant une trêve de longue durée.

Cette trêve supprimerait des dépenses considérables et la situation des Indes

10 ne serait changée en rien. On n'avait pu en chasser les Hollandais par les

armes; pendant une trêve, au contraire, les rebelles viendraient trafiquer dans

les ports espagnols et s'éloigneraient peu à peu des mers lointaines, mers qu'ils

n'explorèrent que lorsque le commerce en Espagne leur fut interdit.

Une trêve serait favorable aussi aux catholiques de Hollande, qui auraient

is moins d'impôts à payer et seraient traités avec moins de rigueur. Celte guerre

de quarante années a empiré leur situation au lieu de l'améliorer. D'ailleurs

une trêve ne causerait aucun préjudice au Roi, comme l'eût fait une paix, et

l'archiduc est convaincu que Sa Majesté en sera satisfaite. Son Altesse envoie

donc au Roi trois textes différents de la trêve à conclure, selon que son nom

20 doive figurer seul, ou avec celui du Roi, ou qu'il faille changer certains mots.

Les engagements qu'Elle prendra quant à la reconnaissance de la souveraineté

des rebelles n'auront de valeur que pour la durée de la trêve. L'archiduc ne

peut excéder ses pouvoirs. La seule chose qui oblige le Roi est la ratification

finale, et cette ratification, Sa Majesté la rédigera comme Elle voudra. Si les

25 Hollandais l'acceptent, c'est parfait; sinon, il faudra reprendre les armes.

L'archiduc a envoyé à Madrid son secrétaire, Matheo Urquina, pour

connaître la volonté du Roi. Spinola supplie Sa Majesté de faire tenir les

provisions pour le cas d'une reprise des hostilités. Bien qu'il doute de la

conclusion de la trêve, à cause de l'hostilité des Hollandais, il regarde ce parti

30comme le plus sage. Il est donc d'avis que le Roi ordonne à l'archiduc de

signer la trêve, puisque cette trêve ne lèse en rien les intérêts de Sa Majesté (*).

Estado,2290.

(1)TextedansRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,pp.252-256.
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680. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 7 octobre 4608.

Spinola prie le Roi de continuer l'envoi de 300,000 écus par mois pour le

cas où les hostilités recommenceraient. Il combat l'opinion de ceux qui

recommandent une guerre défensive pour éviter les dépenses. A cause de la s

nature du pays et grâce à la facilité que procurent les rivières, l'ennemi fait

plus de chemin en deux jours que les Espagnols en dix. Il est libre d'aller où

il veut sans qu'on puisse l'en empêcher. S'il s'empare de Rinberg, toute la

Gueldre est perdue. Par l'Escaut, d'ailleurs, il est libre d'investir Anvers avant

que la ville ne soit secourue; or, une fois qu'il sera dans la place, il y restera, 10

Spinola montre ensuite qu'il faut empêcher l'ennemi d'entrer dans le pays,

car il ne s'attaquera pas à des places insignifiantes, mais assiégera tout d'un

coup des villes comme Anvers ou Bruges. D'autre part, le terrain en Belgique

se prête moins à la défense, les forteresses n'étant pas entourées d'eau comme

en Hollande ou en Flandre. Plût à Dieu que l'ennemi se tint sur la défensive! i.s.

Il faudrait que le général chargé des opérations fût bien maladroit pour ne

pas le réduire en trois ans.

Le Boi doit donc renoncer à faire une guerre purement défensive et fournir

les 300,000 écus mensuels nécessaires pour passer à l'offensive.

Comme la guerre est suspendue depuis deux ans, il faut renouveler les 20

approvisionnements d'artillerie et garnir les places fortes. Pour cela une

provision extraordinaire de 400,000 écus est nécessaire. Il faut aussi renforcer

les régiments espagnols et envoyer les recrues avant le printemps pour être

prêt à toute éventualité (1).
Estado,2290. 25

681. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid

le 9 octobre 4608 (4 1/2 pages).

Le Roi marque son étonnement de ce que l'archiduc ait donné des ordres

à ses députés à La Haye sans attendre sa réponse, d'autant que le prince

connaissait ses intentions au sujet de la question religieuse et de la navigation 30

(1)RODRIGUEZVILLA,loc.cit.,pp.236-259.
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aux Indes. Il ne doute pas que Dieu reconnaîtra ce qu'il fait pour son service

et qu'il l'exaucera.

Estado, 2226.

682. Lettre de Philippe III à Ambroise Spinola, écrite de Madrid

5 le 9 octobre 4608.

Le Roi accuse réception des lettres du marquis du 22 et du 31 août. Par la

première il a appris que l'on avait signifié aux Provinces-Unies sa volonté

formelle au sujet de la question religieuse et de la navigation aux Indes, telle

qu'il l'avait exprimée dans sa dépèche du 15 juillet. Il regrette que cette

10 communication n'ait pas été faite avant l'arrivée du président Jeannin. En

effet, celui-ci, comme son maître, est hostile à la conclusion d'une trêve, et,

quand cette trêve fut proposée par les députés anglais et les autres ambas-

sadeurs, il ne put faire autrement que de s'y rallier, mais il conseilla aux

rebelles de réclamer pour leur pays le titre d'Etat libre. Néanmoins, le Roi

15 espère que les artifices du président n'empêcheront pas la prolongation de la

trêve sans conditions (1).
Estado, 2226.

683. Consulte du conseil d'Etat espagnol du 43 octobre 4608

(16 pages).

20 L'archiduc Albert, dans une lettre au président Richardot du 20 septembre,

avait insisté sur la nécessité de conclure une trêve de sept ans en reconnais-

sant les Provinces-Unies Etats libres, comme cela avait été stipulé dans la

première trêve de huit mois. Le prince avait agi de son propre mouvement et

trouvait que le Roi devrait, au besoin, confirmer sa parole.

25 Cette nouvelle émut vivement le duc de Lerme qui proposa au conseil de

renforcer nos forces maritimes, de ravitailler les places de Gand, d'Anvers et

de Cambrai, et d'envoyer quelqu'un en Belgique pour s'entendre secrètement

avec les archiducs et sonder les esprits. Le marquis de San German (2),

(1)TextedansRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,pp.227-228.

30 (2)DonJuandeMendoza,marquisdeSanGerman,gentilhommedelachambreduRoi,crééplus

tardmarquisdeHinojosa.
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l'évéque des Canaries ou le duc d'Ossuna convenaient pour cette mission.

Le conseil eut à délibérer sur les propositions du duc (1), et chacun des

conseillers présents, le grand commandeur de Léon, le marquis de Velada,

le cardinal de Tolède, le connétable de Castille, enfin le duc de Lerme lui-

même, exposa longuement sa manière de voir. 5

A remarquer l'avis du commandeur de Léon (2): les archiducs ont plus

d'obligations envers Sa Majesté qu'ils n'en avaient envers le monarque défunt.

Philippe II céda les Pays-Bas persuadé que la présence du souverain dans

nos provinces amènerait la fin des troubles. Il croyait par là ménager ses

finances; tout au plus, aurait-il dû encore nous aider de ses deniers un an ou 10

deux. Le roi actuel, au contraire, a pourvu à la défense de nos provinces si

généreusement que les archiducs ne peuvent rien vouloir ni rien prétendre

qui ne soit absolument conforme au désir et à la volonté de Sa Majesté (3).

Le commandeur est donc d'avis de mettre les places fortes en état de

défense et d'y maintenir les commandants qui en ont la garde. Quant à la ts

personne à envoyer en Belgique, il faudra prévenir Don Pedro de Tolède et

Don Pedro de Zuniga des dispositions prises à ce sujet.

D'après le duc de Lerme, il était impossible de conclure un arrangement

plus malheureux que cette trêve de sept ans faite à l'insu du Roi et contre les

stipulations de l'acte de donation des Pays-Bas. L'archiduc assume là une 20

lourde responsabilité, car en se concertant avec les rebelles il va courir leur

fortune. Si le Roi ne s'était pas lié par des déclarations formelles et si l'on

pouvait user de dissimulation, comme la première fois, la situation serait

moins mauvaise. Maintenant on va penser que Sa Majesté se déjuge. Aussi

faut-il en revenir aux engagements précédents et refuser une trêve qui 25

implique la souveraineté des provinces rebelles. L'archiduc doit savoir qu'en

(1)Laconsultea pourtitre: SobrealgunospuntosqueelduquedeLermahapropuestoacercadelo
deFlandes.

(2)DonJuanIdiaquez.

(3) » Quelasenorainfantayelsenorarchiduquedevenmatà VuestraMajestadquealrey,nuestro30
sehorqueestaen gloria,porqueSu Majestadlescediôlot Estadoscreyendoqueconsupresenciase

aquietaran,quepensaqueconproverlosunoà dosanosquedaralibredelosgastosdeaquellaguerra,
y VuestraMajestadlesa proveydotantosanosy contan largomano,comosea visto,loqueresulta
estarSusAltexastanobligadasquederazonnodevenquerernipretendercotaquenoseamuyconforme
algustoyvoluntadde VuestraMajestad.» 35
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sa qualité d'agent du Roi il était tenu de ne pas user des pouvoirs qu'il avait

reçus le 30 juin 1607, sinon, en conformité des instructions qui lui avaient

été données. Si les rebelles se doutaient que ces instructions étaient limitées,
ils réclameraient une ratification formelle. Cette question doit être examinée

5 par un ou plusieurs jurisconsultes afin qu'on puisse justifier la conduite du

Roi.

Pour le connétable de Castille, il faut qu'on sache que l'archiduc a agi contre

les ordres du Roi. Cette politique perdra les Pays-Bas. L'archiduc est placé
entre l'affection de ses sujets et l'intérêt de l'armée. Il tient celle-ci pour acces-

10soire. Du reste, jamais un gouverneur n'a pu s'entendre avec son capitaine

général, pas plus le cardinal de Trente (1) avec le marquis de Pescara (2), que

que Marguerite de Parme avec Alexandre Farnèse, son fils.

Estado,2138.

684. Budget des recettes et des dépenses de la cour d'Espagne pour
is l'exercice allant du 4er novembre 4608 au 30 octobre 4609 et dressé par

Christoval Ipenarieta, Gaspar Pons et Oclovio Centurione. Madrid, le

49 octobre 4608 (3).
Estado,626.

685. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles

20 le 23 octobre 4608.

Après avoir vu les dépêches du Roi du 2 et du 9 octobre, l'archiduc n'a

pas voulu passer outre à la conclusion de la trêve, telle qu'on la lui proposait.

(1)CristoforoMadruzzi,évéquede Trente,cardinaldepuis1842.Ceprélatavaitjouéun rôle

importantdanslapremièreassembléeduconcilede Trenteoùil représentaitlesidéesréformatrices
25 de Charles-Quint.En 1886,il fut nommépar PhilippeII gouverneurde Milan,et il le resta

jusqu'en1888.

(2)DonFernandoFranciscodeAvalos,marquisdePescaray delVasto,capitainegénéraldel'État

deMilande1860à1863,puis,dès1864,capitainegénéralde la Lombardie,plustard,vice-roide

Sicile.Il fut ambassadeurde PhilippeII au concilede Trente.Cfr.G.CONSTANT,Rapportsurune

50 missionscientifiqueauxarchivesd'Autricheet d'Espagne,dansles Nouvellesarchivéedesmissions

scientifiques,tomeXVIII,pp.474-477.(Paris,1910.)

(3)Cetimportantdocumenta étépubliédansla Colecciondedocumentasineditospara la historia

deEspana,tomeXXXVI.

38



— 298 —

Il attendra les ordres du Roi, préférant rompre les négociations plutôt que

d'accepter des conditions qui ne sont pas du goût de Sa Majesté. Le prince

avait offert aux Hollandais une trêve de sept ans rédigée dans les mêmes

termes que la suspension d'armes de huit mois; sinon, il accepterait une simple

trêve de vingt ans. Refus des Hollandais de traiter sur cette base. s

L'archiduc a recommandé le second texte, celui où le nom du Roi figurait

à côté du sien; s'il ne lui convenait pas, Sa Majesté aura toujours la ressource

de ne le ratifier que sous conditions. Spinola ne voit pas pourquoi le Roi ne

prendrait pas cet expédient, car il n'est pas à espérer que les Hollandais sous-

crivent à une trêve qui ne reconnaîtrait pas leur liberté pleine et entière. 10

Le Roi s'est étonné qu'on ait recouru aux bons officesdu président Jeannin

pour proposer la trêve. Mais lui-même, dans sa dépêche du 15 juillet, recom-

manda cette procédure. Peu importe qu'une proposition émane d'un ennemi,

pourvu qu'elle soit acceptable. Les délégués de l'archiduc s'en sont rapportés

à Jeannin parce qu'il n'y avait pas d'autre moyen de continuer les négociations, is

C'est Jeannin qui le premier a parlé d'une trêve, et avant les ambassadeurs

anglais, comme on l'a écrit au Roi (1).
Estado, 2290.

686. Lettre du duc d'Aumale (2) à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 28 octobre 4608. 20

Le duc a deux filles. L'aînée est recherchée par le prince de Condé et la

cadette par le duc de Nemours (3). S'il était apparenté avec ces deux maisons,

il aurait plus d'influence en France et le Roi pourrait en profiter.

Estado,2290.

(1)TextedansRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,pp.241-244. 45

(2)CharlesdeLorraine,ducd'Aumale,s'étaitretiréen Belgiqueà la findestroublesdeFrance.

11mouruten1620,auservicedesarchiducs.Il étaitgouverneurdeBincheetdeMariemont.

(3)Levoeududueseréalisaenpartie.SafilleAnne,héritièreduduchépar suitede la mortde

sonfrère,épousaHenride Savoie,ducde Nemours.Lemariageeut lieule dimanche22avrilau

palaisdeBruxelles.LettredePéricard,ambassadeurde France,à Puisieux,du28du mêmemois,30

Archivesdu Royaume,Cartulaireset manuscrits,207°,fol.267.— Lecontrat,passéà Bruxelles,

devantCharlesdeLaFaille,secrétairedesarchiducs,le14avril,à étépubliéparGUICHENON,Histoire

généalogiquedela royalemaisondeSavoie,tomeII,p.627.
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687. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 28 octobre 4608.

L'archiduc a dépéché un nouveau courrier pour mettre le Roi au courant

des négociations. Il serait triste que, faute de s'entendre, on ne puisse aboutir

5 à un accord. Puisque Son Altesse n'a que des pouvoirs limités, le Roi a

toujours le moyen de subordonner son adhésion finale à certaines conditions.

Les difficultés surgiront quand il s'agira de faire agréer par l'adversaire cette

ratification conditionnelle. Mais les difficultés seraient plus grandes encore si

l'on s'avisait en ce moment même de modifier les clauses de la trêve (1).

10 Estado,2290.

688. Réponse de Philippe III aux propositions de Jean Neyen, d'après
un extrait donné par Andres de Prada, secrétaire d'Etat. Madrid, le

34 octobre 4608 (original avec le sceau royal d'Espagne).

Le Roi, qui avait pris connaissance du mémoire remis par les Etats-

15 Généraux à nos commissaires ainsi que de la réponse de ceux-ci et de l'acte

d'adhésion de l'archiduc, se rallie au principe de la trêve, mais sous les réserves

suivantes :

Les Provinces-Unies ne seront reconnues comme Etats libres que si elles

permettent l'exercice du culte catholique et pendant le temps seulement

20 qu'elles le permettront.

Quant au commerce des Indes, Sa Majesté a réfléchi à la proposition qui

lui a été faite d'autoriser ce commerce pour six ou huit années, de façon à

permettre aux Hollandais de réaliser les biens qu'ils possèdent dans ces régions,

sauf à leur interdire l'accès des ports espagnols et italiens si, passé ce délai,

25 ils n'ont pas quitté ces parages sans esprit de retour. Mais une telle propo-

sition étant inacceptable, pour de multiples raisons, Sa Majesté refuse la liberté

des mers demandée « même pour une heure (2) », car pour réaliser leurs biens

aux Indes les Hollandais n'ont pas besoin d'un délai aussi long ni d'y envoyer

(1)RODRIGUEZVILLA,loc.cit.,pp.244-247.

30 (1) « Ydéclara(SuMajestad)quenoquiereconcéderla dichanavegacionniporsolaunaara. "
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leurs navires. Il suffira de prendre à leur égard des dispositions qui leur

donnent toute satisfaction (1).
Estado,2299.

689. Lettre de Philippe III à Jean Neyen, écrite de l'Eseurial le

4er novembre 4608 (original avec le contreseing d'Andres de Prada). 5

Puisque la paix est impossible, dit le Roi, on négociera une trêve de longue

durée. Les Provinces-Unies demandent qu'on les reconnaisse comme Etats

libres. C'est une chose inouïe, aussi déraisonnable qu'inique (2). Aussi ne leur

donnera-t-il ce titre que si les catholiques obtiennent la liberté religieuse

jusqu'à la fin de la trêve et que, à l'expiration de celle-ci, chacun rentre dans 10

l'exercice de ses droits (3). Les Etats-Généraux savent à quoi s'en tenir à cet.

égard; néanmoins, Neyen leur confirmera la décision royale. II tâchera de les

convaincre qu'ils obtiendront plus facilement par les voies légales que par la

violence la souveraineté qu'ils désirent. Neyen communiquera cette déclaration

à Spinola et à ses collègues à La Haye, ainsi qu'au roi de France. S'il a l'occa- 15

sion de parler à ce monarque, Neyen lui représentera qu'en sa qualité de roi

très chrétien il est tenu de défendre une cause aussi juste que celle du roi

catholique, de manière qu'on puisse lui savoir gré d'avoir travaillé au triomphe

de la religion.
Estado,2295. 20

690. Consulte du conseil d'Etat espagnol du 44 novembre 4608

(16 pages).

Sur la trêve.

Estado,2138.

691. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles 25

le 45 novembre 4608.

Spinola déclare que, contrairement à ce qui a été rapporté au Roi, il n'a

(1)RODRIGUEZVILLA,foc.cit.,pp.230-251.

(2)" Estoescontratodaratonyjusticiaycosanuncavilla.»

(3)« Yqueacabada(latrêve)seétudecodaunocontu derecho,comoagoraletient." 30
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pas distribué un maravédi sans qu'un mandat en règle n'ait été délivré par les

bureaux de la veedorerie et de la contadorerie et sans que le veedor n'ait été

présent au paiement (1).
Estado,2290.

8 692. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 43 novembre 4608.

D'après Spinola on devait à l'armée 832,535 écus (2).
Estado, 2290.

693. Avis du grand commandeur de Léon du 4 décembre 4608.

10 Sur un rapport du frère Martin du Saint-Esprit relativement à des affaires

de finances.

Estado, 2025.

694. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 42 décembre 4608.

15 Les ambassadeurs de France et d'Angleterre ont voulu savoir de l'archiduc

si le Roi avait défendu d'insérer dans le texte de la trêve un mot qui impliquât
la reconnaissance de la liberté des Provinces-Unies, comme eux-mêmes

l'avaient proposé. Son Altesse leur a fait répondre que Sa Majesté leur aurait

été très reconnaissante, s'ils avaient proposé la trêve sans parler de la liberté

20et il leur a demandé de prolonger l'armistice en cours pour le temps qu'ils

jugeraient nécessaire. On tiendra le Roi au courant des négociations, mais,

ajoute Spinola, il est fort douteux qu'on obtienne la trêve, si celle-ci ne fait

pas mention de la liberté des Provinces-Unies (3).
Estado, 2290.

25 (1)TextedansRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,p. 706.

(2)LasoldedestroupesespagnolesauXVIIesiècleétaitcalculéeenécusde 10réaux.

(3)TextedansRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,pp.247-248.
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695. Consulte du conseil d'Etat espagnol du 44 décembre 4608

(16 pages).

Sur la trêve.

Estado,2138.

696. Instructions données par les archiducs à Fray Inigo de Bri- 5

zuela (1) (sans date, copie).

Le rédacteur de ces instructions, ou plutôt de cette note (2),parlant au nom

de l'archiduc, commence par constater la ruine de nos provinces, ruine causée

par la fermeture de la mer, tandis que les provinces du Nord, grâce à leur

commerce, sont à même de supporter des charges considérables. Aussi 10

l'archiduc a fait des ouvertures aux rebelles pour obtenir la paix, mais il a

échoué, parce que les mêmes rebelles ont refusé d'accorder aux catholiques la

liberté religieuse.

La paix étant impossible, les ambassadeurs de France, d'Angleterre et

d'Allemagne ont proposé une trêve à longue échéance. Le président Jeannin, 15

qui avait pris celte initiative, se conformait en cela au désir exprimé par le

Roi dans sa dépêche du 15 juillet 1608 (3). Mais celte proposition n'eut pas

plus de succès que les précédentes. L'archiduc voulait une trêve pure et

(1)InigodeBrizuela,del'ordredeSaint-Dominique,professaitlathéologiei Rome,aucouventde

laMinerve,quandPhilippeII le nommaconfesseurdel'archiducAlbert,auquelil venaitderemettre20
legouvernementdesPays-Bas.Brizuelanefutpasseulementledirecteurdeconsciencedel'archiduc,
maisun de sesconseillerslesplusécoutés.Il fut chargédedifférentesmissionsenEspagneetau

retourdeladeuxième,quieutlieudanslecourantdel'année1609,il entraauconseild'Etat.Après
lamortd'Albert,il retournaenEspagne,et PhilippeIV,notrenouveausouverain,luidonnal'évéché

deSégovieet lagardedessceauxde Flandre.Delà le titred'évêqueprésidentdeFlandre,souslequel25
Brizuelaest souventdésigné.En1624,il résignesonévêché,parcequeleRoine l'autorisaitpasa

résiderà Ségovie,maisil gardala directiondes affairesde Flandrejusqu'en1628,c'est-à-dire

jusqu'aujouroùle Roiréorganisale ConseilsuprêmedeFlandreetdeBourgogne.Songrandâgeet

ses infirmités!l'ayantobligéde se retirer,ce fut le marquisde Leganesquieutla présidencedu

nouveauconseil.Brizuelaavaittroisneveux: l'unétaitgentilhommedelabouchedel'archiduc,et les 50
deuxautresétudiaientà Salamanque.

(1)« Apuntamientos», porteletexte, para mayorinstrucciondelpadreconfessorpara inducir
SuMajestadà laconelusiondela treguaconlosHollandeses.»

(2)Voirplushaut,lenuméro661.
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simple, tandis que les Hollandais exigeaient la reconnaissance pleine et entière

de leur indépendance. Les députés hispano-belges s'étant retirés, les média-

teurs continuèrent les négociations dans l'espoir d'obtenir de meilleures

conditions. Une rupture était imminente, lorsque l'archiduc consentit à signer

5 une trêve de dix ans avec les Provinces-Unies, qu'il tenait cette fois pour

Etats libres, avec la promesse que le Roi ratifierait cette trêve dans les trois

mois (1). Après quelques hésitations, surtout de la part de la Zélande, les sept

provinces se rallièrent à cette proposition.

Toutefois, l'archiduc ne veut pas qu'on se méprenne sur la portée de celle

10 concession. S'il reconnaît les Provinces-Unies pour des Etats libres, ce n'est

pas pour toujours, mais pour la durée de la trêve. Une renonciation définitive

à la souveraineté de ces provinces devrait être formulée dans des termes

exprès, d'autant que les souverains des Pays-Bas sont liés par l'acte d'union (2)

de Charles-Quint. Si une paix, dit l'archiduc, est, de son essence, perpétuelle,

15 il en va autrement d'une trêve. A l'expiration de celle-ci, le Roi est autorisé

à reprendre les armes sans qu'on puisse l'accuser de manquer à sa parole.

Et moi-même, continue-t-il, je prétends recouvrer ce qui m'appartient. Il serait

donc absurde de voir dans l'acte précité un engagement définitif (3).

D'autre part, la trêve n'empêchera pas le roi de France de marier sa fille

20 avec l'infant Don Carlos (4), surtout si celui-ci est reconnu héritier des

Provinces obéissantes.

(1)" Losarchiduques,assiensunombre,comodelRey,secontentantrataruna treguadediezanos
conlot EstadosdelasProvinciasUnidasencalidady comoteniendolesporpaises,provinciasy Estados

libres,sobrelosquatesSu Majestady SuAltezanopretendennada,y enfinseanadelapromezzaque
25 SuMajestadla ratificaradentrodetresmeses.»

(2)Ou,commeonl'appelle,la pragmatiquesanction.

(3)«Peroellaacabada(latrève)esciertoquepretendocobrarloquetanjustamenteesmio,ypudiendo

legitimamentehazerla guerra,esciertoquenolahagosinpretensionpara cobrarloquetansinrazon
medetienen,yassi seriaabsurdisstmoentenderpordichaspalabrasqueinaeternumnopretendonada

30 sobreellos,siendociertoquepretendo,y quelo quepretendo,quesonmisprovincias,incluyey trae

consigolasoberania.

(4)Ledeuxièmefilsde PhilippeIII, né le 18septembre1607,qu'ilétaitquestion,en cemoment,
defiancerà Christinede France,secondefillede HenriIV, née en 1603.A la mortde l'archiduc

Albert,les épouxauraientreçu l'investituredesPays-Bas.PERRENS,Lesmariagesespagnolssousle

35 règnede HenriIV et la régencede Mariede Médicis(1602-1615),pp. 40 ss. — M.PHILIPPSON,
HeinrichIV undPhilippeIII. TomeIII,pp. 123ss. et PHILIPPHILTEBRANDT,DiepâpstlichePolitik
n derPreussischenundin derJülich-KlevischenFrage(Quellenund Forschungenaus italienischen
ArchievenundBibliotheken,BandXV,Heft2,Rome,1913;pp. 301ss.).
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Mais, si le Roi se décide pour la guerre, il doit envoyer de l'argent, car nos

provinces sont épuisées et l'on est à la veille d'une mutinerie, comme celle

qui éclata après le siège de Zierikzee.

Archivesdu Royaume.Papiers d'État et de l'Audience,portefeuille119132.

697. Rapport présenté à Philippe III par Inigo de Brizuela, envoyé 5

des archiducs Albert el Isabelle (1) (sans date, original).

Le Roi, lisons-nous dans cet important document que nous traduisons

presque littéralement, avait fait savoir par Matheo de Urquina (2), dans les

premiers jours du mois de novembre 1608 (3), qu'il refusait de signer la trêve

proposée par les archiducs aux Hollandais et rédigée dans les termes suivants : to

« Leurs Altesses, tant en leur nom qu'en celui du Roi, se déclarent contentes

» de traiter d'une trêve de dix ans avec les Etats des Provinces-Unies en

» qualité et comme les tenant pour pays, provinces et Etats libres sur lesquels

» Elles ni le Roi ne prétendent rien, et Elles promettent de faire ratifier cette

» trêve par Sa Majesté dans les trois mois. » 15

Le Roi ordonna aux archiducs de négocier une trêve pure et simple, sans

les réserves précitées, sinon, de se préparer à une rupture plutôt que de sous-

crire au traité proposé.

Mais Urquina déclara verbalement que si l'on reprenait les armes, le Roi ne

pourrait fournir mensuellement une somme supérieure aux 126,000 ducats 20

qu'il avait avancés dans les derniers mois, tandis que les archiducs en récla-

maient 300,000 pour le cas où l'on voudrait continuer les hostilités (4).

Les archiducs réclamaient aussi un secours extraordinaire de 400,000 ducats

(1)« Loquea representadod SuMajestadel Padremaestrofray InigodeBrizuela,confetsordel

stflorarchiduqueAlberto." 25

(2)Commisà la secrétaireriede la Guerreà Bruxelles.

(2)Urquinaavait été envoyéà Madridau début du moisd'octobre.Cfr. Bernyà Puisieux,

Bruxelles,le 23 novembre1608,Archivesdu Royaume,Cartulaireset Manuscrits,reg.207B,et la

lettredu7octobredanslaquellel'archiducAlbertrecommandeUrquinaauducdeLerme,Documentas

ineditospara lahistoriadeEspana,tome43. 30

(4)C'estcetteréponsed'Urquinaquidéterminal'archiducà envoyeràMadridsonconfesseur.Voir

sa lettreau ducdeLermedu30 novembre1608.Documentosineditos,tome43.
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pour mobiliser l'armée et procéder à de nouvelles levées (1); or, le Roi avait

répondu qu'il était hors d'état d'allouer cette somme.

Cette déclaration inspire de grands soucis aux archiducs, car ils savent

qu'on n'obtiendra pas la trêve pure et simple et que l'obstination du Roi

5 rendra la rupture inévitable. Si les provisions mensuelles sont insuffisantes, la

perte des provinces obéissantes est certaine, et rien ne pourrait être plus

préjudiciable à Sa Majesté, car les rebelles verraient leur puissance renforcée

et ils menaceraient les Etats mêmes du Roi ainsi que les Indes occidentales

et orientales. Avec 126,000 ducats, il est impossible de faire une guerre offen-

10sive ni même une défensive. Que l'on ne puisse passer à l'offensive, cela saute

aux yeux, puisque les années précédentes le Roi donnait 300,000 ducats par

mois et, en tout cas, les besoins de l'armée ne peuvent être réduits dans la

proportion de 300,000 à 126,000 ducats.

Tout cela ressort plus clairement du rapport signé de Don Francisco Vaca-

13 Benavides, veedor général, daté du 22 octobre 1608, et d'où il appert qu'à ce

moment la solde s'élevait à 267,293 écus, sans les dépenses pour l'artillerie et

l'hôpital militaire, ainsi que tous les frais extraordinaires qu'entraîne l'entretien

d'une armée comme celle du Roi.

Sa Majesté doit savoir que l'effectif des troupes est actuellement très réduit,

20 car depuis plus de deux ans on n'a effectué aucune levée; or, il faudra recruter

plus de 8,000 fantassins et 1,000 cavaliers pour entrer en campagne, surtout

si l'on veut entreprendre une guerre offensive et, dans ce cas, 300,000 ducats

par mois ne suffiraient pas pour payer les soldats et pourvoir aux autres

dépenses (2).
25 Avec 126,000 ducats par mois, Leurs Altesses ne pourraient pas non plus

se borner à rester sur la défensive. De nouvelles levées seraient quand même

nécessaires et si, comme il a été dit, la solde exige actuellement 267,293 écus,

pour une guerre purement défensive il en faudrait au moins 230,000.

(1)Voirla lettredeSpinoladu7 octobre(n«680).
30 (2) " Yadviertessea VuestraMajestadqueelexercitoestaaoramuymenoscavadopor avermasde

dosanosquenosea hecholevaninguna,y serianecessariohazerlademasdeochomilinfantesy mill

cavallosparasalirencampana,especialmenteparahazerguerraofensiva,conlaquallevapasariala

pagadela gentedelexercitode300,000ducadoscodamessinlosgastosdelaartilleria,ospitalrealy
otrosestraordinarios,yporestarazonSusAltezasanrepresentadoa VuestraMajestadsernecessarios

55 300,000ducadoscodamesparala continuaciondelaguerra,dedondesecoligeconcertezaquenola

podrianhazerSusAltezasofensivacon126,000ducadoscadamesniconmuchomas.»

39
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Peut-être, dira-t-on au Roi que, auparavant, quand on n'avait que quelques

places fortes en Flandre, on s'emparait de celles de l'ennemi et l'entretien de

l'armée coulait moins cher que maintenant, mais, précisément, parce qu'on
n'avait à garder alors que quelques forteresses, on pouvait mettre presque toute

l'armée en campagne et on n'avait pour ainsi dire que cette armée à entretenir, s

mais, actuellement, il faut beaucoup de monde pour garnir les villes et les

châteaux-forts, de manière que la solde de ces garnisons dépasse de beaucoup

celle des troupes mobiles. Si l'on conquiert des places, les frais de ces troupes

mobiles ne diminuent pas, au contraire, et cela se comprend, car dans ces

trois dernières années Sa Majesté a conquis Lingen, Oldenzeel, Rinberg et 10

Wachtendonck, et les garnisons de ces places comptent ensemble environ

6,000 fantassins, il faut donc plus de troupes en Flandre qu'il n'y en avait

dans ces trois dernières années. En effet, d'après les montres, l'armée comp-

terait plus de 29,000 hommes répartis dans le service actif et dans les forte-

resses. De ce nombre on ne pourrait pas en mobiliser 10,000. De ces 10,000, 15

s'il fallait opérer en Frise, 2,000, au moins, devraient rester en Flandre pour

renforcer les garnisons en prévision d'une invasion. La garde des digues de

Caloo exige 1,500 hommes, car si l'ennemi venait à s'en emparer, il serait

facilement maître d'Anvers. On ne disposerait donc plus que de 6,500 hommes

pour occuper la Frise. Or, ces soldats n'existent que sur le papier; l'effectif 20

est inférieur et il tomberait vite beaucoup plus bas. Aussi est-il indéniable

que l'armée de Sa Majesté sera hors d'état de tenir la campagne, si elle n'est

pas renforcée par de nouvelles levées (1). C'est ce qui résulte d'un relevé des

troupes mobilisables, relevé qu'on présentera au Roi, si c'est nécessaire.

(*)" Y entantoesestoverdadquedemasde29,000infantesdemuestraqueayenelexercitoy 25
villasy cattillosdondeay guarnicionnete puedensacaren campana10,000infantesdemuestra

y destos,si sehuviessedecampeuren Frissa,serianecessariodexar2,000en Flandesparaque,
aeudiendoalli el enemigo,pudiessenreforçaraquellasplazas; yparalaguardadelosdiguesdeCaloo

abriandequedarotros15,000,parque,si lasoccupasseel enemigo,ganariaconfacilidadd Amberes;

yquedarian6,500demuestraparacampeurenFrissa,y losefetivosaunserianmenos,y estos,enpoco30

tiempoquete campeasse,seredueirianà muchomenos;y ansiesciertoqueconelexercitoqueaytiene
VuestraMajestadnosepodriacampearsinhazernuevaslevas.» — IIestquestiondanscepassage
desoldatsdemontre,demuestra.Cesontlessoldatsdontlaprésencea étéconstatéelorsdelarevue.
Maisonsaitlesfraudesquecommettaientlescapitaines.Ilssepassaientleurshommesafindetoucher
la solded'unecompagnieentière.Cfr.LONCHAY,La rivalitédelaFranceet de l'EspagneauxPays-35

Bas,p. 60(Mémoirein-8°del'AcadémieroyaledeBelgique,tomeLIV,page60,Bruxelles,1896).
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Peut-être, dira-t-on aussi qu'en revisant les pensions et tout ce qui est

susceptible de réforme on réaliserait de sérieuses économies. Sans doute, Sire,

des réformes s'imposent, surtout si on peut y procéder sans inconvénient,

mais actuellement elles n'auront pas les résultats que l'on en attend (1).

5 En effet, on a accordé trop de pensions, de hautes payes et de payes mortes,

et l'on aurait pu, ça et là, se montrer moins généreux, mais Votre Majesté ne

saura réprimer ces excès à propos, et il ne convient même pas qu'il le tente,

parce que beaucoup des soldats avantagés (2) jouissent simplement du droit

commun, droit établi par Votre Majesté il y a longtemps, tels les alferez et les

10 nombreux sergents réformés, les uns touchant dix écus supplémentaires et les

autres six. Quelques-uns même doivent leur haute paye à des services excep-

tionnels, et Votre Majesté ne voudra pas les en priver. Sans doute, il y a

beaucoup trop de privilégiés, mais pour supprimer leurs privilèges, il serait

nécessaire de distinguer entre ceux qui les méritent et ceux qui en sont

15indignes; par là on blesserait des milliers de personnes, et ce serait maladroit.

Il n'en faut pas tant pour provoquer une mutinerie, qui mettrait les choses au

pire, car ce serait la plus terrible qu'on ait encore vue.

Votre Majesté a pris le meilleur parti : réduire les hautes payes en les

supprimant temporairement, et c'est ce qui se pratique depuis longtemps.

20 Assurément, dans toutes les armées il y a des privilégiés, et il en faut; et si on

reprend les hostilités Votre Majesté en créera de nouveaux, mais modérément

comme par le passé; ainsi le nombre des hautes payes diminuera peu à peu

et. à la longue, descendra au chiffre normal. Mais si le Trésor au bout de

quelques années retire un bénéfice de cette réforme, il ne s'ensuit pas qu'on

23 doive réduire les provisions mensuelles actuellement nécessaires à l'entretien

de l'armée et au service des hautes payes existantes.

On pourrait réformer les pensions, mais sans le bénéfice que l'on en espère.

Certes beaucoup de gens en Flandre protestent contre ces pensions en les

croyant beaucoup plus fortes qu'elles ne le sont en réalité.

30 (1)« Acassodiranalgunosd VuestraMajestadquereformandolosentretenimientosy lodemasque

puedeserreformadoenaquelexercitosepodriasustentarconmuchamenosCostaqueaora.Digoâ esto,
Senor,quesindudaayalgoquereformaryqueesmuyjustoquetodoloquesinynconbenientepudiere
serreformadolosea,peroaoradeprésentenosacaraVuestraMajestaddestareformaçionel utilque

algunospiensan."

35 (2)Aventajados,termeofficielpourdésignerlessoldatsquitouchaientunehautepaye.
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Pour que Votre Majesté sache à quoi s'en tenir, voici ce qu'affirme Don

Francisco Vaca de Benavides, veedor général, dans son rapport du 22 octo-

bre 1608 : la paie des pensionnés de toutes les nations attachés à la personne

de Son Altesse et de l'armée même, y compris les subsides donnés aux pères

jésuites, aux ordres mendiants et autres religieux, s'élève à 16,818 écus par 5

mois. Si Votre Majesté veut dès maintenant reviser les pensions, elle devra,

dans la plupart des cas, les liquider totalement ou partiellement, parce que la

majorité des pensionnés servent réellement (1).Sans doute, si Elle constate des

abus, Votre Majesté pourra les corriger ou même les supprimer complètement,

mais, pour rigoureuse qu'elle soit, cette réforme ne procurera pas une économie io

de 8,000 ducats par mois sur les pensions. Ce bénéfice, à vrai dire, n'est pas

à dédaigner, car, par là, la solde descendrait de 267,000 à 259,000 ducats,

sans les dépenses de l'artillerie, de l'hôpital militaire et autres frais extraordi-

naires, mais on ne ferait pas de nouvelles levées. Or, avec une armée aussi

affaiblie et le maigre subside que le Roi veut leur allouer, les archiducs sont 15s

convaincus qu'ils perdront les Pays-Bas, et c'est celte perspective qui les a

déterminés à dire la vérité à Votre Majesté.

Enfin, la guerre défensive aurait des résultats funestes. Loin de gagner du

terrain on perdrait des places fortes; ces pertes seraient fréquentes, puisque

nous en avons subi quand nous étions en état de faire une guerre offensive. 20

Souvent, et l'expérience le montre, l'ennemi étant en forces est hors d'état de

secourir les places que nous assiégeons, de même que nous, de notre côté,

nous ne pouvons secourir celles qu'il investit. Nous serons encore moins à

même de le faire avec des effectifs réduits, ce qui sera le cas, si nous nous

tenons sur la défensive; la géographie du pays condamne une pareille tactique, 25

car ces forces limitées, nous devrons les conduire tout entières là où l'ennemi

se portera, et lui, il pourra nous entraîner en Frise quand il le voudra et,

quand nous y serons, revenir par eau en Flandre et nous y devancer, ou

bien, après avoir fait une diversion en Flandre, se jeter sur la Frise. Aussi

faudra-t-il, avant d'attaquer la Frise, laisser un corps d'observation en Flandre so

ou réciproquement. Une forte armée est donc nécessaire. En définitive, la

défensive ne sera guère moins coûteuse que l'offensive, si nous voulons garder

nos positions.

(1)«YquandoVuestraMajestadreformeluegotodosestosentretentmientos,seranecessarioaclarar
losmasdellosentodooenparte,parquelosmasdelosentretenidossirvenefetivamente.»
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Lorsque les provinces obéissantes nous verrons rester dans l'expectative, il

est à craindre que le désespoir ne les pousse tout d'un coup à la révolte; les

rebelles s'enhardiraient certainement en voyant que Votre Majesté renonce

à les attaquer; votre crédit souffrira quand le monde constatera que les rebelles

» peuvent impunément vous harceler, vous leur seigneur naturel (1).

Quant à la provision extraordinaire que les archiducs réclament pour les

levées et la mobilisation, il est à craindre que les soldats ne se mutinent, si on

ne leur donne pas quelques payes avant de les tirer de leurs cantonnements.

Aussi comprend-on les soucis de Leurs Altesses, quand elles ont appris que
10Votre Majesté ne pouvait leur fournir cette subvention.

C'est pourquoi les archiducs supplient le Roi de réfléchir mûrement sur la

situation actuelle et d'empêcher la ruine de ses provinces, le plus grand des

malheurs qui pût arriver. Si Sa Majesté est pour une reprise des hostilités,

les archiducs le suivront avec empressement, pourvu qu'ils soient assurés d'une

15assistance efficace; sinon, ils prient Sa Majesté de prendre le parti le moins

mauvais dans les circonstances présentes. Et, comme ils estiment plus avan-

tageux d'accepter la trêve proposée par les rebelles que de courir à leur ruine,

ils m'ont chargé de représentera Votre Majesté ce qu'ils pensent de cette Irève

et pour quel motif ils l'ont proposée tout en croyant défendre vos intérêts.

20Il y a longtemps que Votre Majesté désire conclure une trêve pure et simple,

et récemment, quand elle vit que la rupture des négociations était imminente,

elle recommanda aux archiducs de tout faire pour l'éviter. Ceux-ci ne deman-

daient pas mieux, mais ils échouèrent.

Quand on traita de la trêve, les Hollandais mirent comme condition que
25 Votre Majesté et Leurs Altesses les reconnaîtraient pour toujours comme Etats

libres et souverains. Cette condition fut rejetée. Mais,dans la suite, Son Altesse

voyant qu'une rupture était imminente, offrit une trêve de dix ans rédigée dans

les mêmes termes que celle de huit mois. Il est clair, Sire, qu'en faisant cette

(1)» Yesbienconsidérable,Senor,quequandolasprovinciasobedientesnosviessenreduçidosâ hazer

30guerradefensivay noofensivayenestadodenoganary deyr perdiendo,seriaposiblequecondeses-

peraçionsealterassey queaquellocayessedegolpe,y esciertoquelosrebeldesseanimarianmuchissimo

quandoviessenqueVuestraMajestadnotrata deofenderlos,sinodedefenderse,y la reputaçionde

VuestraMajestadnopodriadejardepadecer,si vieseelmundoquequandolot rebeldestratande

ofenderà VuestraMajestad,no trata VuestraMajestad,siendosu Senor,de ofenderlos,sinode

35defenderse.»
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proposition aux rebelles après leur avoir refusé le titre de libres qu'ils voulaient

à perpétuité, on n'entendait pas subir leurs exigences, et les mots où il est

question de leur indépendance n'impliquent pas la reconnaissance d'une liberté

définitive. Beaucoup de Hollandais, certainement, ne se font aucune illusion à

cet égard, et les mots controversés ne peuvent se comprendre dans ce sens, 5

car il y a longtemps, quand les Etats-Généraux discutèrent le point de savoir

si l'on accepterait la trêve ou non, les avis différèrent et plusieurs combattirent

la trêve sous prétexte que le texte précité ne leur assurait pas la liberté (1).
Tous les esprits non prévenus qui parleront de ces événements une fois là

trêve conclue, diront que les Hollandais ont voulu par les mots en question 10

faire reconnaître leur liberté, mais que ni Votre Majesté ni Leurs Altesses

n'ont entendu aller jusque-là. Chacune des parties en cause connaît les senti-

ments de l'autre, les Hollandais savent que ni Votre Majesté ni les archiducs

ne veulent leur accorder la liberté, puisqu'ils voient qu'on épilogue sur les

termes du traité et que Leurs Altesses n'ont pas voulu dire qu'elles traiteraient 15

avec eux en les tenant pour Etats libres, mais seulement qu'elles traiteraient

avec eux, comme si Elles les tenaient pour Etats libres. Autrement le mot

comme, ou tout terme équivalent, n'eût soulevé aucune difficulté (2).

Si pour céder à un tiers une maison ou une vigne il faut un acte avec des

clauses multiples, celui qui verra que Votre Majesté en négociant avec les 20

Hollandais n'a employé que trois mots pour régler la question de leur liberté,

reconnaîtra qu'Elle n'a pas voulu renoncer à ses droits souverains.

Il est important que les archiducs en se montrant méticuleux aient suffi-

(1) " Yparececiertoquemuchosde las Islas entiendenqueSusAltezasno lesdan en virtudde

aquellaspalabraslibertadparasiempre,y quelaspalabrasensi no tienenfuerçapara darsela,porque25

abiendotratadopor muchosdiosen la junta generaldesusEstadossiaçetaria,ono,estatregua,a

avidoentreellosdiversospareceresy algunosan contradichola treguafundandoseen quepor las

palabrasdichasnoquedarianlibres."

(2) " Y es decréerquelodoslosquesinpassionablassenen estenegocio,conctuidala tregua,si

estuvietsenbienynformadosdeloquea passado,dirianquelosdelas Islasan pretendidoporlasdichas30

palabrassacarsu libertad,peroVuestraMajestady SusAltezasnoselaan queridodar,y escassa

llanaquecadauna de las partesconoceel animadela otra,y losOlandesesentiendenqueVuestra

Majestady Sus Altezasno lesquierendar libertad,puesvenqueandanregaleandoleslaspalabras

y queno an queridoSus Altezasdezirquetrataranconellosteniendolosporlibres,sinoquetrataran

conelloscomoteniendolospor libres,y si lesquisierandar libertad,nose reparaen aquellapalabra35

comonienotrassemejantes.»
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samment donné à entendre aux Hollandais qu'ils ne prétendent pas les

reconnaître comme Etats souverains. Ainsi, à l'expiration de la trève, Votre

Majesté et Leurs Altesses pourront, sans scrupule, leur faire la guerre et

combattre en eux, non seulement des hérétiques, mais des vassaux à qui on

5 a refusé la liberté.

Sans doute, à l'expiration de la trève, les Hollandais diront de leur côté

qu'ils sont libres en vertu des termes énoncés, mais Votre Majesté et les

archiducs pourront les contredire et proclamer dans les cours étrangères que
telle n'a pas été leur intention. On saura ainsi dans le monde pourquoi la

10trève a été conclue.

Peut-être, objectera-t-on qu'à la fin de l'armistice les amis des Hollandais

tiendront ceux-ci pour libres et les assisteront comme tels, mais il y a long-

temps, Sire, que ces amis leur prêtent assistance; qu'il y ait trève ou non, ils

le feront chaque fois qu'ils y auront un intérêt. A coup sûr, une trève tout

15 court vaudrait mieux; celle qu'on propose est désavantageuse, mais pour les

archiducs, le plus grand malheur serait la perte des provinces obéissantes,

perte inévitable si on reprend les hostilités sans que le Roi puisse fournir le

nécessaire. De deux maux il faut choisir le moindre.

Si Votre Majesté ne peut souscrire à cette trêve ni fournir pour la guerre

20des subsides plus élevés que ceux qu'Elle offre, Elle pourrait autoriser les

archiducs à accepter la trève, mais dans la ratification à donner dans les trois

mois il lui sera loisible de stipuler que, tout en traitant avec les Hollandais

comme avec des Etats libres, elles ne les regarde pas comme tels pour toujours,
mais seulement pour le temps de la trève (1). Par ces mots ou par d'autres,

25 Votre Majesté donnera à entendre clairement qu'Elle garde la souveraineté.

Il se peut que les Hollandais rejettent cette ratification et reprennent les

hostilités, et les archiducs croient qu'ils le feront, mais cela n'est pas certain,

parce que pour rompre la trève il faudrait réunir à nouveau les Etats des

(1)« Yenla ratificationqueVuestraMajestada dehazerdentrodetrèsmeses,confirmandoloque
30 SusAltezasanhecho,podradeclararseanadiendolaspalabrassiguientes: «perobienseentiendeque,

» aunquenosemoscontentadodetratarconlasdichasprovinciasen calidady comoteniendolospor
» payses,provinciasy Estadoslibres,sobrelosqualesnopretendemosnada,noporestoloscedemosni
» queremoscederla soberanidadnihacerloslibresparasiempre,perodurantela tregualostrataremos
» comotaies». Enfin,conestas6conolraspalabrassemejantespodraVuestraMajestaddeclararseen

35 la ratificaciondemuneraquenoquedeendudaelretenerVuestraMajestadparasila soberanidad.»
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provinces et obtenir une majorité; or, la trêve pourrait avoir ses partisans et

ainsi une rupture serait impossible, bien que l'hypothèse contraire soit plus

probable.

Quelques-uns diront que puisque les archiducs ont reçu du Roi pleins

pouvoirs pour traiter, une ratification est inutile et que les Hollandais, Sa 5

Majesté ne le voulût-elle pas, resteraient quand même libres. Mais les archi-

ducs n'ont été autorisés à reconnaître la liberté pleine et entière des Hollandais

que dans un traité de paix et non dans une trève; ils n'ont donc reçu que des

pouvoirs limités et ainsi, quand bien même on tomberait d'accord sur les

conditions d'une trève, les Hollandais ne seront libres que si Sa Majesté les 10

reconnaît comme tels.

En effet, voici les termes des pouvoirs accordés aux archiducs : « nous

autorisons les archiducs à conclure une paix ferme et stable, ou une trêve à

longues années, avec les Etats-Généraux des Provinces-Unies en qualité et

comme les tenant pour pays, provinces et états libres, sur lesquels nous 15

n'élevons plus aucune prétentions, pour le cas où la paix serait conclue dans

la forme qui leur agréera (1) ».

En outre, signât-on cette trêve sans résoudre le fait de la religion, le pou-

voir des archiducs deviendrait caduc, parce que ce pouvoir n'a été accordé

pour conclure une paix ou une trêve à longues années qu'après le règlement 20

des prétentions que les deux parties pourraient élever en matière de religion.

Le texte de la procuration dit, en effet : « Mais nous déclarons que si le traité

principal de paix ou de trêve longue qui doit régler les prétentions des deux

parties tant en matière religieuse que dans le reste n'aboutit pas, ce pouvoir
est de nul valeur et nous gardons tous nos droits (2) ». 25

(*)« Ydamosd losSerenissimosarchiduques,nuestroshermanos,podery facultadtancumpliday
bastante,comoentalcasoserequiere,paraquepornoty en nuestronombrey porelderechoquenos
tocaypertenecepuedantratar,capitulary asentarunapazfirme,estableyduradera6unatreguade

largosanosconlosdichosEstadosgénéralesdelasProvinciasUnidasencalidadycomoteniendolospor
paises,provinciasy Estadoslibressobrelosqualesnosnopretendemosnada,encassoquela paz se 30

concluyaenla formay maneraquemejorlespareciere.»

(2)« Perodeclaramosquesi eltratadoprincipaldelapaz 6treguatargademuchosanosenelquai
seandeproponery resolverlaspretensionesdeambaspartesassienmateriadereligioncomodetodolo
demasnoseconcluyere,estopodiry todolo en estaescriturareferidoa desery seadeningunvator

y efeto,comosi nuncasehuvicrehecho,y queenvirtuddelnosea vistoperdernosun solopuntode 35
nuestroderechoenvirtuddelloni leadquierannipuedanadquerirdichasProvinciasUnidas,etc.»
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D'où il résulte qu'une trêve conclue parles archiducs ne pourrait préjudicier

à Votre Majesté si Elle refusait de la ratifier.

Qu'on y prenne garde. S'il paraît plus glorieux de perdre les Etats de Flandre

les armes à la main que de les garder au prix d'une ignominie, il ne faut pas

5 oublier que par une telle perle les royaumes d'Espagne seraient menacés dans

leur existence et courraient des dangers plus redoutables que les risques

éventuels d'une trêve. Chose plus grave : la ruine des provinces obéissantes

entraînerait celle de la religion catholique qui aujourd'hui y est si respectée,

comme on sait, et l'on comprend combien un pareil malheur affligerait Votre

10 Majesté (1). Cette affaire, Sire, est donc des plus sérieuses, et les archiducs

auraient cru manquer à leurs devoirs en ne donnant pas, comme ils l'ont fait,

leur avis fortement motivé. Votre Majesté pourra ainsi en connaissance de

cause prendre la décision qu'Elle jugera la meilleure pour son service, le bien

de ses royaumes et celui des Pays-Bas.

18 (Signé) FRAYINIGODEBRIZUELA.

Estado,626.

698. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid

le 22 décembre 4608.

Inigo de Brizuela vient d'arriver (2) pour retourner bientôt en Flandre.

20 Bien qu'il ait confiance dans l'archiduc, le Roi doit lui répéter qu'en aucun

cas ni par respect humain il ne reviendra sur la décision qu'il a prise au sujet

de la trêve. L'archiduc doit donc suivre ses ordres à la lettre en les notifiant

aux Etats-Généraux des Provinces-Unies. Albert évitera, néanmoins, une

rupture et tâchera d'obtenir une prolongation de la trêve de quatre à six mois,

25 (1)« Yes muyconsidérablequeperdiendoselasprovinciasobedientesseperderiaenellasla religion
catolicaqueoyestaalli tan bienasentaday recivida,comosesave,y biensedexaentenderquanto

lastimariaestoa VuestraMajestad.»

(2)Il étaitpartideBruxellesenpostele 5 décembre,à 4 heuresdumatin.—Bernyà Puisieux,

Bruxelles,5 décembre1608.Archivesdu Royaume,Cartulaireset Manuscrits,207A.— Sur son

30 passageparlaFrance,à l'alleretauretour,voirleslettresdesministresfrançaisPuisieuxet Villeroi

à LaBoderiedansl'AmbassadedeMonsieurdeLa BoderieenAngleterresouslerègnedeHenriIV

etla minoritédeLouisXIII depuislesannées4606jusqu'en1614,5 vol.,passim.(Paris,1750).
40
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comme il lui a été mandé précédemment, ou tout au moins jusqu'à ce qu'lnigo

de Brizuela soit retourné avec la réponse aux propositions dont il était porteur.

Le Roi promet aussi de s'occuper des réformes militaires.

Estado,2226.

699. Lettre de Philippe III à Ambroise Spinola, écrite de Madrid le 5

22 décembre 4608.

Le Roi donne connaissance de la lettre précitée qu'il envoie à l'archiduc.

Que Spinola tienne la main à ce qu'on ne rompe pas les négociations et qu'on

prolonge la trêve en cours de quelques mois, ou du moins jusqu'au retour de

Inigo de Brizuela. Il se peut que les archiducs veuillent l'envoyer en Espagne 10

pour traiter des affaires de Flandre; le Roi lui ordonne de n'en rien faire sans

avoir reçu un ordre spécial de Madrid, car sa présence est plus nécessaire que

jamais en Belgique (1).
Estado,2226.

700. Acte du 22 décembre 4608. 15

Acte par lequel les Etals-Généraux des Provinces-Unies déclarent qu'ils ne

concluront pas la paix avec les députés du roi d'Espagne et des archiducs

avant qu'on n'ait reconnu la liberté et l'indépendance complète des sept

provinces.
Estado,2290. 20

701. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles le

29 décembre 4608.

Sur l'ordre de l'archiduc, Spinola dépêche ce courrier pour informer le Roi

que la suspension d'armes a été prolongée jusqu'à la mi-février. Les ambassa-

deurs de France eTd'Angleterre n'ont pas voulu proposer une trêve pure et ss

simple, parce qu'ils auraient par là provoqué la rupture des négociations. Selon

(2)Cettepièceestlaminute.Enmarge,unsecrétaireremarquequec'étaitleducdeLermequiau
conseild'États'étaitopposéau retourde Spinolaet il demandes'il neconvientpasdele rappeler
danslecorpsdela lettre.
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eux, il n'y a pas d'autre formule de trève acceptable que celle dont ils sont les

auteurs. Son Altesse espère que le Roi aura entendu son confesseur avant

d'avoir reçu celte dépêche et qu'il fera connaître sa décision

D'après une lettre de Pecquius, agent de l'archiduc à Paris, le secrétaire

5 Villaruel, parlant au nom du roi de France, s'est plaint qu'on n'eût pas adhéré

à la proposition de trêve du président Jeannin et déclaré que, si les négocia-

tions échouaient, son maître n'abandonnerait pas les Hollandais et aurait un

motif suffisant pour rompre avec le roi d'Espagne (1).
Estado,2290.

10 702. Consulte du conseil d'Etat espagnol du 8 janvier 4609 (minute).

La consulte porte sur des lettres de Don Pedro de Tolède, marquis de

Villafranca, et quelques points des instructions remises par l'archiduc Albert

aux commissaires chargés de négocier avec les rebelles, ainsi que sur la tr7ve

proposée par Richardot.

15 Sont présents : le grand commandeur de Léon, le marquis de Vellada, le

cardinal de Tolède, le connétable de Castille, le duc de l'Infantado, le comte

d'Albe de Liste.

Estado,626.

703. Lettre de Don Juan de Acuna, président du conseil des Finances,

20 de la contaduria mayor et de la chambre des comptes d'Espagne, au duc

de Lerme, écrite de Madrid le 44 janvier 4609.

Juan de Acuna annonce l'envoi de deux rapports sur la situation financière

de l'Espagne, l'un du 19 octobre 1608, dont l'original est entre les mains du

Roi, et le second du jour même où il écrit sa lettre, et dont le texte suit. Il

25 fait remarquer qu'il ne peut fournir un réal sans laisser l'un ou l'autre article

du budget en souffrance.

Estado,626.

704. Rapport sur la situation financière de l'Espagne envoyé au duc

de Lerme par Don Juan de Acuna. Madrid, le 44 janvier 4609.

30 Ce document important, comme la lettre d'envoi précitée, a été publié in

(l) TextedansRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,pp.249-250.
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extenso dans la Coleccion de documentos ineditos para la historia de

Espana, tome XXXVI.

Estado, 626.

705. Lettre du duc de Lerme au secrétaire Andres de Prado, écrite du

Palais le 43 janvier 4609. 5

Sur l'ordre du Roi le duc renvoie les papiers précités du président du

conseil des Finances à l'examen du conseil d'Etat qui doit se réunir le soir

même (1).
Estado,626.

706. Consulte du conseil d'Étal espagnol du 47 janvier 4609 (minute). 10

La consulte porte sur les affaires de Flandre, et notamment sur le rapport

d'inigo de Brizuela.

Siégeaient au conseil : le duc de Lerme, le grand commandeur de Léon, le

cardinal de Tolède, le connétable de Castille, le duc de l'Infantado.

Estado,626. 15

707. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 20 janvier 4609.

Les ambassadeurs de France et d'Angleterre désirent connaître la résolution

définitive du Roi, parce que si Sa Majesté et Leurs Altesses acceptent la trêve

telle qu'ils l'ont proposée, de nouvelles conférences seront nécessaires; sinon, 20

c'est la rupture. L'archiduc a fait entendre que ses députés seront à Anvers le

3 février. Il compte recevoir dans l'intervalle la réponse du Roi aux représen-

tations de son confesseur et à sa dernière lettre du 7 (2).Quoi qu'il arrive, il se

conformera aux ordres de Sa Majesté. Si une rupture survient, ajoute Spinola,

(1)Cettelettrea étépubliéeégalementdanslesDocumentosineditos,ibidem. 25

(2)Surcettelettredel'archiducauRoidu 7 janvier,Voirplusbasla consultedu conseild'Etat
du25janvier.
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il faudra beaucoup d'argent, parce qu'on devra rappeler sous les drapeaux une

grande partie des troupes et les envoyer à la frontière (1).
Estado,2291.

708. Consulte du conseil d'Etat espagnol du 22 janvier 4609 (minute).

s La délibération porte sur les affaires de Flandre et les propositions du duc

de Lerme consécutives à la consulte du conseil des Finances sur le même

sujet.

Siégeaient au conseil : le duc de Lerme, le grand commandeur de Léon, le

cardinal de Tolède, le connétable de Castille et le duc de l'Infantado.

10 Estado,626.

709. Consulte du conseil d'Etal espagnol (2) du 23 janvier 4609

(minute).

Sur les lettres de l'archiduc du 7 janvier, dont l'une était autographe, et sur

les dépêches de Don Pedro de Tolède du 10 du même mois (3).

15 Estado,626.

710. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles le

23 janvier 4609.

En faveur de la duchesse de Brunswick qui, sous prétexte que ses papiers

n'étaient pas en règle, n'avait encore rien touché de l'usufruit des 200,000 écus

20 (1)TextedansRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,p.251.

(2)Présents: lesmêmesconseillersquedansla réunionantérieure.

(3)Incipit: « Senor,enel consejoquese ultimamentese tuvoen la real presenciade Vuestra

Majestadsevieronlas cariasdemonopropriay de la agenadel senorarchiduqueAlbertopara
VuestraMajestaddelos7deestedemonopropriay dela agena,y la de DonPedrode Toledode

25lot10,cuyospuntotnoserefierenaquiporhaverlasVuestraMajestadvisto.» — Je n'aipasvu ces

lettresd'Albertdu 7, maisla consultedu 25 du mêmemoisen donnela substance.Dansl'une

l'archiductraitede l'envoià Londresde DonFernandoGironpourobtenirde JacquesI" qu'il
intervienneauprèsdesEtats-Généraux,afinque ceux-cise contententd'unetrèvepure et simple
sansinsistersurla reconnaissancedeleurindépendance.
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assignés en Espagne à son mari en garantie du reliquat qui lui était dû pour

ses campagnes en Belgique.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre, registre 176.

711. Consulte du conseil d'Etat espagnol du 23 janvier 4609 (minute).

La délibération porte sur la réponse à faire au mémoire du père Inigo de s

Brizuela et à la lettre autographe de l'archiduc, ainsi que sur les dépêches de

Don Pedro de Zuniga relatives au même sujet et datées du 8, du 12, du 15 et

du 23 décembre.

Le grand commandeur de Léon rappelle la décision prise dans la première

séance que présidait le Roi en personne. Si Sa Majesté est hors d'état de four- 10

nir chaque mois les 300,000 écus nécessaires pour la continuation des hostilités

et si l'archiduc est résolu à signer la trève qu'il a proposée aux rebelles et aux

souverains médiateurs, cette trêve s'impose avec les conditions stipulées dans

le mémoire du père, et le délai de huit mois que demande l'archiduc pour

permettre au Roi d'envoyer sa ratification doit être accordé (1).
15

Cependant, reprend le commandeur, l'archiduc, ainsi qu'il l'annonce dans sa

dépêche du 7, a chargé Don Fernand Giron (2) de prier le Roi de la Grande-

(1) ElcomandadormayordeLéon: queaunqueenelconsejoprimeraquese tuvoenlerealpresencia
de VuestraMajestadparecioquerespectodeestarelsenorarchiduquetanresueltoenconcluyrla tregua

quedetupartetepropusod losrebeldesyâ losembaxadoretdelotprincipesqueasistenâ estetratado,20

nomandandoVuestraMajestadproceerde300,000ducadoscodamespara continuarla guerra,y que
estoeraimposiblerespectodelestrechoestadoenquesehallala realhaziendadeVuestraMajestad,era

fuerçadenecesidadacetarla dichatreguaenla formay conlas palabrasqueel dichoPadredéclara

ensupapelconlosochomesesdetiempoqueSuAltezadiceensu carta para hacerVuestraMajestad
la ratificacion.» 25

(2)Parentdu duc d'Ossuna,FernandGironavait servi sous Farnèse.Il entra au Conseilde

guerreespagnol; puisrentraenFlandreet fut chargépar l'archiducde différentesmissions.Il fut

blesséausiègede Weselen 1618et l'archiducle recommandaau Roipourqu'onlui renditsaplace
au conseildeguerre.Albertà PhilippeIII,Bruxelles,15septembre1615(Secrétaireried'Etat et de

Guerre,reg.178, et VASQUIZ,Lossucesosde Flandesy Franciadel tiempode AlejandroFarnese,50

Documentasineditos,tomeLXXIV).— En 1618,il remplaçaleducde Monteleoncommeambassa-

deurextraordinairea Paris.«C'estun sagegentilhommeet plusverséauxarmeset galanteriesde

la Courqueauxaffaireset lepluscourtoiset le moinsespagnolque vousayezjamaisvu. » Des

Préauxà Puisieux,Bruxelles,11septembre1618(Archivesdu Royaume,Cartulaireset manuscrits,
n°207D).— LeslettresdecréancedeGiron,l'uneaunomd'Isabellepour la reined'Angleterre,et 85
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Bretagne de faire proposer par ses commissaires la trève pure et simple. On

peut donc répondre à Brizuela que si une trêve semblable a été offerte aux

rebelles et acceptée par eux, le Roi l'accepte à son tour, parce que c'est le parti
le plus avantageux, mais, si les rebelles la rejettent, Sa Majesté adhère à la

5 seconde formule, conformément au rapport de Brizuela dont le texte sera

reproduit dans la réponse à donner aux rebelles, afin que ceux-ci n'y puissent
rien changer (1).

En effet, il est impossible de fournir actuellement les 300,000 ducats

réclamés par Son Altesse. Mais la trève pure et simple doit être proposée en

10premier lieu, afin qu'on sache que telle a toujours été la pensée de Sa Majesté
et qu'Elle serait heureuse qu'on eût deviné ses intentions (2).

Le commandeur développe ensuite les points principaux de la lettre auto-

graphe de l'archiduc : 1° Question de la trêve : le prince insiste pour que le

Roi la ratifie, sinon, il dégage toute responsabilité et il rappelle à ce propos
15que l'ambassadeur de France lui a laissé entendre qu'une intervention du

roi d'Angleterre en faveur d'une trêve pure et simple contrarierait son maître;
2° Question des mariages : l'ambassadeur de France a déclaré également

que son maître désire que l'on négocie ces mariages en Belgique, car il est

mécontent de Don Pedro de Tolède; 3° Situation des archiducs : le Roi,
20 dans son propre intérêt, ne doit pas permettre que les archiducs en exé-

l'autreaunomd'AlbertpourJacquesIer,furentsignéesà Bruxellesle 2 décembre1608.On en
trouveralaminutedanslesPapiersd'Etatet de l'Audience,liasse440. Lui-mêmese mit en route
le 5 dumêmemois.Cfr.BruslartdeBernya Puisieux,Bruxelles,5décembre(ArchivesduRoyaume,
Cartulairesetmanuscrits,n°207A).— D'aprèsunedépêchedu baronde Hoboken,notreagentà

25 Londres,datéedeStepneyle 26 décembrede la mêmeannée,l'envoyédes archiducsauraitété
froidementreçu(audience,ibidem).Cfr.Bernyà Puisieux,Bruxelles,25février1609(Cartulaireset

manuscrits,n°207B).

(1)« Todavia,parquesu Allezaencartade los7 de esteécrivequehabiaembiadoordena don
FernandoGironparaquehiziesseinstanciaal reydela GranBretanaqueordenaseà susembaxadores

30quepropusiesenla tregualisa,serabienresponderalpadremaestrofrayInigodeBrizuelaqueencaso

quelohayahechoy losrebeldesacetadola,es VuestraMajestadservidoqueaquellaseaceteporsermas
convinientequelaotra,peroque,quandolosrebeldesno secontentende veniren la tregualisa,se

contentaVuettraMajestaddequeseconcluyalaotraconlaspalabrasqueeldichopadredeclaraensu

papel,declarandolasenla respuestaqueselediere,paraqueallanolaspuedanmudarni alterar.»
55 (2)«Puesnoesposibleproveerlos300,000ducadosqueSuAltezapidecodames,y vayaestodela

tregualisaenprimerlugar,paraqueseentiendaqueestoa sidosiempola yntenciony voluntadde
VuestraMajestadyqueholgaraquedesdeelprincipiosehuvieradeclarado.»
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cutant ses volontés, comme ils l'ont toujours fait, courrent à leur perte (1).

Le commandeur discute chacun de ces points et indique la réponse à faire.

Le conseil se range à l'avis du commandeur, et le comte d'Albe de Liste

recommande de charger Brizuela de dire à Leurs Altesses que si Elles se

perdent, ce ne sera pas pour avoir suivi les ordres du Roi, mais pour les avoir 5

enfreints. Et le cardinal de Tolède demande qu'on appelle à Brizuela les

circonstances où l'archiduc a désobéi, non pas que cet avertissement puisse

changer la situation, mais afin que Son Altesse, à l'avenir, soit plus docile (2).

Estado,626.

712. Réponse de Philippe III au mémoire de Inigo de Brizuela. 10

Madrid, le 29 janvier 4609 (3).

(1)" Quelacariademanodelsenorarchiduquecontient,trèspuntosprincipales,elprimero; dela

treguaenquehazegrandeinstancia,y loponepor casoforçoso,descargandosedelo quehiciere,si

VuestraMajestadnovieneenella,y mostrandoquedardesobligado,si fuerecontrarioa loqueVuestra

Majestadquiere,y refiereloqueelembaxadordeFrancialedixodepartedesu Reyqueel tratarel 15

Reydela GranBretanadela tregualisaeraporhazerletiro.—El segundo: loquetambienle dixo

etdichoembaxadordequesuReyqueriaqueloscasamientossetratasenen Flandes,porquenoestana

satisfechodeDonPedrodeToledo.— Yeltercero: quenopermitaVuestraMajestadquepar seguir
susAltezassuvoluntad,comolohanhecho,sepierdan,quenolomerecena VuestraMajestad.»

(2)" ElconsejoseconformaconelcomendadormayordeLéon,y elcondedeAlbaanadioquesera30

biendeziralpadremaestroFrayInigodeBrizuelaalgunapalabradeclarandolesenparticularquesi

sus Altezassepierden,ne serapor haverseguidola voluntadde VuestraMajestad,sinopor no

seguirla,y d estepropositodixoelcardenaldeToledoqueleparecequesedeclarenal dichopadrelos

casosparticularesen queel senorarchiduquea contravenidoà la voluntady ordenesde Vuestra

Majestad,quelotienepornecesario,noporquesearemediodelopasado,sino,paraque,ehlovenidero,25

sigaSuAltezapuntualmenteloqueVuestraMajestadordenare.» —Cetteconsulteet lesprécédentes
sontdesminutes;ellesneportentaucuneapostille,maisnousconnaissonsla réponseduRoi.Le27

lemonarqueétaitencoreanimédesentimentsbelliqueux,à preuvela lettrequ'il écrivitce jour-là
ancomtedeFuentes,gouverneurde Milan.Danscettelettredatéede Madrid(JULIOFUENTES,El

condedeFuentesy su tiempo,2epartie,pp. 192-194),PhilippeIII, aprèsavoirremerciéle comte30

desesconseilsausujetdesréformesà introduireenFlandre,lui demandesonavissur unereprise
éventuelledeshostilités,reprisedésirée,dureste,par Fuentesquifut toujourspartisan:demesures

énergiques.Maisle monarquedut se rendreà la réalitéet il acceptal'alternativeproposéeau

conseild'Etatpar Idiaquez,grandcommandeurdeLéon,commeonleverrapar l'actedu 29jan-
vier1609quenousanalysonsci-après. 55

(3)Réponsede Sa Majestéaux raisonsreprésentéesde la part dessérénissimesarchiducspour

l'induireà laconclusiondela trèveaveclesProvinces-Uniescommeprovinceslibres.—Cetitre est

d'uneautreécriturequele textedu résumédela réponseroyale.
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Le Roi, dit ce document qui n'est qu'un résumé (1), ayant examiné avec

attention le mémoire que le père Inigo de Brizuela lui remit de la part des

archiducs au sujet de l'état des Pays-Bas et de la nécessité de conclure la

trève proposée au nom de l'archiduc par le président Richardot aux Provinces-

5 Unies et aux ambassadeurs des princes médiateurs, a daigné faire répondre ce

qui suit (2) :

L'intention de Sa Majesté a toujours été de conclure la paix avec les

Hollandais et de les reconnaître comme un peuple libre, à condition qu'ils

autorisent l'exercice du catholicisme, sinon, de signer une trêve pure et simple

10 qui aurait réservé les droits d'un chacun. Si les archiducs ne s'étaient pas

empressés de faire une concession qui n'aurait été légitime que dans un traité

de paix et de conclure un arrangement à tout prix, les négociations auraient

pris une meilleure tournure, et la dignité royale eût été sauvegardée. Cepen-

dant, par suite de l'impossibilité où Elle se trouve de fournir par mois les

15300,000 ducats réclamés par Leurs Altesses, Elle déclare accepter la trève, telle

qu'elle a été proposée par Richardot et rédigée en ces termes : « Les archiducs,

tant en leur nom qu'au nom du Roi, consentent à traiter d'une suspension

d'armes de dix ans avec les Etats des Provinces-Unies qu'ils tiennent pour

Etats libres et sur lesquels ils n'ont plus rien à prétendre. »

20 Le Roi entend, toutefois, que dans l'acte de ratification, on décompte les

huit mois dont l'archiduc parle dans sa lettre autographe du 7 janvier, et

davantage, si c'est possible. Dans une autre lettre du même jour, l'archiduc

avisait Sa Majesté de la mission confiée à Don Fernand Giron auprès du roi

d'Angleterre. Giron devait prier le monarque d'ordonner à ses ambassadeurs à

25 La Haye de proposer la trève pure et simple. Si au retour de Brizuela en

(1)Résumérédigéprobablementparunsecrétaired'Etat,commel'actedu31octobre1608analysé

plushautetquiétaitde lamaindeAndresdePrada.

(2)"HaviendoelRey,nuestroSenor,vistoy consideradocongrandeatencionloqueelPadrenuestro

frayInigodeBrizuelad representadodSuMajestadenelpapelquelediodepartedelosserenissimos

30senoresarchiduquesacercadelestadodelascosasdelospaysesbaxosdeFlandesy delascausasenque
SuAltezafondaqueconvieneconcluyrla treguaquedesupartepropusoelpresidenteRichardota las

ProvinciasUnidas,yd losembaxadoresdelosprincipesqueassistenenLa Hayaa estetratado,ha

sidoservidomandarqueselerespondaloquesesigue: que,aunque." (Pourla suite,voirla citation

suivante.)

41
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Belgique cette proposition a été faite et qu'elle a chance d'aboutir, il faut, dit

le Roi, s'y rallier; sinon, accepter celle des archiducs (1).

Archivesdu Royaume,Papiers d'Etat etde l'Audience,portefeuille119132.

713. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite d'Anvers le

42 février 4609. 5

Spinola a reçu la dépêche envoyée de Madrid par Inigo de Brizuela et

contenant la dernière résolution du Roi au sujet de la trève (2). II espère que

(1)"Que,aunque,comoSusAltezashanvistoporlosdespachosdeSuMajestad,surealintenciony
voluntadhasidosiempredequesehiciesela pat conlosrebeldescediendolessoberanidadpor soloel

preciodelexerciciopublicoy libredela religioncatolicaenaquellasprovinciasdesposeyendosede una 10
cotatanpreciosay tancontrasurealreputacionporhacerunserviciotan agradablea NuestroSenor,
yque,quandoestonotepudiesealcançar,a lo menosse viniesseduna tregualisa sin condicion,pues
estanoperjudicaalderechodeningunade laspartesni havianingunacausani razonjustapara
rehusarla,y asicréeSuMajestadque,si sehuvierapropuesto,comofuerajusto,y SusAltezasnoles
huvieranconcedidodeantemanoloquete lesaviadeconcedereneltratadodelapas, viniendoellosen 15
10queestadeclaradode la religion,y noseuvieramostradotantaganadeconcluyrconellosde

qualquieramaneraquefuese,sehuvieraencaminadomejoryconmasreputacionel findestotnegocios.
Todavia,vistoelterminod quehanllegadoy quela real haciendanose hallaen estadode quete

puedaproveerloi 800,000escudoscodametquepidenSusAltezaspara continuarla guerra,se

contentaSuMajestaddevenirenla treguaqueporpartedeSuAltezapropusoelpresidenteRichardot20

queet enla formasiguiente:

« QueSutAltexatentu nombre,comoeneldeSuMajestad,secontentantratarunatreguadediez
» anosconlosEstadosdelasProvinciasUnidasencalidadycomoteniendolosporpayses,provincialy
» estadoslibres,sobrelosqualetSuMajestadySutAltezatnopretendennada.

» Conqueparala ratificationqueSuMajestadhuvieredeaçersesaquenlosochometesde tiempo25

queelsenorarchiduquedieeenla cartadesumonodelot7dettey mat,simat pudiere.Pero,porque
SuAltezaenotracartademonoagenadelamismadatadelot7 detteescrivea SuMajestadqueavia
embiadoa donFernandoGironordenparaquepidiesseal reydela GranBretanaordenaseà tut
embaxadoresquepropusiessenla tregualisa,etSuMajestadservidoque,encasoqueloayanhechoy,à

lallegadadelpadremaestrofrayInigodeBrizuela,estuvierelaplaticadestatreguaenestadoquese 30

puedaassentar,estate concluya,puesesmejor.Mat,si estanoestuviereenterminodepodersalir con

ella,sehagalaqueSusAltezashanpropuesto,comoarrivasedeclara.EnMadrid,29deenero1609.»

(2)LecourrierenvoyéparBrizuelaarrivaà Bruxellesle 8 février.— IsabelleauducdeLerme,
11février,dansRODRIGUEZVILLA,Correspondenciadela infantaarchiduquesadonaIsabeldeAustria
conelduquedeLerma,ondanslesDocumentosineditos,tomeXLIII. 55
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les négociations aboutiront et que Sa Majesté finira par reconnaître qu'Elle a

pris le parti le plus avantageux (1).
Estado,2291.

714. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

5 le 46 février 4609.

En faveur de Henri Van Etten, munitionnaire général, qui devait

500,000 écus de 10 réaux, du chef d'emprunts contractés pour le service des

vivres, plus les intérêts. Comme l'archiduc ne peut le rembourser, il recom-

mande au Roi de liquider cette dette, partie en espèces,, parties en consigna-
10tions ou en rentes d'Etat (2).

La lettre est accompagnée d'un rapport de Van Etten, où nous voyons que

ce fonctionnaire comptait en 1609 trente-deux années de service. Il avait

débuté à l'époque de Don Juan, sous les ordres du surintendant JNaves. Les

500,000 écus qu'il avait avancés au Gouvernement, il avait su les trouver

« grâce aux nombreuses relations qu'il s'était créées, tant à l'étranger qu'en

Belgique. Ses créanciers étaient plus de 800, et plusieurs étaient ruinés.

Lui-même avait dû engager tous ses biens. Aucune des promesses qui lui

avaient été faites par le marquis de Venafro (3), Mancicidor ou Richardot

n'avait été tenue, et les envieux disaient qu'il s'était enrichi au détriment de

20l'Etat. Van Etten supplie l'archiduc de payer ses dettes ; il offre de restituer

les gages dont il est nanti et d'apurer ses comptes sur la base du prix moyen

du pain de méteil (4) à Bruxelles depuis l'époque où il a passé ses contrats.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre176.

(1)Lemêmejouretdanscettemêmevilled'Anverslesambassadeursdespuissancesmédiatrices,
25 agissantaunomdesEtats-Généraux,convenaientaveclescommissaireshispano-belgesde prolonger

la trèveencoursjusqu'àla fin du mois(Archivesdu Royaume,Papiersd'Étatet de l'Audience,

portefeuille11932).
(2)Deslettresderecommandationidentiquesfurentadresséeslemêmejour,l'uneauducdeLerme

et l'autreà PedrodeGamboa,agentde l'archiducà Madrid,pourquecelui-ciintervintdesoncité
30 auprèsduduc.

(3)AmbroiseSpinola,quiavaithéritédesonpèrelestitresdemarquisdeSestoy Venafro,portant
surdeuxterressituéesdansleroyaumedeNaples.

(4)«Pandetrigoycenteno.»
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715. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 47 février 4609.

En faveur de Jean Pistorius fils, conseiller de l'Empereur, pour qu'on lui

transfère une rente de 500 écus assignée sur Milan et octroyée quelques années

auparavant à son père, à l'intervention de l'archiduc (1). 5

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre176.

716. Rapport rédigé au nom du grand commandeur de Léon et envoyé
de Madrid à Philippe III le 48 février 4609.

Sur l'ordre du Roi, le grand commandeur a examiné le mémoire de Thomas

Fernandez de Medrano (2), que le comte de Verrue (3) avait envoyé au duc de 10

Lerme, et d'après lequel, pour rétablir la paix en Flandre, il fallait transférer

les archiducs à Valence et remettre le gouvernement de nos provinces au duc

de Savoie jusqu'au jour où l'on céderait celles-ci à la sérénissime infante (4) et

au prince de Piémont (5), son futur mari (6).
Le commandeur pense que dans la situation présente, le comte de Verrue 15

(1)Voirplushaut,len°181.

(2)ConseillerdelamaisondeSavoieet auteurd'uneRepublicamixtaquiparut&Madriden1602.
Cfr.NICOLASANTONIO,Bibliothecahispananova,t.I, p. 690,et t. II,p. 302.

(3)Philibert-AlexandreScaglia,ambassadeurduducCharles-EmmanueldeSavoie,qu'ilreprésenta
successivementà Venise,à Rome,à Madridet à Paris,où il mouruten 1619.Sonfils cadet,20
Alexandre,abbédeStaffarde,deSuse,etc.,plusconnusouslenomdel'abbéScaglia,futaussitour
à tourambassadeuràRome,enFrance,enEspagne,jusqu'aujouroùil se fixaà Bruxelles.Onsait
commenten1655il servitd'intermédiaireaupeintreGerbierpourlivrerà l'Espagnelesdétailsdela
conjurationde la noblessebelge.SurlesScaglia,voirlesrenseignementsbiographiquesdonnéspar
DomenicoCaruttidanslesMiscellaneadi storiaitaliana,t.1, pp.321et ss.(Turin,1862).—Phili-25
bert-Alexandre,comtedeVerrue,arrivaà Madridaudébutde l'année1609.Cfr.CABRERA,Relacionet
deta Carte,pp.355et 360.Il est l'auteurdesAwertimentipoliticiperquellichevoglionoentrarein
Corte,publiésparCARUTTI,loc.cit.,avecquelquesdépêchesécritesdeRomeen1899etquisontfort
intéressantespourlesdébutsdurègnedePhilippeIII.

(1)L'infanteAnna,à peineâgéede8 ans. 50
(2)Victor-Amédée,né le8 mai1887etquiavaithéritédesdroitset du titredesonfrèreatné,

Philippe-Emmanuel,princedePiémont,mortaValladolidle 9 février1608.

(3)Victor-Amédéequi épousaChristinede France.Cfr. PERRENS,Les mariagesespagnols,
pp.208et ss.
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étant sur le point de partir, il n'y a pas lieu d'éplucher les articles de ce

mémoire, car ils ne montrent que trop le but de l'auteur.

Le Roi répond, en marge, qu'il est du même avis (1).
Estado, 634.

5 717. Lettre de Henri O'Neill à Philippe III, écrite de Bruxelles le

4er mars 4609.

Le suppliant rappelle les services de son père O'Neill (2), comte de Tyrone,

et de ses oncles, les comtes O'Donnell et de Tyrconnel (3) qui combattirent

l'Angleterre pendant treize ans, jusqu'au jour où ils furent obligés de passer

10 sur le continent et de se retirer à Rome. Le comte de Tyrconnel mourut dans

cette ville (4), ainsi qu'un frère (5) du suppliant. Quant au comte O'Donnell,

il était décédé six ans auparavant (6), à Simancas (7), où il s'était rendu pour

demander au Roi son assistance contre les Anglais. Un autre de ses oncles

périt dans un combat en Irlande, de sorte que son père perdit ses biens et ses

15 oncles laissèrent la vie au service de l'Espagne. Quant à lui, il avait obtenu

une pension mensuelle de 200 écus, ce qui lui permit de suivre pendant six ans

(1)"Senor: ElcomendadormayordeLeonhavisto,comoVuestraMajestadlomanda,undiscurso

delsenorTomasFernandezdeMedrano,queelcondede BerruaembioalduquedeLerma,sobretas

consideracionesqueseleofrecenpara hazerbuenaspazesen Flandesqueensubstanciasontraera

20 Valenciad lossenoresarchiduquesy encargarlodeFlandesal duquedeSavoyacediendoaquellos
Estadosa lasenorainfantayalprincipedePiemontey casandolos.

» Ypareceal comendadormayorqueporahora,estandolascosasenelestadoqueestany el conde

deBerruaenvisperadepartirse,noayparaquedesmenuzarlosarticulasquecontienteldiscurso,pues
vanendereçadosa losfinesquedebetenerelautordel.

25 " VuestraMajestadmandaraloquefuereservido.En Madrida 18dehebrero1609(unparaphe).»

Enmarge: Loqueparece(parapheduRoi).

(2)HughO' Neill,dontil est question,plushaut,dansunelettrede PhilippeIII à Albert,du

28 mars1608.

(3)HughRoeet RoryO'Donnell,filsdeHughMacManusO' Donnellet beaux-frèresdeHugh

30O'Neill.—RoryO'Donnell,futlepremiercomtedeTyrconnel.

(4)Enjuin 1608.

(5)HughO'Neill,frèreainedu suppliant,mourutà Romeenseptembre1608.Cfr.SIDNEYLEE,

Dictionaryofnationalbiography,art. O'Donnell.

(6)Par conséquenten 1602.

35 (7)PhilippeIII résidaitalorsà ValladoliddontSimancasn'estéloignéquede11kilomètres.
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les cours à l'Université de Salamanque. Ensuite le Roi lui donna aux Pays-

Bas un tercio de sa nation, tercio qu'il commandait depuis quatre ans. O'Neill

désirait entrer dans l'ordre de Saint-Jacques, distinction qui serait un encou-

ragement pour ses compatriotes (1).
Estado,2291.

718. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid h

7 mars 4609.

Le recteur des jésuites de Bruxelles (2) avait demandé qu'on maintint le

subside mensuel de 300 écus assigné par le Roi sur la caisse de l'Exercito (3)

pour l'entretien de douze religieux. On devait aux jésuites une somme de 10

10,000 écus. Le Roi ordonne de la payer et renvoie l'affaire à l'archiduc (4).

Estado,2293.

719. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite d'Anvers le

26 mars 4609.

La question de la reconnaissance de la liberté des Provinces-Unies a été 15

résolue conformément aux instructions remises à Brizuela. Si les autres points

ne sont pas encore réglés, ils le seront bientôt. Aussi l'archiduc propose de

licencier tous les soldats allemands et 2,000 cavaliers dont la paie s'élève

respectivement à 80,000 et à 22,000 écus par mois. Il ne resterait ainsi

(1)Unenotemarginalenousapprendquecetterequêtefutrenvoyéeauconseild'État 90

(2)LepèreFrançoisPratanus(Dela Préeoudele Prée),né à Lessinesle 21septembre1883,
mortà Bruxellesle4janvier1611.LegénérallenommarecteurducollègedeBruxelles,le4janvier
1603,etil entraenchargeaumoisdemarsoud'avril.

(3)C'est-à-dire,l'argentenvoyéparleRoipourl'entretiendestroupesespagnoles.
(4)Cettelettreconcernedesparticuliers.Quantauxdépêchesd'État,ellessontassezrarespourle 25

premiersemestrede cetteannée.Le 28 mars,l'infanteécrivaitau ducde Lerme(Documentos
ineditos,tome43) qu'ellen'avaitplusreçude lettred'Espagnedepuisle retourdeBrizuelaet, an

peuplustard,lemarquisdeGuadalesteavouaità Bernyquedepuisle29janvieril étaitsansnouvelle
deMadrid(BernyàPuisieux,Bruxelles,6juin1609,ArchivesduRoyaume,CartulairesetManuscrits,

reg.207B). 30
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au service que 15,259 hommes, officiers compris, pour lesquels l'archiduc

demande l'argent nécessaire.

Estado,2291.

720. Texte de la trève de douze ans conclue à Anvers le 9 avril 4609.

5 Estado,2291.

721. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite d'Anvers le

45 avril 4609.

Spinola annonce la conclusion de la trève de douze ans. Il félicite le Roi

d'être délivré momentanément d'une guerre ruineuse dont il n'y avait aucun

10 fruit à tirer.

Estado,2291.

722. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 47 avril 4609.

Même sujet.
15 Estado,2291.

723. Consulte du conseil d'Etat espagnol du 48 avril 4609.

Sur les dernières dépêches de Belgique relatives à la trêve.

Estado, 2138.

724. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles

20 le 24 avril 4609.

Sur les dernières réformes introduites dans l'armée.

Estado,2291.

725. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 9 mai 4609.

25 L'archiduc rappelle sa lettre du 16 février en faveur de Henri Van Etten

et recommande à la bienveillance du Roi, Philippe de Rubempré, gentilhomme
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de, sa chambre, pour qu'on lui paie les arrérages de la rente de 600 écus qui

lui avait été accordée six ans auparavant.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat et de Guerre,registre.176.

726. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de l'Escurial

le 44 mai 4609. »

Le Roi recommande Charles de Courteville en considération de ses services

et de ceux de ses ancêtres.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre176.

727. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Mariemont

le 28 mai 4609. 10

En faveur du baron de Balançon, colonel d'un régiment bourguignon, qui
a reçu de nombreuses blessures et même perdu une jambe au service de

l'Espagne (1), et qui demande à être décoré d'un des trois ordres militaires,

récompense ordinaire des gens de sa qualité et de son mérite (2).

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre176. 15

728., Mémoire remis à Philippe III de la part des archiducs par fray

Inigo de Brizuela (3) (sans date, 4 pages, copie).

Sur le licenciement de l'armée espagnole aux Pays-Bas (avec chiffres à

l'appui).
Estado,2138. 30

(1)Claudede Rye,baronde Balançon,eut la jambegauchefracasséepar un bouletau siège
d'Ostende.Cfr.ALEXANDREDECROT,Mémoiresguerriers,p. 26, et DEMONTPLEINCHAMP,Histoirede
l'archiducAlbert,p.256.

(2)« YpuesacoslumbraVuestraMajestadhonrarconellosd laspersonasdelacalidady servicios
delbaron.» —Il s'agiticidesordresdeSaint-Jacques,d'Alcantaraet deCalatrava. 25

(3)Brizuelaétaitretournéen Espagnedanslespremiersjoursde mai,pourdéciderle Roià
ratifierla trèvede douzeanset a fournirunepartiede l'arriérédû aux troupes.Laratification
futsignéeàSégoviele7juillet.Dèsqu'ileut en mainl'instrumentauthentique,Brizuelal'expédia
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729. Mémoire remis à Philippe III de la part des archiducs par fray

Inigo de Brizuela (sans date, 4 pages, copie).

Sur la nécessité de ratifier la trêve récemment conclue avec les Hollandais (1).

Estado,2138.

5 730. Consulte du conseil d'Etat espagnol du 30 mai 4609 (minute).

Sur la ratification de la trève et les provisions d'argent à envoyer en

Flandre (2).
Estado,2138.

731. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Mariemont

10 le 4 juin 4609.

En faveur du commissaire Antonio Fernandez Castillo, chargé de tenir la

liste des gens de guerre payés par le conseil des Finances (3) et qui pendant les

par un courrierqui dut arriverà Bruxellesvers le 28 du mêmemois,puisquedansunelettre

decejourBruslartdeBerny,ministredeFranceà Bruxelles,annoncelachoseà songonvernement.
15QuantàBrizuela,il étaitobligé,vusonétatdesanté,devoyagerparpetitesjournéeset il nerentra

dansnotrevillequele 11septembre.— SurcettesecondemissiondeBrizuela,danslamêmeannée

1609,voiràSimancaslesliasses: Estado,2138et2291,et à Bruxelles,auxArchivesduRoyaume,
la correspondancede PradaavecMancicidor(Secrétaireried'État et de Guerre,portefeuille821)
ainsiquecelledeBernyavecPuisieux(CartulairesetManuscrits,n°207B).Cfr.CABRERA,Belaciones

90dela Cortc,p. 370.Aprèssonretouren Belgique,Brizuelafut nomméparlesarchiducsconseiller

d'État(BENTIVOGLIO,BelazionidiFiandra).

(1)Incipit: «SeNor,concluydala treguaconlosdelasIslas,a parescidod SusAltezasadvertird

VuestraMajestadloqueselesofrescecercadela ratificacionqueVuestraMajestada dehazer.»

(2)Le conseildélibéraen présencedu Roi,commeil est dit dansledébutdelaconsulte: «lo

25quesevotoenpresentiadeSuMajestada 50demayoenlodela ratificaciondela treguayprovision
dedineroparaFlandes». — Unedeuxièmeséancefut consacréeau mêmeobjetlesurlendemain,

1erjuin (Estado,2138).
(3) «La gentedeguerraquesehapagadoypagaporviadelas Finanças.» Onsaitque l'armée

desPays-Bas,composéede régimentsde nationalitésdifférentes,étaitpayée,partieparlesremises

30envoyéesd'Espagne,partieavecl'argentbelgeet sur les mandatsdélivréspar notreconseildes

finances.Cfr.LONCHAY,La rivalitédelaFranceetdel'EspagneauxPays-Bas(1638-1700),p. 83.

42
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vingt ans qu'il a été au service de l'Etat a montré un zèle exemplaire. Plus

d'une fois il a su prévenir des mutineries et venir en aide au Trésor.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et deGuerre,registre176.

732. Tableau des remises faites en Flandre ainsi que des lettres de

change acquittées par le trésor espagnol pour le compte de nos provinces, 5

du 43 septembre 4398 au 20 juin 4609. Madrid, 20 juin 4609.

Ce tableau qui fut rédigé au nom de Jean d'Acuna, président du conseil des

Finances d'Espagne, comprend tous les emprunts ou asientos contractés pour

subvenir aux dépenses militaires de nos provinces avec l'indication des ban-

quiers ou des hommes d'affaires intéressés (1). 10

Estado, 626.

733. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Mariemont

le 29 juin 4609.

Recommandation en faveur du comte Alphonse Guerrero (2) qui vint en

Belgique avec le tercio du comte Théodore Trivulce, se distingua au siège 15

d'Ostende, retourna en Italie où il leva une compagnie pour le tercio du

comte Gui Saint-Georges, revint en Belgique, servit dans l'infanterie et, en

dernier lieu, commanda une compagnie de chevaux cuirassés (3).

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre176.

(1)Cetimportantdocumenta étépubliédanslacollectiondesDocumentosineditospara lahistoria90
deEspana,tomeXXXVI,pp.809-844.

(2)Le22juin,l'archiducavaitpermisà GuerreroderetournerenItalie(ArchivesduRoyaume,
Secrétaireried'ÉtatetdeGuerre,reg.24,fol.387).

(3)Onremarqueraquelesdernièreslettresdel'archiduc,écritesdansleprintempsdecetteannée
1609,sontdatéesdeMariemont.Lestravauxexécutésdanscetterésidencen'avaientétéachevés25

qu'en1608,et jusqu'alorsAlbertet Isabelle,quandUsse rendaientdansle Hainaut,devaient
habiterlechâteaudeBinche,quimanquaitdeconfort(COMTESSEDEVILLERMONT,L'InfanteIsabelle,
t. Il, pp. 49 ss.).
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734. Lettres de Philippe III à l'archiduc Albert et à Balthazar de

Zuniga (1), écrites de l'Escurial le 29 juin 4609.

Au sujet des affaires de Juliers.

Estado,2227.

5 735. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles le

3 juillet 4609.

En faveur de quelques pères jésuites qui pendant les dernières campagnes

se sont acquittés de leur ministère de la façon la plus édifiante.

Estado,623.

10 736. Texte espagnol de la ratification définitive de la trève de douze

ans. Ségovie, le 7 juillet 4609.

Estado,2291.

737. Instructions remises par Philippe III au comte d'Anover (2) et

datées de Ségovie le 7 juillet 4609 (24 pages).

15 Ces instructions que Anover était chargé de transmettre aux archiducs

portaient sur les réformes militaires que Philippe III voulait introduire aux

Pays-Bas. L'article 12 nous apprend que l'armée devait être maintenue au

chiffre de 13,000 fantassins et de 700 cavaliers; les premiers se subdivisant

en 6,500 Espagnols formant trois tercios, 2,000 Bourguignons, 1,500 Anglo-

20Irlandais, 2,000 Italiens et 1,000 Wallons, et ces différents régiments devaient

(1)EncemomentambassadeurenAllemagne.

(1)RodrigoNinoy Lasso,récemmentcréécomted'Anover,étaitretournéenEspagneà lafinde

l'annéeprécédentepoursesaffaires.Il partitde SégoviequelquesjoursavantInigode Brizuela

munidel'argentqueleRoidestinaitaupaiementdestroupes.PradaàMancicidor,Madrid,17juillet
351609(ArchivesduRoyaume,Secrétaireried'ÉtatetdeGuerre,portefeuille821);Cfr.Albertauducde

Lerme,Bruxelles,23septembre1608(Documentosineditos,tome43),etBernyàPuisieux,Bruxelles,
8 décembre1608(Archivesdu Royaume,Cartulaireset Manuscrits,207A).— D'aprèsBerny,le
comted'Anoveravaitété chargéégalementde s'opposerà l'érectiond'untribunaldelaHazienda
àBruxellesquieûtétéunempiètementdeplussurla souverainetédesarchiducs.
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être répartis entre les places fortes de Cambrai, d'Anvers, de Gand et de

Maestricht.

Estado, 2227.

738. Instructions secrètes données au comte d'Anover à Ségovie, le

7 juillet 4609 (12 pages). »

Ces instructions portent principalement sur la réforme des pensions (entre-

tenimientos) accordées à certains de nos compatriotes, la réduction des gages
des serviteurs des archiducs et les garnisons des places fortes. Ainsi (art. 9),
Anover insistera auprès de l'archiduc pour que dans les dites places on main-

tienne les gouverneurs espagnols qui s'y trouvent. A Maestricht (art. 10) et dans 10

les autres places d'importance on introduira le plus d'Espagnols possible, parce

que les Espagnols constituent l'élite des forces qui doivent rester dans le pays.

A Ostende (art. 12), on prendra les mêmes précautions et l'on veillera à ce que

le gouverneur soit espagnol. Cela est possible sans contrevenir au serment

que les archiducs ont prêté de garder les privilèges nationaux, puisque dans le is

traité de cession le Roi, son père, s'était réservé, outre les châteaux d'Anvers,

de Gand et de Cambrai, deux autres places à son choix parmi celles que l'on

reprendrait à l'ennemi. Anover le verra, du reste, par la copie d'une clause

de la dite cession qu'on lui remettra. Puisque Ostende a été choisi pour une de

ces places, Anover, dès son arrivée en Flandre, fera les diligences nécessaires 20

auprès d'Albert pour qu'il en confie la garde à un gouverneur espagnol en se

fondant sur les raisons précitées, qui sont de grande importance, et sur celles

qu'il trouvera plausibles. Il faudra y introduire des Espagnols, en retirer les

soldats nationaux, ou plutôt les soldats étrangers (naciones) (1),ce qui pourra se

faire sans exciter la défiance, puisque ce sera sous le prétexte de les licencier. 25

Estado,2227.

(2)Dansle langagemilitairece motétait employépar les Espagnolspourdésignertous les

étrangers,quelsqu'ilsfassent.C'étaitle sensquelui donnaientlesJuifset lespremierschrétiens

quandilsl'appliquaientà ceuxquinepratiquaientpasleurculte.
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739. Lettre de Philippe III au comte d'Afiover, écrite de Ségovie le

7 juillet 4609.

Le Roi avise Anover qu'il lui fait remettre des lettres de change pour une

somme de 600,000 ducats.
5 Estado,2227.

740. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Ségovie le

7 juillet 4609.

Au sujet des réformes précitées. L'infanterie qui restera en Belgique sera

répartie dans les quatre quartiers de Maestricht, Gand, Anvers et Cambrai.

10 Estado,2227.

741. Lettre de Philippe III au marquis d'Havre, écrite de Ségovie le

7 juillet 4609 (en français).

Rodrigo Lasso retourne en Belgique. « Nous l'avons chargé, dit le Roi, de

» ce qu'il vous dira de nostre part, désirant que tout réussisse pour la bonne

15» volonté que nous avons en votre endroit et de tous ceux de par delà et du

» désir du repos de si bons et léaux vassaux et subjets ; lui avons ordonné

» qu'il s'ayde et ait son recours à vous pour le crédit et authorité que y avez

» et la confiance que nous avons en voire personne ; nous en aurons conten-

» tement et plaisir. »

20 La lettre est signée Philippe et porte le contre-seing de Jacques Maldonat (1).

Estado, 2291.

742. Mémoire de frère Martin du Saint-Esprit (sans date).

C'est une opinion courante : le Roi a eu tort de permettre aux Hollandais

de naviguer dans la partie des Indes située en dehors de son domaine. Frère

25Martin répond à cela que les Hollandais renonceront au commerce des Indes

(1)Unenoteécriteau versode cettelettrenousapprendquelaréponsefutfaiteàBruxellesle

7 août.
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avant deux ans. Ce commerce est sujet à trop de risques. Jamais on n'a pu

obtenir que les vaisseaux aillent directement de Lisbonne à Malacca. Le trajet

est trop long. Les marins préfèrent aller à Goa, d'où ils se rendent à Cochin

pour y attendre les marchandises venant de Chine. Il est fort difficile d'aller

de la Hollande aux Indes sans toucher terre dans les possessions du Roi. 5

Frère Martin a appris que les Hollandais veulent négocier avec l'archiduc

au sujet du trafic du poivre et d'autres drogues et en fixer le commerce à

Anvers. Le Roi ne doit pas y consentir. Les Belges tomberaient dans la

dépendance des Hollandais.

Estado,2138. 10

743. Consulte du conseil d'Etat espagnol du 44 juillet 4609.

Au sujet du mémoire précédent. Il faut attendre les événements. Si les

rebelles veulent faire d'Anvers le centre du commerce du poivre et des épices,

on ne voit pas comment on pourrait les en empêcher, même si ce commerce

présente des dangers. Le voulût-on. ils pourraient introduire ces marchandises 15

par l'Ecluse, Bergues, Breda et d'autres ports, sans que les archiducs retirent

les avantages que leur offrirait le commerce par Anvers. D'ailleurs, le conseil

doute que les rebelles songent à détourner le trafic de leur pays pour l'établir

dans cette ville. Aussi il ne juge pas que ce mémoire doive être pris en

considération. 20

Estado,2138,

744. Décret de Philippe III, daté de Malsain le 44 juillet 4609.

Le Roi accepte le patronage de l'hôpital de Saint-André des Flamands,
à Madrid (1).

Constitucionesdelreal hospitaldeSanAndresde la nacionflamenca. 25

(1)Unbelge,connusimplementsousle nomde Charlesd'Anvers,CarlosdeAmberes,avait,par
unactedu 6 août1594,fait donationdesimmeublesqu'ilpossédaitàMadrid,ruedeSanMarcos,
pourl'érectiond'unhôpitalenfaveurdesescompatriotes.Ilconfirmacettelibéralitéparsontestament
datédu 9 novembre1601.Lesexécuteurstestamentairesoffrirentlepatronagedel'établissementà

PhilippeIII,qui l'acceptapourluietpoursessuccesseurs,parcetacte,datédeValsain.L'hospice30
avaitétéinauguréen1607,et lesconstitutionsfurentarrêtésle 10août1613.LeRoilesapprouva
par un décretdatéde Madridle 24 octobre1616et, un moisplustard,DonDiegodeGuzman,
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745. Consulte du conseil d'Etat espagnol du 48 juillet 4609.

Sur les dangers qui peuvent résulter de l'autorisation donnée par le Roi aux

Hollandais de naviguer dans la partie de la mer des Indes qui ne lui appar-
tient pas.

5 Le conseil renvoie à ce qui a été dit à ce sujet dans d'autres consultes.

Estado,2138.

746. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 28 juillet 4609.

En faveur de Ferdinand de Boisschot, conseiller privé et auditeur militaire

10 général, que ses rivaux avaient essayé de desservir auprès du Roi. L'archiduc

invoque les services rendus par Boisschot, surtout en matière financière, ainsi

que ceux de son père, et insiste pour que le Roi lui accorde une pension.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat et de Guerre,registre176.

747. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

15 le 28 juillet 4609.

En faveur du comte de Bucquoy, du sire de Barbançon et du munitionnaire

Henri Van Etten (1).

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat et deGuerre,registre176.

patriarchedesIndes,chapelainde la Couret grandaumonier,en mêmetempsquejugeordinaire
20de la chapelleroyale,les ratifiaau nomde l'autoritéapostolique.— Sur les transformations

decethospice,quifutdémolien 1866et reconstruiten1878danslarueClaudioCoello,oùil existe

encore,voirEMILEVANDENBUSSCHE,L'hospiceroyaldela nationflamandeà Madrid,dansla revue
La Flandre,1873-1874et1874-1875,et HYEHOYS,Lesfondationspieuseset charitablesdesmar-
chandsflamandsen Espagne,dansles Précishistoriques,1882,pp. 491-813.— Lesstatutsou

25 constitutionsde l'hospice,ainsiquelesactesdefondationetd'approbation,ontétépubliésdansles

ConstitucionesdelrealhospitaldeSanAndretdelanacionflamenca,Madrid,1802.

(1)Bucquoydemandaitunemajorationde la rentede 800écusquilui avaitétéallouéeanté-

rieurement;Barbançon,frèreduprince-comted'Arenberg,désiraitunecommanderiedansun des

troisordresmilitaires,et VanEtten,qu'onl'aidâtà remplirsesengagementsenverssescréanciers.
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748. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 28 juillet 4609.

Le docteur Savino Sapio (1) avait obtenu du Roi, le 23 janvier dernier,

qu'on réglât ses comptes. Mais l'archiduc a suspendu l'exécution de cet ordre,

attendu que le dit docteur, à cause de ses malversations, a été condamné par s

l'auditeur général de l'armée à la perte de son emploi, au bannissement et à

1,000 écus d'amende. Il envoie au Roi une copie du jugement et demande

que Sa Majesté lui envoie ses instructions.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre176.

749. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles 10

le 30 juillet 4609.

L'archiduc a reçu le texte de la ratification de la trève de douze ans, et

l'audiencier est allé le porter en Hollande.

Estado,2291.

750. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles 13

le 7 août 4609.

En faveur du prince-comte d'Arenberg qui demande la récompense de ses

quarante-deux années de carrière et des services de son père (2), mort sur le

champ de bataille. Le comte est vieux et désire une rente à plusieurs vies, ainsi

qu'une pension ecclésiastique pour son deuxième fils (3). L'infante et l'archiduc 20

seront reconnaissants pour les honneurs qu'on rendra à d'Arenberg (4).

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat et de Guerre,registre176.

(1)CeSavinoSapioavaitétésuccessivementauditeurgénéraldestroupesitaliennesamenéesen

Belgiqueen1601par DonJuande Bracamonteet auditeurdu tercioitaliendu marquisde Bella

(ArchivesduRoyaume,Secrétaireried'ÉtatetdeGuerre,reg.20,fol.133). 25

(2)JeandeLigne,tuéen1568à labatailledeHeiligerléc.

(3)Antoined'Arenberg,né en 1893et qui,en 1616,entredansl'ordredesCapucinsoù il était
connusonslenomdupèreCharlesd'Arenberg.

(4)Cettelettreétaitaccompagnéed'uneautrepourleducdeLerme.
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751. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 44 août 4609.

En faveur du magistrat et des bourgeois de Namur qui réclament du ban-

quier Jean-Baptiste Judici la restitution d'un mandat de paiement qui leur

5 était destiné. Judici avait quitté la Belgique sans donner satisfaction aux

Namurois, et l'archiduc recommande ceux-ci à la bienveillance du Roi.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat et de Guerre,registre176.

752. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 27 août 4609,

10 Dans le courant de mai 1603 le Roi avait accordé au marquis d'Havre une

rente annuelle de 1,500 écus d'or hypothéquée sur la caisse de l'ambassade

espagnole à Bruxelles et, en mai 1603, cette rente avait été portée à 2,000 écus.

Mais d'Havre n'a encore rien touché, et son service à la Cour lui occasionne de

grands frais. C'est pourquoi l'archiduc demande qu'on acquitte les arrérages de

15 sa rente et qu'à l'avenir celle-ci soit payée ponctuellement (1).

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat et de Guerre,registre176.

753. Lettre du marquis d'Havre à Philippe III du 28 août (en français

avec traduction espagnole).

Le marquis assure le Roi de sa fidélité et fait allusion aux dernières lettres

20 qui lui ont été remises par le comte d'Anover. Il a prié celui-ci et le marquis

de Guadaleste de le recommander à Sa Majesté, et ces deux gentilshommes ont

promis d'écrire au Roi « pour en tirer finale résolution de ses longues et justes

prétentions ».
Estado,2291.

25 754. Lettre de l'archiduc, Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 28 août 4609.

A l'occasion de la conclusion de la trève le Gouvernement hollandais

(1)Mêmelettreau ducde Lerme.

43



— 338 —

a demandé à l'archiduc d'envoyer au Roi un mémoire de Don Emmanuel de

Portugal (1), et Albert s'acquitte de cette mission. Suit le texte du mémoire

en question.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat etde Guerre,registre176.

755. Mémoire de Don Emmanuel de Portugal à Philippe III (sans 5

date, copie).

« Au roy catholique,

» Remonstre en toute humilité Don Emanuel de Portugal comme ayant
» suivy dès son enfance la fortune du feu son seigneur et père, il a esté fina-

» lemente constrainct de se retirer aux Provinces-Unies, et d'aultant que par 10

» la faveur divine la négociation de la tresve s'en va à cheminer entre les

» deputez de costé et d'aultre à une finale conclusion, le remonstrant s'est

» enhardi de s'addresser à Votre Majesté la suppliant que par sa magnanimité
» et en considération de l'honneur que le remonstrant a d'estre du sang royal
» de Portugal, il luy plaise de recevoir ledict remonstrant en telle faveur et 15

» appointement que pour sa clémence, grandeur et libéralité, elle en trouvera

» le mieux convenir à la qualité du remonstrant et le vouloir relever des

» debtes et aultres incommodités desquelles il se trouve accollé, aussi rendre

» participants de la mesme libéralité et bénignité Don Christophe de Portugal,
» son frère, ensemble Donna Loysa de Portugal, sa soeur, lesquels demeu- 20

» reront obligez de prier Dieu pour la grandeur et prospérité de Vostre

» Magesté. »

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat etdeGuerre,registre176.

(1)Filsd'Antoinede Portugal,grandprieurdeCrato,et réfugiéenHollandeoù,le7 novembre

1897,il avaitépouséEmiliedeNassau.Cfr.CHARLESPIOT,DonEmmanuel,prétendantà lacouronne35
diePortugalet la famillede ceprince,dansBulletinde la Commissionroyaled'histoire,4esérie,
tomeV, pp. 275ss. (1878),et A.NYHOFF,Bijzonderhedenbetrekkelijkhetlevenen karaktervan
EmanuelvanPortugalenEmilievanNassau,dansles Bijdragenvoorvaderlandschegeschiedenisen

oudheidkunde,IIedeel,pp. 264-280(Arnhem,1840).— Lesdocumentsauxquelsse réfèrentces
deuxétudessontpostérieursà l'année1620. 30
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756. Lettre du comte d'Afiover à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 28 août 4609.

Le comte expose les résultats de sa mission auprès des archiducs (1).

Estado,2291.

5 757. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 28 août 4609.

Le confesseur d'Albert lui a montré combien il est nécessaire que dès

l'année suivante le Roi envoie la provision mensuelle de 60,000 ducats

promise pour l'armée et que l'on consigne cette somme pour cinq ou six mois

10 sur la flotte des Indes.

Estado,2291.

758. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 28 septembre 4609.

En faveur de Hurtuno de Urizar qui retourne en Europe avec les barques
15royales et qui, comme proveedor de la flotte ou, auparavant, comme veedor du

commerce, a toujours travaillé au profit de l'Etat.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat etde Guerre,registre176.

759. Lettre de Philippe III au comte d'Anover, écrite de l'Escurial

le 2 novembre 4609.

20 Les instructions secrètes remises au comte le 7 juillet prévoyaient une

réduction des gages des serviteurs (2) des archiducs. Ceux-ci, en opérant de ce

chef une réforme complète, ont donné une preuve de leur amour pour le Roi,

et Anover les en remerciera.

Estado,2227.

(1)Letextedeceltelettreportaenmargelesannotationsdesconseillersd'Etatquifurentchargés
25 del'examiner.

(2)Criados.
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760. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid

le 7 novembre 4609.

En faveur de Jacques de Craenendonck, à qui le Roi a déjà octroyé une

pension de 20 écus, et de ses fils Philibert et Jean.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etal et deGuerre,registre176. 5

761. Lettre de Philippe 111 à l'archiduc Albert, écrite du Pardo

le 2 décembre 4609.

Le Roi veut reconnaître les services de frère Martin du Saint-Esprit qui
doit nourrir sa mère, veuve, et ses deux soeurs. Il lui accorde, pour le temps

qu'il résidera en Flandre, une pension annuelle de 600 ducats de 11 réaux et 10

supprime les 23 écus d'allocation mensuelle qu'il avait octroyés l'année précé-

dente, en les assignant sur la caisse du château d'Anvers, à Felipa et Anna

Lopez, ses soeurs, et à Marie Alvarez, sa mère.

Estado,2227.

762. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite du Pardo 15

le 2 décembre 4609.

C'est une lettre de recommandation en faveur du même frère Martin et que
celui-ci devait remettre à l'archiduc. Le Roi rappelle que le frère, d'origine

portugaise, vint de France en Espagne sur son ordre et abandonna la pension
et les autres avantages que lui avait assurés le Roi Très-Chrétien. Ce moine lui 20

a donné des avis importants. Sa présence en Belgique peut être utile à cause

des parents et des amis, portugais comme lui, qu'il a dans les Provinces-Unies.

Il pourra amener ceux-ci et d'autres Portugais résidant en Hollande et en

France à se retirer dans les provinces obéissantes; il pourra aussi s'enquérir
des desseins des rebelles, de leurs armements pour les Indes orientales, de la 25

situation de la compagnie de navigation qui opère dans ces parages et d'autres

choses importantes. Le Roi a donc ordonné à frère Martin de se rendre en

Belgique et il lui assigne la pension mentionnée dans la lettre précédente.

Estado, 2227.
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763. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 45 décembre 4609.

Eloge du pagador général, Hurtuno de Ugarte, qui a défendu les intérêts du

Roi aussi bien en maniant les fonds qui lui étaient confiés, qu'en venant en

5 aide au Trésor et qui a obtenu du régiment allemand de Frédéric de Berghes

une remise des deux tiers de la solde qui lui était due. Cette conduite mérite

une récompense spéciale, car Ugarte ne retire pas de sa charge les mêmes

bénéfices que ses prédécesseurs.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat et de Guerre,registre 176.

10 764. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 45 décembre 4609.

Dans le courant du mois de juillet le Roi avait envoyé un juge dans les îles

de Terceira et de Madère aux fins de rechercher ceux des habitants qui,

depuis 1398, auraient traité avec les Hollandais et de confisquer leurs biens,

15 nonobstant les permissions données antérieurement. Les Etats-Généraux ont

pris en mains la défense de ceux de leurs nationaux qui étaient lésés par ce

décret et, dans leur lettre du 23 novembre, ils ont prié l'archiduc d'en

demander la révocation trouvant étrange qu'on fût plus sévère pour eux

pendant la trêve qu'on ne l'était pendant la guerre. Albert transmet leur

20 requête et s'en rapporte à la sagesse du Boi.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat et de Guerre,registre 176.

765. Lettre de Philippe III à Balthazar de Zuniga (1), écrite de

Madrid le 24 décembre 4609.

Vu la haine que l'empereur porte à ses frères, le Roi est prêt à accepter le

25 titre de roi des Romains, à condition de le transmettre plus tard à l'un de ses

(1)Ambassadeurd'EspagneenAllemagne.
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fils. Il envoie 230,000 écus à Zuniga pour que celui-ci eu fasse l'usage qui

conviendra (1).
Estado,2227.

766. Lettres de l'archiduc Albert à Philippe III et au duc de

Lerme, écrites de Bruxelles le 26 décembre 4609. 5

L'archiduc rappelle sa lettre du 26 novembre en faveur du comte de Beau-

rieux (2), ancien surintendant des vivres de l'armée royale et gentilhomme de

la bouche de Philippe II, qui réclamait le paiement d'un arriéré de compte.

Beaurieux mérite qu'on tienne note de ses justes prétentions.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat etdeGuerre,registre176. 10

767. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 26 décembre 4609.

Par sa lettre du 5 novembre le Roi avait prié l'archiduc d'accorder un

sursis de paiement à Diego Lopez Sueyro jusqu'au jour où celui-ci serait

complètement indemnisé par le Trésor. Albert l'accordera, mais, ajoute-t-il, il 15

convient que les créanciers n'attendent pas trop longtemps et que Sueyro

reçoive satisfaction le plus tôt possible.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat et de Guerre,registre176.

(1)Cettelettrea été publiéein extensopar M.MORITZRITTER,dansles BriefeundAktenzur

GeschichtedesdreissigjahrigenKrieges,tomeII,pp.803-804.Elleestaccompagnéed'uneconsultedu 20

conseild'Etat,du8 décembre,relativeà la mêmeaffaire.LadécisionpriseparPhilippeIII,ence

quiconcernel'acceptationdutitrederoi desRomains,estentièrementconformeà l'avisexpriméau

conseilparleducdeLermeetelleestexpriméedansdestermesàpeuprèsidentiques.

(2)Il s'agitici deCharlesde Gavre,comtede Beaurieux,seigneurde Frésin,d'Ollignies,de

Massainetdupaysd'Aiseau,qui aprèsavoirétécommissairegénéraldesvivresà l'arméedesÉtats,25
se ralliaà la causeroyaleet fut nommépar Farnésesurintendantgénéraldesvivresdestroupes

espagnoles.Cfr.lesMémoiresde Champagney,publiéspar ROBAULXDESOUMOY,pourlaSociétéde

l'histoiredeBelgique,p. 289,etVASQUEZ,LossucesosdeFlandesy FranciadeltiempodeAlejandro
Farnese,danslesDocumentosineditos,t. 74,passim.—Souslaplumedessecrétairesespagnolsce

nomdeBeaurieux,qui désigneuneterredu paysdeLiègedépendantdelacommuned'Heure-le-30

Romain,estdéfiguréde laplusétrangefaçonet devientBeorri,Biurri,Berry,Biorni,etc.Quanti

CharlesdeGavre,il mourut,en1611,à l'âgede86ans.
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768. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 29 décembre 4609.

Par suite de la dernière réforme le duc d'Aumale perd le tiers de sa pension.

Selon l'archiduc, il mérite une compensation, comme une commanderie, et,
s en attendant qu'il la reçoive, il devrait toucher les mêmes revenus que par le

passé. Albert recommande chaudement le duc au Roi ajoutant que toute

faveur accordée à ce fidèle serviteur sera considérée comme faite à lui-même

et à l'infante.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat etde Guerre,registre176.

10 769. Lettre du marquis de Guadaleste à Philippe III, écrite de

Bruxelles le 29 décembre 4609.

Le marquis rappelle la lettre du 29 novembre dans laquelle le Roi le char-

geait de représenter à l'archiduc les inconvénients qu'il y avait à laisser les

Anversois se rendre publiquement le dimanche à Lillo pour assister aux

15 prêches des protestants. L'archiduc a promis de publier un placard rigou-

reux (1).
Estado,2292.

770. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 29 décembre 4609.

20 Spinola recommande pour une merced son ancien rival, le veedor Fran-

cisco Andia de Irrarrazabal.

Estado,2292.

771. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 29 décembre 4609.

25 Sur l'arrivée aux Pays-Bas du prince et de la princesse de Condé. Tout en

refusant de le livrer au roi de France, l'archiduc avait enjoint au prince de

(1)Ceplacardparut le surlendemain,c'est-à-direle 31 décembre1609(Placardsde Flandre,

tomeII, page80).
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sortir du pays dans les trois jours. La princesse eut la permission de se rendre

chez son beau-frère le prince d'Orange. Mais le prince étant parti pour

Cologne, l'archiduc se ravisa. Il autorisa Spinola, le marquis de Guadaleste et

le comte d'Anover à rappeler le prince, mais en leur nom et sans que le sien

figurât sur le passeport dont il était porteur. Le séjour de Condé devait être tenu s

secret, mais maintenant son incognito est levé, car le roi de France a demandé

à Son Altesse d'interposer sa médiation. Spinola désire savoir si le Roi a

l'intention d'assister Condé et jusqu'à concurrence de quelle somme.

Estado,2291.

772. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid 10

le 43 janvier 4640.

Beaucoup de soldats espagnols revenaient en Espagne avec un congé de

l'archiduc. Comme les Espagnols sont peu nombreux en Flandre et qu'il coûte

cher de les y conduire, Albert devra à l'avenir refuser tout congé.

Estado, 2227. 15

773. Lettre de Philippe III au marquis de Guadaleste, écrite de

Madrid le 43 janvier 4640.

Le Roi avise le marquis de la lettre qu'il vient d'écrire à l'archiduc au sujet

des congés.
Estado,2227. 20

774. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid

le 43 janvier 4640.

Le Roi a appris que dans les Pays-Bas il a de nombreux hérétiques (1). 11

en est peiné, car il y va de la gloire de Dieu et de la sûreté de l'Etat. Plus on

dissimulera, plus le remède sera difficile. Il faut pourvoir au mal en voyant ce ss

qui s'est passé en Allemagne, où l'on ne s'y est pas pris à temps, et ne tenir

compte d'aucune considération.

Estado, 2221.

(1)«Sedeclaranmuchosherejes.»
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775. Lettre de Philippe III au père Fray Inigo de Brizuela,

écrite de Madrid le 43 janvier 4640.

C'est à Anvers que résident les hérétiques dont il est question dans la lettre

à l'archiduc et le Roi rappelle à leur sujet les recommandations qu'il a faites

5 à Albert. Non seulement il ne faut pas dissimuler, mais prendre des mesures

énergiques qui coupent court au mal (1).
Estado,2227.

776. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 26 janvier 4640.

10 Spinola rappelle sa lettre du 29 décembre au sujet de Condé. L'archiduc

a voulu, à la demande du roi de France, persuader le prince de retourner en

France, mais Condé a déclaré que, tant qu'Henri IV vivra, il ne remettra pas
les pieds dans son pays. Il a déposé une relation des événements qui détermi-

nèrent sa fuite et Spinola en transmet une copie au Roi (2).

15 Estado,2291.

777. Lettre de Philippe III à Ambroise Spinola, écrite d'Aranjuez
le 27 janvier 4640.

Il faut protéger Condé, dit le Roi, non pas parce que le roi de France m'a

offensé, mais pour permettre au prince de venger son honneur.

20 Estado,2227.

778. Lettre de Philippe III à l'archiduc Léopold (3), écrite d'Aranjuez
le 27 janvier 4640.

Même recommandation en faveur de Condé.

Estado, 2227.

25 (1)" Peroprocurarquehagaunagrandemostracionenremediarlay atajarla(l'hérésie).»

(2)Cettecopie(enespagnol)a étéreproduitepar RODRIGUEZVILLA,loc.cit.,pp.262-264.

(3)CeLéopoldétaitle troisièmefilsdeCharlesdeStyrieet d'Annede Bavière,lebeau-frère,par
conséquent,de PhilippeIII. L'empereurl'avaitchargéd'occuper,commeséquestre,la villeet la
citadelledeJuliers.VoirHENRARD,HenriIVetlaprincessedeCondé,pp.194ss.[1885].

44 s.
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779. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite d'Aranjuez
le 27 janvier 4640.

Le marquis de Guadaleste revenant en Espagne, le comte d'Afiover le

remplacera à la direction de l'ambassade.

Estado,2227. 5

780. Lettre de Philippe III à Spinola du 40 février 4640.

Les circonstances n'étant plus les mêmes, le Roi ordonne à Spinola de lui

renvoyer les instructions secrètes de 1606 pour en modifier quelques détails.

Estado, 2227.

781. Lettre du comte d'Afiover à Philippe III, écrite de Bruxelles 10

le 48 février 4640.

Dans une lettre au marquis de Guadaleste du 9 janvier, le Roi avait

ordonné la saisie d'un livre du père jésuite, Jean de Mariana, imprimé
à Cologne et intitulé : Tractatus septem, ou plutôt il avait ordonné que,

prudemment et sans dire pourquoi, on achetât aux Pays-Bas tous les exem- 15

plaires disponibles. Anover s'est mis en mesure d'obéir et cherche tous les

exemplaires pour en faire ce que le Roi ordonnera. Il veillera à ce qu'on n'en

imprime plus, le tout sans bruit, à moins qu'il ne reçoive un ordre contraire.

Si le Roi veut qu'on interdise l'entrée en Belgique de ce traité, il procédera

avec le même zèle (1). 20

Estado,2292.

(1)Le Tractatusseptemparutà Cologneen 1609.C'estun in-foliode444pagesdédiéaupape
PaulV.Commeletitrel'indique,il est diviséenseptchapitresayantrespectivementpourtitre: de
adventuBeatiJacobiapostoliin Hispaniam,pro editionevulgata,despectaculis,demonetaemuta-

tione,dediemortisChristi,deannisArabum,demorteet immortalitate.Lelivreavaitétéapprouvé35
àMadrid,le24novembre1606,parJeanGarcia,prévôtdela CompagniedeJésuspourla province
de Tolède.Maiss'il étaitautorisépar l'autoritéecclésiastique,il renfermaitdes critiquessur la

politiquemonétairedel'Espagnequiexpliquentla mesurerigoureusedontil est questiondansla
lettredu Roi.Le Demonetaemutationea été réimprimé,dans la traductionespagnolefaitepar
Marianalui-même,par leséditeursde la Bibliotecade autoresespanoles,tome31, pp. 877ss. 30
Madrid,Rivadeneyra,1884.
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782. Lettre du comte d'Anover à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 48 février 4640.

Guadaleste étant retourné en Espagne, il gère l'ambassade en vertu de la

lettre du Roi du 27 janvier. Remerciments.
5 Estado,2292.

783. Lettre du comte d'Afiover à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 48 février 4640.

Le comte rappelle la lettre du 13 janvier dans laquelle le Roi priait le

marquis de Guadaleste (1) d'indiquer à l'archiduc la politique à suivre à l'égard
10 des hérétiques qui font profession de leur foi dans certaines villes des Pays-

Bas. 11en a parlé, et Albert lui a répondu qu'il avait avisé le Roi du placard

promulgué à cet effet.

Estado, 2292.

784. Lettre de Inigo de Brizuela à Philippe III, écrite de Bruxelles

« le 20 février 4640.

Brizuela répond à la lettre du Roi du 13 janvier. D'après un rapport dont

le Roi lui a envoyé la copie, les hérétiques seraient encore nombreux à Gand,

à Valenciennes, à Bruges et à Mons. Il est certain, répond Brizuela, qu'il y en

a beaucoup dans ces localités, mais que Sa Majesté ne s'en étonne pas et ne

20s'imagine pas que c'est un effet de la trève, car, depuis longtemps, comme l'on

sait, il y a des hérétiques dans lesdites villes, bien qu'aucun n'osât se déclarer.

Brizuela croit que quelques-uns l'ont risqué depuis la trêve pensant, peut-

être, que la chose était licite; toutefois, le placard récent (2) des archiducs

mettra fin à cette équivoque. On n'inquiète pas les hérétiques qui ne confes-

25 sent pas leur foi au grand jour. La situation politique ne l'a pas permis du

temps du feu Roi et ne le permet pas davantage sous le Roi actuel. Mais

Leurs Altesses n'ont jamais toléré qu'un de leurs sujets résidant dans les

(1)Cettelettredevaitêtre de la mêmeteneurque cellesadresséesce jour-làà l'archiducet à

Inigode Brizuela.

50 (2)Celuidu 51 décembre1609.
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provinces obéissantes se déclare ouvertement hérétique. Ceux qui l'ont risqué
ont été châtiés et bannis, comme le seront ceux qui l'oseront à l'avenir, d'est

tout ce que l'on peut faire pour le moment, et cela suffira pour que, avec

l'aide de Dieu, la religion ne subisse aucun dommage pendant la trêve.

Estado, 2292. 5

785. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 20 février 4640.

Les commissaires hollandais qui négocièrent la trêve ont reçu les cadeaux

d'usage. Les commissaires espagnols ont été l'objet des mêmes prévenances;
ainsi les héritiers de Richardot (1), le père commissaire-général, Mancicidor et 10

l'audiencier ont été gratifiés par les Hollandais de coupes d'or valant ensemble

36,000 écus de 10 réaux. Spinola reçut pour sa part des coupes, un bassin et

un pot d'or, ainsi que du linge blanc de table, le tout d'une valeur de 7,000 écus.

Estado;2292.

786. Lettre du comte d'Afiover à Philippe III, écrite de Bruxelles 15

le 20 février 4640.

Affaire de Condé. Mission du marquis de Coeuvres à Bruxelles. Sommations

au prince. Résolution de celui-ci de quitter les Pays-Bas. Anover ne lui fera

pas connaître les intentions du Roi avant qu'il ne soit arrivé dans le pays qui
lui a été assigné comme refuge, et il n'indique pas le chemin que prend le 20

prince de crainte que sa lettre ne soit interceptée. La princesse est au Palais

et de différents côtés on lui conseille de divorcer, mais Anover travaille à l'en

dissuader et il demande au Roi de presser les archiducs d'agir dans le même

sens et de ne pas permettre que la princesse sorte du Palais à l'insu de son

mari (2). 25

Estado,2292.

(1)LeprésidentRichardotétaitmortàArras,le3 septembre1609,auretourd'unemissionà Paris.

(2)ExtraitdansRODRIGIEZVILLA,loc.cit.,pp.264-266.
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787. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 22 février 4640.

Spinola a toutes les attentions pour le prince de Condé, afin de s'en faire un

allié pour le cas où la guerre reprendrait avec la France, et il procède de cette

5 façon sans qu'on puisse voir que c'est la volonté du Roi. Le prince est parti

pour Milan et le bruit court que les Français songent à enlever la princesse (1).

Estado,2292.

788. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 42 mars 4640.

10 Recommandation en faveur du comte de Cantecroy.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat et deGuerre,registre177.

789. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 6 avril 4640.

L'archiduc demande au Roi d'intervenir en faveur des créanciers du duc

15d'Ossuna qui appartiennent pour la plupart à la petite bourgeoisie de Bru-

xelles et qui viennent d'envoyer deux agents à Madrid pour obtenir satis-

faction.
Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat et de Guerre,registre177.

790. Lettre de Philippe III à Ambroise Spinola, écrite de Valladolid

20le 7 avril 4640 (2).

Le Roi prie le marquis d'avancer les 400,000 ducats de la provision qu'il
doit envoyer en Flandre; il promet les assignations exigées pour la garantie

du prêt, etc.

Estado,2227.

25 (1)ExtraitdansRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,p. 267.

(2)Le 5 avrille ducde Lermeavaitordonnéau secrétaireAndresde Pradademinutercette

dépêcheà laquellelebilletduducestencoreattaché.
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791. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 22 avril 4640.

Recommandation en faveur du commissaire Thomas Gramaye (1) qui, en

Belgique comme à Cologne, où l'archiduc l'avait envoyé naguère (2), a reçu du

Roi différentes missions de confiance dont il s'est parfaitement acquitté. »

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat et de Guerre,registre177.

792. Acte de Philippe III, signé à Lerma le 23 avril 4640.

Règlement des créances du comte de Solre.

Estado,2227.

793. Lettre de Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles le 3 mai 10

4640.

Spinola demande l'autorisation d'aller en Espagne et en Italie pour mettre

ordre à ses affaires.

Estado,2292.

794. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles 15

le 8 mai 4640.

Antonio Carelson, marinier d'Enkhuizen et capitaine du Griffon, était allé

en Sicile l'année précédente charger du sel pour le compte d'un marchand

vénitien. Arrivé à Drépane, on lui proposa, de la part du comte Antonio

(1)CeThomasGramaye,anciencommissairedesvivresenGueldre,étaitlefrèredeJean-Baptiste,20

l'historiographedesarchiducs,qui,en 1604,danssonAsia(page888)lui dédiait,souslenomde

Lydica,unepiècede versen l'appelantégalement: SuaCMajestatiScatholicaeet principumarchi-

ducumcommissario.Cfr.FERD.VANDERHAEGHEN,ARNOLDet VANDENBERGHE,Bibliolhecabelgica,
1resérie,tomeXI,articleGramaye.

(1)Pourdirigerle servicedelacorrespondancedesarchiducsaveclesprincesallemands.Voirla 25

lettred'AmbroiseSpinolaàPhilippeIIIdu23avril1610.(Estado,2292.)
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Xerley (1), de vendre son bateau pour le prix de 7,000 pièces de 8 réaux

ou contre des lettres de change payables à Gênes. Le marché fut conclu. Mais,

malgré les plus actives démarches auprès du vice-roi de Sicile, Carelson ne put

rien toucher. Il sera ruiné, s'il n'entre en possession de la somme convenue

s et des intérêts. Aussi l'archiduc le recommande au Roi, parce que sa cause

est juste et pour être agréable aux Etats-Généraux des Provinces-Unies qui

ont recouru à son intervention.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat et de Guerre,registre177.

795. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

10 le 40 mai 4640.

Recommandation en faveur du banquier Francisco Serra qui se rend en

Espagne afin de réclamer le remboursement des 300,000 écus qu'il avait

prêtés en 1605 pour régler le compte des mutinés de Diest (2)..L'archiduc

rappelle les services rendus par Serra et son frère, notamment pendant le siège

15d'Ostende, puis, quand l'armée royale se porta au secours de Bois-le-Duc et

(1)Sir AntonyShirley(1568-1638?),célèbreaventurieranglaisquel'on trouvetourà touren

Hollande,en France,auxAntilles,en Perse,en Russie,en Allemagne,au Maroc,en Espagne,à

Naples,et qui mouruten Espagnedanslapauvreté.Il avaitété créecomtedu Saint-Empirepar

RodolpheII.En1609il futchargéparlegouvernementespagnold'organiseruneexpéditionnavale

20 pour chasserlesTurcset les Mauresde la Méditerranée,maisil échoua.Voirsa vie dansle

Dictionaryofnationalbiography.— Quantà la réclamationdeCarelson,il n'yfutpasdonnésuite

desi tôt,puisquele50septembre1614l'archiducrenouvelaitsesinstancesà la suited'unenouvelle

démarchedesÉtats-GénérauxdeLaHaye.(Archivesdu Royaume,Secrétaireried'ÉtatetdeGuerre,

registre177.)
25 (2)Surcettemutinerie,voirVANMETEREN,loc.cit.,p.899,etmieuxencorelesMémoiresguerriers

deCharles-AlexandredeCroy,pp. 164ss., ainsique lesdocumentsde Simancas,Estado,628.A

vraidire,Diestn'étaitpaslecentredela rébellion,maiscettevilleavaitété donnéeengageaux

soldatsrévoltésjusqu'aupaiementintégralde leursolde.Plus tard,à la findu moisdedécembre

1606,denouveauxmutinésaccoururentà Diest,avecl'autorisationde l'archiduc,et ilsy restèrent

30jusqu'au27novembre1607,jourdupaiementdeleurdernierarriéré,aprèsquoiilsdurentquitterle

pays.Cfr.F. DIMARTINELLI,Diestin de XVIIeen XVIIIeeeuw,p. 40 (Gand,1897).Cettefois

encorecefut FranciscoSerraqui avançal'argent,commel'archiducle rappelledansun actedu

16janvier1609,parlequelil portede1à i 1/4p.c letauxdel'intérêtdûpourlescapitauxprêtés

parcebanquieretquis'élevaientà 980,000écusde 10réaux.Archivesdu Royaume,Secrétairerie

35d'ÉtatetdeGuerre,reg.24,fol.545-347.
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entra en Frise. Maintes fois, quand les provisions d'Espagne étaient en retard,
Serra avança l'argent dont on avait besoin.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat et de Guerre,registre177.

796. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 42 mai 4640. »

Sur le départ du prince de Condé qu'accompagne Folcart de Fritema,
drossart de Coevorden, et le secrétaire des langues de Spinola.

Estado,2292.

797. Lettres de Philippe III à ses ambassadeurs à Rome, en Savoie,
en France, en Flandre, en Angleterre, en Allemagne et à Denise, écrites de 10

Lerma le 49 mai 4640.

Sur les affaires de France.

Estado,2227.

798. Lettres de Philippe III adressées respectivement à l'archiduc

Albert, au comte d'Anover et à Ambroise Spinola, écrites de Lerma 15

le 20 mai 4640.

Ordre d'empêcher les Hollandais d'aller à la côte d'Angola (1), ces expédi-
tions étant interdites par la trêve de douze ans.

Estado,2227.

799. Lettres de Philippe III à ses ambassadeurs dans les différentes 20

cours, écrites de Lerma le 24 mai 4640.

Les Français projettent de créer une compagnie aux Indes et le Roi recom-

mande de contrarier sous-main leur dessein.

Estado,2227.

(1)LesHollandaisy avaientfondéla factoreriedePinda. 35
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800. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 25 mai 4640.

Eloge de Bucquoy (1) dont le père est mort de la blessure qu'il reçut

à Tournai et qui a dépensé toute sa fortune au service de l'Espagne. Comme

5 cet officiern'a d'autre ressource que sa solde et une rente de 800 écus, il faut

majorer celle-ci et la proportionner aux services rendus (2).

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat et de Guerre,registre177.

801. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 28 mai 4640.

10 Recommandation en faveur de l'archiduc Léopold qui envoie en Espagne

Antonio Mirabello pour défendre ses intérêts.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat et de Guerre,registre177.

802. Lettre de Philippe III à Don Inigo de Cardenas, son ambas-

sadeur en France, écrite de Lerma, le 2 juin 4640.

15 Sur les soldats mutinés qui se réfugient en France.

Estado,2227.

803. Lettre du comte d'Afiover à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 2 juin 4640.

Le duc d'Aerschot (3), le marquis d'Havre, le comte de Rubempré (4) n'ont

20 plus reçu de faveur depuis le jour où des pensions leur furent assignées sur le

fonds de l'ambassade. Le Roi ferait bien de leur accorder quelque merced pour

les contenter.

Estado,2292.

(1)Charles-Bonaventurede Longueval,comtede Bucquoy,dontil serasouventquestiondansla
25suite.

(2)Deslettressemblablesfurentadresséesau duc de Lermeet à DonJuanIdiaquez,grand
commandeurde Léon.

(3)CharlesdeCroydontil a déjàétéquestion.

(4)PhilippedeRubempréfutcréécomtedeVertaingpar lesarchiducsle8 février1614.

45



— 354 —

804. Lettre de Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles le 2 juin

4640.

Spinola rappelle en quelques mots l'histoire de la fuite de la princesse de

Condé en Belgique.
Estado, 2292. 5

805. Lettre de Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles le 2 juin

4640.

Les troupes n'ont pas encore été licenciées parce qu'auparavant on désire

savoir à Bruxelles si le Roi n'a pas l'intention d'intervenir dans les affaires de

Clèves et de Juliers qui touchent de si près la Belgique. D'aucuns pensent que 10

Sa Majesté peut aussi bien que les Hollandais et sans rompre la trêve faire

une démonstration en faveur de l'un des deux compétiteurs (1).

Estado, 626.

806. Lettre de Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles le 3 juin

4640. «

Spinola annonce au Roi la mort de Henri IV (2).
Estado, 2292.

SOI. Consulte du Conseil d'Etal espagnol du 5 juin 4640.

Diego Lopez Sueyro se fait fort, si l'on rémunère ses services antérieurs,

d'enlever aux Hollandais le commerce des Indes et d'augmenter les revenus du 20

Roi de plus de 30,000 ducats. Le marquis de Guadaleste et Don Diego de

Ibarra disent beaucoup de bien de Diego Lopez.

Le Roi ordonne de faire le nécessaire.

Estado, 2026.

808. Inventaire des objets que le comte de Solre emporte en Flandre. 25

Lerma, le 8 juin 4640.

Le comte rapportait dans notre pays des bijoux et des objets précieux d'une

(1)LeduedeNeubourget le marquisdeBrandebourg.

(2)Survenuele14mai.
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valeur totale de 13,600 réaux, sans compter un collier de l'ordre de la Toison

d'or.

Estado,2227.

809. Minute du passeport donné au comte de Solre pour le voyage
8

précité. Lerma, le 42 juin 4640.

Estado,2227.

810. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Lerma le

42 juin 4640.

Le Roi prie l'archiduc de ne plus accorder de congé aux soldats irlandais

10 pour se rendre en Espagne. Us doivent rester dans leur régiment et ne plus

venir importuner la Cour de leurs prétentions.
Estado, 2227.

811. Lettre de Philippe III aux ambassadeurs et aux vice-rois, écrite

de Ventosilla le 49 juin 4640.

15 Sur les mouvements des Français.
Estado, 2227(1).

812. Texte du serment prêté au Roi par le maître de camp, Juan

d'Aranda, en sa qualité de commandant du château de Gand. Aranda, le

2 juillet 4640.

20 Ce serment (2) fut prêté devant Don Juan Idiaquez et Andres de Prada.

Estado,2230.

813. Lettre de Philippe III au comte d'Afiover, écrite d'Aranda le

3 juillet 4640.

Le Roi charge le comte d'examiner ce que valent les offres de Diego Lopez

25 Sueyro résidant en ce' moment à Anvers.

Estado,2227.

(1)Danscetteliassesetrouventd'autresdocumentsserapportantau mêmeobjet.

(2)Enespagnol: Pleytoomenajeyjuramento.
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814:. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite d'Aranda le

4 juillet 1640.

Sur la marche des troupes vers le duché de Juliers.

Estado, 2327.

815.
Lettres de Philippe III à l'archiduc Albert et à Ambroise Spinola, s

écrites d'Aranda le 47 juillet 4640.

Le Roi recommande d'entretenir les fortifications d'Ostende.

Estado,2227.

816. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrited'Aranda
le 24 juillet 4640 (copie). 10

Christoval Cusaco, recteur du Séminaire irlandais de Douai, demande le

maintien du subside annuel de 2,000 ducats que le Roi avait accordé

jusqu'en 1641 (1) pour l'entretien dudit Séminaire. Il demande aussi que l'on

confie la direction de cet établissement à la Faculté de théologie de l'Univer-

sité(2). Avant de prendre une résolution, le Roi veut connaître l'avis de 15
l'archiduc (3).

Archivesdu Royaume.Papiers d'État et de l'Audience,liasse456.

817. Lettre
de

Philippe III à l'archiduc Albert, écrite d'Aranda

le 29 juillet 4640.

Au sujet des affaires de Juliers. La France, contrairement à ses promesses, 20

secourt le marquis de Brandebourg. Dès que ses forces se dirigeront sur

Clèves, l'armée espagnole marchera sur Juliers, et l'archiduc gardera cette ville

(1)Envertud'an décretdu 15juillet4608,commele rappellele recteurdanssalettrequiest

jointeà lacopiedeladépêcheduRoi.Lesubsideétaitdoncaccordépourtroisans.

(2)Lerecteurdemandaità êtredéchargédeses fonctionsparcequ'il se sentaitfatigué.Maisil 95
désiraitquesonremplaçantfûtunIrlandaisdésignéparla Faculté.

(3)Le4octobre,laFaculté,par l'organedeGeorgesColvener,sondoyen,fît connaître&l'archi-
ducqu'ellevoulaitbienaccepterladirectionousurintendanceducollège,maisà certainesconditions

(audience,liasse486).
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et toutes celles qui reconnaissent l'autorité de l'empereur, car la conservation

de ces places est de la plus grande importance (1).
Estado,2227.

818. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite d'Aranda

» le 34 juillet 4640.

Si l'archiduc Léopold entre à Juliers, à la suite de l'armée espagnole, il

aura le commandement de la place, et les Espagnols devront lui obéir comme

à Albert lui-même (2).
Estado,2227.

10 819. Lettre du comte d'Anover à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 34 juillet 4640.

Le comte rappelle une lettre du 19 juin où le Roi lui ordonnait d'assister

les séminaires anglais des Pays-Bas et le père Antoine Hoskins de la Compa-

gnie de Jésus (3). L'évêque de Saint-Omer aurait voulu qu'on reçût les Anglais

15à Watten, mais l'archiduc fait des difficultés, parce que l'ambassadeur d'Angle-

terre a objecté que les religieux anglais de Saint-Omer resteraient en relation

avec leurs compatriotes. L'ambassadeur persiste dans son opposition.

Estado,2292.

(1)« OrdenaraVuestraAltezaque,al pasoqueel socorrodeFranciacaminareà Cleves,vaya
20nuestroexercitoà Juliersy se defiendany mantenganaquellaplaçay las demasqueestanà la

obedienciadelEmperadorporloqueimportaqueseconserven.»

(2)« En casoqueel archiduqueLeopoldo,mihermano,vayaà Juliers,quandonuestroexercito

lo haga,ha de tenerla superintendenciadél, y assydara VuestraAltezalas ordenesnecesarias

paraqueeneldichocasoobedezcanenel exercitolasquediereeldichoarchiduquecomolasde Vuestra

25Alteza.»QuandleRoisignacettedépêche,l'archiducLéopoldétaitdéjàà Juliers.Il y étaitentréle

14juillet.Cfr.PHILIPPHILTEBRANDT,DiepäpstlichePolitikin derPreussischenundinderJülich-

KlevischenFrage,dans Quellenund Forschungenaus italienischenArchivenund Bibliotheken,
BdXV.Heft2, p.301.Rome,1913.

(3)Encemomentvice-préfetde laMissionanglaiseà Bruxelles.VoirsaviedansLISLIESTEPHEN,
30 Dictionaryofnationalbiography.
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820. Lettre de Don Louis de Velasco à Philippe ///, écrite de Bruxelles

le 40 août 4640.

Velasco rappelle ses trente années de service. Il n'a été dépassé que par

Spinola dont il devint le subordonné, quand ce dernier fut nommé maître de

camp général des armées de Flandre. Velasco était alors général de la cava- 5

lerie (1) et il espérait être mieux récompensé. Maintenant il est vieux et chargé

d'enfants. Il demande le gouvernement de Milan (2).
Estado,2292.

821. Lettre de Philippe 111à Don Inigo de Cardenas, son ambassadeur

en France, écrite d'Aranda le 45 août 4640. 10

Sur le double mariage projeté par les cours d'Espagne et de France. Le Roi

promet de ne pas concerter d'alliance matrimoniale avec la maison de Savoie,

si la France prend le même engagement.
Estado,2227.(8).

(1)Il avaitremplacéencettequalitél'amirald'Aragon. 15

(2)En 1616,le RoirécompenseVelasco,déjàcomtede Salazar,en le créantmarquiset en

l'autorisantà faireportersontitre sur la terre de Belvederqu'ilpossédaitdansle royaumede

Naples.—PhilippeIII à l'archiducAlbert,25janvier1616.(Archivesdu Royaume,Secrétairerie

d'Etatet deGuerre,reg.179,fol.83.)

(3)Cetteliassecontientencored'autreslettresdePhilippeIIIàInigodeCardenasdel'année1610,90

notammentcellesdu14mai,du 1eretdu17juin,du4, du 19etdu29juillet,du 17septembreet

du9novembre.Lereste,c'est-à-direlaplusgrandepartiedelacorrespondancedeCardenasquiétait

classéedansle fondsde France,a ététransportédeSimancasàParisetse trouvemaintenantaux

Archivesnationales.Elle a été analyséeen partiepar MORITZRITTER,Briefeund Aktensur

GeschichtedesdreissigjdhrigenKrieges,t. III,Munich,1877.Desoncôté,leducd'Aumalea publié35

d'aprèsla mêmecollectionles lettresdeet à Cardenasrelativesà la fuiteduprincedeCondéaux

Pays-Bas(Histoiredesprincesdela maisondeCondé,t. II).Cettemêmecorrespondancea serviaussi
à M.MARTINPHILIPPSONpoursonbeaulivre: HeinrichIV undPhilippeIII, Berlin,1870-1876,et

récemmentà M.J. NOUAILLAC,Villeroy,secrétaired'État et ministrede CharlesIX, HenriIII et

HenriIV,Paris,1909.— Quantauxlettresde Cardenaspubliéesdansla Colecciondedocumentos30

ineditospara la historiadeEspana,tomeV,ellesproviennentd'unmanuscritduducd'Ossuna.—

Leslettresdu fondsde Flandrequenousvenonsd'indiquerconcernentplutôtl'histoiredeFranee

quecelledenotrepays,et c'estpourquoinousnoussommescrudispensédelesanalyser.
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822. Lettre du comte d'Anover à Philippe lit, écrite de Bruxelles

le 23 septembre 4640.

Dans sa lettre du 3 juillet le Roi avait ordonné à Anover, comme à Louis

de Velasco, d'envoyer Diego Lopez Sueyro en Espagne. Mais Lopez ne veut

5 plus faire de confidence, parce qu'il ne reçoit plus rien de la Cour. Il faut le

satisfaire, dit d'Anover, et l'appeler à Madrid. Le Roi doit donner des ordres

dans ce sens. Anover loue Sueyro et reconnaît que lui-même et les autres

ministres du Roi doivent beaucoup à cet homme.

Estado,2292.

10 823. Lettre de Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles le 23 sep-
tembre 4640.

Spinola tient du prince de Condé que les grands vassaux de France sont

décidés à se révolter, après le sacre du Roi, si la reine-mère ne supprime pas
les impôts extraordinaires. Le prince demande si, dans l'occurrence, ils

15peuvent compter sur les secours du Roi d'Espagne. Il faudrait pour cela une

première avance de 200,000 ducats.

Estado,2292.

824. Reçu donné par Diego Lopez Sueyro au comte d'Anover
le 30 septembre 4640.

20 Lopez reconnaît avoir reçu, par l'intermédiaire d'un nommé Antoine

Wedel, la somme de 600 florins à charge de les distribuer à quelques-uns de ses

affidés pour couvrir les frais de la correspondance secrète entretenue avec eux

sur l'ordre du comte et pour le service du Roi.

Estado,627(1).

25 825. Lettre de Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles le 43 octobre

4640.

Les Hollandais, comme les Français, ont évacué les territoires de Juliers et

de Clèves et tout est tranquille de ce côté.

Estado,2292.

30 (1)Cetteliasserenfermed'autresreçusdumêmegenre.
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826. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid

le 40 décembre 4640 (avec le contreseing d'Antonio de Arostegui).

En faveur de Francisco Guillamas Velasquez, maître de la chambre du Roi

et trésorier de la Reine, pour qu'il conserve, avec faculté de se faire remplacer

par ses commis, les fonctions de commissaire et d'administrateur général des s

assurances en marchandises et autres articles aux. Pays-Bas (1), fonctions qui

lui avaient été conférées par le Roi défunt.

Archivesdu Royaume,Papiers d'Etat et de l'Audience,liasse486.

827. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles le

46 janvier 4644. 10

L'archiduc propose de réduire à 200 écus le subside mensuel des jésuites

de Bruxelles.

Estado,2293.

828. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 2 février 4644. 15

Albert a su d'un espion hollandais que Don Lopez Sueyro correspondait

avec un nommé François van Hercke et lui avait fait part du désir de Don

Luis de Velasco de s'emparer de l'Ecluse par son intermédiaire et à l'insu de

l'archiduc afin de rompre la trève.

C'est pourquoi Sueyro a été arrêté sur l'ordre du procureur général du 20

Brabant pour s'être mêlé de cette affaire. L'archiduc ne peut croire que le Roi

ait ordonné ce coup de main en pleine paix et sans s'être ouvert à lui de ses

(1)" Oficiodecommissarioy administradorgeneraldelossegurosquesehazenenessosEstadosen
razondelot contratosdemercaderiasy otrascotas,dequele hizomercedelRey,miSenorq̂ueaya
gloria.» IIs'agitsansdouteicidupostedesurintendantdesassurances,dontlepremiertitulaire,fut25

Jean-BaptisteFerrufini,surintendantchezquilescourtiersenassurancesdevaientfaireenregistrer
leurspolices.Cfr.CHARLES-FERDINANDREATZ,Ordonnancesdudued'Albesurlesassurancesmaritimes
de4669-1570-1871,avecunprécisdel'histoiredudroitd'assurancemaritimedanslesPays-Bas,dans
le Bulletindela Commissionroyaled'histoire,4esérie,t. V, pp.41-118(Bruxelles,1877-1878)et

GENARD,Jean-BaptisteFerrufiniet lesassurancesmaritimesà Anvers,dansle Bulletindela Société50

royaledegéographied'Anvers,t. VII,1882-1883,pp.193-269.
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projets, alors que la conclusion de la trève avait été si laborieuse. Si le Roi

avait voulu rompre, il aurait dû, au moins, l'avertir.

Estado,626.

829. Lettre du comte d'Anover au secrétaire Antonio de Aroztegui,
5 écrite de Bruxelles le 3 février 4644.

L'arrestation de Diego Lopez Sueyro, opérée à Anvers dix ou douze jours

auparavant, ne s'est pas faite sans difficulté, à cause des privilèges de la

ville. On dut le transférer à Bruxelles et l'incarcérer dans la prison com-

mune. Lopez lui envoya un de ses fils pour protester de son innocence.

10 Anover est étonné que l'archiduc ne lui eût rien dit de la chose, étant donné

les rapports qu'il a avec lui. Albert lui a répondu que ces affaires ne le regar-

daient pas (1). Anover ne comprend pas ce procédé. Albert eût bien pu le

mettre au courant de tout, puisqu'il s'agissait du service du Roi.

Estado,626.

15 830. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

24 mars 464 4 (avec le contreseing d'Antoine d'Arostegui).

Le Roi appuie le recteur et les religieux du Collège des jésuites de Madrid

demandant que l'archiduc fasse exécuter les clauses du testament de l'impé-

ratrice, son aïeule (2), relatives à cet établissement.

20 Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et deGuerre,registre177.

(1)«Noerancosasquemetocasseà mihaberlas.»

(2)Maried'Autriche,deuxièmefilledeCharles-Quintetveuvedel'empereurMaximilienII,décédée

àMadridle26février1603.Par un de ses testaments,celuidu6 septembre1889,elleléguaitaux

Jésuitesde Madrid,jusqu'àconcurrencede4,000ducats,l'équivalentdes rentesviagèresqu'elle
25laissaità différentespersonnes,à mesurequecesrentesseraientpérimées.Par un codicilledu

29 mars1600,elledemandaitqu'onappliquâtà ce Collègeles revenusqu'elleavaitléguésaux

établissementssimilairesde Vienne,de Prague,et de Hongrie.Elleen seraitainsila fondatrice
«quieroserfundadoradeestecollegio». Lesdeuxtestamentsde l'impératriceavecleurscodicilles,
ainsiquel'actequi fut dresseà l'ouverture,le jour mêmede la mortdecetteprincesse,ont été

30 publiés,d'aprèslesarchivesde Simancas,par ABREUYBERTODANO,Colecciondelostratadosdepaz
deEspanat.1, pp.106-136(Madrid,1740),

46
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831. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 7 avril 4644.

L'archiduc accuse réception de la réponse du Roi du 12 mars au sujet de

l'arrestation de Sueyro. Il était sûr que Sa Majesté, comme Elle le dit dans

cette lettre, désire maintenir la trêve (1) et que c'est contre son gré qu'on a 5

tenté de la rompre.
Estado,2293.

832. Lettre du duc de Lerme au secrétaire Arostegui, écrite du Palais

le 46 avril 4644.

L'archiduc doit faire connaître au Roi lE nom du veedor qu'il a nommé 10

à l'armée de Flandre.

Estado,2294.

833. Consulte du conseil d'Etat espagnol. Madrid, 26 avril 4644.

Frère Martin du Saint-Esprit, venu de France par ordre du Roi, a remis

un rapport. Un confident d'Oldenbarnevelt et de François Aerssens lui avait 15

persuadé, paraît-il, de se rendre en Espagne pour sonder les intentions du Roi

à l'égard des Provinces-Unies, parce que, si le monarque était bien disposé

pour eux, les Hollandais demanderaient une prolongation de la trêve, et ainsi

leurs relations avec l'Espagne deviendraient plus étroites; on liquiderait la

Compagnie des Indes, les armements prendraient fin, et tout le monde serait 20

tranquille. Frère Martin proposait d'envoyer en Hollande un ambassadeur sous

le prétexte de régler des affaires particulières.

Le marquis de Castel Rodrigo n'est pas d'avis de députer un ambassadeur

en titre. Il recommande plutôt de confier une telle mission à un Hollandais

nommé Jean Sinel, qui avait la confiance des marchands et avait déclaré que, as

si lès Hollandais étaient assurés d'être bien traités, ils transporteraient à Lis-

bonne les marchandises provenant de la partie des Indes où ils pouvaient

trafiquer en vertu de la trêve en payant les mêmes droits qu'aux Indes. A cette

occasion le conseil a examiné certains avis de Mancicidor annonçant que les

(1)" Ettandomuyciertode loqueVuestraMajettadmedite porelladeldesseoquetienedela 30
conservationdetatregua.»
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marchands faits prisonniers en Guinée et détenus à Lisbonne avaient été

relâchés et étaient rentrés en Hollande. On attribuait cet acte de générosité

à l'intervention du Roi désireux de respecter la trève. En Hollande on s'en

montrait extrêmement satisfait.

» D'autre part, Albert Can, Hollandais établi à Madrid, apprenait qu'un agent
des Provinces-Unies, arrivé récemment en Espagne, lui avait remis une lettre

d'un de ses amis suivant laquelle des esprits malveillants en Hollande désiraient

qu'il échouât dans sa mission. Pour la paix de la Chrétienté et le bonheur de

tous, le Roi devait manifester hautement son désir d'obliger ces gens dans

10 toute la mesure du possible.

Le conseil reprend : le but des négociations proposées est de détourner les

Hollandais du commerce des Indes en envoyant chez eux, à cet effet, un agent

officieux. Castel Rodrigo a conseillé le parti qui lui semblait le meilleur. Mais

il se fait illusion. D'après lui, les Hollandais qui iraient dans la partie des

15Indes qui n'appartient pas à l'Espagne et où le trafic est autorisé depuis la

conclusion de la trève, devraient, à leur retour, débarquer à Lisbonne et y

payer les droits d'entrée. C'est un arrangement désavantageux. Puisque, d'après

les avis reçus de Hollande, les esprits se calment dans ce pays et qu'il est

d'une sage politique d'amener leurs marchands à venir trafiquer en Espagne et

20 de les éloigner des Indes orientales, il faut s'efforcer d'obtenir la dissolution de la

Compagnie des Indes en offrant comme appât le commerce en Espagne et la

prolongation de la trève (1). Si le Roi veut envoyer un agent, personne ne

convient mieux que frère Martin du Saint-Esprit qui, résidant en Belgique,

a un motif tout naturel pour y retourner. De plus, ce religieux a entamé des

25négociations et possède l'adresse et l'intelligence requises pour une semblable

mission. Il serait bon d'entendre le commissaire qui vient d'arriver de Hollande

(1)« Queelsobredelanegociationesdivertirà Olandesesdeltratodela Indiaembiandopersonaà

disponello.VuestraMajestad(desviandoel nombrede embajador)la pidioal marquesde Castel

Rodriguoy elpropane...peroporelpapelqueesteledionola muestra,porquedicequeOlandeses

50 vayand las partesde la IndiaquenoposseeVuestraMajestad,dondepuedentratarconformeà la

tregua,yquevengand pagarelderechoen Lisboa(cotaquesetienepormuyperjudicial)ypuespor
losavisosquevienendelasIslasparecequeallisevansosegandoy esbienyrlosinclinandoaltratoen

Espanayquitarlosdela India,Levanteyotraspartes,pareceal Contejoqueseprocureconcuydado

quesedesbarateaquellacompaniade la India conel cebodeltratodeEspanay continuaciondela

35 tregua...»
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pour le renvoyer ensuite, en communiquant ses déclarations à Spinola qui
connaît mieux que personne les affaires de Flandre. On verra ce que ce der-

nier en pense et on agira en conséquence.
Le Roi se rallie à l'avis du conseil, à condition qu'on tienne secrète la

mission confiée à frère Martin (1). »

Estado,2026.

834. Bref de Paul V du 46 juin 4644 (texte latin et traduction espa-

gnole).

En faveur de l'archevêque et de l'église métropolitaine de Cambrai qui

réclamaient la juridiction temporelle de la ville (2). 10

Estado, 634.

835. Consulte du conseil d'Etat espagnol du 14 juillet 4644.

Le député hollandais est arrivé et l'on a ajourné le départ de frère Martin du

Saint-Esprit. On a attendu que l'occasion se présentât de traiter avec ledit

député, mais celui-ci ne s'est encore prêté à aucune entrevue. Le conseil 15

a examiné un nouveau mémoire du frère. D'après ce dernier, le moment était

venu de proposer aux Hollandais la liquidation de la Compagnie des Indes. En

guise de compensation, le Roi prolongerait la trève et réserverait le meilleur

accueil aux marchands des Provinces-Unies. Le conseil est d'avis de renvoyer
le frère en Flandre, car sa présence est inutile en Espagne, tandis que chez 20

nous, où il a des intelligences, il serait à même de convaincre les Hollandais

qu'ils ont tout avantage à renoncer au commerce des Indes, il serait bon,

(1)«Astitodoconqueestevayacontantaditimulacionquenoparezeaqueet embiado.»

(2)Dès1505,c'est-à-diredepuisle momentoù Cambraifut reprisparlesEspagnols,l'églisede
cettevillesollicital'interventiondela courdeRomeauprèsdugouvernementdeMadrid,envuede 25
ta reconnaissancedesesdroits.Cfr.ALFREDCAUCHIEet RENEMAERE,Recueildesinstructionsgénérale*
auxnoncesdeFlandre,p.5,note2(Publicationsin-8°dela Commissionroyaled'histoire)et,pourles

détails,lacorrespondancemêmedesnonces,notammentcelled'OttavioFrangipani,d'aprèslescopies
conservéesauxArchivesduRoyaume,Cartulairesetmanuscrits,n°1804ss.
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toutefois, si l'on veut éviter des maladresses, de dire à frère Martin qu'il ne

doit rien faire sans avoir l'assentiment du secrétaire Mancicidor.

Le Roi se rallie à l'avis précité et recommande la prudence (1).

Estado,2026.

5 836. Lettre du duc de Lerme au secrétaire Antonio de Arostegui,

écrite de l'Escurial le 6 août 4644.

Le duc, par ordre du Roi, renvoie au conseil d'Etat le bref que Sa Sainteté

a fait remettre par le nonce et dans lequel elle recommande de restituer

à l'archevêque et au chapitre cathédral de Cambrai les biens et les droits dont

10 ils ont été dépouillés pendant les troubles de Flandre.

Estado,634.

837. Lettre du duc de Lerme à Philippe III, écrite de l'Escurial le

27 août 4644.

Le duc apprend qu'il entre en Espagne de la fausse monnaie de cuivre

ts venant probablement de la Flandre. Il faut écrire à ce sujet à l'archiduc Albert.

Estado,2293.

838. Mémoire sur la monnaie d'Espagne (sans date).

D'après ce mémoire, qui fait suite à la lettre précédente, la fausse monnaie

de cuivre au coin de Ségovie se frappe en Flandre et entre en Espagne par

M Saint-Jean de Luz. Le mal provient de ce que l'Espagne a plus d'or et d'argent

que les Etats voisins, et moins de cuivre, parce qu'elle n'a pas de mines de ce

métal! Ce cuivre doit venir de France, d'Angleterre ou de Flandre. Par suite

de sa rareté, le billon est six fois au-dessus de sa valeur. L'arbitrage sur les

métaux offre des bénéfices. Il faudrait de nouveau hausser les monnaies d'or

35 et baisser celles de cuivre.

Estado,2293.

(1)«Estabien,peroordenesequeayamuchorecatoentodo.



— 366 —

839. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 30 septembre 4644 (copie).

Sur le temporel de Cambrai.

L'archiduc refait l'historique de la question : quand le comte de Fuentes

eut repris Cambrai, il rétablit l'archevêque et le chapitre dans leur église, mais 5

il réserva le domaine et la jurisdiction temporelle de la ville et du Cambrésis.

Depuis lors, l'archevêque et les chanoines ont insisté auprès de l'archiduc pour

rentrer en possession de cette juridiction, comme d'une chose dont ils avaient

joui paisiblement pendant plus de cinq siècles, en alléguant qu'ils n'avaient

jamais été déchus de l'autorité temporelle. Quelques années après (1), une 10

transaction intervint entre la cour de Bruxelles et les députés de l'église, mais

le pape ne l'approuva pas, non plus que le chapitre. De nouvelles négociations

s'ouvrirent il y a cinq mois, dit l'archiduc, mais, comme on ne tombait pas

d'accord, j'offris de racheter le domaine et le temporel de Cambrai moyennant

une forte rente qui eût permis d'augmenter la prébende de l'archevêque et «s

celle des chanoines. Ces derniers ont répondu que leurs titres sont si évidents

que nous devions leur restituer le domaine et le temporel en nous contentant

de l'autorité nécessaire pour la garde de la ville et de la citadelle. Le Roi a bien

repris Cambrai par la force des armes, quand Balagny occupait la place, mais

Balagny n'en était pas le seigneur légitime. Ce seigneur, c'était l'archevêque, et so

Sa Majesté ne peut lui opposer le droit de la guerre, d'autant qu'Elle est

le protecteur de la ville et de l'Eglise qu'Elle a juré de défendre, défense pour

laquelle elle perçoit le droit de gavenne (2). Le Roi ne peut pas davantage se

prévaloir de la capitulation de la ville, car celle-ci n'avait pas qualité pour

traiter au détriment de ses supérieurs et sans le consentement du Saint-Siège, »

Toutefois, l'Eglise et la commune devraient, par reconnaissance, payer chaque

année une contribution pour couvrir les dépenses résultant de la garde de la

place. Nous n'avons voulu prendre aucune décision, ajoute le prince, à l'insu

de Votre Majesté. A parler' franchement, nous ne pouvons, en conscience,

réclamer de l'Église de Cambrai plus que ce qu'elle veut nous offrir pour 30

(1)Le26février1603.Voirplushaut,page210,note5.

(2)Lagavenneoulegavreétaitundroitdefiefd'unecertainequantitédegrainsqu'unseigneur,
en Artoisel dansle Cambrésis,percevaitannuellementsur un vassalqui voulaits'assurersa

protection.
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l'entretien de la garnison. Tâchons d'obtenir le plus que nous pourrons.

Mais nous n'avons pas besoin de la juridiction temporelle ni du domaine,

comme le prétendent la plupart des ministres espagnols. Il suffit que le gouver-

neur ait pleins pouvoirs pour tout ce qui regarde sa charge. Votre Majesté

8 ordonnera ce qui lui plaira (1).
Estado,2306.

840. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 30 septembre 4644.

L'archiduc envoie un rapport sur l'affaire de Diego Lopez Sueyro. Celui-ci,

10avec un nommé François Van Hercke de Middelbourg, avait projeté d'attaquer

l'Ecluse pour provoquer une rupture de la trêve, ce qui eût enchanté Maurice

de Nassau. Il fut enfermé au château de Vilvorde, puis, après avoir subi un

interrogatoire, il put retourner à Anvers à la condition de revenir à Vilvorde

à la première sommation. Il avait avoué en déclarant n'avoir agi que pour le

15service du Roi et celui de l'Espagne. La mort du roi de France avait fait

avorter son projet.
Estado,2293.

841. Lettre du comte d'Anover à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 2 octobre 4644.

30 Affaire de Cambrai. Il faut donner satisfaction à l'archevêque et au chapitre

à condition qu'ils renoncent pour toujours à leurs prétentions. Lui-même

a rendu compte de l'affaire au marquis de Guadaleste.

Estado,2306.

842. Lettre du comte d'Anover au confesseur de Philippe III, écrite de

Bruxelles le 2 octobre 4644.

Même affaire.

Estado,2306.

(1)Cettelettrea été publiéein-extentodansle Legatusecckesuasticuspro ecclesiacameracensi,

pp.113-115.
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843. Lettre du comte d'Afiover au duc de Lerme, écrite de Bruxelles

le 2 octobre 4644.

Même affaire. Anover raconte notamment la visite que 1archevêque fit

à Bruxelles quelques mois auparavant (1).
Estade, 2301. 5

844. Mémoire iur la juridiction temporelle de Cambrai et du Cambrésis

réclamée par l'archevêque et le chapitre de l'église cathédrale de Cambrai

en 4644 (52 pages).

Ce mémoire contient la copie de la lettre de l'archiduc Albert du 30 sep-

tembre et des deux d'Anover du 2 octobre que nous avons analysées plus haut. 10

Il est suivi d'un rapport juridique sur la souveraineté du Roi à Cambrai avec

le texte des serments prêtés successivement par le magistrat de la ville au duc

d'Anjou et aux archiducs Albert et Isabelle.

Estado,2306.

845. Mémoire sur le droit que possède le Roi de nommer le magistral 15

et les fonctionnaires préposés à la garde et à la protection de la ville et du

pays de Cambrai (sans date) (2).
Estado,2306.

846. Lettre du marquis de Guadaleste à Philippe III, écrite de Bru-

xelles le 2 octobre 4644. 20

Le marquis se plaint de ce que le Roi avait assigné les pensions payables
aux Pays-Bas sur le fonds de l'Exercito, parce qu'on ne pouvait plus les

prélever sur la caisse de l'ambassade. Comme on n'a plus besoin de lui, son

(1)Unelettrede lamêmeteneurfut envoyéeau secrétaireAntoniode Arosteguiet à chacundes
conseillersd'Étatespagnols. 35

(2)Dansla mêmeliasseon trouveaussicommefaisantsuiteaumémoireprécitédeuximprimés
ayantrespectivementpourtitre: Punctosy capitulosde lareductiondela villa,castilloy ciududela
de Cambraià la obedienciadeSuMajesladcatolica,Bruxelles,JeanMommaerts,1611,et Letrasdel
acuerdoy constitutionde la protectiondeCambraiporEnriqueIV,Laon,17juillet1594.ainsique
d'autreslettresduroi,deFrance,relativesaumêmesujet.Lepremierdecesdeuximpriméstraite30
dela capitulationaccordéeàCambraiparle comtedeFuentes,le22octobre1595.
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autorité diminue; il demande donc que les mandats du pagador général soient

paraphés par lui.

Estado,2293.

847. Lettre du marquis de Guadaleste à Philippe III, écrite de Bru-

5 xelles le 2 octobre 4644.

L'archevêque de Malines veille à la pureté de la foi. On a arrêté un homme

de 60 ans porteur de livres hérétiques parmi lesquels se trouvait un ouvrage

allemand intitulé : Theologia practica, dont il a répandu la fausse doctrine,

comme il l'avoue lui-même, parmi les moines, les béguines, les ecclésiastiques

10 et le peuple. On va instruire son procès, et il en sera rendu compte au iioi.

Estado,2293.

848. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 30 octobre 4644.

Il paraît que c'est en Zélande que l'on contrefait la monnaie de cuivre de

15Ségovie. Les contrefacteurs doivent avoir des complices en Espagne qui en

assurent l'écoulement. Ces monnaies se fabriquent avec des moulins ou des

presses qui ne font aucun bruit (1).
Estado,2293.

849. Lettre du marquis de Guadaleste à Philippe III, écrite de Bru-

80xelles le 44 novembre 4644.

L'archiduc envoie à Madrid Gamelerio Octavio Visconti, gentilhomme de

sa chambre, pour porter ses condoléances au Roi à l'occasion de la mort de la

reine Marguerite.
Estado,2293.

35 850. Lettre de Juan de Mancicidor à Juan Idiaquez, écrite de Bru-

xelles le 43 décembre 4644.

L'archiduc tient de différents côtés que les Hollandais sont disposés à traiter

(1)«Conmolinos6 tornosdehutilloconquete fabricasinruydo»

47
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d'une paix perpétuelle et à reconnaître son protectorat (1). D'aucuns ont voulu

aller plus loin et laissent entendre que cette concession lèverait les difficultés

causées par la navigation aux Indes. Jusqu'alors on n'a pu faire grand fond

sur ces bruits, et l'archiduc n'a pas voulu qu'on en avisât le Roi. Mais comme

le prince n'entreprendra rien sans avoir l'assentiment de Sa Majesté, il a chargé 5

*Mancicidord'en informer la Cour de Madrid, afin qu'on ne perde pas un

moment. Que le Roi dise s'il convient de communiquer l'affaire à Spinola, et,

dans l'affirmative, qu'il presse le retour de ce dernier aux Pays-Bas.

Estado,2294.

851. Lettre du marquis de Guadalesle à Philippe III, écrite de 10

Bruxelles le 30 décembre 4644 (4 pages).

Le marquis rend compte des désordres survenus à Aix-la-Chapelle (2).

Estado,2294.

852. Lettre de Juan de Mancicidor à don Juan Idiaquez, écrite

de Bruxelles le 34 décembre 4644. «

Un chevalier gueldrois (3) est venu informer l'archiduc qu'il avait entretenu

de la trève un de ses parents, député aux Etats-Généraux. Celui-ci l'assure des

bonnes dispositions d'Oldenbarnevelt et de Bréderode, anciens députés et

personnages considérables. Albert fit répondre qu'il était heureux d'apprendre

(1)a Lot de las Islastieneninclinaciondetratar de unapaz perpétuay quemedianteestase 30
vendriadesuparteenalgunamaneradereconocimientoporvia deprotection,y algunoshanquerido
apuntaralgomatyqueporestemediotesalariatambiendelembarazodelanavegaciondelasIndiat.»

(2)Sur cesdésordres,causéspar la rivalitédescatholiqueset descalvinistes,et les tentatives
faitesparlesarchiducs,en leurqualitédehautsavouésd'Aix-la-Chapelle,pourlesréprimer,voiraux
Archivesdu Royaume,les Papiersd'Etat et del'Audience,reg.483, surtoutlaSecrétaireried'État 25
allemande,reg.490;KHEVENHILLER,AnnalesFerdinandei,t. VII,pp.406-408;P. ABEECK,Aquisgra-
num,Aix-la-Chapelle,1620;VANMETEREN,HistoiredesPays-Bas,p. 718;BENTIVOGLIO,Relatione
dellamossad'armecheseguiin Fiandra,l'anno1614,peroccasionsd'haverle ProvincieUnité
occupatala terrae castellode Giuliers,dansles OperedelcardinalBentivoglio,pp.131-151,Paris,
1645;puischezlesmodernes,MORITZRITTER,DeutscheGeschichteimZeitalterderGegenreformation,30
t. Il,pp.402ss.et408.Stuttgart,1895.

(2)SansdouteWalravedeWittenhorstdontil a déjàétéquestion.
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ces nouvelles. Il faudrait, ajoute Mancicidor, que Spinola fût ici. On doit être

en bonne posture pour traiter. Il est nécessaire d'envoyer les provisions

d'argent et, si possible, d'avoir au château d'Anvers 400,000 à 500,000 écus

pour relever le crédit du Roi.
» Estado,2294.

853. Lettre de Juan de Mancicidor au secrétaire Arostegui, écrite de

Bruxelles le 34 décembre 4641.

Mancicidor envoie un mémoire de frère Martin du Saint-Esprit au sujet des

négociations qu'il a engagées en Hollande pour obtenir la suppression de la

to Compagnie des Indes.

Au cours de sa mission, le frère n'a pas observé la discrétion voulue.

Mancicidor lui a enjoint de rester à Anvers, à moins que le Roi ne lui ordonne

de poursuivre les négociations. L'archiduc trouve aussi que le frère n'était pas
l'homme qu'il fallait pour une semblable mission et qu'il devrait retourner en

15 Espagne.
Estado,2294.

854. Relation des négociations dont fut chargé le père fray Martin du

Saint-Esprit (sans date) (1).
Estado,2294.

20 855. Mémoire de frère Martin du Saint-Esprit sur le commerce des

Hollandais dans les Indes (2) (sans date).
Estado,626.

856. Rapport de fray Martin du Saint-Esprit (original non daté) (3).

Frère Martin s'est rendu à Rotterdam pour s'aboucher avec un nommé

25 Duarte Fernandez et voir si les rebelles consentiraient à renoncer à naviguer

(1)" Relationdeloquehapasadoy elestadoquetienelanégociationquellevoà cargoelpadrefray
MartindelEspiriluSanto.»Cemémoireestsuivid'unrésumédecesmêmesnégociations.

(2)" Papelde fray Martindel EspiriluSantosobrecosasdeltratoy companiaqueOlandeses

tienenenla India.»

30 (3)Alaquatrièmepageunsecrétairea inscritladatedu1erjanvier1612.
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dans les Indes orientales en raison des difficultés qu'ils rencontraient dans ces

parages. Ces contrées étaient si éloignées que ni les vassaux du Roi, ni les

rebelles ne pouvaient observer les ordres reçus (1). Mais Oldenbarnevelt fut

mécontent de ce que le moine n'avait pas d'instructions précises. A la fin de

son mémoire, frère Martin rappelle qu'en Espagne on lui avait promis de s

défrayer son voyage, qu'on ne lui avait rien donné et que, du reste, il n'avait

rien demandé!
Estado, 2294.

857. Mémoire de Antonio Lopez Caldera (sans date).

Ce Lopez Caldera est allé demander à la Cour qu'on donne à son frère, fray te

Martin du Saint-Esprit, des instructions précises. Fray Martin, parait-il, espé-

rait gagner à sa cause le premier bourgmestre de Rotterdam et celui de Delft,

le deuxième bourgmestre d'Amsterdam et le pensionnaire de Dordrecht.

Estado,2294.

858. Lettre du marquis de Guadaleste à Philippe ///, écrite de Bru- 15

xelles le 29 janvier 4642.

Au sujet des désordres survenus à Aix-la-Chapelle.
Estado, 2294.

859. Décret du 2 février 4642 prorogeant jusqu'à la fin, de

l'année 4645 le medio général ou transaction conclue avec les banquiers, 20

créanciers de l'Etat, le 44 mai 4608 (2).
Contaduriasgénérales,310.

860. Lettre du duc de Lerme au secrétaire Antonio de Arostegui,

écrite de Madrid, le 7 février 4642.

Le duc renvoie à Arostegui, pour qu'elle soit communiquée à Jean Idia- 35

(1) " Siqueriandexarla navegationdela Indiaoriental,respectode losinconvententetdanososque
enaquellaspartessecausaban,porserladistantiatan largaqueni losvassalosdeSuMajestadni los

rebeldespodianguardarlasordenetqueseleordenaban.»

(2)Lemediogeneralet la conversiondesjurosourentesd'Étatqu'ilcomportait,ont étéfort bien

expliquésparVANMETEREN,loc.cit. ag
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quez, grand commandeur de Léon, la lettre du marquis de Guadalesle du

30 décembre 1611 (1) relative aux désordres survenus à Aix-la-Chapelle.

Eslado, 2294.

861. Observations de Rodrigo Calderon au sujet des instructions

8 publiques et secrètes qui lui avaient été remises pour sa mission en Flandre

(sans date).

Calderon demande si, lors de son passage par Paris, il a quelque communi-

cation à faire à la Reine-Mère, au Roi et à son frère, car il sera le premier

espagnol qui visitera la cour de France depuis la publication des contrats de

10 mariage entre les deux couronnes. Dans la négative et si on l'interroge sur les

affaires d'Espagne, que répondra-t-il ?

Dans quelle tenue verra-t-il le roi et la reine de France? Que dira-t-il au

sujet des mesures prises par l'ambassadeur de France à Madrid pour la publi-
cation des bans?

15 Doit-il mettre don Inigo (2) au courant des négociations secrètes, pour que
celui-ci en connaisse la substance et prépare le terrain, afin que lui-même,
à son arrivée, n'ait plus qu'à régler les dernières difficultés?

Nécessité d'indiquer dans ses instructions la formule de reconnaissance (des
Provinces-Unies comme Etats libres) la plus large.

30 Que réclamera-t-on en faveur des catholiques? Bien que Calderon ne se

fasse aucune illusion à cet égard, il trouve qu'on ne peut éviter d'en parler.
La question des Indes est de la plus haute importance. Si les Hollandais

renoncent à naviguer dans ces parages, rachetera-t-on les navires qu'ils y ont

envoyés? Quelle satisfaction leur donnera-t-on pour les forteresses qu'ils y
35auraient élevées?

Calderon demande enfin des instructions au sujet du voyage éventuel de

l'archevêque de Cambrai à Madrid et des prétentions de ce prélat (3).

Estado,2294.

(4)Voirplushaut.

80 (2)DonInigoCardenas,ambassadeurd'EspagneàParis.

(5)« Mémorialde lo quese ofrezeà DonRodrigoCalderonsobrelot despachosy instrutiones

publicasy secretas(sansdate).
" SialpasarporParisa dedeziralgoa la reyna,al reyy a suhermano,deparledeSuMajestad
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862. Lettre du duc de Lerme au secrétaire Antonio de Arostegui,

écrite du Palais le 43 février 4642.

Le Roi a ordonné que la junte d'Etat se réunisse la nuit même et que Don

Rodrigo Calderon y assiste.

Estado,2294. 5

863. Consulte de la junte d'Etat du 20 février 4642.

Le commandeur de Léon et le marquis Ambroise Spinola ont délibéré en

présence de Don Rodrigo Calderon sur les instructions à donner à ce dernier

pour le cas où les Hollandais poursuivraient les négociations ouvertes en vue

de la paix. A la suite de cette discussion et des observations de Calderon, les 10

deux conseillers sont tombés d'accord sur les points suivants :

Il n'est pas désirable que l'archevêque de Cambrai vienne à Madrid défendre

ses prétentions. Ce prélat peut déléguer un procureur à cet effet. C'est pour-

quoi Spinola fera intervenir le confesseur de l'archiduc pour le détourner de

son projet.
«

Comme l'empereur est mort (1), Calderon pourra porter les condoléances du

ydeSusAltezassupuestoelestadodelascosasyqueeselprimerespanolquellegaà Parisdespuesde

publicoslosconciertosdecassamientos.

» Siencastoquepareziettequeno,y preguntastendelodeaca,quea desetponderà ellos?

» Enqueabitoverad losreyesdeFrancia? Quepodrarespondersobreloquea echoaquisuemba-30

jadorà lapublicationdecassamientos?

» Sia dedeziralgoa DonInigodelnegociosecreto,paraquequedeenteradodelosprincipiosde la

platicayvayadisponiendolodeallicomoconvieney llevemejorloquesedilatasuvenida.

» Queserabienapuntarenlainstrucionlasformasdereconocimientoquecontentaronmas,paraque

conformeà essoseaciertelomejor. 35

» Quesevealoqueserabienapuntarenmateriadereligion,porque,aunquesepuedeesperarpocoo

nadadello,nopuedeescussarseelproponerloy azerofficiosenello.
» El puntode las Indiaset sustantialissimo,y aunqueelloslo apuntan,es menestervercomo

convienecomponerloy loquesea deazerdeloqueellostienenalladenaviosque,si dejassenla nave-

gazion,querranqueselespaguen. 50

» Versi tienenenallaalgunasfortalejasjasqueayandedefar y, si pidiessensatisfaction,quaitelet

podriaassomar,mientrasseconsultayenviarésolution?
" Quecotaste ofrecenquepedirlesy tambienqueconcederles,porque,aunquean deir y venir

correot,esbienpréveniry ir pentandodesdeluegoentodo?
» Loquetocaal obispodeCambraienquantoà suveniday elnegotioprincipal. 35

(1)RodolpheIl étaitmortle 10janvieretonlesutà Madridle31.
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du Roi à son successeur; il évitera ainsi les frais d'une ambassade extraor-

dinaire.

A propos du retour de Spinola en Flandre, la question se pose s'il faut

rendre au marquis les dépêches secrètes qui lui furent confiées en 1606,

5 dépêches que Fernando Giron rapporta en Espagne et qui sont, pour le

moment, entre les mains du secrétaire Antonio de Arostegui. La nécessité dans

laquelle on peut se trouver d'un jour à l'autre d'exécuter les ordres contenus

dans ces dépêches justifie le retour du marquis dans notre pays, d'autant qu'il

y a habité depuis l'époque où lesdites dépêches ont été signées et qu'il est

10 mieux que personne au courant de nos affaires. Parmi ces dépêches, il n'y a

aucune lettre du Roi pour l'Infante. Sa Majesté ferait bien d'en écrire une de

sa main qu'on remettrait au marquis et dont il sera fait mention dans la lettre

de créance de ce dernier, pour qu'il s'en serve à l'occasion comme des dépêches

elles-mêmes.

15 Le Roi approuve la consulte, mais demande si Rodrigo Calderon commu-

niquera les instructions dont il est porteur au marquis de Guadaleste et au

comte d'Afiover. Comment expliquera-t-on au premier l'arrivée de don Rodrigo?

Si celui-ci est seul chargé de porter les condoléances de la cour en Allemagne,

les archiducs ne seront-ils pas froissés? Ne vaut-il pas mieux accréditer un

30second ambassadeur, comme le comte Octavio Visconti. ou une des personnes

faisant habituellement partie des missions de France et qu'on chargerait

expressément de ce mandat?

Estado, 2026.

864. Consulte du conseil d'Etat espagnol du 24 février 4642.

35 Un Hollandais avait demandé à l'archiduc Albert la faculté de faire le

commerce aux Indes dans les ports situés en dehors de la juridiction royale.

Il s'engageait en retour à s'établir en Flandre et à prêter aux sujets de Sa

Majesté dans les Indes toute l'assistance dont ils auraient besoin contre les

Hollandais. L'archiduc lui a répondu que, pour ce qui regardait les ports belges,

30il ne voyait pas d'inconvénient à répondre affirmativement; pour la navigation

aux Indes, la question devait être examinée en Espagne.

Le commandeur de Léon et le marquis de la Velada proposent d'accuser
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réception de la lettre de l'archiduc et de voir tout à l'aise (1) ce qu'il y a lieu

de faire.

Le duc de l'Infantado est d'avis, comme il l'a toujours été, de rejeter la pro-

position. Sinon les Hollandais seraient plus avantagés que les sujets du Roi,

car, ceux-ci, pour aller aux Indes et surtout pour y faire le commerce, ont 5

besoin d'une autorisation. D'ailleurs, les Hollandais useraient d'une telle faculté

à leur profit exclusif et au détriment de Sa Majesté.

Ambroise Spinola et le marquis de la Laguna opinent comme le duc de

l'Infantado.

Le duc d'Alburquerque est de l'avis du grand commandeur de Léon. 10

Le marquis de Viliafranca demande qu'on entende le marquis de Castel

Rodrigo.

Le Roi ajourne sa décision (2).

Huit paraphes.
Estado,2026. 15

865. Consulte de la junte d'Etat (3) du 25 février 4642.

Au sujet de la mission de Rodrigo Calderon. Spinola observe que, lorsqu'on

lui confia la direction des négociations en vue d'une trêve, en 1607, ce fut

à l'insu du marquis de Guadaleste et des autres ministres. Il faut observer

encore la même discrétion, parce qu'une affaire de cette importance doit passer so

par le moins de mains possible. La communique-t-on à un grand nombre de

personnes, celles-ci ont des amis, et la discussion s'égare facilement. Arrive-

t-elle aux oreilles des soldats, ceux-ci murmurent, parce que la paix leur est

préjudiciable. Si, dans la suite, il convient d'en divulguer quelque chose, on

pourra le faire avec l'agrément de l'archiduc, de Spinola et de Don Rodrigo 25

Calderon. Mais il sera bon d'avertir le marquis de Guadaleste que Calderon va

faire part à Leurs Altesses des mariages de France, ce qui est le motif prin-

cipal de son voyage et de le prier d'avoir avec lui de bons rapports dans toutes

les circonstances qui se présenteront.
Estado,627. 30

(1)Despaccio.
(2) " Omitassela retpuettaporagora."

(3)ComposéedumarquisdeSpinolaetdeJeanIdiaquez.
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866. Rapport sur les négociations en vue d'une paix définitive avec les

Hollandais (1) (sans date).

Le 12 et le 51 décembre 1611 Don Juan Mancicidor avait été chargé par

l'archiduc d'informer Jean Idiaquez, grand commandeur de Léon, que les

5 Hollandais étaient disposés à négocier une paix perpétuelle et à reconnaître le

protectorat du roi d'Espagne (2). Sur l'ordre de Sa Majesté, le grand comman-

deur et Spinola s'occupèrent de cette affaire et ils trouvèrent que le moment

était venu de traiter de la paix, bien entendu, â des conditions acceptables.

En tout cas, ajoutait le commandeur, Spinola devait retourner en Flandre.

10S'il ne trouvait personne qui pût l'aider dans ces négociations, il fallait y

envoyer un Espagnol avec la mission apparente de notifier aux archiducs les

fiançailles des princes d'Espagne avec les enfants de France. Sa Majesté se

rallia à l'avis de ses conseillers tout en recommandant le secret jusqu'au

momest du départ de cet ambassadeur, départ qui aurait lieu dans le plus bref

15délai. L'ambassadeur choisi fut don Rodrigo Calderon qui reçut les dépêches

dont il avait besoin pour sa mission et pour négocier la paix, si les Hollandais

faisaient mine de reprendre cette question (3).Mais aujourd'hui, écrivait Manci-

cidor à Calderon, les Hollandais sont déroutés par la mort de l'empereur et la

nouvelle des mariages projetés entre la France et l'Espagne. Ils ont réuni des

20 troupes sur la frontière d'Allemagne, soit pour encourager les protestants, soit

pour entrer dans le pays de Munster, en particulier dans la place de Rinberg

cédée à Maurice de Nassau par un prince hérétique qui s'en prétend le

souverain.

Estado,2294.

25 867. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 28 février 4642.

En faveur de Jehan Lhermite, ayuda de camera de Philippe II, qui
demande à pouvoir revendre comptant et au taux du medio general la rente

(1)" Relationdelestadoquetienelaplaticadelapaz.»

30 (2)Voirlesnuméros850et882.
(3)« SuMajestadfueservidodenombrard DonRodrigoCalderonparaquevayaa Flandesa dar

cuentadeloscasamientosy selehandadolotdespachosqueparaestay lodelapaz(encasoquelosde

lasIslascontinuanestaplatica)sonmenester."

48
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de 1,000 ducats qui lui avait été assignée en Espagne, afin qu'avec le capital

il puisse vivre à l'aise (1).

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre176.

868. Lettre du marquis de Guadaleste à Philippe III, écrite de

Bruxelles le 28 février 4642. »

Le marquis fait part de la mort du comte de Solre, survenue à Prague le 4

du même mois, et il exprime ses regrets, car il sait que le Roi perd en de

Solre un de ses plus fidèles serviteurs.

Estado,2294.

869. Lettre du secrétaire de la Guerre, Jean de Mancicidor, écrite de 10

Bruxelles le 28 février 4642.

Mancicidor envoie des avis de Hollande communiqués par l'audiencier Louis

Verreycken.
Estado,2294.

870. Lettre de Jean de Mancicidor à Philippe III, écrite de Bruxelles 15

le 5 avril 4642.

Mancicidor veillera à ce que fray Martin du Saint-Esprit procède avec pru-

dence dans la conduite des négociations ouvertes avec les Hollandais et sans

citer le nom du Roi. Le frère est venu lui dire que Duarle Fernandez lui

avait exprimé le désir de le voir et qu'à cette occasion il voulait avoir des 20

pouvoirs en règle (2). Mancicidor a hésité à les lui donner trouvant que le

moine ne pouvait être qu'un intermédiaire.

Estado,2294.

(1)JehanLhermiteavaitreçucetterenteaudébutdel'année1600quandlui-mêmes'apprêtaità

retourneren Belgique.C'étaitun témoignagede la reconnaissancede PhilippeIIIà qui Lhermite35
avaitapprisle français.Voircequ'ilditlui-mêmeàcesujetdansle Pattelemps,tomeII, page271.

(2)" Llevarmanoparahablarconautoridad.»
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871. Lettre de frère Martin du Saint-Esprit à Douarte Fernandez,
écrite d'Anvers en avril 4642 (copie).

Frère Martin s'excuse de n'avoir pu, par suite d'une indisposition, se rendre

à l'invitation de ce Duarte Fernandez et il le prie de bien vouloir lui commu-

5 niquer par écrit ce qu'il avait à lui dire.

Estado,2294.

872. Lettre de Philippe III à l'Infante Isabelle, écrite de Madrid

le 44 avril 4642 (minute).

L'Infante voudra bien accorder une foi entière à tout ce que Spinola lui

10dira de sa part, car, pour une mission de cette importance, il a dû recourir

à un intermédiaire aussi qualifié (*).
Estado,2226.

873. Lettre du duc de Lerme au secrétaire Antonio de Arostegui, écrite

du Palais le 46 avril 4642.

15 L'archiduc doit nommer un veedor et informer le Roi de son choix.

Estado,2294.

874. Lettre du duc de Lerme au secrétaire Antonio de Arostegui, écrite

du Palais le 46 avril 4642.

Arostegui fera le nécessaire avec Juan Idiaquez pour qu'on dépose au

20 château d'Anvers les 400,000 écus que Calderon porte en lettres de change et

cet argent sera exclusivement employé au paiement des provisions mensuelles.

Estado,2294.

875. Consulte du conseil d'Etat espagnol du 5 juin 4642.

D'après une lettre du marquis de Guadaleste, datée du 6 mai, on aurait

25 dépensé plus d'un million de florins pour réparer le port d'Ostende; les navires

(1)Il s'agiticide lalettreremiseparle Roià Spinolapourl'infanteet à laquelleil estfaitallusion
danslaconsultedu20févrieranalyséeplushaut.
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peuvent entrer dans le port et en sortir, quelle que soit la marée. Mais il reste

encore des travaux à faire. Le conseil est d'avis de demander à l'archiduc un

état des travaux effectués dans la ville et la solution à prendre dépendra de sa

réponse.
Estado,627.

876. Lettre de Rodrigo Calderon à Philippe III, écrite de Mons

le 40 juin 4642 (1).

Au sujet de l'élection d'un roi des Romains el des chances qu'avait

l'archiduc Albert de parvenir à cette dignité (2).

Archivesnationales,à Paris. 10

877. Lettre de Rodrigo Calderon à Philippe III, écrite de Binche

le 18 juin 1642.

Calderon rend compte de l'audience que les archiducs lui accordèrent

à Mariemont.

Estado,2294. 15

878. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Mariemont

le 48 juin 4642.

Rodrigo Calderon, en vertu de la lettre royale du 9 avril, lui a fait part du

double mariage projeté par les cours de France et d'Espagne.

Estado,2294. 30

879. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Mariemont

le 18 juin 1642.

L'archiduc propose d'envoyer Rodrigo Calderon en Allemagne pour féliciter

l'archiduc Mathias de son élection à l'Empire.
Estado,2294. 35

(1)Calderonétaità Parisle3juin,commeonle voitpar la lettrequ'il écrivitde cetteville1

PhilippeIII. Cfr.ANTONCHROUST,dansles BriefeundAktenzur Geshichtedes dreissigjahrigen

KriegesindenZeitendervorwaltendenEinflussesderWittelsbacher,tomeX,Munich,1906.

(2)Cettelettrea étépubliéeparChroustdanslerecueilprécité.
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880. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Mariemont

le 48 juin 4642.

L'archiduc remercie le Roi d'avoir accordé la grandesse à Spinola.

Estado,2294.

5 881. Lettre de Spinola à Philippe III, écrite de Binche le 48 juin
4642

L'archiduc a chargé un seigneur belge, Gilles Du Faing (1),d'aller porter ses

condoléances au roi de Danemark à l'occasion de la mort de la reine.

Estado,2294.

10 882. Lettre de Rodrigo Calderon à Philippe III, écrite de Binche

le 48 juin 4642.

Calderon a informé l'archiduc qu'il était porteur de lettres de change tirées

sur Nicolas Ralbi d'une valeur de 400,000 écus et à l'ordre du pagador, lettres

dont le produit devait être déposé au château d'Anvers, afin, comme le désirait

15le Roi, de former une réserve en vue de l'employer au service des dépenses

urgentes, si les provisions mensuelles n'arrivaient pas à temps.

Estado,2994.

883. Lettre de Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles le 28 juin

4642.

30 Spinola annonce la remise faite par Rodrigo Calderon des lettres de change

d'une valeur de 400,000 écus. Inconvénients que présente le dépôt de' cette

somme au château d'Anvers et que Rodrigo Calderon exposera de son côté.

Estado,2294.

(1)ConseillerdecourterobeauconseildeLuxembourg,crééchevalierle 26 septembre1895.Sa

35terredeJamoigne,aucomtédeChiny,futérigéeenbaronnicparlettredePhilippeIVdu24janvier
1623.Ilmourutle il décembre1633.
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884. Lettre de Rodrigo Calderon à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 28 juin 4642 (4 pages et demie).

On a montré à Calderon que l'argent apporté par lui d'Espagne serait mieux

entre les mains du pagador qu'au château d'Anvers. Il s'est rendu à ces raisons

et en avertit le Roi. 5

Estado,2294.

885. Lettres de l'empereur Mathias à Philippe III et au duc de Lerme,

écrites de Francfort le 29 juin 1642 (original en latin).

L'empereur appuie les réclamations de l'archevêque et de l'église cathédrale

de Cambrai au sujet de la juridiction temporelle de la ville (1). 10

Estado,634.

886. Lettre de Rodrigo Calderon à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 44 juillet 4642.

Affaire de Cambrai. Calderon s est rendu dans cette ville. II espère que

l'archevêque (2), sur le désir du Roi, renoncera à son voyage à Madrid et se 15

contentera d'envoyer un ou deux chanoines dans celte ville pour défendre ses

droits. Il ajoute qu'il faut procéder avec prudence. Si on admet les prétentions

de l'archevêque, le Roi devra renforcer la garnison de la place et cela coûtera

cher. Sa Majesté s'épargnerait cette dépense en se contentant de la nomina-

tion du magistrat. Elle ne touche, du reste, aucun revenu à Cambrai, toutes 30

les rentes appartenant à l'église. Ce que celle-ci réclame, c'est le droit de

nommer le magistrat. Le Roi pourrait demander à l'archevêque et à l'église

cathédrale d'évaluer ce que lui ont coûté la prise et la garde de la ville, et

offrir de payer à ce prix la juridiction temporelle. Si le chapitre y consentait,

le Roi garderait la juridiction et l'église, ainsi que l'archevêque, toucheraient 85

une forte somme. Mais on ne veut pas de cet arrangement. Il y en aurait

(1)Laveille,lesélecteursavaientécritdanslemêmesensau papePaulVet à PhilippeIII. Le
textedeleurslettresa étéreproduitparDUPONT,Histoireecclésiastiqueetciviledela villedeCambrai
etduCambrésis,t. Il,6epartie,p. 159.

(2)JeanIIRichardot. 30
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un autre plus avantageux que l'archiduc donne au chapitre, en échange de

ses prétentions, des renies assignées en Artois et en Hainaut (1). Le Roi ne

doit pas perdre la chose de vue et, à tout prendre, les chanoines ne peuvent

se refuser à cette deuxième combinaison, car les rois, par raison d'Etat,

5 peuvent prendre, en payant, ce dont ils ont besoin.
Estado,2294.

887. Lettre de Rodrigo Calderon à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 44 juillet 4642.

Calderon envoie des avis de Hollande.

10 Estado,2294.

888. Lettre de Philippe III à Don Juan de Mancicidor, écrite de

Madrid le 45 juillet 4642.

Le Roi accuse la réception d'une lettre de Mancicidor du 18 juin traitant

des négociations du frère Martin du Saint-Esprit et contenant des avis relatifs

15 aux tentatives des Anglais pour découvrir une nouvelle route maritime (2).

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat et de Guerre,portefeuille583.

889. Lettre de Rodrigo Calderon à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 46 juillet 4642.

Calderon apprend, sur la foi d'un rapport, dont le texte est joint à sa lettre,

30 que deux navires chargés de fausse monnaie de cuivre sont partis de Hollande

pour Malaga.
Estado,2294.

890. Lettre de Rodrigo Calderon à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 46 juillet 4642.

35 Sur les affaires d'Allemagne et la demande de secours adressée à l'archiduc

Albert par l'archiduc Maximilien.

Estado,2294.

(1)LapropositionenavaitdéjàétéfaiteparAlbert,commeonl'avudanssalettredu 50septem-
bre1611.

30 (2)» DelanavegacionqueIngletettratandedescubrir.»
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891. Lettre de Rodrigo Calderon à Philippe ///, écrite de Bruxelles

le 46 juillet 4642.

Calderon rappelle sa lettre du 19 juin où il signalait les allées et venues de

Maestricht en Hollande dE l'homme de lois (letrado [1]). Bien que l'archiduc

ne lui en ait plus parlé, il sait qu'on a pressé ce personnage d'avouer le but de s

ses voyages, et, comme il s'y est refusé, on a ordonné son arrestation et com-

mencé son procès.

Estado,2294.

892. Points (2) traités dans les lettres de Don Rodrigo Calderon

du 46 juillet 4642. 10

Envoi à Malagade bateaux chargés de fausse monnaie de billon.

Plainte des princes allemands, parce qu'on ne leur a pas fait part des

mariages de France comme aux autres souverains.

Du caractère et des capacités de l'archiduc Maximilien.

Secours que demande le même archiduc Maximilien. 15

Négociations avec le comte de Rinberg pour s'assurer de cette place.

Prétentions de l'archevêque de Cambrai.

Instructions plus précises au sujet du dépôt des 400,000 ducats.

Affaires du capitaine Juan de Çevallos.

Estado,2294. 30

893. Lettre de Rodrigo Calderon à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 24 juillet 4642.

Calderon apprend le procès intenté au licencié Paul-Philippe Coenveld,

bourgeois de Maestricht et avocat au conseil de Rrabant. L'archiduc ne lui en

a rien dit tout en n'ignorant pas que lui, Calderon, possède tous les papiers de 35

la cause.

Estado,2294.

(1)Voirplusbas.

(2)« PuntosdecartasdeD.RodrigoCalderonde16julio1612.»
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894. Lettre de Fray Martin du Saint-Esprit au secrétaire Antonio

de Arostegui, écrite de Bruxelles le 26 juillet 4642.

Le moine expose sa misère.
Estado,2294.

» 895. Lettre de Rodrigo Calderon à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 30 juillet 4642.

Calderon a fait entendre à l'archevêque de Cambrai que le Roi désirait qu'il

renonçât à son voyage à Madrid et envoyât quelqu'un à sa place. L'archevêque

s'est rendu à ses raisons.
10 Estado,2294.

896. Lettre de Rodrigo Calderon à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 8 août 4642.

Un catholique hollandais offre, par l'intermédiaire d'un religieux, de vendre

des navires au Roi (1).
18 Estado,2294.

897. Lettre de Rodrigo Calderon à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 8 août 4642.

L'électeur de Mayence (2) a invité l'archiduc Albert à entrer dans la Ligue

catholique et à en prendre la direction pour la région confinant aux Pays-Ras.
20 Albert a répondu qu'il consulterait le Roi. Il a offert son assistance à l'élec-

teur, si les calvinistes menacent Cologne.
Estado,2227.

898. Lettre de Rodrigo Calderon à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 8 août 4642.

35 Détails sur le séjour de l'électeur de Mayence en Belgique, sa visite

(1)Letextedelapropositionestjointà la lettre.

(2)JeanSuicarddeCroonenberg.Surlamissiondontil futchargéparlesÉlecteursde l'Empire
auprèsdel'archiducAlbert,voirlesdocumentspubliésd'aprèsles Archivesde Viennepar ANTON

CHROUST,dansles BriefeundAktenzur GetchichtedetdreissigjährigenKrieget(tomeX,Munich,
30 1906,pp.589ss.),notammentlemémoireremisà l'archiducle4 août.

49
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à Anvers, ses rapports avec l'archiduc Albert. Celui-ci, à Bruxelles, mangeait

dans l'appartement de l'archevêque, et l'accompagnait tous les matins à la

chapelle du palais pour entendre la messe; à son départ, il lui donna une

tapisserie brodée d'or et des chaînes d'or à ses serviteurs et le reconduisit

jusqu'à une lieue de la ville. 5

Estado,2294.

899. Lettre de Rodrigo Calderon à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 8 août 4642.

Calderon recommande, de la part des archiducs et pour une commanderie

de l'ordre de Calatrava, le baron de Barbançon, chevalier du même ordre, 10

capitaine de la garde des archers et colonel d'un régiment d'infanterie alle-

mande.

Estado,2294.

900. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 8 août 4642. 15

L'électeur de Mayence offre ses services au Roi.

Estado,2294.

901. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 8 août 4642.

L'électeur de Mayence insiste pour qu'on renforce la Ligue catholique. 30

Estado,2294.

902. Lettre de Rodrigo Calderon à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 24 août 4642.

Calderon a représenté à l'archiduc que le Roi désirait que Spinola se rendît

en Allemagne pour féliciter le nouvel empereur. Le marquis est donc parti 35

pour sa mission accompagné de cinquante cavaliers parmi lesquels se trouvaient

de grands seigneurs dont Calderon donne le nom.

Estado, 2294.
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903. Lettre de Rodrigo Calderon à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 22 août 4642.

Recommandation en faveur de Diego Lopez Sueyro.
Estado,2294.

5 904. Lettre de Rodrigo Calderon à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 22 août 4642.

Calderon a communiqué à l'archiduc les ordres du Roi relatifs au traitement

et aux marques de courtoisie à donner au roi de France.

Estado,2294.

10 905. Lettre de Rodrigo Calderon à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 22 août 4642.

Résultat du procès intenté devant le conseil privé au licencié Coenveld. Le

conseil s'en était rapporté à l'archiduc qui prononça la peine du bannissement.

Le conseil eût voulu un emprisonnement, mais l'archiduc maintint sa sentence.

15 Estado,2294.

906. Sentence des archiducs en cause Paul-Philippe Coenvelt. Bruxelles,

22 août 4642.

Cette sentence, signée Cools, est accompagnée du dossier de l'affaire renfer-

mant notamment la réquisition du procureur général du Brabant du 7 juillet

30 et la déclaration du prévenu. D'après cette déclaration, faite en latin, on voit

que Coenvelt, avocat de Bruxelles, nia avoir été en Hollande pour traiter de

la paix, il avoua simplement être allé saluer Oldenbarnevelt attiré par la répu-

tation du célèbre pensionnaire. Au cours de l'instruction, il fit allusion à la

nécessité de conclure une paix définitive, mais sans entrer dans les détails.

35 II se disait envoyé par le père Gratien du Carmel, confesseur de l'ambassadeur

d'Espagne.
Estado,2294.
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907. Lettre de Rodrigo Calderon à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 22 août 4642.

Au sujet de l'emploi des 400,000 ducats.

Estado,2294.

908. Lettre de Rodrigo Calderon à Philippe III, écrite de Bruxelles 5

le 27 août 4642.

Calderon envoie la copie de la sentence rendue contre Coenveld.

Estado,2294.

909. Lettre de Rodrigo Calderon à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 27 août 4642. 10

Sur le sort des catholiques de Breda et de Berg-op-Zoom. Les Hollandais

n'ont pas tenu leurs promesses. La propagation du calvinisme est un danger

pour la foi des Anversois. Albert a demandé l'intervention de la reine de

France auprès des Etats-Généraux. Lui-même écrit de son côté à Inigo de

Cardenas, ambassadeur d'Espagne à Paris. 15

Estado,2294.

910. Consulte du conseil d'Etat espagnol du 22 septembre 4612.

Don Baphaël de Banos Pezon (1) avait fait entendre qu'il était chargé par le

licencié Niekercke (2), du conseil de Son Altesse en Flandre, et par d'autres

personnes de révéler des choses importantes, si on leur offrait une merced. Le 30

Roi pria Albert d'accorder un congé à Niekercke et à Raphaël de Banos et les

gratifia de 600 ducats pour leurs frais de voyage. Cela se passait en février.

Niekercke a remis des mémoires où il indiquait le moyen d'écouler la monnaie

(1)RaphaëldeBanosPezony Cordoba,signaléen 1607commesoldatentretenido.(Archivadu

Royaume,Secrétaireried'ÉtatetdeGuerre,tomeCLXXVI,fol.140.) 25

(2)JeandeNiekercke,licenciéèslois,conseillernominaldeFriseet auditeurgénéraldesarmées

desPays-Bas,avaitétéenvoyéen 1894avecle comted'Egmonten députationauprèsdu roi de

Danemarket,en1605,danslesvillesbanséatiques.Cfr.GACHARD,RapportsurlesarchivesdeLille.—

En1610,nousle voyonsdésignécommeconseillerassesseurdu maîtredecampgénéralmarquisde

Spinola.(ArchivesduRoyaume,Audience,liasse485.) 50
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de billon, d'enrichir le Trésor et d'accabler les Hollandais. Ces mémoires furent

remis au grand commandeur de Léon.

Niekercke, ajoute le conseil, est ici depuis cinq mois et demande à retourner

en Belgique, tandis que son compagnon restera en Espagne. Il demande aussi

» une lettre de recommandation pour l'archiduc. Par conséquent, Albert fera

bien d'entendre Niekercke, qui mérite une merced de 1,000 ducats dont 500

pour ses frais de retour et 500 pour Don Raphaël qui est dans la gêne.

Le Roi approuve.
Estado, 2026.

10 911. Convention passée entre les archiducs Albert et Isabelle el le duc

de Wurtemberg. Bruxelles. 22 septembre 4642 (en français, copie).

Il s'agit de Montbéliard et d'autres seigneuries avoisinantes de la Franche-

Comté. L'acte fut passé dans la maison du sieur des Préaux, chargé d'affaires

de France, par devant le notaire Maurissens et en présence de : François
15 Lesueur, secrétaire de des Préaux; Jacques Jolly, écuyer; William Trumbull,

chargé d'affaires d'Angleterre; André Grivel et Guillaume de Steenhuys,conseil-

lers privés; Daniel Burinchausen, de Wallmerode; Zenger et Antoine Buson.

Les contractants s'engageraient à faire certifier leur convention par le Roi

catholique « en tant que le faict d'icelluy le peut toucher ».

20 Estado,2294.

912. Lettre de Spinola à Philippe III, écrite de Mariemont le

23 octobre 4642.

Spinola annonce son retour à Bruxelles, puis sa visite à Mariemont où il

rendit compte aux archiducs de sa mission en Allemagne (1). L'empereur

35désirait avoir lavis des archiducs Maximilien et Albert au sujet de l'élection

d'un roi des Romains. Spinola les a trouvés tous deux bien disposés pour

l'archiduc Ferdinand. Il prie le Roi de faire connaître sa volonté à Albert.

Estado,2294.

(1)Surcettemissionde Spinolaen Allemagneet notammenten 1012la lettrequ'il écrivitde
30Pragueà PhilippeIII, le 4 octobre,voir les BriefeundAktenzur Geschichtedesdreissigjährigen

Krieges,tomeX,pp.617et674.Cfr.ANTONGINDELY,GeschichtedesdreissigjährigenKrieges,tomeI,

chapitrepremier(Prague1869).
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913. Lettre de Rodrigo Calderon à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 23 octobre 4642.

Calderon, se conformant à la dépêche du Roi du 19 juillet, est resté en

Belgique (1) jusqu'au retour de Spinola de sa mission en Allemagne. L'archi-

duc trouve qu'il ne doit pas s'en aller tout de suite, puisque les négociations 5

avec la Hollande sont interrompues. Mais on pense qu'elles ne reprendront

que si lui-même part sans plus en parler. II compte se mettre en route vers

le 6 ou 8 novembre.

Estado,3294.

914. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Falladolid 10

le 3 novembre 1612.

Valentin de Guernonval, baron d'Ekelsbeke, et Albert de Guernonval, son

frère, fils du seigneur de Guernonval du conseil de guerre du Roi et gouver-

neur de Gravelines, étaient venus en Espagne pour obtenir une merced, en

récompense des services de leur père et de ceux du seigneur de La Motte, leur 15

oncle. C'est pourquoi le Roi les recommande à la bienveillance de l'archiduc,

particulièrement l'aîné, pour la première compagnie de cavalerie qui deviendra

vacante. Il a, du reste, nommé celui-ci gentilhomme de la bouche et accordé

au cadet une haute-paie de 10 écus.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat et de Guerre,registre176. 30

915. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Mariemont

le 43 novembre 4642.

L'archiduc demande la ratification d'une convention conclue avec le duc de

(1)Pendantsonséjouren Belgique,Calderonou,commeon l'appelait,le comtede la Oliva,se
renditdansdifférentesvilles.Il restasixjoursàAnvers,du28 aoûtau 3 septembre,et lemagistrat,35
dansl'espoird'obtenirpourlavillele monopoledesépices,lui rappelahabilementqueSamèreétait
anversoiseetluifitcadeaudutableaudeRUBENS,Lestroismages(GENARD,AntmerpsehArchievenblad,
tomeVI).Dixjoursplustard, CalderonvisitaSaint-Omer.Cfr.J. DEPAS,Entréeset réceptionsde

souverainsetgouverneursd'Artoisà Saint-Omer,dansle Bulletinde la Sociétédesantiquairesde la

Morinie,t.XII,p. 167(1907-1911). 30
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Wurtemberg au sujet de la souveraineté de différents lieux voisins de la

Franche-Comté (1).
Estado, 2296.

916. Lettre du roi de Danemark à Philippe III, écrite de Copenhague

5 le 20 novembre 4642 (copie).

Le Roi répond à la lettre de créance qui lui a été remise par Gilles du Faing.

Estado, 2295.

917. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Mariemont

le 22 novembre 4642.

10 Spinola est revenu d'Allemagne. Calderon a reçu ses dernières instructions

et compte partir au commencement de décembre. Ainsi les Hollandais ne pour-

ront plus dire qu'il reste en Flandre uniquement pour eux.

Estado,2294.

918. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Mariemont

15 le 30 novembre 4642-

En faveur de Juan d'Arbelay qui avait accompagné Calderon en Belgique

et demandait de conserver jusqu'à sa mort le poste de correo mayor d'Irun.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat et deGuerre,registre177.

919. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Mariemont

20 le 30 novembre 4642.

L'archiduc a chargé Calderon d'appuyer auprès du Roi les réclamations de

Louis de Velasco, capitaine général de la cavalerie légère.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat et de Guerre,registre177.

(1)Notammentlesterresde lléricourt,Blamont,Chémontet Chatelet.Cetteconventionnemitpas
35finaudifférendquiexistaità cesujetentrelesarchiducs,souverainsde laFranche-Comté,etJean

Frédéric,ducdeWurtemberget comtede Nontbéliard.Pourde plusamplesrenseignements,voir

archivesdu Royaume,CartulairesetManuscrits,n°s412et413,et,enFrance,lesArchivesdéparte-
mentalesduDoubs: Archivesciviles,sérieE,reg.5, 6 et7.



— 392 —

920. Lettre de Philippe III à Don Juan de Mancicidor, écrite du Pardo

le 43 décembre 4642.

Le Roi remercie son secrétaire de ses avis et le prie de lui envoyer, si pos-

sible, le texte des capitulations conclues par les Hollandais avec les Turcs.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etatet de Guerre,portefeuille583. 5

921. Lettre de Juan de Mancicidor à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 43 décembre 4642.

Envoi de deux mémoires, l'un de 32 pages (1) relatif à une prétendue

découverte par les Anglais du passage du Nord-Ouest vers les mers du Sud,

l'autre (2), de 4 pages et qui n'est qu'un résumé du premier.
10

Une copie de ces deux mémoires est jointe à la lettre de Mancicidor.

Estado, 2295.

922. Rapport de Pierre Daems et de Jacques Roelans, députés de la

ville d'Anvers, sur leur mission en Zélande en 4642 (3).

Ces deux députés avaient proposé, et cela dans l'intérêt même dela Zélande, 15

d'ouvrir l'Escaul et la Mer du Nord au commerce. Mais les Etats de Zélande,

dans leur séance du 17 mars, trouvèrent cette proposition trop générale Aussi

ne put-on arriver à un accord. Les Zélandais prétendaient que la diminution

du trafic ne provenait « tant des empeschements du passage libre des bateaux

» ou navires venans de la mer que parce que Leurs Altesses jusques ores 30

» n'avaient voulu entendre à modérer les licentes de leur costé, ainsi que bien

» avaient fait lesdicts Etats, et que, pour le pays de Zélande, il se trouvait

(1)« Sobreeldescubrimientodelpotageporel Norwesteal mardelSur quepretendenhallarlot

Ingleses.»

(2) " Sumariodeloquecontieneellargodiscursoquetrata delpatsarporel Norwesteal mardel25
SurquepretendenlosIngleses.» —CettemerduSudestl'OcéanPacifique.

(3)Letitreexactest: Discoursetrapportdubesoignépar nousPierreDaems,trésorier,et Jacques
Roelans,conseillerpensionnaired'Anvers,députésd'icelleenversles ÉtaitdeZélandel'an 1612.Une
noteinfinenousapprendquecerapportétaitdestinéaucommissairegénéraldesFranciscains,Jean

Neyen. M
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» encore en si bon et florissant estât qu'ils n'avoient raison de s'en plaindre,
» et d'ailleurs, que la communication sur l'ouverture dudict passage n'estoit

» chose particulière, ains dépendant de la tresve dont la disposition, modéra-

» tion ou interprétation ne dépendoient pas des Etats de Zélande. ». Ceux-ci

5 s'excusaient donc de ne pouvoir entrer en communication avec qui que ce fût.

Les deux députés répliquèrent que si les archiducs ne diminuaient pas le prix
des licences, c'était parce que les Zélandais fermaient l'Escaut. Ceux-ci n'avaient

qu'à ouvrir le fleuve et ils obtiendraient satisfaction, comme les députés

belges l'avaient déclaré à la conférence de La Haye. Du reste, la situation

10d'Anvers était plus prospère que celle de la Zélande et cette province souffrait

de la fermeture de l'Escaut comme le prouvait la décadence de Middelbourg.
Les Zélandais répondirent qu'ils ne pouvaient prendre de résolution et les

députés, après avoir séjourné quelque temps à Middelbourg, s'en allèrent en

déclarant qu'on les entendrait « eulx ou d'autres, en cas qu'on leur veuille

15 » offrir, à la première abordée, quelques conditions plausibles et agréables
» pour leurs bénéfices ».

Estado, 2293.

923. Relation de Gilles du Faing, gentilhomme de la bouche et du

conseil de Son Altesse, au sujet de sa mission en Danemark en 4642

20 (huit pages).

Du Faing expose les rapports existant entre le Danemark et les Provinces-

Unies. Les Danois, surtout le Roi, haïssent les Hollandais. Ceux-ci réclament

de leur côté une modération des péages du Sund, et ils affectionnent plus les

Suédois que les Danois. Le roi d'Angleterre est également mécontent des

25 Hollandais. Le prince d'Anhalt avait demandé au roi de Danemark de s'unir

aux protestants; le monarque refusa en raison des anciennes relations de sa

maison avec l'Autriche. Il a, du reste, promis son amitié au roi d'Espagne et

aux archiducs.

Estado,2295.

30 924. Relation de Gilles du Faing, au sujet de sa mission en Danemark

en 4642 (douze pages).

Dans ce second rapport, Du Faing décrit les forces du royaume danois.

50
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L'armée, qui comprenait 24,000 hommes encore l'année précédente, n'en

compte plus que 13,000. Le Danemark est le rival des villes hanséa-

tiques, etc. (1).
Estado,2295.

925. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles, s

le 7 janvier 4643.

Les Provinces-Unies ayant nommé Théodore Rodembourg consul en

Portugal, l'archiduc prie le Roi de le reconnaître comme tel.

Estado,2295.

926. Lettre du marquis de Guadaleste à Philippe III, écrite de 10

Bruxelles le 15 janvier 4643 (original).

Spinola et Guadaleste combattent le projet de reconstruire la digue

d'Ostende, ce qui ruinerait le port et rendrait inutiles les sacrifices faits par le

Roi et les archiducs pour reprendre la ville à l'ennemi (2).
Estado,2295. 15

927. Lettre de Gilles du Faing à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 22 janvier 4643 (original).

Du Faing résume sa mission en Danemark. Il a porté au roi de ce pays les

condoléances des archiducs à l'occasion de la mort de la reine en l'assurant

que le plus vif désir de la cour de Madrid était de maintenir les bons rapports 20

qui avaient toujours existé entre l'Espagne et le Danemark. Pour les détails,

il renvoie aux deux relations qu'il a écrites de sa mission, l'une traitant

d'affaires secrètes, l'autre, exposant la situation du royaume (3).

Estado,2295.

(1)C'estaveclesrenseignementsfournisparDuFaingquele cardinalBentivoglio,alorsnonceà 35

Bruxelles,écrivitsa Brèverelationedi Dinamarca,qu'il adressaau cardinalBorghèsele 2 fé-
vrier1613.

(*)" DequenosehagalaobradeldiguedeOstendedemaneraqueporelloperdamoselpuertoque
fuela principalcausaquemoviod VuestraMajestady dSuAltessaà sitialla.»—Onsaitqueleport
actueld'Ostendeet lacriqueoccidentale,combléedepuis,viennentdecoupuresfaitesdanslesdunes50
oudansladiguequiprotégeaitlavillecontrelesattaquesde lamer.

(3)Cesontlesdeuxrelationsanalyséesplushaut.
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928. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles le

24 janvier 4643.

Retour de Gilles du Faing. L'archiduc rappelle ses dépèches du 22 août et

du 17 septembre de l'année précédente où il faisait part au Roi de la mission

s confiée à cet agent. Mais pour des raisons de santé du Faing dut remettre

son voyage.
Estado,2295.

929. Lettre de Inigo de Brizuela à Philippe III, écrite de Bruxelles le

24 janvier 4643.

10 Scandale causé à Bruxelles par un manque de respect envers le Saint-

Sacrement. Le 17 septembre de l'année précédente le curé de Saint-Géry

portait le viatique à un malade. Un bourgeois qui se trouvait sur son passage
refusa de s'agenouiller et se contenta de lever légèrement son chapeau. Le

prêtre le somma de se découvrir, et tandis qu'il tenait d'une main l'ostensoir,
15il cherchait de l'autre à appréhender le coupable. Détails pittoresques donnés

à se sujet par Brizuela d'après la déposition faite le surlendemain par le curé

et deux témoins de la scène. Le 10 octobre le passant irrévérencieux fut

condamné par le magistrat au bannissement. Brizuela reconnaît que le châti-

ment est assez sévère, car à Bruxelles on ne peut punir un pareil délit aussi

20 fortement qu'à Madrid.La chose, d'ailleurs, n'a pas fait grand bruit. Toutefois,

Brizuela s'étonne que le marquis de Guadaleste l'ait cachée aux archiducs et à

Sa Majesté.
Estado,2295.

930. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

35 le 24 janvier 4643.

Quand le marquis de Guadaleste a connaissance d'une affaire aussi grave

que celle de Saint-Géry, son devoir est d'eu avertir l'archiduc pour que

celui-ci prenne les mesures nécessaires. Des ordres ont été donnés afin qu'on

ne tienne plus de prêche dans les environs de Bréda.
30 Estado,2295.
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931. Consulte du conseil d'Etat espagnol du 4erfévrier 4643.

L'archiduc Albert dans sa lettre du 30 novembre annonce qu'il a publié un

placard sur la religion (1). Le conseil l'approuve, car le crime d'hérésie doit

être puni.

Le Roi partage l'avis du conseil. L'archiduc doit s'efforcer par tous les s

moyens d'augmenter le nombre des catholiques dans les Etats obéissants

et d'en éloigner les mécréants (2).
Estado,2027.

932. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid

le 7 février 4643. 10

Approbation de l'édit promulgué par l'archiduc en matière de religion

depuis la conclusion de la trève (3).
Estado,2228.

933. Consulte du conseil d'Etat espagnol (4) du 44 février 4643

(28 pages). 15

Cette consulte porte sur les rapports inclus (5) de Rodrigo Calderon, comte

de la Oliva, concernant la réforme de la cavalerie de Flandre, le recrutement

de l'armée, la revision des pensions et autres dépenses, les soldats étrangers

qui servent parmi les Espagnols, les logements militaires, les fortifications et

les réparations des châteaux-forts, les hôpitaux, la place et le port d'Ostende, 30

l'ordre donné pour que Spinola soit averti de toutes les mesures prises et, en

(1)II s'agitsansdouteicinonpasd'unnouveauplacard,maisdela répétitiondesplacardsanté-
rieurs,carledernieréditenmatièred'hérésieétaitceluidu6 avril1611,éditquin'étaitlui-même
qu'unrappelà l'ordonnancedu31décembre1609.

(2)Lemonarques'exprimecommesuit: «Respondasele(àAlbert)comosehavistoy encargandole35
muehoelcuydadodeacudirportodoslosmediosquesepuedaà conservary augmentarloicatolicosy
apartardelosEstadosobedienteslosquenoloson.

(3)«Despuetdeltratadodelastreguas.»

(4) Composéde DonRodrigoCalderon,comtedelaOliva,dugrandcommandeurdeLéon(Juan
Idiaquez),du marquisde Velada,ducardinalde Tolède,du ducde l'Infantado,duducd'Albur-30
querque,dumarquisdeVillafranca,deDonAugustinMejiaetdumarquisdelaLaguna.

(5)Ilsn'y sontplusoudumoinsje nelesai pasretrouvés.
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particulier, des affaires confiées à l'ambassadeur, le marquis de Guadaleste,

afin que le service du Roi soit mieux assuré.

Le conseil délibéra longuement sur ces matières au sujet desquelles il se

réunit trois fois. A la fin Don Augustin Mejia demande que Spinola, dans

5 tout ce qui regarde l'armée et la Hazienda, rende compte de ses actes à

l'ambassadeur, comme cela se pratiquait du temps de Balthasar de Zuniga.

L'autorité du Roi est diminuée, si en ces matières l'ambassadeur est subor-

donné à Spinola.

Le Roi, dans son apostille, déclare être d'accord avec la majorité du conseil

10quant à la composition de l'armée et à la réforme des entretenidos. Les grades

que les étrangers détenaient dans l'infanterie espagnole ne seront plus conférés

qu'à des personnes qualifiées, et lui-même devra être prévenu de leur nomi-

nation. 11recommande particulièrement la question des logements militaires,

l'entretien des troupes, la réfection des châteaux-forts et des hôpitaux.

15 Estado,2027.

934. Consulte du conseil d'Etat espagnol (1) du 46 février 4643.

Sur les réformes à introduire dans l'armée de Flandre.

Estado,2027.

935. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

2020 février 4643.

Remise de mercedes à des Belges.
Estado,2228.

936. Lettres de Philippe III à l'archiduc Albert et à Inigo de Brizuela,

écrite de Madrid le 24 février 4643.

35 Le Roi accuse réception de la lettre du 24 janvier relatant le châtiment

infligé au bourgeois qui refusa de s'agenouiller devant le Saint-Sacrement

(1)ComposédugrandcommandeurdeLéonetdeDonRodrigoCalderon,comtedelaOliva.Dans

lamêmeliasseil y auneautreconsulte,nondatée,decesdeuxconseillerset surlemêmesujet.
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et félicite le père du zèle qu'il a montré dans celte affaire, zèle nécessaire, si

l'on veut éviter le retour de tels scandales.

Estado,2228.

937. Décret de Philippe III accordant aux archiducs un subside de

400,000 ducats. Madrid, 8 mars 4643 (copie). 5

Ces 100,000 ducats, donnés à litre de ayuda da cosla, étaient payables en

trois ans, 50,000 à Naples, 25,000 à Milan et 25,000 en Sicile.

Suivant les ordres donnés au marquis de la Hinojoso, au duc d'Ossuna

et au comte de Lemos, respectivement gouverneurs des Etats précités et la

procuration des archiducs pour toucher les fonds. 10

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat et deGuerre,carton687.

938. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 9 mars 4613.

Théodore Rodenburg a été envoyé à Madrid pour régler certaines difficultés

concernant la trêve. 15

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat et de Guerre,registre177.

939. Lettres de Philippe III à l'archiduc Albert et au marquis de

Guadaleste, écrites de Madrid le 40 mars 4643.

Le Roi a appris que la ville de Hambourg préparait l'expédition de cinq
navires aux Indes orientales, il faut l'en empêcher et représenter aux magistrats.20

hambourgeois que cette entreprise serait contraire aux rapports qu'il a tou-

jours entretenus avec eux et aux propositions qui lui ont été faites les années

précédentes à Madrid même, par leurs commissaires.

Estado,2228.

940. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid 25

le 40 mars 4643.

En faveur de dame Péronne de Wateville, soeur du marquis de Versoy



- 399 —

et professe du monastère de Baume, en Bourgogne, qui demande la coadjuto-

rerie avec droit de succession de la dite abbaye

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et deGuerre,registre177.

941. Lettre de Philippe III à Ambroise Spinola, écrite de Madrtd le

5 30 mars 4643.

Le Roi accorde des mercedes à différentes personnes, entre autres une de

50 écus à Ballhazar de Robiano (1) et une de 60 à Louis Verreyken (2).

Estado,2228.

942. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

10 34 mars 4643 (3).

Le comte de la Oliva lui a remis la lettre de l'archiduc du 30 novembre

sur les affaires du prince-comte d'Arenberg. Il accorde à celui-ci une pension

annuelle de 2,000 ducats.

Estado, 2228.

15 943. Lettre de Philippe III à Ambroise Spinola, écrite de Madrid le

34 mars 4643.

L'archiduc lui a fait savoir par le comte de la Oliva que le marquis d'Havre

réclamait le paiement des 1,500 ducats échus de la pension de 2,000 ducats

qui lui avait été assignée sur la caisse de l'ambassade. Le Roi ordonne, en

20 conséquence, de donner satisfaction à d'Havre.

Estado,2228.

(1)Conseilleret trésoriergénéraldesFinances.

(2)AudiencieretpremiersecrétairedesPays-Bas.

(3)Ily a dansla liasse2228(Estado)unequarantainedelettresdePhilippeIII,écritesdeMadrid

35 le 31 mars1613et adresséesà l'archiducAlbert,au marquisde Guadalesteou au marquisde

Spinola.Ellestraitentdesaffairesprivéesquiavaientétéconfiéesà RodrigoCalderonlorsde son

séjourenBelgique,desréformesdel'armée,delasolde,desmercedes,etc.
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944. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

34 mars 4643.

Octroi au comte d'Anover, de son conseil de guerre, d'une pension mensuelle

de 300 écus.

Estado,2228. 5

945. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

34 mars 4643.

Octroi d'une merced de 50 écus par mois à Suarez Arguelo, secrétaire de

la banque allemande des archiducs, en considération de ses bons services.

Estado,2228. 10

946. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

34 mars 4643.

Sur les propositions de réformes militaires faites par les archiducs et

transmises au Roi par Rodrigo Calderon, comte de la Oliva (1).

Estado,2228. 15

947. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

34 mars 4643.

Sur la réforme de la cavalerie de Flandre.

Estado,2228.

948. Mémoire sur les réformes à introduire dans l'armée de Flandre 20

(mémoire non daté de huit pages) (2).
Estado,2228.

949. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert (sans date).

Conformément à la lettre de l'archiduc du 30 novembre, le comte de la

(1)Il y a plusieurslettresdu Roidu 31 mars1613surcesujet,Quelques-unessontadressées25
à Spinola.

(2)" Loqueparezequeconvieneal serviciodeSuMajestadenestesuexercitodeFlandes.>
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Oliva lui a indiqué de combien les dépenses militaires excèdent le chiffre des

provisions mensuelles et montré la nécessité d'équilibrer le budget. Le comte

lui a remis là-dessus des rapports très détaillés à la suite desquels le Roi a

édicté une série de réformes, réformes qui sont mentionnées dans la lettre.

5 Estado,2228.

950. Liste de ceux qui ne sont pas compris dans les réformes des

traitements et des pensions décrétées par le Roi pour l'armée de Flandre

(sans date).
Estado,2228.

10 951. Lettre de Philippe III à Ambroise Spinola, écrite de Madrid le

34 mars 4643.

Sur les fortifications d'Oslende.

Estado,2228.

952. Lettre de Philippe III à Ambroise Spinola, écrite de Madrid le

1534 mars 4643.

A l'exemple de son père, le Roi accorde des grâces à des Belges. Aussi

verrait-il avec plaisir les filles des grands seigneurs de notre pays venir à la

cour pour servir, en qualité de dames d'honneur, la princesse, sa future belle-

fille, de même qu'il accorderait volontiers à ces seigneurs les places du service

30 de la bouche et admettrait comme menins et comme pages ceux qui sollicite-

raient ces emplois en raison de leur naissance. Spinola en parlera à l'archiduc

qui s'en rapportera à Juan de Mancicidor.
Estado,2228.

953. Lettre de Philippe III au pagador général Hurluno de Vyarte (1),

»s écrite de Madrid le 34 mars 4643.

Pour épargner à l'archiduc la peine de signer les ordonnances de paiement,

(1)CetUgarteétaitoriginairede la Biscayeet en Belgiqueil s'intéressaità sescompatriotes,
commeon peutlevoirpar la lettrequele 6 septembre1610il écrivitde Bruxellesau Consulado

de Bilbaopourqu'onconservâtl'hôteloufactorerienationaleélevéepar les Biscayensà Bruges.
30 Cfr.HYEHOYS,FondationspieusesetcharitablesdesmarchandsflamandsenEspagne,danslesPrécis

historiques,tome31(Bruxelles,1882).
51
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le Roi a décidé que Spinola, en sa qualité de surintendant de lA Hazienda,

disposerait des fonds et aurait la garde de l'argent envoyé d'Espagne.

Estado,2228.

954. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

34 mars 4643. 5

Les archiducs, par l'intermédiaire du comte de la Oliva, avaient exprimé

le désir d'équiper chaque année trois navires qui transporteraient des marchan-

dises belges aux îles de l'Orénoque et de la Trinité, ainsi qu'à Cumana,

Cumanacoa (1) et Caracas, et en rapporteraient du tabac. C'est une question, dit

le Roi, qui présente des difficultés, mais que l'on examinera avec bienveillance. io

[En attendant le monarque permet que trois bateaux aillent sur lest aux

endroits indiqués, à condition qu'à l'aller et au retour ils fassent escale à

Séville, où Albert pourra établir une factorerie avec l'assentiment des autorités

espagnoles. Le Roi eût voulu accorder cette faveur sans restriction, mais il a

dû en peser toutes les conséquences. Après un essai de trois ans les archiducs 15

pourront à leur tour apprécier les résultats obtenus, et l'on verra ce qu'il faut

faire] (2).
Oliva a indiqué aussi les charges qui incombent aux archiducs. Pour cette

raison et par amour pour eux, le Roi leur a accordé un subside de 400,000

ducats payables en trois ans et assignés sur le budget extraordinaire de 30

l'Italie (3). Ordre a été donné au vice-roi de Naples et de Sicile, ainsi qu'au

gouverneur de Milan, de fournir leur quote-part le plus ponctuellement possi-

ble. Albert reconnaîtra que le Roi dans ses embarras d'argent est encore très

généreux à son égard, et ce n'est pas sa faute s'il ne l'est pas davantage.

Estado,2228. 25

(1)Cumanacoa,à 60kilomètresdeCumana,auVenezuela,produitunexcellenttabac,

(2)Lepassageentrecrochetsa étébarré.

(3) «LibradosencosasextraordinariatdeItalia.» II s'agitici de la céduledu 8 marsanalysée

plushaut.
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955. Lettre de Philippe III à Ambroise Spinola, écrite de Madrid le

1er avril 4643.

Le comte de la Oliva avait fait entendre que l'empereur voulait confier à

Bucquoy le commandement de ses armées. Le Roi y consent et il avertit

5 Ralthazar de Zufiiga. comme Spinola le verra par la copie de sa lettre, qu'il est

résolu à secourir l'empereur contre les Turcs.

Estado,2228.

956. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

4er avril 4643.

10 Le Roi a appris par la lettre d'Albert du 22 décembre et par celle d'Isabelle

que l'archiduc refuse d'être roi des Romains. C'est avec plaisir, cependant,

qu'il l'eût vu accepter ce titre, parce qu'il en était digne et qu'il lui est sympa-

thique. Spinola lui donnera ses instructions à ce sujet.
Estado,2228.

15 957. Lettre de Philippe III à Ambroise Spinola, écrite de Madrid le

1er avril 4643 (sept pages).

Le Roi rappelle les lettres de l'archiduc traitant de l'élection d'un roi des

Romains, le rapport remis par le prince au comte de la Oliva, ainsi que le

mémoire de ce dernier sur le même sujet. Le monarque se remet du soin de

30 celte affaire à l'archiduc et à Balthazar de Zuniga, son ambassadeur en Alle-

magne. II remarque seulement que ni l'archiduc ni l'infante ne désirent la

couronne impériale. Pour justifier son refus, Albert invoque son état de santé

et son dénûment qui l'empêchent de courir les risques d'une élection. Lui-

même a songé à son fils Carlos, mais la nomination de l'infant soulèverait aussi

35 des difficultés

C'est pourquoi le Roi se rallie à la candidature de l'archiduc Ferdinand.

Cependant, s'il est prêt à offrir son concours à ce dernier pour lui assurer la

succession des royaumes héréditaires de Rohème et de Hongrie, ainsi que le

titre de roi des Romains, c'est à la condition de recevoir les pays qui continent

30à la Bourgogne, c'est-à-dire, le Tirol et l'Alsace. Les archiducs Maximilien et

Albert en jouiront leur vie durant, mais à leur mort le Roi ou ses successeurs
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réuniront les deux provinces aux Etats de Flandre et à la couronne d'Espagne.

Nul doute que les deux princes adhéreront à ce projet sans hésiter.

Toutefois, ajoute le Roi, les démarches que l'on tenterait en faveur des

deux archiducs et de mon fils provoqueraient des troubles dans l'Empire au

grand dam de nos finances et en nous voyant brouillés avec Ferdinand, qui 5

prétend aux mêmes provinces, les hérétiques pourraient élire un empereur à

leur dévotion, ce qui serait désastreux pour nous. C'est pourquoi j'ai proposé

de conférer la couronne impériale à Ferdinand. Assuré de notre appui il sera

toujours notre obligé, c'est certain. La religion catholique sera sauvée, et

l'Empire restera dans notre Maison, ce qui est le but principal de nos efforts; 10

en même temps le Tirol et l'Alsace nous appartiendront.

Spinola doit donc travailler à rallier les archiducs au projet du Roi, mais

sans trop les presser. En attendant la réponse de Maximilien, il pourra faire

agréer par l'archiduc Albert la candidature de Ferdinand et manoeuvrer de

manière que les deux frères proposent la combinaison à ce dernier en l'assu- 15

rant de l'appui de l'Espagne, bien entendu aux conditions énoncées et après

que la question du Tirol et de l'Alsace aura été réglée.

Les archiducs doivent rester les obligés du Roi. Spinola aura à s'entendre

avec Zuniga, et tous deux observeront la discrétion requise C1).

Estado,2228. 30

958. Consulte du conseil d'Etal espagnol du 1er avril 4643.

Sur des documents remis par le père Creswell. Le consulte n'entre dans

aucun détail, mais Creswell y est dépeint comme un homme vertueux, zélé

pour le service du Roi, quoique prolixe dans ses explications (2).

Estado,2027. 25

(1)Ferdinandde Styriene se ralliapasau projetde PhilippeIII,commeonpeutlevoirparla

lettrequeSpinolaécrivitducampdeWeselle 19septembre1614et queRODRIGUEZVILLAa publiée
inextenso,loc.cit.,pp.307-310.— Oncomprendpourquoil'Espagnetenaità posséderleTirolet
l'Alsace.Maîtressede cesentréesetdesdéfilésdelaValtelineellepouvaitsansdifficultéfairepasser
sestroupesduMilanaisauxPays-Bas.DanssonHistoiredesOsmanliset de lamonarchieespagnole,50
RANKEsefondantsurunpassagede KHEVENHULLER(AnnalesFerdinandei,t. VI,p. 1090),prétend
quece projetfut conçuen 1617.Onvoitpar cettelettre de PhilippeIII qu'ilest antérieurde

plusieursannées.

(2)«Hombrevirtuotoy zelosodelserviciode Dios,aunqueesprolixoensuformadénegociar.»
LeconseilétaitreprésentéparlegrandcommandeurdeLéonet lecomtedelaOliva.
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959. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles le

2 avril 4643.

Il est nécessaire que l'archiduc entre dans la Ligue catholique.

Estado,2293.

5 960. Consulte du conseil des Indes, écrite de Madrid le 15 avril 4643

(copie).

Le président du conseil avait été averti par un billet du duc de Lerme

daté du 10 mars que le comte de la Oliva avait demandé pour l'archiduc

Albert l'autorisation d'envoyer aux îles à tabac trois navires chargés de soie,

10de toiles et d'autres produits belges et d'en rapporter du tabac. L'archiduc

faisait valoir que si les ennemis du Roi allaient aux Indes, ses sujets devaient

avoir le même privilège. Il consentait, du reste, à se soumettre aux formalités

du passe-port, à déposer une caution entre les mains d'un fonctionnaire déter-

miné, et promettait de ne pas trafiquer aux Indes en dehors des régions où

15l'on cultivait le tabac.

Le conseil d'Etat renvoya la requête de l'archiduc au conseil des Indes.

Celui-ci trouva que la permission demandée compromettrait autant la sécurité

des royaumes d'Espagne que la conservation de la religion Il rappelait les

clauses de l'acte de cession des Pays-Ras. Une fois le commerce libre les

30 colons seraient pourvus de tout sans avoir à attendre les provisions qui leur

viennent d'Espagne chaque année. Ce serait la ruine du commerce espagnol et

le numéraire sortirait du royaume. Il est téméraire d'alléguer que les Anglais

et les Hollandais organisent des expéditions vers les Indes, puisque la flotte est

chargée de la surveillance de ces parages

35 Ce qui préoccupe le plus le conseil est que le tabac provenant des Indes

soit transporté d'abord à Séville. Libre après aux étrangers de faire le com-

merce de cette denrée, quand ils auront payé les droits dus à la Couronne, et,

si bon leur semble, de venir le chercher en Flandre, comme le voudraient les

archiducs (1).
30 Estado,2228.

(1)«Quetodoel tabacoquese cogiereen las lndiasvengad Sevilla,dondepagandod Vuestra

Majestadsus derechoslo puedancomerciary llevarlas nationesestranjeras,comomedianteesta

pretentiondeSusAltezashavriandeacudirporellod Flandes.»
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961. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite d'Aranjuez
le 46 avril 4643.

Le marquis de Guadaleste a signalé à Albert les inconvénients que présente

l'endiguement du canal de Calloo que proposent des gens instigués par les

Hollandais. Bien qu'il soit sûr que jamais l'archiduc n'autorisera une chose s

aussi préjudiciable, il l'engage, si on lui en fait la proposition, à répondre

de façon à décourager ceux qui voudraient émettre de semblables prétentions (*).

Estado,2228.

962. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 43 mai 4643. «

En faveur de Charles de Bonnierx, fils du baron d'Auchy et page du Roi.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat et deGuerre,registre177.

963. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

28 mai 4643.

Au sujet des affaires de don Emmanuel et don Christophe de Portugal. Le 15

Roi accorde au premier une merced de 12,000 ducats.

Estado,2228.

964. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Mariemont le

30 mai 4643.

En faveur de Julienne Romero qui se rend en Espagne pour toucher un 30

titre de rente de 30,000 maravedis.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat et deGuerre,registre177.

965. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Mariemont le

5 juin 4643.

En faveur du marquis Alexandre de Malespina qui a perdu ses deux jambes 35

(l) D'aprèsune autrerédactionde cetteminute,rédactionquia étébiffée,onvoitqueceprojet
émanaitdenégociantsanversoisinstiguésparlegouverneurdelavillehollandaisedeWillemstad.
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au service de l'Espagne (1) et demande qu'on maintienne sa pension assignée

sur le royaume de Naples avec droit de réversion en faveur de son fils. C'est

tout ce qu'il a pour vivre. Quant aux arrérages de cette pension, qui s'élevaient

à plus de 10,000 écus, on pourrait lui donner en échange un titre en Italie

5 avec permission de le vendre.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat et de Guerre,registre177.

966. Relation du vol du Saint-Sacrement commis à Bruxelles au cou-

vent des Carmélites (avec la date du 28 juin 1613).

On a reconnu que les auteurs de ce sacrilège, un Bruxellois et un Anversois,

to étaient de vulgaires voleurs et non des hérétiques.
Estado,2298.

967. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Mariemont le

29 juin 4643.

L'archiduc rappelle la lettre du 31 mars où le Roi répondait aux propo-

ts sitions que le comte de Solre avait faites de sa part relativement à l'envoi de

navires aux Indes. Si le Roi voulait prendre une résolution à ce sujet, il

l'obligerait grandement.
Estado,2298.

968. Lettres d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrites de Bruxelles

20 le 29 et le 30 juin 4643.

Spinola s'occupe de la réforme de la cavalerie et des tercios espagnols.

Mauvais état des fortifications d'Ostende. Nécessité d'équiper dans ce port une

escadre de dix navires de 200 à 300 tonneaux.

Estado,2295.

35 969. Consulte d'une jointe d'Etat (2) du 46 juillet 4643.

Au sujet de l'envoi de navires belges aux iles à tabac. Le conseil rappelle le

(1)Cfr.POMPEOGIUSTINIANO,Delleguerredi Fiandra,p. 70.

(2)ComposéedugrandcommandeurdeLéonetducomtedelaOliva.
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rapport du conseil des Indes. On pourrait trouver une autre combinaison qui
n'offre pas les mêmes inconvénients, afin de donner satisfaction aux archiducs,

puisque personne n'égale leur amour et leur dévouement pour Sa Majesté.

Quant au subside qui leur a été accordé, on pourrait donner des ordres précis
aux vices-rois, afin que les fonds soient envoyés aux archiducs. 5

Le Roi ordonne d'écrire aux archiducs dans le sens indiqué par ses

conseillers (1).
Estado,2027.

970. Consulte du conseil d'Etat espagnol du 26 juillet 4643.

Le conseil propose de donner 1,000 écus à don Andres Velasquez, chef de to

l'espionnage (2), qui pénètre dans l'hôtel des ambassadeurs d'Angleterre, de

France et de Venise et montre la nécessité de chasser de Madrid le nommé

Rodembourg (3).
Estado,2027.

971. Lettre d'un secrétaire d'Etat au marquis de Guadaleste du 15
40 septembre 4643.

Sur l'ordre du Roi, demande un rapport confidentiel au sujet de l'exécution

de la réforme des pensions (entretenimientos). Il paraît que cette réforme

a jeté le trouble parmi les habitants des Pays-Bas, car quelques-uns jouissaient
de revenus s'élevant, dit-on, à 5,000 écus par mois. 30

Estado,2228.

972. Lettre d'un secrétaire d'Etat à Don Juan de Mancicidor du

40 septembre 4643.

Même sujet.
Estado,2228. 35

(1)" Etcribateà entramboscomoparece.»

(2)«Superintendentedelasintelligencias.» D'aprèsla mêmeconsulte,c'étaitMartinde Bussa-
mentequiétaitauparavantchargédeceservice.

(3)" Apuntaloqueconvienehechardeaquial dichoRodembourg." CeRodembourgdevaitêtrele
consulhollandaisduPortugal,voirlalettred'Albertdu7janvier1615. 30
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973. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de l'Escurial le

44 septembre 4643.

Au sujet de l'endiguement du canal de Calloo. Le Roi confirme,sa lettre du

16 avril, analysée plus haut.
5 Estado,2228.

9 74. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de l'Escurial le

44 septembre 4643.

Le Roi informe l'archiduc des faveurs qu'il a accordées à des seigneurs

belges, notamment à Henri de Berghes.
10 Estado,2228.

975. Lettre de Philippe III à Ambroise Spinola, écrite de l'Escurial le

44 septembre 4643.

Le 28 juin le marquis avait demandé l'usage qu'il devait faire de la cédule

secrète qui lui avait été envoyée. Si l'infante survit à l'archiduc, répond le

15 Roi, vous lui communiquerez les dépêches dont vous êtes porteur et la

supplierez de se charger de l'administration des Etats de Flandre. Dans ce cas,

vous prendrez le commandement des armes. Si ma soeur refuse, vous réunirez

l'autorité civile et l'autorité militaire. Mais tant que ce moment n'est pas arrivé

vous observerez un secret absolu comme on vous l'a recommandé (1).

20 Estado,2035.

976. Lettre de Philippe III à Ambroise Spinola, écrite de l'Escurial

le 44 septembre 4643.

Sur le départ du comte de Bucquoy pour l'Allemagne et le commandement

à lui conférer. Le Roi répond à l'empereur dans le sens indiqué par Spinola

25 en l'informant qu'il donnera des ordres pour que l'archiduc consente au départ

du comte ou de toute autre personne à son goût.
Estado,2228.

(4)ExtraitdansRODRIGUE/VILLA,loc.cit.,p.292.

52
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977. Lettre de Philippe III à Ambroise Spinola, écrite de l'Escurial

le 44 septembre 4613.

Le comte de la Oliva lui a rappelé la convenance de fournir tous les mois

et à l'époque que l'on pourra les 6,000 ou les 8,000 écus nécessaires pour
donner satisfaction aux entretenidos, qui ont été touchés par la réforme et 5

pour d'autres comptes qui ont été distraits du budget de l'armée, il a donné

des ordres en conséquence au président du conseil des finances.

Estado,2228.

978. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de l'Escurial le

44 septembre 4643. 10

Le Roi rappelle la lettre du 29 juin où l'archiduc revenait sur la question
de l'envoi de navires belges aux Indes. Comme ce projet présente des incon-

vénients qui ont été signalés par le conseil des Indes, l'archiduc doit chercher

une autre combinaison. Philippe III redemande la copie de la consulte du

conseil des Indes et apprend que des ordres ont été donnés pour le paiement 15

des 100,000 ducats.

Estado,2228.

979. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles le

2 octobre 4643 (copie).

Les Turcs ayant envahi la Transylvanie, l'empereur a prié l'archiduc 20

de permettre à Bucquoy de passer à son service en qualité de maître de camp

général. Albert a accédé à son désir, sachant que le Roi l'approuverait. Spinola
et Jean de Mancicidor préparent le départ du général et l'archiduc lui laisse

les charges militaires qu'il exerce en Belgique. Si non Bucquoy n'eût pas

accepté l'offre de l'empereur; il a même fallu lui assurer, pour l'y décider, 25

que c'était la volonté du Roi.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre178.

980. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles le

5 octobre 4643.

L'archiduc recommande le comte de Solre qui a succédé à son père dans la 50
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charge de gentilhomme de sa chambre et à qui il a permis de se rendre en

Espagne pour présenter ses hommages au Roi.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat et de Guerre,registre177.

981. Effectifs de l'armée espagnole d'après une revue du 44 octo-

5 bre 4643.

D'après cette revue, les trois tercios espagnols comptaient 585 officiers,

4,620 soldats, 210 entretenidos et 177 places mortes (plazas muertas).
Le tercio italien : 133 officiers, 1,917 soldais, 1 entretenido et 10 places

mortes.

10 Le tercio irlandais : 84 officiers, 1,021 soldats, 8 entretenidos, 1 place
morte.

L'infanterie allemande et les mariniers (marineros) : 63 officiers et 283

soldats.

L'infanterie wallonne et bourguignonne: 199 officiers, 2,449 soldats, 7 entre-

15nidos et 7 places mortes.

La cavalerie : 142 officiers, 924 soldats, 177 entretenidos.

L'artillerie : 292 soldats.

En tout : 13,286 personnes.

Le montant de la moitié de la solde s'élevait par mois à 50,450 écus de

3010 réaux.

Au dos de l'acte il est rappelé que les provisions mensuelles sont de

80,000 écus.

Estado,628.

982. Lettre de Philippe III au prince de Ligne (1), écrite de V entosilla

35 le 49 octobre 4643.

Le Roi approuve le mariage d'Anne de Ligne, fille du prince, avec le

marquis de Guadaleste, son ambassadeur à Bruxelles, et bénit les futurs

conjoints.

Estado,2288.

50 (1)LamoralIer,princedeLigneetduSaint-Empire.
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983. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de V entosilla

le 24 ocobre 4613.

A la demande du Saint-Siège (*), les séminaires et couvents anglais, écos-

sais et irlandais de notre pays ne seront pas compris dans la dernière réforme

des pensions ecclésiastiques.
5

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et deGuerre,registre177.

984. Consulte du Conseil d'Etat espagnol du 3 novembre 4643 (une

page).

Le Conseil est averti jour par jour de la triste situation de nos provinces. 11

faut y porter remède et convoquer, à cet effet, le Conseil tout entier (2). 10

Estado,2027.

985. Consulte d'une junte de théologiens et de juristes, du 24 novem-

bre 4643.

Au sujet des affaires de Cambrai, cette junte, qui se tint à Madrid dans la

maison du cardinal de Tolède, comprenait, outre le cardinal, le président Her- 15

nando Carrillo, le père Louis d'Aliaga, confesseur du Roi, l'évêque d'Osma, le

licencié Jean de Frias. Elle avait à examiner les prétentions de l'archevêque

de Cambrai et les satisfactions à lui donner.

La junte est contraire aux prétentions du prélat. Non seulement la plupart

de ses membres, bien que portés par leur profession à défendre les immunités 20

ecclésiastiques, n'admettaient pas qu'on rendit à l'église de Cambrai le temporel

ni qu'on lui donnât pour le moment une compensation quelconque, mais ils

soutenaient que le Roi, en raison de la protection qu'il assurait à l'église, à la

ville et à l'Etat de Cambrai, était obligé de garder la juridiction et le droit

d'élire le magistrat. 25

La junte insiste sur l'importance de la place. Le Roi s'en est réservé la sou-

veraineté lors de la capitulation de i 525. Cette souveraineté lui revient cher.

(1)LadépêcheduRoiestaccompagnéedelarequêtedunoncedeFlandreet d'unrelevédespen-
sionsaccordéesavantladernièreréformeauxreligieuxanglaisrésidanten Belgique.

(2)Acetteséancedu 3novembreil n'yavaitquesixconseillersprésents,commeon levoitpar le 30
nombredeparaphesde laconsulte.
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La consulte est suivie d'un document établissant le pour et le contre de la

question et d'une copie des différentes conclusions rédigées par D. Hermando

Carrillo en 1605 à la demande du Roi (1).
Estado,2027.

5 986. Copie des derniers articles accordés par Son Altesse à l'arche-

vêque et au chapitre de Cambrai (sans date) (en espagnol).

En tout 13 articles. A la quatrième page on lit : Ces articles ne furent pas

admis (2).
Estado,2227,

10 987. Lettres du marquis de Guadaleste à Philippe III, écrites de

Bruxelles le 43 décembre 4643.

Ces lettres, qui traitent de la situation du pays, sont au nombre de six. Dans

l'une nous voyons que l'archiduc, par suite de ses indispositions, ne va plus à

la messe en public (8).
15 Estado,2296.

988. Consulte d'une junte d'État (4), du 20 décembre 4643.

Le Conseil rappelle une lettre de Spinola du 14 novembre (5),dans laquelle

le général génois accuse réception de la dépêche du Roi expliquant la manière

dont il doit user de la cédule et des instructions secrètes qui lui ont été remises.

20 Spinola promet d'obéir et de garder le secret jusqu'au moment opportun.

Quant au serment que les vassaux des Pays-Bas devraient prêter au Roi pour

être liés envers lui après la mort de l'archiduc, il n'y a pas de doute, selon

lui, que c'est une formalité indispensable, parce qu'elle faciliterait au Roi

l'entrée en possession des Pays-Bas, quand le moment serait venu, mais aupa-

25ravant il faut voir d'abord comment l'archiduc prendra la chose. Aussi, dès

(1)Cesconclusionssontenlatin.

(2) «Noseadmitieron». CesarticlessontdansDUPONT,loc.cit.,t. II.

(3)« Nosaleenpublicoamisa».

(4)LajunteétaitcomposéedugrandcommandeurdeLéonetducomtedelaOliva.

30 (5)Nousn'avonspasretrouvél'originaldeceltelettre,maislaconsulteenindiquesuffisammentle

contenu.
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qu'il sera revenu de Mariemont, Spinola cherchera l'occasion de lui en souffler

un mot comme si la proposition venait de lui. et sans que l'archiduc se doute

qu'il agit avec l'assentiment du Roi; ensuite il exposera son opinion d'après

les impressions qu'il aura cru découvrir chez Son Altesse (1).
La junte est d'avis que la prestation du serment est une affaire urgente et s

que Spinola doit la conclure le plus tôt possible.

Le Roi approuve la consulte.

Estado,2027.

989. Consulte du Conseil d'État espagnol, du 24 décembre 4643.

Au sujet des affaires de Cambrai. Le Roi, dit le marquis de Castel Rodrigo, 10

a fait ce que sa conscience lui ordonnait. Le grand commandeur de Léon est

d'avis qu'il faut recommander à l'archiduc de nommer les magistrats les plus

dignes et prévenir le Pape.

Le Roi se rallie à l'avis du Conseil (2).
Estado,2027. 15

990 Lettre de Jean de Niekercke à un secrétaire d'État espagnol (3),
écrite de Bruxelles le 43 janvier 4644.

Par suite des infirmités de l'archiduc, notre bon maître, comme Niekercke

l'appelle, divers hommes politiques, aussi bien des catholiques que protestants,
tâchent de semer dans l'esprit de leurs coreligionnaires des idées de révolte pour 20

(1)«Senor: El marquesAmbronoEspinolaencarlapara V.M.de14delpassadoescrivequeha
retibidoladeV.M.enqueseleavisolaformaenquehadeusardela cedulay despachosecretoquesele
embio,toqualobedecia,comoselemanda,guardandosumosecretoenello,hastaquelleguela occasion,
y enquantoaljuramentoquelotvassallosdeaquellosEstadotdebvianhazerà V.M.para despuesde
losdiasdeSaAltezadizequenoaydudaningunasinoqueconvendriamuchissimoquelehiziessen,por 25

que,unavezhecho,es ciertoqueconmuchomasfacilitadentrariaV.M.à tomarla possessionà su

tiempo,peroqueparaencaminarestoagoraloprimerohade servercomolotomaSuAlteza,y assien
volviendode Mariemontbuscariael marquesoccasionparaapuntarlealgocomodesuyo,sinquepar
ninguncasoentiendaqueesconsavtduriade V.M.,y conformeà loquedescubvieredelanimodesu
Altezadoraquentadeloqueseleoffreciere.» 50

(2)AssistaientauConseil: lemarquisdeCastelRodrigo,legrandcommandeurdeLéon,leducde
l'Infantadoet lemarquisdeVillafranca.

(3) ProbablementJeandeCiriza.Cf.la lettredumêmeNiekerckedu14septembre1614.(Archives
du Royaume.Secrétaireried'ÉtatetdeGuerre,registre177,fol.272.)
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fonder une confédération avec les provinces rebelles qui se cantonneraient les

unes avec les autres, comme en Suisse les catholiques l'ont fait avec les pro-

testants, et se détacheraient peu à peu de l'obéissance due à la couronne

d'Espagne. Que Dieu ouvre les yeux à ceux que la chose regarde, parce que

5 cela provoquerait la plus grande révolution que l'on vît jamais, surtout si les

Anglais et les Irlandais caressaient le même projet Le meilleur remède serait

l'établissement d'un conseil de commerce (1), c'est un point sur lequel il

reviendra.

Niekercke s'étend ensuite sur les opérations du marquis de Brandebourg.

10 Parlant du canal de la Flandre, il prétend que cette voie d'eau ne sera pas

terminée avant deux ans. Il ajoute encore qu'il a donné à Spinola et à Manci-

cidor des preuves de la valeur technique de ses moulins.

Estado,2296.

991. Mémoire de Jean Niekercke et consorts (sans date) (2) (24 pages).

15 II est question dans ce mémoire de la politique religieuse à suivre dans nos

provinces et à l'égard de la Hollande. Les auteurs distinguent entre les catho-

liques et les hérétiques convaincus et ceux qui le sont par intérêt, et ils

émettent leur avis sur chacun de ces quatre groupes.

A la fin on lit que le mémoire est destiné au duc de Lerme pour lui être

20remis en mains propres, car il importe beaucoup au service du Roi que Son

Excellence jette ses yeux sur ces papiers!
Estado, 2296.

992. Mémoire de Jean de Niekercke (sans date) (3) (15 pages).

Sur l'établissement d'un conseil du commerce.

25 Ce mémoire est adressé aussi au duc de Lerme et fut remis, ajoute une

note, par don Raphaël de Banos Pezon y Cordoba.

Estado,2296.

(1)Réclaméégalementparl'auteurduDiscourssurleredressementdeladraperie,quenousanalyse-
ronsplusloinetquipourraitbienêtreNiekerckelui-même.

50 (2)«Cuatrafareneresretullotydeterminadosparacuatrogeneros..."

(3) «TablaporlaquaimostramosydeclaramosnoselconsejeroJuandeNiquerquey confederadosde

losEstadoslealesdeFlandesen 30 numérosla seguridady infalibleactivaypassivadelconsejodel

traphicoydesuseffeclotdeseadot.»
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993. Mémoire de Jean Niekercke et consorts (sans date) (1) (8 pages).

Il s'agit ici de moulins de cuivre dont INiekerckese disait l'inventeur et dont

la fabrication aurait absorbé une partie de la monnaie de billon, trop abon-

dante en Espagne. Niekercke rappelle que l'année précédente il avait été en

Espagne avec ses amis pour indiquer les réformes à introduire dans l'adminis- 5

tration de la monnaie, dans la police, la justice, l'armée, l'Eglise et l'Etat,

de manière à miner les ennemis de la monarchie.

On voit par une note que le duc de Lerme fut avisé de l'envoi de ce

mémoire par une lettre du marquis de Guadaleste, ambassadeur d'Espagne en

Flandre. 10

Estado,2296.

994. Résumé des trois mémoires du conseiller Jean de Niekercke et

consorts, envoyés par eux en Flandre à leurs frais (sans date) (2).

C'est un résumé des trois rapports précités dans l'ordre où nous les avons

rangés. Nous y voyons que Niekercke avait été député en Danemark, auprès 15

des villes de Hanse, en Allemagne, en Hollande. Il se qualifie de conseiller de

Sa Majesté et de leurs Altesses.

Dans une note finale d'un secrétaire nous lisons : Niekercke et Raphaël de

Banos reçurent, en 1611, 600 ducats à condition de les rendre à la personne

que le Roi désignerait, si leur mission avait été sans profit pour l'Etat, ce qui 20

paraît avoir été le cas. Ils ont de nouveau présenté ces papiers, et je rappelle,

la restriction précédente en acquit de ma charge (3).

Le duc de Lerme apostilla le sommaire par ces simples mots : C'est vu.

Qu'on garde ces papiers pour le moment, car il n'y a rien qui presse (*).

Estado,2296. 25

(4) «MemoriadeloquenuevementeofrecenalserviciodeSuMajestadelconsejeroJuandeNiquerque

y sut confederadoslealesdelot EttadosdeFlandescuyaspruebastienenà puntoconlosingeniosos
instrumentasnecesariospara ponerloenexecucionà dondeSuMajestadlesmandare.» C'estle titre

donnéà la fin.Lemémoirelui-mêmedébuteparcesmots: " Poraverreconoscidoquelamayorparte
delmundo.» 30

(2)"Sumariode trèspapelesqueel consejeroJuandeNiquerquey tut confederadoshanembiado

desdeFlandesconproprioà su costaquetienen30ojas.»

(3)Voirplushautlaconsultedu22septembre1612.

(4)" Vitloy guardeseporahora,puetnotientprisaesto»,avecleparapheduduc.
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995. Consulte du Conseil d'Etat espagnol du 46 janvier 4654 (minute).

Sur la situation des Pays-Bas, chacun des conseillers (1) expose son opi-
nion. Le marquis de Velada s'en remet au marquis de Villafranca, à Augustin

Méjia et au marquis de la Laguna plus versés que lui en la matière. Le
s cardinal de Tolède trouve que l'archiduc songe à son bien-être fquietud) et

non à l'avenir. Albert n'aime pas ceux qui lui tiennent tête, comme le prouve
la longue absence imposée à Vaca de Benavides. Il souffre maintenant de la

goutte, et Isabelle va dépendre de Spinola dont le cardinal reconnaît les grandes

qualités, mais qui est un étranger, Il faudrait que les dames d'honneur de
10l'infante fussent toutes nobles, d'une conduite exemplaire et espagnoles.

Le duc de l'Infantado sait combien l'Espagne est supérieure à la France

quand elle possède les Pays-Bas, parce qu'elle peut faire une diversion de ce

côté. Il a toujours entendu dire que la conservation de la monarchie dépend
de la possession de nos provinces. Or, ces provinces sont aujourd'hui dans la

»s situation la plus lamentable. Il est à craindre qu'à la mort de l'archiduc elles

ne se révoltent et que le peu d'Espagnols qui restent en Belgique ne soient à

leur discrétion II faut augmenter les provisions de 60,000 écus par mois. Le

Roi est mal informé par les agents qu'il a chez nous.

Don Augustin Mejia remarque que la situation commerciale des provinces
20 obéissantes est la même qu'avant la guerre; aucune marchandise n'entre ni ne

sort sans l'autorisation des provinces rebelles; aussi envions-nous nos voisins.

II y a trop peu d'Espagnols pour écarter le péril. Les forteresses sont mal

garnies. La santé de l'archiduc inspire des inquiétudes. Il y a lieu de craindre

qu'à sa mort les provinces belges ne tentent le changement dont on a parlé.
88 L'Infante serait en danger et ce serait un bien que de la laisser revenir en

Espagne. Il faut envoyer en Belgique 5,000 Espagnols. Avec ceux qui sont

dans les garnisons on aurait 6,000 hommes à mettre en campagne. Il faut con-

server 3,000 Napolitains qui forment le meilleur de l'infanterie italienne,

2,000 Bourgignons. gens de valeur, 3,000 Wallons, une cornette de Hauts-

30 Allemands, 2.500 cavaliers dont la majorité serait composée d'Espagnols, le

reste étant formé de Bourguignons, d'Allemands et d'Italiens. Il faut réparer le

(1)DonJuanIdiaquez,grandcommandeurdeLéon,lemarquisdeVelada,lecardinaldeTolede,le
ducdel'Infantado,lemarquisdeVillafranca,DonAugustinMejia,lemarquisdelaLaguna.

53
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port d'Ostende, achever le canal de Bruges à Gand (1), pourvoir aux châteaux

d'Anvers, de Cambrai et de Gand, surveiller Luxembourg, Namur et Maes-

tricht, attirer par des mercedes les fils de grands à la Cour, donner des pen-
sions aux gens de robe et aux ecclésiastiques. A la mort d'Albert il sera néces-

saire d'envoyer dans le pays un homme dont l'autorité assure le service du Roi s

et la dignité de l'Infante, et remplacer le marquis de Guadaleste par un diplo-
mate plus capable.

Estado,628.

996. Lettre du marquis de Guadaleste à Philippe III, écrite de

Bruxelles le 1er février 4644. 10

Amélioration de la santé de l'archiduc. Le médecin lui recommande le lait

d'ânesse.

Estado,2296.

997. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, du 4er février 1644

(copie), 15

Spinola rappelle sa lettre du 24 novembre (2) dans laquelle il promettait,
dès qu'Albert serait revenu de Mariemont, de parler du serment (3), comme si

la chose venait de lui-même. L'archiduc tomba malade, maintenant il va

mieux, mais son confesseur est averti et soignera l'affaire. Albert a bien reçu
la proposition. Quant à lui, il fera le nécessaire (1) . 30

Estado, 2028.

(1)« YacabandoelnavilioquesehacomenzadodeBrugatAGante».

Navilloest la formeespagnoledel'italiennaviglio,quivientdenaveet a donnéenfrançaisnaville,
maiscederniermotdésigne,d'aprèsLittré,lescanauxd'irrigationde laLombardie.Or,dansletexte

quinousoccupeil s'agitplutôtd'uncanalpourbateaux,commedansunpassagedela findu Voyage35
duConnétabledeCastilleen Angleterreen1604: «Sabadoà 11 vinoelcondestableenbarcapor un
navilloà Gravelingas.(DocumentosineditosparalahistoriadeEspana»,t. LXXI,p.494.),

QuantaucanaldeGandàBruges,il fut commencéen 1612,etlesfonctionnairesespagnolsde la
courdeBruxelles,Spinolanotamment,n'endésiraientpasmoinsvivementl'achèvementqueceuxde
Madrid.Cf.Trunchellà RalphWinwood,Bruxelles,2 février1622,danslesWinwood'tmemorials,30
t. III.

(2)D'aprèslaconsultedu20décembre1613(voirplushaut),cettelettreseraitdu14.11sepeut
queSpinolaaitécritdeuxfoiset à dixjoursd'intervallesurlemêmesujet.

(3)LesermentquelesBelgesdevaientprêtera PhilippeIII.

(4)Lacopiedecettelettreestjointeàlaconsultedu10mars1614. 35
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998. Rapport au Roi de Don Hernando Carrillo, président du conseil

des finances espagnol, écrit de Madrid le 22 février 4644 (original).

A propos de différends survenus entre le duc de Wurtemberg et le comte

de Bourgogne au sujet du droit de juridiction et de la souveraineté sur diffé-

5 rents lieux, tels que le château de Monlbéliard, la terre d'Hericourt, etc.

L'archiduc avait transigé avec le duc par un acte passé à Bruxelles le 22 sep-
tembre 1612 devant le notaire Michel Maurissens et préjugé la ratification du

Roi.

L'archiduc demande cette ratification dans une lettre écrite de Mariemont

10le 13 novembre 1612 (1).

D'après Hernando Carrillo, les archiducs ont dépassé leurs pouvoirs; en

vertu de l'acte de cession de 1598 ils ne peuvent capituler, transiger, ni céder

une parcelle de la juridiction souveraine des Pays-Bas, parce que le Roi en est

le seigneur direct, et que Leurs Altesses n'en sont que les seigneurs fieffés.

la Le président ajoute : Votre Majesté doit parler comme seigneur du domaine

direct et suzerain de Leurs Altesses; soutenir le contraire serait une outrecui-

dance ou une flatterie de la part de quelques conseillers de l'archiduc qui

s'efforcent d'atténuer ou d'annuler, comme ils ont su le faire jusqu'à présent,
les conditions de la renonciation des Pays-Bas.

20 Le Roi ratifia la transaction conclue par l'archiduc, comme on peut le voir

par un acte dont une copie (non datée) est jointe au dossier.

Estado,2296.

999. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 9 mars 4644.

25 Bien que l'affaire du serment avance, on n'a pas encore obtenu que l'archi-

duc prenne une résolution définitive.

Estado,2296.

1000. Consulte d'une junte d'État du 40 mars 4644.

Au sujet de la lettre de Spinola du 1er février 1614. Le commandeur de

50 Léon est d'avis que les infirmités de l'archiduc commandent de presser l'affaire

du serment sans perdre une minute.

Estado,2028.

(1)Voirplushaut.



— 420 —

1001. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

3 avril 4644.

Le Roi recommande de hausser les monnaies, comme le désiraient les gens

d'affaires (1).
Estado,2229. 5

1002. Lettre de Juan de Mancicidor au secrétaire Antonio de aros-

tegui, écrite de Bruxelles le 7 avril 4644 (copie).

Mancicidor demande qu'on rappelle Fray Martin du Saint-Esprit comme

pouvant compromettre l'affaire dont il a été chargé et pour d'autres motifs

qu'il ne peut pas dire. 10
Estado,2296.

1003. Lettre du licencié Jean de Niekercke à Philippe III, écrite de

Bruxelles le 8 avril 4644.

Niekercke demande à faire l'épreuve des instruments de mathématiques

qu'il a offerts au Roi en même temps qu'il lui promettait des nouvelles poli- 15

tiques.
Estado,2026.

1004. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe 111, écrite de Bruxelles

le 46 avril 4644.

Spinola rappelle sa lettre du 1er février et des diligences faites en vue de la 30

prestation du serment de nos provinces à Philippe III. Le confesseur de

l'archiduc en a parlé deux fois au prince, et Spinola était résolu à lui en parler
à son tour. Albert prit les devants en déclarant qu'il approuvait la chose, il

avait voulu d'abord s'enquérir des dispositions d'une de nos provinces; il lui

fut répondu que les députés de cette province auraient désiré que le Roi 25

envoyât en Belgique un de ses fils cadets qui serait élevé par l'archiduc et

l'infante et leur succéderait dans leurs Etats, mais, quoi qu'il arrivât, ils

étaient disposés à prêter le serment, dès que le Roi l'aurait ordonné. L'archiduc

(1)Ledocumentportecommetitre: Elcrecimientodelamoneda.
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demande à Spinola, s'il connaissait les intentions du Roi au sujet du retour

des Pays-Bas à la Couronne d'Espagne ou de leur remise éventuelle à un de

ses fils cadets. Spinola répondit que non, mais, disait-il, il jugeait nécessaire

de poursuivre l'affaire du serment. L'archiduc le permit en ouvrant des négo-

5 ciations avec les autres provinces.
Estado,2296.

1005. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 46 avril 4644.

Sur la mission à Bruxelles du comte de Hohenzollern (1),porteur de lettres

10de l'électeur de Cologne, du duc de Bavière et du duc de Neubourg. Celui-ci

réclame la protection de l'archiduc contre le marquis de Brandebourg. Sans

donner une réponse affirmative, Albert promit ses bons offices pour arranger

le différend. Neubourg n'a pas encore fait profession de catholicisme, mais il le

fera pour intimider son rival et empêcher ainsi une rupture définitive (2).

15 Eslado,2296.

1006. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

7 mai 4644.

Nomination du maître de camp, Gaspar de Valdes, comme châtelain de

20 Gand, en remplacement de Jean d'Arando, décédé.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et deGuerre,registre177.

(1)Eitel-Frédéricde Hohenzollern,conseillerprivéde Ferdinandde Bavière,archevêquede

Cologne.
Ily a beaucoupdedocumentssur laquestiondeJuliersen 1314et 1615à Simancas,nonseule-

25mentdanslefondsde Flandre(n°s028,(529,2028,2296et 2297),maisdansle fondsd'Allemagne.
Commecettequestionn'intéressequ'indirectementla Belgique,nousn'avonsrecueilliquequelques
piècesofficielles.Dureste,pourcetteépoque,lesarchivesde notresecrétairied'Etatetde guerre
sontbienfournies.Ony trouveranombredelettresde Philippe111etdesarchives,suffisantespour

expliquerlerôlejouédanscettequestionpar l'Espagneet nosprinces.QuantauxlettresdeCar-

30 denas,ambassadeurd'EspagneenFrance,nousavonsdéjàditqu'ellesne sontplusà Simancas,mais

auxArchivesnationalesàParis.Ellesont étéutilisées,pourle sujetquinousoccupe,parAuguste
Muller: DerJulich-ClevischeErsfolgestreitimJahre1614,danslesForschungenzurGeschichteBayern

(2)TextedansRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,pp.296-298.
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1007. Lettre de Philippe III à Ambroise Spinola, écrite de Madrid le

8 mai 4644.

Le Roi rappelle les lettres du marquis du 8 février et du 9 mars, ainsi que

les diligences du confesseur de l'archiduc pour que les provinces belges lui

prêtent un serment anticipatif. Comme il n'y a pas une heure à perdre, et que 3
la santé de l' archiduc laisse plus que jamais à désirer, Spinola fera bien de ne

pas perdre l'affaire de vue avant son entier accomplissement. Il marquera au

confesseur combien le Roi est satisfait du zèle déploie par lui dans tout ce qui

regarde son service et particulièrement dans cette question du serment,

Comme l'archiduc est bien disposé, il faut travailler en vue du but final et le {0

tenir (le Roi) au courant de tout.

Estado,2229.

1008. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 9 mai 4644.

Les Hollandais s'étant emparés de la citadelle de Juliers avec l'aide du 15

marquis de Brandebourg, le Roi doit contrecarrer leurs desseins par la force.

Estado,2229.

1009. Consulte d'une junte d'État (1) du 47 mai 4644.

Le comte de la Oliva pense qu'une prestation anticipée du serment d'Allé-

grana par nos provinces est le meilleur moyen de ramener celles-ci à l'Espagne. ,0

Quant au désir des populations que le Roi envoie en Belgique un de ses fils,

il n'y a pas lieu d'en tenir compte. Oliva rappelle combien il importe à

l'Espagne de reprendre les Pays-Bas. Notre pays est pour le Roi une place
d'armes qui lui permet de tenir le monde en respect, ses royaumes en paix et

de conserver les Indes. Si les archiducs avaient appliqué à l'entretien de 2S
l'armée ce qu'ils ont dépensé de l'argent de l'Etat pour tenir leur rang, les

choses iraient mieux. Mais il faut convenir que si les Pays-Bas ne retournaient

à l'Espagne, ils pourraient tomber dans des mains moins sûres que celles des

archiducs.

(1)Composéede JeanIdiaquez,grandcommandeurdeLéon,etdeRodrigoCalderon,comtedela 50
Oliva.
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D'après le commandeur de Léon, il ne faut pas laisser entendre qu'on a en

vue une nouvelle réunion de l'Espagne et des Pays-Bas.
Le Roi recommande de presser l'affaire et de ne rien dire de l'envoi d'un

de ses fils en Belgique.
5 Estado,2028.

1010. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 24 mai 4644.

Le marquis rappelle que les Hollandais occupent la citadelle de Juliers

avec l'appui des troupes du Brandebourg et il réclame des secours pour con-

10trarier leurs desseins.

Estado,2296.

1011. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 4er juin 4644.

Démarche de l'archiduc auprès des cours de Paris et de Londres pour

forcer les Hollandais à évacuer Juliers Ces démarches n'aboutiront que si le

Roi envoie les forces nécessaires pour occuper les duchés de Clèves et de

Juliers. Aussi Spinola supplie le Roi d'envoyer sans tarder les renforts

demandés (1),
Estado,2296.

20 1012. Lettre de Philippe III à Ambroise Spinola, écrite de Madrid

le 3 juin 4644.

Affaire du serment. Il faut rendre aux gouverneurs de provinces les pen-

sions qu'ils avaient perdues par suite de la dernière réforme. Pour que les

autres fonctionnaires ne se plaignent pas, on leur allouera des gratifications

35 sur le fonds des gastos secretos. L'archiduc doit être imformé de la décision

royale avant de l'apprendre par une autre voie. Les personnes favorisées par
la nouvelle mesure garderont le secrel; sinon on leur retirera les faveurs dont

elles sont l'objet.
Estado,2229.

50 (1)ExtraitdansRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,p. 299.



— 424 —

1013. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

44 juin 4644.

Le Roi recommande pour un bénéfice ecclésiastique Claude Borquin archer

de sa garde belge (').
Archivesdu Royaume,Papiersd'État et de l'Audience,liasse479. 5

1014. Lettre du marquis de Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 45 juin 4644.

Affaire de Juliers. Les démarches de l'archiduc ont échoué ou peu s'en

faut. L'Angleterre a promis son concours, mais M. de Préaux (2) n'a pas

encore reçu l'ordre de se rendre à La Haye. Les Français ont simplement 10

chargé leurs commissaires de transmettre aux Etats Généraux les plaintes de

Son Altesse. Les Hollandais ont invité le marquis de Brandebourg et le duc

de Neubourg à envoyer des députés à Wesel et à s'en remettre à leur déci-

sion ainsi qu'à celle de l'électeur de Cologne. L'archiduc enverra à la Confé-

rence (3) le comte Octavio Visconti (4) pour interposer sa médiation. Mais les 15

Hollandais se décideront difficilement à évacuer Juliers, aussi l'archiduc croit

que pour les contraindre il faudra occuper de nouvelles places dans les États

contestés; aussi a-t-il ordonné l'envoi de ce courrier pour que Sa Majesté

fournisse le plus vite possible les secours demandés dans les lettres du 9 et du

24 mai ainsi que dans celle du premier du mois. 20

Estado,2296.

1015. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 45 juin 4644.

L'archiduc rappelle ses lettres du 9 et du 24 mai (5) relatives aux affaires

de Juliers et réclame de nouveau l'assistance du Roi comme le fait Spinola 25

dans une lettre du même jour.
Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat et de Guerre,registre177.

(1)Surlesarchersbelgesdesroisd'Espagne,voirnotreétudecitée(page171,notei).

(2)CharlesdeLaubespinede Préaux,ambassadeurde Franceà Bruxellesde 1609à 1616,plus
tardgardedessceauxetmarquisdeChâteauneuf. 30

(3)LesconférencesdeWéseldurèrentdu10au25juin.Cf.CardinalBENTIVOGLIO,loc.cit.

(4)Gentilhommedelachambredel'archiduc.

(5)Identiquesà cellesdeSpinoladesmêmesdateset quenousavonsanalysées.
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1016. Lettre du marquis de Guadaleste à Philippe III, écrite de

Bruxelles le 46 juin 4644.

Les archiducs sont revenus du pèlerinage de...? Albert va mieux et cette

amélioration est due à un miracle. Aussi Son Altesse a-t-elle donné 2,000 phi-

5 lippus à la fabrique de l'église de Notre-Dame (*).
Estado,2296.

1017. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

46 juin 4644 (déchiffrement).

Le Roi accuse réception d'une lettre de l'archiduc du 24 mai et pour la

10 réponse renvoie à celle faite à Spinola.

Il s'agissait des affaires de Juliers. J'espère, ajoute le Roi, qu'avec l'argent

que j'envoie en Flandre et par les négociations qui vont s'ouvrir on réussira

à détourner les Hollandais de leurs projets téméraires (2).

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre177.

15 1018. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid

le 48 juin 4644 (déchiffrement).

L'archiduc désire que les Belges prêtent serment de fidélité au Roi et fait

tous ses efforts pour les y amener. Le Roi le sait par Spinola et bien que cet

empressement à le servir soit une chose toute naturelle, l'en remercie.

20 Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre177.

1019. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

46 juin 4644 (original).

A la demande de l'archiduc, le Roi donne à Antonio Suary de Arguello

le titre de secrétaire des affaires d'Allemagne auprès de Son Altesse.

25 Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Étal etde Guerre,registre177.

(1)Guadalesteditsimplement: La casadi NuestraDama.Il s'agitsansdoutede Notre-Damede

Montaiguoùchaqueannéel'archiducallaitaccompliruneneuvaine,enmaiouenjuin,et d'oùil ne

partaitjamaissansavoirfai à l'égliseunrichecadeau.Cf.MIRAEUS: DevitaAlbertipii, tapientis,
prudentis,Belgarumprincipiscommentariut,Anvers1622,p. 92.

30 (2)Danscetteaffairede Juliersla courd'Espagnese montratrès prudente.Le conseild'Etat

estimaitqueleRoidevaitrespecterla trêve,mêmeaprèslaprisedeJuliers.Cf.Uneconsultedumois

dejuindecetteannéerésuméepar RODRIGUEZVILLA,loc.cit.,pp.289-500.

54
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1020. Lettre de Philippe III à Ambroise Spinola, écrite de Madrid le

46 juin 4644 (minute).

Affaire du serment et réponse à la lettre du marquis du 16 avril. Le Roi

est enchanté d'Albert qui fera, comme il l'espère, son devoir jusqu'au bout.

Mais, ajoute le monarque : quant au désir exprimé en Belgique que j'envoie s

un de mes fils cadets dans le pays, pour recueillir l'héritage des archiducs, et

la question qu'Albert vous a faite à ce sujet, vous répondrez, si Son Altesse

vous en parle encore, que vous vous êtes abstenu de me transmettre ce voeu,

parce que vous avez jugé malséant de mettre des conditions à l'accomplisse-

ment d'une formalité juste et nécessaire. 10

Le Roi recommande à Spinola de ne pas perdre un moment et de s'aider du

confesseur du prince dont le zèle mérite des remerciments.

Estado,2229.

1021. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de l'Escurial

le 7 juillet 4644. 15

Affaire de Juliers. Le Roi annonce une provision de 200,000 ducats en

lettre de change. Avec celte somme et les 200,000 déjà envoyés, il espère qu'on

pourra contrarier les projets des Hollandais.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État elde Guerre,registre177.

1022. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles 20

le 9 juillet 4644.

L'archiduc supplie le Roi d'écouter favorablement Octavio Visconti qu'il

envoie à Madrid pour l'instruire des affaires de Juliers (1).

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre177.

(1) L'archiduc,commenousle voyonspar unenotemarginale,envoyaunelettresemblableaux35

conseillersd'État,le ducde Lerme,le ducde l'Infantado,le cardinaldeTolède,le marquisde

Velada,le marquisde la Laguna,donJuan de Idiaquezet donAugustinMejia,ainsiqu'audue

d'Ucedaet aumarquisdesSept-Églises(RodrigoCalderon)quinefaisaientpaspartieduConseil.
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1023. Instructions données par Farchiduc Albert à Octavio Visconti

du conseil du Roi à Milan, gouverneur de Corne et gentilhomme de la

chambre de Son Altesse, Bruxelles le 44 juillet 4644.

Visconti rappellera au Roi comment, après la prise de Juliers par les Hol-

5 landais, l'archiduc recourut aux bons officesde la France et de l'Angleterre.

Mais ses démarches furent inutiles! les Hollandais gardèrent Juliers. Or, il faut

les empêcher de s'emparer de Cologne et des Etats voisins. Pour cela l'armée

doit être renforcée de 13,300 fantassins et de 1,300 cavaliers, et le train de

l'artillerie doit être augmenté. Ainsi Spinola pourra entrer dans le pays de

10 Juliers et se rendre maître des places fortes.

Le Roi avait envoyé 200,000 écus et promis 200,000 autres. Les provi-

sions ordinaires expirent en septembre; le Roi doit les renouveler et les porter

de 80,000 à 150,000 écus.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre177.

15 1024. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 44 juillet 4644.

Spinola rappelle la lettre du 3 juin ordonnant le paiement des pensions des

gouverneurs de province par la voie des gastos secretos. Si l'on procède ainsi,

il sera impossible de le cacher à l'archiduc, d'autant que Spinola l'a prévenu

20 de la réforme. Albert est d'avis de payer la solde de ces fonctionnaires par la

voie ordinaire parce qu'autrement ils ne garderaient pas le secret et qu'une fois

la chose divulguée, les commentaires iraient leur train.

Estado,2028.

1025. Lettre de Philippe III à Spinola, écrite de l'Escurial le

25 45 juillet 4644 (copie).

Le Roi demande si Bucquoy touche encore en Belgique sa solde de capi-

taine général de l'artillerie.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat et deGuerre,registre178, p. 56.
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1026. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 24 juillet 4644.

En faveur d'hommes d'affaires originaires de nos provinces et domiciliés à

Séville qui se plaignent des vexations dont ils sont l'objet de la part des habi-

tants de cette ville. 5

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre177.

1027. Consulte du conseil d'Etat espagnol du 29 juillet 4644.

Au sujet des dépêches apportées de la part de l'archiduc par Octavio Visconti.

Estado,2028(1).

1028. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles 10

le 8 août 4644.

Réponse aux dépêches royales du 16 juin et du 7 août relatives aux affaires

de Juliers. L'archiduc exécutera les ordres dans la mesure du possible et con-

trariera les affaires des Hollandais. L'archiduc renvoie pour les détails aux

lettres de Spinola sur la même matière el attend avec impatience les fonds is

promis par le Roi.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et deGuerre,registre177.

1029. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 8 août 4644.

Sur les digues de Caloo. L'archiduc n'a pu refuser l'exécution de ce travail so

aux propriétaires riverains parce qu'il ne servira en rien à la ville d'Anvers.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre177.

1030. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 9 août 4644.

Réponse à la lettre du Roi du 18 juin. Spinola a remercié l'archiduc pour la 35

bonne volonté que ce prince montre dans l'affaire du Serment. Lui-même en

(*)Danscetteliasse,il y a plusieursconsultesoriginalessurlesaffairesdeJuliers.
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pressera la conclusion. Mais il est nécessaire d'aller en douceur et d'user de

l'influence du confesseur Inigo de Brizuela. L'archiduc n'a plus parlé de l'envoi

en Belgique d'un fils cadet du Roi. S'il le fait, Spinola lui répondra dans le

sens indiqué par Sa Majesté.

5 Estado,2028.

1031. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 20 août 4644.

Sur l'arrivée à Bruxelles de députés des Électeurs ecclésiastiques, Spinola

indiquera au Roi la réponse qui a été faite à leurs propositions. Les mêmes

10députés ont chargé l'archiduc de remercier Sa Majesté pour l'assistance qu'elle

a prêtée à leurs maîtres.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre177.

1032. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 20 août 4644.

15 Affaires de Juliers. L'armée royale a pris le chemin de Maestricht qui a été

choisi comme rendez-vous général. Spinola qui est parti Pavant-veille écrira

plus particulièrement sur ce sujet; en attendant l'archiduc réclame avec une

nouvelle insistance l'envoi des fonds nécessaires à l'armée en campagne (1).

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre177.

20 1033. Consulte d'une jointe d'Etat (2) du 28 août 4644.

Affaire du serment. Le commandeur de Léon et le marquis des Sept-

Églises trouvent qu'il faut la presser et insister auprès de l'archiduc, de Spinola

et du confesseur, en les laissant juges du moment, pourvu qu'il n'y ait pas de

relard. Dans les lettres envoyées en Flandre il ne faut rien dire du bon effet

25 que l'on attend, pour la prestation de ce serment, des troupes récemment

(1)II y a lieu de rapprocherde cettecorrespondanceles documentsrelatifsà la missionde

RobianoetdeFolcartVanAchclen,envoyéspendantlemoisd'aoûtdecetteannéeàAix-la-Chapelle.

(ArchivesduRoyaume.Papiersd'Etatetdel'Audience,reg.628.)

(2)ComposéeducummandeurdeLéonetdeRodrigoCalderon,marquisdesSeptÉglises
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levées et que Spinola va amener, parce que si la nouvelle s'en répandait, elle

pourrait peut être retarder la conclusion de l'affaire.

Le marquis des Sept-Églises remarque que les gouverneurs sont bien dis-

posés, parce qu'on leur a rendu leurs pensions.

Estado,2028. 5

1034. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de l'Escurial

le 48 septembre 4644.

Le Roi remercie l'archiduc de son dévouement et le presse de terminer

l'affaire du serment.

Estado,2229. 10

1035. Lettre de Philippe III à fray Inigo de Brizuela, écrite de

l'Escurial le 48 septembre 4644.

Même sujet. Prudence à observer si l'on veut faire intervenir l'armée pour

hâter la prestation du serment.

Estado,2229. 15

1036. Lettre de Philippe III au marquis de Spinola, écrite de l'Escu-

rial le 48 septembre 4644.

Même sujet. Le Roi répond à la lettre du marquis du 9 août. Il faut profiter

des bonnes dispositions de l'archiduc et de la mise sur pied de guerre des

troupes récemment levées. Spinola doit se concerter avec Inigo de Brizuela à 30

qui le Roi écrit également. On attend un bon résultat de l'intervention des

gouverneurs de province.

Estado,2229.

1037. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite du camp devant

Wesel le 49 septembre 4644. 25

Les Espagnols combattront toujours à l'avant-garde.

Estado,628.
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1038. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite du camp devant

Wesel le 49 septembre 4644.

Spinola rend compte de ses opérations dans le pays de Clèves, notamment

de la prise de Wesel. Il s'est borné à mettre des garnisons dans les places con-

5 quises pour en fermer l'accès aux Hollandais, mais il a évité de changer la

forme du gouvernement de crainte qu'on ne reprochât à Sa Majesté d'empiéter

sur les droits de l'Empire. A Aix-la-Chapelle il a rétabli le catholicisme parce

que l'Empereur le désirait. Pour le moment il négocie un accord avec Maurice

de Nassau (d).
10 Estado,628.

1039. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite du camp devant

Wesel le 49 septembre 4614.

Au sujet des prétentions du roi d'Espagne et de l'archiduc Ferdinand à

l'Alsace.
15 Estado,2326(2).

1040. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite du camp devant

Wesel le 49 septembre 4644 (copie).

Rucquoy continue, avec l'autorisation de l'archiduc, de toucher son traite-

ment de capitaine général de l'artillerie. Autrement il ne serait pas parti pour

20l'Allemagne.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat et de Guerre,registre178,fol.56.

1041. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 30 septembre 4644.

Nouvelle instance pour qu'il soit donné satisfaction à Antonio Carels en

25faveur de qui les EtaTs-Généraux ont intercédé à nouveau le 17.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et deGuerre,registre252.

(1)TextedansRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,pp.505-307.

(2)Cettelettreappartientau fondsd'Allemagne.Ellea étéreproduitein extensoparRODRIGUEZ

VILLA,loc.cit.,p. 307.Commeelleestétrangèreà notrehistoire,nousnousbornonsà lamentionner.
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1042. Consulte du conseil d'Etat espagnol du 30 septembre 4644.

Sur un écrit envoyé par le secrétaire Pedro Rodriguez (1) et dont l'auteur,
le carme déchaux, Geronimo Gracian de la mère de Dieu (2), traite des dan-

gers auxquels les Espagnols sont exposés par suite de leur contact avec des

hérétiques ou, suivant l'expression du carme, par la propagation des étincelles 5

du feu de l'hérésie qui peuvent voler de Flandre en Espagne (3) Suit l'analyse

de cet écrit d'où il résulte qu'il y a encore des hérétiques à Gand, à Valen-

ciennes, à Anvers. Il parait même que le désespoir pousse des soldats espa-

gnols à passer à l'ennemi et à embrasser le protestantisme!
Estado,2228. 10

1043. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Lerma le

29 octobre 4644

Je renvoie à l'archiduc pour avis un mémoire où le duc d'Acrschot comte

d'Arenberg qui rappelle qu'en 1600 les archiducs le nommaient conseiller

d'État (merced de la plaça del conssejo de estado en el cargo de Almi- 15

ranle de la mar). Il a abandonné pour cela sa place au Conseil des

finances qui lui rapportait 3,000 florins et 300 écus de pension mensuelle. En

lui donnant la place d'amiral, on lui enleva les dîmes et autres droits que tou-

chaient ses ancêtres, ne lui laissant que 500 écus par mois. Or en 1609 il

perdit les 500 écus, il ne toucha plus de solde. On lui doit 64,382 florins du 20

chef de l'amirauté. Il a perdu en Hollande un capital de plus de 50,000 florins

de rente, outre les frais de voyages, de guerres, etc. Il demande qu'on lui paie

ce qu'on lui devait jusqu'à la réforme du gage de l'amirauté, qu'on lui continue

la solde attribuée à l'amirauté, sinon qu'on lui assigne une pension comme au

duc d'Aerschot dont il est l'héritier et une pension ecclésiastique à son fils 25

Charles.
Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etdeGuerre,registre177.

(1)SecrétairedelaCruzada.

(2)P. fray GeronimoGraciande la Madréde Dios,prédicateurcélèbre,né à Valladolidle

6 juin 1545et mortà Bruxellesle 31septembre1614.Voirsa vieet la listede sesnombreux30

écrits,dontla plupartn'ontpasété publiés,dansNICOLASANTONIO,Bibliothecahispananova,t.I,

pp.576-585,et la Bibliothecacarmelitana,t. I,pp.645-650.

(3)«CentellosdefregodeeregiaquepucdensaltardeFlandreà Espana.»DansANTONIO,lelivret

estintitulé: CentellosdeheregiaquepuedenencenderteenEspana(loc.cit.,t.1, p. 579).
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1044. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Lerma le

34 octobre 4644.

Sur la recommandation de l'archiduc, le Roi a conféré la Toison d'Or au

comte de Solre.

5 Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État el de Guerre,registre177.

1045. Lettre d'Ambroise Spinola à Jean de Mancicidor, écrite du

camp devant Wesel le 43 novembre 4644.

Spinola craint de ne pas recevoir l'assistance pécuniaire qui lui a été pro-
mise d'Espagne.

10 Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre177.

1046. Lettres de Jean de Mancicidor à Ambroise Spinola, écrite de

Bruxelles le 45 novembre 4644 (copie).

L'archiduc ordonne à Spinola de restituer les places conquises dans le cas

où les Hollandais rendraient Juliers et rétabliraient le slatu quo, sinon de

15 traîner les négociations en longueur et de gagner du temps.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre177.

1047. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite du Pardo

le 24 novembre 4644.

Le Roi renvoie un mémoire de Niekercke à Juan de Ciriça, de Bruxelles le

20 14 juillet 1614, sur les mouvements des Hollandais et des Allemands.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre177.

1048. Lettre d'Ambroise Spinola à Jean de Mancicidor, écrite du camp

devant Wesel le 22 novembre 4644 (copie).

Réponse à la lettre précédente.

25 Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre177.
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1049. Lettre de Jean de Mancicidor à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 1er décembre 4644.

Mancicidor a reçu de Spinola une lettre ouverte pour le confesseur de

l'archiduc et relative à l'affaire du serment. Il recommande au Roi de ménager

l'autorité du prince au dévouement duquel il rend hommage, mais, ajoute-t-il, 5

ce dévouement ne sera que plus empressé, si on l'encourage par des procédés

amicaux. Pour réussir il faudrait tenir l'armée sur pied et comme lui-même

l'a déjà conseillé, déposer 400,000 écus au château d'Anvers afin qu'au moment

opportun on ait de l'argent sur la main.

Estado,2296. 10

1050. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles le

1ERdécembre 4644.

Elle concerne les affaires de Juliers.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre177.

1051. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles 15

le 1ERdécembre 4644.

Le Roi par sa lettre du 29 octobre demande des renseignements sur Antonio

Martinez, portugais, résidant en Hollande, et George Vega son beau-père.

Je tiens des Portugais et d'Anversois qui sont en correspondance avec les

îles, que tous les Portugais résidant en Hollande sont des mécréants et sont 20

devenus Juifs. Ils se sont retirés là pour vivre en liberté. Ils sont peu portés

vers le Roi et ne méritent aucune confiance (demas de que no tienen ningun

credito por alla solo en sus mercancias).

Antonio Martinez de Figueredo a été soldat aux Indes portugaises, il a été

pris à Lisbonne par l'inquisition puis alla à Amsterdam. Il se déclare juif. Il 25

vit de son commerce de corredor, il a des rapports avec la Compagnie des

Indes à qui il donne des avis sur les contrées où il a été. Son beau-père n'est

pas riche (*). Il ne mérite pas de confiance.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et deGuerre,registre177.

(*) «Casoseconhija de JorgedaVega,tacaronlede limosnaentrelosdelanationportugeiaen30

Amberes400escudospororemediarse.
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1052. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 6 décembre 4644.

L'archiduc transmet au Roi les avis qu'il a reçu d'un de ses confidents, sur

les projets armés de Guillaume Usselinex dans les Indes occidentales.

5 Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et deGuerre,registre177.

1053. Lettre de l'archiduc Albert au chancelier Boisschot, son ministre

à Londres, écrite de Bruxelles le 44 décembre 4644 (1).

Sur la restitution des places occupées par les Espagnols dans les duchés de

Juliers et de Clèves.

10 Estado,2297.

1054. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 45 décembre 4644.

L'archiduc accuse réception des lettres du Roi du 8 et 15 novembre qui lui

furent envoyées par un courrier exprès, et auxquelles il n'a pas répondu avant

15de connaître le résultat des conférences de Xanten (2), tenues pour régler la

question des duchés. Spinola assistait à cette conférence et il en rendra compte

au Roi en détails. L'archiduc est heureux d'apprendre que les places occupées

dans les duchés, vont être évacuées et qu'ainsi les Hollandais rendent Juliers,

comme Sa Majesté le désirait. Je supplie le Roi d'approuver l'arrangement

20 (1)Il y adanslaliasse2297d'autreslettresdesarchiducsà Boisschot;la plupartsonttraduitesdu

françaisenespagnol'

(*2La paix de Xanten,du 12 novembre.Cf.DUMONT,Recueilde traités,t. VII,2epartie,ou

T. ROUSSET,Histoirede la successionauxduchésdeClèvet,Berg,Julien,auxcomtésdeLaMarcket

deRavensberg,2 vol.in-12,Amsterdam,1738.Pourl'histoiremêmedecettepaixet lesrétroactes.

23voirlesarticlesdéjàcitésdeAUGUSTMULLER,Forschungenzur GeschichteBayerns.Quantauxdispo-
sitionspacifiquesde l'archiducà cetteépoque,dispositionsqui furentvivementcritiquéesparle

marquisde Guadaleste,voircequeCASONIdità cesujet,d'aprèsleslettresmêmesdu princeetde

l'ambassadeur,danssa VitadelmarcheseAmbroglioSpinola,pp.230et suiv.,Gênes,1601.Pecquius

représentaitlesarchiducsau campde Weselet à Xanten.Il touchade ce chef2,000livresde

30vacations.(GACHARD,RapportsurlesarchivesdeLille,p. 351,Bruxelles,1841.)
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intervenu et montre combien le rétablissement de la paix, dans les États con-

testés serait avantageux à nos provinces. Impossibilité de garder Wesel ni

aucune place de ces régions.
Estado, 2296.

1055. Extrait d'une lettre de l'infante Isabelle à Philippe III (copie 5

non datée).

Isabelle supplie son frère de ratifier l'arrangement pris par l'archiduc au

sujet des affaires de Juliers. Comme son mari, elle désire ardemment le réta-

blissement de la paix dans la vallée du Rhin. Que ceux qui préfèrent la guerre,
examinent si les finances royales peuvent en supporter les frais. Quant à elle, io

elle ne demande qu'une chose, c'est de pouvoir laisser ses Etats à son frère

complètement pacifiés.
Estado,2296.

1056. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 46 décembre 4644. 15

Spinola rappelle la lettre du Roi du 18 septembre relative au serment de

nos provinces. Il a dû se borner à renvoyer l'affaire à don Inigo de Brizuela

qui a fait le nécessaire. A son retour à Bruxelles il en a reparlé à Brizuela ;
celui-ci a promis de se presser et de donner une réponse dans quatre ou cinq

jours. Spinola ne perdra la chose de vue. 20

Estado,2296.

1057. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 46 décembre 4644.

Récit des opérations militaires dans les pays de Clèves et de Juliers depuis
la prise de Wesel. 25

Estado,2296.

1058. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 46 décembre 4644

Spinola est fier des résultats obtenus : victoire des troupes royales, retraite

des Hollandais, occupation d'Aix-la-Chapelle, destruction des fortifications de 50
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Mulheim, arrangement des affaires du duc de Neubourg et tout cela sans que
la trêve de douze ans ait été rompue. Il se disposait à faire part de ces succès

au Roi quand celui-ci manda au marquis de Guadaleste et à Mancicidor de ne

pas transiger avec les Hollandais ou de restituer Wesel avant de l'avoir prévenu.

5 Pour que le Roi se décide en connaissance de cause, il importe de lui faire

un récit détaillé des derniers événements.

Suit donc le récit de Spinola : assurances données par l'archiduc aux Cours

de France et d'Angleterre qu'il n'avait aucune arrière-pensée de conquêtes,
mais avait voulu empêcher les Hollandais de garder Juliers, convention de

10Xanten (1), et difficultés soulevées par les Hollandais quand il s'agit de trouver

une formule par laquelle les deux parties s'engageaient à ne plus occuper

aucun des territoires contestés. Spinola est pour une transaction, sinon la

guerre recommencera, guerre longue et sanglante, car les Hollandais seront

soutenus par les Français, les Anglais et les protestants allemands.

15 Estado,2296.

1059. Lettre de l'archiduc Albert à Jean de Ciriza, écrite de Bruxelles

le 20 décembre 4644.

Le marquis de Guadaleste a déclaré au résident de France qu'il avait ordre

du Roi de ne consentir à aucune transaction sans en avoir référé à Sa Majesté
20et de garder Wesel. Cette déclaration a même été rendue publique. Bien que

la rupture des négociations soit duc au refus du prince Maurice de confirmer

l'engagement de ne plus prendre de places fortes dans les Etats de Juliers et

de Clèves, on soupçonne les Espagnols de desseins ambitieux, on les accuse de

violer leur parole et on excite ainsi l'opinion contre eux. Inquiétude de l'archi-

25 duc à ce sujet.
Archivesdu Royaume,Secrétaireried État et deGuerre,registre177.

1060. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

20 décembre 4644.

Envoi à Spinola de 1,300,000 écus en lettres de change pour les provisions

30 mensuelles de janvier à octobre 1615, à raison de 130,000 écus par mois soit

(1)Du12novembre1614.



— 438 —

une majoration de 50,000 écus. L'archiduc reconnaîtra les efforts du Roi pour

l'assister et confiera la distribution des deniers à qui de droit.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et deGuerre,registre177.

1061. Lettre de Jacques 1er d'Angleterre à l'archiduc Albert du

26 décembre 4644. 5

Sur la proposition de Spinola de restituer les places occupées par les Espa-

gnols dans les duchés de Clèves et de Juliers et la rédaction de la convention

à signer.
Estado,2297.

1062. Relation anonyme et non datée au sujet de l'armée d'Ostende. 10

Rodrigo Calderon à son retour de Belgique avait proposé la création d'une

escadre et Spinola eut voulu qu'elle comprit 10 navires de 200 à 300 tonneaux.

Estado,2296.

1063. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert du 6 janvier 4645

(déchiffrement). 15

Approbation de la convention de Xanten avec certaines réserves.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre178.

1064. Consulte du conseil d'État espagnol du 43 janvier 4645.

Le duc de Neubourg, comme Spinola l'annonçait dans une de ses lettres du

16 décembre voulait se rendre en Espagne pour baiser la main du Roi et 30

l'archiduc l'en avait détourné parce qu'il ignorait si ce voyage plairait à Sa

Majesté. Le duc demande que le Roi continue à l'assister et intervienne auprès
de l'Empereur pour qu'il juge la question au principal. Depuis qu'il s'est fait

catholique il craint que ses sujets en majorité luthériens ne se révoltent et il

sollicite l'ordre du Roi pour le cas où cette éventualité se réaliserait. 25

Spinola conseillait pour ce qui regardait une intervention en faveur du duc



— 439 -

dans les affaires de Juliers, de répondre dans les mêmes termes que par le

passé, et d'ordonner à Balthazar de Zuniga de solliciter de l'Empereur la déci-

sion demandée; quant à une intervention éventuelle dans le duché de Neu-

bourg, le même Balthazar pourrait avec l'argent réservé pour la défense des

s catholiques aider le duc à l'époque et dans la mesure où ce serait nécessaire.

Le Conseil partage la manière de voir de Spinola pour les deux premiers

points; pour le troisième il désire qu'on réclame un rapport de Zuniga.
Le Roi se rallie à l'avis du Conseil (1).

Estado,2326.

10 1065. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 46 janvier 4645.

L'archiduc et l'infante remercient avec effusion le Roi de l'envoi des

1,300,000 écus. Mais cette provision sera insuffisante si la guerre continue.

Archivesdu Royaume.Secrétaireried'État et deGuerre,registre178.

15 1066. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 46 janvier 4645.

Réponse à une demande du Roi du 16 décembre. L'archiduc a tenu l'Empe-

reur et don Balthazar de Zuniga au courant des affaires de Juliers.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et deGuerre,registre178.

20 1067. Lettre de Spinola à Jean de Ciriza, écrite de Groenendael le

46 janvier 4645.

Deux jours avant le marquis avait reçu une lettre de Gênes lui apprenant

la mort de sa femme (2). Il s'est retiré à l'abbaye pour pleurer son malheur.

Estado, 2297.

25 (1)TextedansRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,pp.517-318.

(2)GiovannaBaciadonna.
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1068. Lettre de Spinola à Philippe III, écrite de Groenendael le

47 janvier 4645.

Affaire du serment. Les difficultés que cette question soulevait et le désir

de certaines provinces de réunir les États-Généraux, réunion qu'il fallait

éviter, déterminèrent l'archiduc à former une commission composée de Pec- 5

quius (1), Balthazar de Robiano (2), Mancicidor, le confesseur de l'archiduc et

Spinola lui-même. Cette commission fut d'avis de faire demander par les États

de Brabant, à la session de mars, que le Roi donnât plein pouvoir à l'archiduc

pour recevoir le serment des provinces et prêter également serment en son

nom. Le Roi doit remercier l'archiduc, et ne pas regarder à la dépense, mais 10

sacrifier, s'il le faut, 100,000 ducats pour les distribuer aux sujets dont le

concours est nécessaire. Lors des trêves de Hollande il alloua bien 200,000

écus dont on ne dépensa que la moitié (3).
Estado,2297.

1069. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le 15

47 janvier 4645.

D'après une lettre de l'archiduc du 16 décembre les Hollandais craignaient

une rupture de la trêve aux Canaries et des préjudices qui pourraient en

résulter. Le Roi a demandé des éclaircissements au régent de l'archiduc et fait

entendre que la trêve devait être respectée. Des ordres semblables ont été 20

donnés dans les ports du Royaume.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre178

1070. Lettre de l'archiduc Albert au roi Jacques d'Angleterre, écrite

de Bruxellee le 24 janvier 4645.

Sur l'évacuation par les Espagnols des places occupées dans les pays de 25

Clèves et de Juliers et le formulaire de la convention proposée à cet effet par
le monarque anglais (4).

Estado,2297.

(1)ChancelierdeBrabant.

(2)Trésoriergénéral. 30

(3)Cettelettreestaccompagnéedutextefrançaisdelaprocurationàdonnera l'archiduc.

(4)Acespiècessontjointsdeuxtextesdifférentsde laconventionà signer,ainsiquelacopied'an

formulairesemblableproposéparlaFrance.
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1071. Lettre de Jean de Mancicidor à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 26 janvier 4645.

En prévision de la mort de l'archiduc, Mancicidor conseille de déposer une

forte provision à la citadelle d'Anvers et de renforcer sérieusement les tercios

5 espagnols par crainte des intrigues de la France.

Estado,629.

1072. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

1er février 4645.

Le Roi va conférer la Toison d'or au duc de Neubourg.

10 Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre178.

1073. Lettre de Jacques 1erà l'archiduc Albert du 4 février 4647.

Sur les affaires de Juliers.

Estado,2297.

1074. Serment (1) de Gaspar de Paldes, châtelain de Gand, prêté à

15Madrid le 4 février 4645 (original).

Valdes promet de garder le château de Gand pour le Roi. Si les archiducs

ordonnent de le rendre et que cet ordre puisse nuire aux droits souverains du

Roi, ou empêcher la dévolution de la place à la Couronne, dans le cas où les

archiducs mourraient sans postérité, ou porter préjudice au Roi, au bien des

20 Pays-Bas ou à la foi catholique, vous ne l'exécuterez pas, enjoint la formule,

sans un ordre exprès et malgré les serments que vous auriez prêtés aux archi-

ducs, parce que ces serments sont faits sous la réserve susdite, quoique non

exprimée, et pour que ma souveraineté ne puisse être diminuée. La formule

se termine par la recommandation de garder le secret, tant sur le serment que

95 sur l'hommage lui-même.

(1)«PleytoomenajeyjuramentoquehizoelmaestrodecampoGasparde Valdes».
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Suivent les signatures de Gaspar, de Valdes, du duc de Lerme et du secré-

taire d'État, Jean de Ciriza (1).
Estado,2230.

1075. Lettre de Jean Niekercke à Jean de Ciriza (?), écrite de Bruxelles

le 44 février 4645. 5

Sur les opérations des Hollandais dans la vallée du Rhin. Quant au rétablis-

sement des relations commerciales avec l'Angleterre, il faut peser le pour et le

contre. Les archiducs verront ce qui convient le mieux. Pour ce qui le con-

cerne, Niekercke préférerait voir établir des relations commerciales avec

l'Espagne, ce qui assurerait à ce pays la fidélité des Flamands, il est, au con- 10

traire, peu convenable de traiter avec une nation étrangère et hérétique.

Estado,2230.

1076. Consulte du conseil d'Etat espagnol (2) du 44 février 4645.

Au sujet d'une lettre de Jean de Mancicidor du 26 janvier. Dans celle-ci le

secrétaire des archiducs, en prévision de la mort d'Albert, conseillait de dépo- 15

ser une somme d'argent au château d'Anvers et d'envoyer un nombre suffisant

d'Espagnols (3); il exprimait également ses craintes au sujet des intrigues ou

d'une attaque de la France (4).

Le Conseil approuve la prudence de Mancicidor et se rallie à son avis. Le

marquis de Villafranca trouve qu'il faut envoyer quelqu'un à Bruxelles pour 20

assister l'Infante. Le Conseil traite aussi des affaires de Juliers.

Le Roi apostille en promettant de faire le nécessaire et en émettant l'espoir

que Dieu sauvera l'archiduc.

Estado,629(minute),2029(original).

(1)Comparerl'acteanaloguesignéle 2 juillet1610par Jeande Aranda,le prédécesseurde 25

Valdes,et quenousavonscitéplushaut.LeRoiavisal'archiducdelanominationdeValdesle

7mai.(ArchivéeduRoyaume,Secrétaireried'ÉtatetdeGuerre,reg.177.)

(2)Représentéparleducdel'Infantado,lemarquisdeVillafrancaetparDonAugustinMexia.

(3) UnbuengolpedeEspanolet.»

(4)Cettelettreestjointeà laminutedela consulte, 50
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1077. Procuration donnée par Philippe III à l'archiduc Albert et

datée de Madrid, le 24 février 4645 (copie).

Cette procuration autorise l'archiduc à recevoir le serment de fidélité des

provinces belges en prévision de leur retour à la couronne d'Espagne (1).

5 Estado,2230.

1078. Lettre d'un secrétaire (2) au Roi du 28 février 4645.

A propos de la lettre de Spinola du 17 janvier. Le signataire en a parlé au

président de la Hazienda qui a répondu que l'argent était rare et qu'on attein-

drait le but désiré (le serment) en donnant à la noblesse belge des baronnies,

10 des comtés et d'autres distinctions honorifiques. Mais on économisera, si c'est

nécessaire, et on fera des avances modérées, ou bien on tirera de Flandre des

lettres de change sur le président de la Hazienda.

Estado, 2297.

1079. Lettre du secrétaire Jean de Ciriza au secrétaire Juan de Man-

15 cicidor, écrite de Madrid le 6 mars 4645.

Ciriza recommande l'affaire du serment. Puisque les archiducs n'ont pas

d'enfants, la renonciation faite par Philippe III en leur faveur devient caduque.

Ciriza développe ce thème.

Estado, 2230.

20 1080. Lettre de l'archiduc Albert au chancelier Ferdinand Boisschot,

son ministre à Londres, écrite de Bruxelles le 43 mars 4645.

Pour les affaires de Juliers.

Estado, 2297.

(1)Voirl'originaldecetacteauxArchivesduRoyaume,Restitutionsautrichiennes,1856,n°XXII.

25 Ellea été publiéepar M.VICTORBRANTS,RecueildesordonnancesdesPays-Bas,règned'Albertet

d'Isabelle,t. II, pp.249.250.

(2)Cettelettre est simplementparaphéeet le parapheparaitêtreceluidu secrétaireJean de

Ciriza.
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1081. Lettre de l'archiduc Albert au roi Jacques 1er,écrite de Bruxelles

le 43 mars 4645.

Même sujet.
Estado, 2294.

1082. Lettre de Philippe III au marquis de Spinola, écrite de Madrid 5

le 46 mars 4615.

Il faut empêcher les Hanséates de s'unir aux Hollandais.

Estado,2230.

1083. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

42 mars 4645. 10

Même objet.
Estado,2230.

1084. Mémoire de William Trumbult, ministre d'Angleterre à

Bruxelles, au sujet des affaires de Juliers avec la réponse qui lui fut faite

le 24 mars 4645. 15

Estado,2297.

1085. Lettre de l'archiduc Albert au chancelier Ferdinand Boisschot,

son ministre à Londres, écrite de Bruxelles le 23 mars 4645.

Sur les affaires de Juliers.

Estado,2297, 20

1086. Relation des négociations engagées depuis la séparation de la

jointe de Xanten, par Son Altesse (l'archiduc Albert) au sujet des places

qu'Elle occupait dans les pays de Juliers, Clèves, etc. (sans date) (1).

Estado,2297.

(1)Commenousl'avonsdéjàdit, la conventiondeXanten,conclueentreleducdeNeubourget le 25

marquisde Brandebourg,au sujetde la successiondesduchésde Berg,Julierset Clèves,est du
12novembre1614.
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1087. Lettre du marquis de Guadaleste à Phitippe III, écrite de

Bruxelles le 30 mars 4645.

La ville d'Anvers demande que l'archiduc autorise l'établissement de qua-

rante familles de maîtres drapiers anglais (1), ce qui donnera de l'occupation
5 aux pauvres gens. Les Anglais consentent à renoncer à l'exercice public de

leur culte. Les raisons invoquées par la ville sont développées dans un docu-

ment annexe. Le marquis n'a pas parlé de la chose avant de savoir la volonté

du Roi, parce qu'il y voit de nombreux inconvénients. Albert y regardera

avant de donner une réponse affirmative. Quant à lui, il ne dit pas les raisons

10qui plaident pour sa manière de voir. Il sait qu'il suffît pour faire rejeter la

demande en question, que les nouveaux venus soient des hérétiques, comme

il s'en trouve à Anvers.

Estado,2297.

1088. Mémoire du magistrat d'Anvers en faveur de l'établissement de

15maîtres drapiers anglais (sans date, en latin) (2).

Estado,2297.

1089. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 30 mars 4645.

Buquoy continue de toucher en Belgique son traitement de général de

20l'artillerie. On peut, au besoin, se passer de ses services, puisqu'on est en

temps de paix; mais Buquoy est en même temps grand bailli de Hainaut, et

cette province souffre de son absence. Comme général au service de l'Empe-

reur, il est payé sur les fonds de l'ambassade espagnole en Allemagne.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre178.

25 (1)«Cuarantacasasdemaestrosdehazerpanos.

(2)Cemémoirefait suiteà la lettredu Magistrat.Il a étépubliéparDERAMsousle titre: Un

documentdela décadencecommercialed'Anversau commencementduXVIIesiècle.(Bulletinde la
Commissionroyaled'histoire,2esérie,t. VIII.)—Lalettredu marquisdeGuadalestepermetdonc
derapportercedocumentà l'année1615.
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1090. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 30 mars 4645.

Spinola accuse réception de la lettre du 2 du même mois lui conférant pleins

pouvoirs pour recevoir le serment de nos provinces.

Estado,2297. 5

1091. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 2 avril 4645.

Recommandation en faveur des bénédictins anglais établis en Belgique.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre178.

1092. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le 10

42 avril 4645.

Le prieur et les moines de l'Escurial demandaient à pouvoir faire imprimer

aux Pays-Bas pour leur compte le nouveau livre de prières (1), parce que la

maison Plantin et Herbergen propriétaires de ce livre le vendaient trop cher.

Le Roi appuie la requête auprès de l'archiduc. 15

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre178.

1093. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 24 avril 4645.

L'archiduc insiste de nouveau pour que les provisions mensuelles soient

envoyées au début et non plus à la fin du mois. 20

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État el deGuerre,registre178.

(1)«Loslibrosdelnuevorezo.»
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1094. Lettre de Philippe III à Ambroise Spinola, écrite de Madrid le

2 mai 4645.

Réponse à la lettre du marquis du 17 avril avisant le Roi des travaux de la

junte réunie sur l'ordre de l'archiduc et composée de Spinola lui-même, du con-
5 fesseur du prince, de Jean de Mancicidor, de Pierre Pecquius et de Balthazar de

Robiano,aux fins de s'entendre sur la marche à suivre pour amener lesprovinces

belges à prêter par anticipation le serment d'obéissance à Philippe III. Le Roi

ordonne de presser la chose et envoie des instructions spéciales à Spinola.

Estado,2230.

10 1095. Instructions de Philippe III à Ambroise Spinola au sujet du

serment à prêter par les provinces belges (sans date).

Les archiducs doivent se garder de convoquer les États-Généraux. Il faut

traiter avec chaque province en particulier. Si les Etats se réunissaient, ils

pourraient entrer en rapport avec la France et la Hollande. Une somme de

15 100,000 écus est mise à la disposition de Spinola. Les ressources pécuniaires
sont sans doute plus abondantes cette année, mais en promettant des titres, des

seigneuries, on évitera des dépenses excessives. Qu'on se rappelle bien qu'il ne

fallut que 20,000 ducats pour obtenir l'adhésion de l'Artois et du Hainaut à l'acte

de renonciation de Philippe II en faveur des archiducs. Au besoin on pourrait
20tirer des lettres de change sur le président du conseil des finances espagnol (1).

Estado,2230.

1096. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Diest le

2 mai 4645.

Pour ne pas déplaire au roi d'Angleterre, l'archiduc a avisé le comte de

25 Castro qu'il ne désirait pas que le comte de Tyrone rentrât en Belgique et il

demande au Roi d'écrire à Castro dans le même sens.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre178.

(1)Acesinstructionsestjointeunecopiedelaprocurationdu24févriercitéeplushaut.
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1097. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Diest le

2 mai 4645.

En faveur du comte de Hohenzollern en ce moment à Bruxelles pour régler

les affaires de Juliers. Déjà en 1610 le Roi songeait à lui conférer la Toison

d'or. Diverses raisons empêchèrent le monarque de donner suite à ce projet, s

Mais, dit l'archiduc, le moment est venu de récompenser le dévouement du

comte, et l'empereur pourrait lui remettre lui-même la distinction proposée.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et deGuerre,registre178.

1098. Lettre de don Inigo de Borgia à Philippe III, écrite du château

d'Anvers le 3 mai 4645. 10

Le magistrat d'Anvers multiplie ses démarches auprès de l'archiduc pour

obtenir le rétablissement des relations commerciales avec l'Angleterre, allégant

que cette mesure serait extrêmement utile à la ville. Jusqu'à présent Son

Altesse n'a pas répondu, mais il sait que le marquis de Guadaleste en a informé

le Roi. Néanmois, il croit de son devoir de remontrer à Sa Majesté que tous 15

ses partisans sont scandalisés de ces prétentions, à cause du souvenir encore

présent des inconvénients causés par ces sortes de gens (1), d'autant que le

profit à retirer de cette mesure est mince en comparaison du danger â courir.

Estado,2297.

1099. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Aranjuez 20

le 45 mai 4645.

Le Roi ordonne de maintenir l'armée sur pied de guerre, tant que la ques-

tion de Juliers ne sera pas ajustée ; mais, dès qu'elle le sera, l'archiduc ne

retiendra sous les armes que le nombre de soldats nécessaire.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre178. 25

(1)«Ettamaneradegentes.»



— 449 —

1100. Consulte du conseil d'Etat espagnol du 49 mai 4645.

Le Conseil sur la proposition du veedor, D. Francisco de Andia Irarrazobal,

approuve la création aux Pays-Bas d'un conseil ou junte des Finances (1).

Estado, 2029.

5 1101. Lettre du marquis de Guadaleste à Philippe III, écrite de

Bruxelles le 20 mai 4645.

Le secrétaire Matheo de Urquina lui a appris qu'il avait reçu de l'archiduc

l'ordre de se rendre en Espagne, mais il ne lui a pas dit pourquoi. Ce procédé

félonne. Si le service du Roi exige qu'on parle avec plus de franchise à

10lambassadeur, on doit changer de conduite à son égard. En attendant, il fera

les diligences nécessaires pour savoir et apprendre au Roi tout ce qui arrivera

de certain à sa connaissance. Guadaleste se plaint ensuite de son dénùment.

Estado,2297.

1102. Lettre du marquis de Guadaleste à Philippe 111, écrite de

15 Bruxelles le 20 mai 4645.

Guadalesle vient d'apprendre par Spinola que Matheo de Urquina était

envoyé en Espagne pour obtenir du Roi que les provisions d'argent fussent

envoyées au commencement et non à la fin du mois.

Estado,2297.

20 1103. Lettre d Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 20 mai 4645.

Recommandation en faveur de Matheo de Urquina, secrétaire de l'archiduc,

qui réclame une augmentation de traitement.

Estado,2297.

25 (1)«ConsejoôjuntadeHazienda.»

57
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1104. Lettre d'Ambroise Spinola d Philippe III, écrite de Bruxelles le

20 mai 4645.

Sur la restitution des places conquises dans le duché de Juliers et le rappel

des troupes. Tant de difficultés ont surgi, dit Spinola, que nous n'avons pu

tomber d'accord sur la convention définitive (1). 5

Estado,2297.

1105. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid

le 22 mai 4645.

Le Roi a désigné D. Francisco de Andia Tarracaval, comme veedor général.

L'archiduc remettra à celui-ci toutes les listes de gens de guerre et une rela- 10

tion particulière des effectifs militaires et des employés, du montant de la

solde et des autres paiements faits aux gens de guerre. Le Roi recommande le

nouveau veedor à la bienveillance de l'archiduc.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre178.

1106. Instructions données par Philippe III à Francisco de Andia 15

Irarrazobal, veedor général aux Pays-Bas Madrid, le 22 mai 4645.

Estado,2230.

1107. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Mariemont

le 23 mai 4645.

Recommandation en faveur de Matheo de Urquina. 20

Estado,2297.

1108. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Mariemont

le 23 mai 4645.

Au retour du comte de la Oliva à Madrid, le Roi avait promis à l'archiduc

une merced de 100,000 ducats assignée sur le royaume de Naples et l'État de 25

(1)C'estainsique les Espagnolsrestèrentà Wesel,Ce n'est qu'en1629que les Hollandais

réussirentà reprendrelaplace.
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Milan. Comme cette promesse est restée sans effet, Matheo de Urquina expo-
sera au Roi les ennuis que ce retard cause à l'archiduc.

Estado,2297.

1109. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Mariemont

5 le 23 mai 4645.

L'archiduc se plaint que les provisions mensuelles n'arrivent pas à temps et

annonce l'envoi de Matheo de Urquina qui exposera au Roi la situation de

nos provinces.
Estado, 2297.

10 1110. Lettre d'Albert à Philippe III, écrite de Mariemont le 23

mai 4645.

L'archiduc intercède en faveur des Carmes déchaussés de Belgique, qui
viennent de fonder un collègeà Louvain. pour que le Roi leur accorde, comme

aux autres ordres mendiants professant à l'Université, un subside mensuel de

15100 florins.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre178.

1111. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Martin

Munoz le 3 juin 4645.

Ordre de régler les comptes de Don Diego Lopez Sueyro, résidant à Anvers

20 et créancier de fortes sommes pour avances faites à l'armée de Flandre.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre178.

1112. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Arevalo le

4 juin 4645.

Pour que la Reine-mère de France puisse venir recevoir les infants

25 d'Espagne sans avoir à craindre les entreprises du duc de Bouillon, Inigo de

Cardenas a demandé de sa part que farchiduc envoie 4,000 à 6,000 fantassins

et 1,500 cavalliers à la frontière et le Roi exprime le même désir.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre178.
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1113. Lettre de Philippe III à Jean de Mancicidor, écrite de Valla-

dolid le 20 juin 4645.

Le Roi n'a pu encore donner son avis au sujet de la prétention des Anver-

sois de rétablir les anciennes relations commerciales avec l'Angleterre et il

charge Mancicidor de l'aviser (1). 5

Estado,2230.

1114. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Mariemont

le 27 juin 4645.

Dans sa lettre du 18 avril, le Roi avait marqué son étonnement au sujet de

la nomination de Henri de Berghes au commandement général de la cavalerie 10

et montré les inconvénients qu'il y avait à confier de tels postes à des Flamands.

L'archiduc explique les raisons qui ont déterminé son choix : la bravoure de

Henri de Berghes qui a servi dès son enfance (2) dans la cavallerie, son

dévouement à la cause royale, le fait que des Belges ont exercé de hauts

emplois à l'armée, notamment Buquoy qui commande l'artilerie. Il demande 15

au Roi de ratifier la nomination afin que nos concitoyens ne soient pas exclus

des hautes charges.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etdeGuerre,registre478.

1115. Consulte du conseil d'Etat espagnol du 44 juillet 4645.

Sur la lettre précédente. Le Conseil est d'avis de ne pas envoyer la nomina- 20

tion de Henri de Berghes, bien qu'on doive accepter le fait accompli, et donner

à entendre que des mesures de cette importance doivent être portées à la con-

naissance du Roi avant d'être rendues publiques (3).
Estado,629.

(1)Cf. DERAM,Un documentsur la décadencecommercialed'Anversau commencementdu 25
XVIIesiècle.(Bulletinde la Commissionroyaled'histoire,2esérie,1856,t. VIII.)

(2)«Desdesuninez.»

(3) « Et bienno abonallela provision,si biente devedexarpattar por ettarhecha,y dalleà
entenderquelascosatdettecalidadetjuttocomunicallasà VuettraMajestadantetdepublieallasalla.»
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1116. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 24 juillet 4645.

Le duc de Neubourg est menacé d'être chassé de son duché par ses frères et

la ligue protestante, quoique l'Empereur ait reconnu son droit d'aînesse et se

5 fondant sur un article du testament paternel interdisant à l'héritier du duché

de changer de religion sous peine de déchéance. Albert est hors d'état de

le secourir, mais Balthazar de Zuniga pourrait, le cas échéant, intervenir en

sa faveur.
Archivesdu Royame,Secrétaireried'État etde Guerre,registre178.

10 1117. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Valladolid

le 34 juillet 4645.

Il est nécessaire d'en finir avec les affaires de Juliers, mais d'une manière

honorable et en attendant de maintenir l'armée sur pied de guerre. Le conseil

de la Hazienda s'occupe de l'envoi par anticipation des provisions mensuelles.

15 Affaires de France. Spinola s'entendra avec Cardenas au sujet de l'envoi de

forces à la frontière du côté de Sedan, car si les affaires d'Italie ne s'arrangent

pas à bref délai dans le sens espéré, il faudra veiller à la Bourgogne et faire

une diversion de ce côté contre le duc de Savoie.

Archivesdu Royame,Secrétaireried'État et deGuerre,registre178.

20 1118. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Valladolid

le 8 août 4645.

Sur les renforts que le Roi est à la veille d'envoyer par mer aux Pays-Bas.

Archivesdu Royame,Secrétaireried'État et de Guerre,registre178.

1119. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Falladolid

25 le 43 août 4645.

Nikerque a écrit à don Juan de Ciriça par rapport au projet de construire

des moulins. L'archiduc doit entendre Nikerque et puis faire rapport au Roi

qui prendra une décision.

Archivesdu Royame,Secrétaireried'État et de Guerre,registre178.
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1120 Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Valladolid

le 47 août 4645.

Même sujet que celui traité dans la lettre du 8 août.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre178.

1121. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Valladolid 5

le 47 août 4645.

A la veille de la conclusion du double mariage entre les maisons d'Espagne

et de France, Cardenas demande qu'un corps de troupes, composé de 5,000 à

6,000 fantassins et 1,000 cavaliers, sous le commandement de Jean de Ribas,

se tienne prêt à entrer en France au premier appel de la Reine-mère. Le Roi 10

invite l'archiduc.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre178.

1122. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Valladolid

le 49 août 4645.

Jean de Ribas commandera le corps de troupes qui sera éventuellement 15

chargé de la démonstration du côté de Sedan. L'expérience de cet officier et la

connaissance qu'il possède des affaires de France le désignaient pour cet emploi.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et deGuerre,registre178.

1123. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Valladolid

le 1erseptembre 4645. 20

Sur les réparations à faire à la citadelle de Gand.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre178.

1124. Lettre de Jean de Mancicidor à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 2 septembre 4645.

Au sujet de l'établissement de drapiers anglais à Anvers. Comme il était 25
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question d'autoriser ces drapiers à pratiquer leur culte, l'archiduc a voulu

avoir l'avis de gens compétents. Ceux-ci ont déconseillé semblable établisse

ment eu égard à la religion (1).

L'archiduc partage leurs scrupules et l'affaire reste en suspens.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat etde Guerre,registre178.

1125. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 46 septembre 4645.

En vertu d'un ordre du Roi du 31 mars 1613, l'archiduc a remis à Spinola

la direction des fonds militaires. Spinola s'est toujours acquitté de celte charge

10à la satisfaction du Roi. Quand Francisco de Andia Irarrazobal passa à la tré-

sorerie générale, il a été décidé que Spinola continuerait à signer les ordon-

nances de paiement et toutes les pièces comptables de l'armée, de sorte, dit

l'archiduc, que je n'ai plus à m'occuper de ce service et je supplie le Roi

d'ordonner qu'il en soit toujours ainsi

15 Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat et deGuerre,registre178.

1126. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 46 septembre 4645.

Les négociations pour le règlement des affairesde Juliers sont arrêtées parce

que les Hollandais refusent de s'engager à ne plus faire de nouvelles conquêtes

20 dans les territoires contestés (2). Il faut donc tenir l'armée sur pied, procéder

à des levées et payer les renforts annoncés d'Espagne. Les pensions mensuelles

doivent ainsi être portées à 150,000 écus, ce qui est très modeste.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et deGuerre,registre178.

(1)«Ysiendonégociodetantaconsiderationqueseleshaviadepermitirel exerciciodesareligion,
25 lehizoS A.veery considerarpordiferentespersonasdoclas,lasqualeshaviendoloponderatofueron

deparezerquenodeviaS.A. admitirlos,pordichorespectodesureligion.» (Cf.DERAM,Bulletindela

commissionroyaled'histoire,2esérie,1856,t. VIII.)

(2)« Dexardebolvera tomarmasplazasenaquellosestadot.»
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1127. Lettre du veedor Francisco de Andia Irarrazobal à Phi-

lippe III, écrite de Bruxelles le 46 septembre 4645.

L'archiduc a remis l'administration des finances de l'armée à Spinola et

celui-ci en dispose à son gré. C'est pourquoi le veedor demande à pouvoir con-

trôler ce service des dépenses secrètes et à consigner dans un registre spécial 5

les gratifications allouées sur ce fond.

Estado,629.

1128. Instructions données par l'archiduc Albert à Inigo de Borjia

et datée de Bruxelles le 49 septembre 4645.

Sur les affaires de Juliers, le service des nouvelles provisions et les secours 10

à envoyer en France (1).

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre178.

1129. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Bruges le

20 septembre 4645.

Nécessité de défendre le duc de Neubourg. La situation de ce prince doit 15

être assurée avant qu'on parle d'évacuer Wesel. L'archiduc ordonne à Spinola

de surveiller les Hollandais et de régler ses mouvements sur les leurs.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat et de Guerre,registre178,

1130. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles le

23 octobre 4645. 20

Spinola promet de prêter à la Reine de France l'assistance dont elle aurait

besoin pour réprimer les troubles de son royaume.

Estado,629.

(1)A cesinstructionsestjointun mémoireoùse trouverésumél'historiquede la questionde

Juliers. 25
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1131. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Burgos le

25 octobre 4645.

Le duc de Montelem se rend à Paris pour accompagner l'infante Ana, la

future reine très chrétienne, et remplacer à l'ambassade Inigo de Cardenas qui
5 rentre en Espagne pour motif de santé.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Étatetde Guerre,registre178.

1132. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 40 novembre 4645.

L'archiduc a fait examiner par des gens compétents les moulins dont le

10licencié Niekercke se dit l'inventeur; il résulte de l'examen que ces moulins

peuvent être employés dans les places fortes en temps de siège, mais ils

reviennent très cher et il est préférable dans ce cas de se servir des machines

tirées par des chevaux (1).

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre178.

15 1133. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles le

40 novembre 4645.

Des 44 compagnies espagnoles que le Roi voulait envoyer en Belgique, il

en est arrivé 42; des navires de guerre doivent, en outre, amener 4 compagnies

de vétérans.
20 Estado,629.

1134. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles le

40 novembre 1645.

Spinola insiste sur l'envoi des provisions d'argent mensuelles. Le bruit court

que les Hollandais se dirigent vers le pays de Cologne.

25 Estado,629.

(1) «Las taonasconcavallos».
58
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1135. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Burgos le

24 novembre 4645.

L'archiduc doit communiquer tous les renseignements relatifs aux finances

de l'armée à Guadaleste comme il le faisait à Balthazar de Zuniga.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et deGuerre,registre178. 5

1136. Lettre du marquis de Guadaleste à Philippe III, écrite de

Bruxelles le 5 décembre 4645.

Sur les prétentions du marquis de Havre et du prince de Ligne à la gran-

desse.

Estado,2299. 10

1137. Lettre du veedor François Andia Irarrazobal à Philippe III,

écrite de Bruxelles le 11 décembre 4645.

Sur un différend avec Ambroise Spinola.
Estado,631.

1138. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles le 15

42 décembre 4645.

L'archiduc signale le conflit qui a surgi entre Spinola et le veedor.

Estado,631.

1139. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles le

43 décembre 4645. 20

Spinola se plaint amèrement du veedor qui refuse de venir chez lui pour

prendre ses ordres et il demande au Roi de punir cet officier pour manquement

grave à la discipline. C'est la première fois, ajoute-t-il, qu'il demande des

mesures de rigueur contre un de ses subordonnés.

Estado,631. 35
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1140. Lettre du veedor Irarrazobal à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 43 décembre 4645.

Le veedor essaie de justifier sa conduite. Il se plaint de l'arbitraire de

Spinola. Le Roi doit le protéger comme le défenseur attitré de ses droits, car

s le marquis de Guadaleste est le débiteur de Spinola et ne jouit que d'une

médiocre considération.

Estado,631.

1141. Lettre du marquis de Guadaleste à Philippe III, écrite de

Bruxelles le 28 décembre 4645.

10 Au sujet de la proposition faite au duc de Lerme par Anselme Provost,

négociant de Saint-Omer, d'ouvrir un port à Gravelines. Guadaleste a parlé
de ce Provost à Spinola qui a reçu de mauvais renseignements sur son compte.

Estado,2299.

1142. Rapport remis au père Colazo par un de ses correspondants sur

15les bénéfices réalisés par les Génois dans leurs transactions ou asientos avec

le Gouvernement espagnol depuis le decreto de 4607 (copie sans date) (1).

Estado,2297.

1143. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles le

29 décembre 4645.

20 Affaires de Juliers. L'ambassadeur de France à la La Haye n'a pas fait les

démarches convenables malgré les assurances qu'il avait données. Il donne

comme excuse qu'elles auraient été inutiles. Il ne faut pas compter sur la

(1)C'estle documentquej'ai publié,d'aprèsunecopiedesArchiveduRoyaume,à la suitede
monÉtudesur lesempruntsdessouverainsdesPays-Basau XVIeet au XVIIesiècle,pp.84-93.

23 (Bulletindel'AcadémieroyaledeBelgique,1907.)Il estl'oeuvreduDiegoLopezSueyro.Je croyais
qu'ilétaitdestinéà frayInigode Brizuela,leconfesseurde l'archiduc.Or,dansletextedeSimancas
lenomdudestinataireestécrità ladernièrepageet c'estceluidupèrejésuiteColazo.
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France, ajoute l'archiduc. Les Hollandais laissent à entendre qu'il faut mieux

que chacun garde les territoires qu'il a occupés.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre178.

1144. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

9 janvier 4645. 5

Envoi de 1,560,000 écus de 57 patards en lettre de change pour le paie-

ment de 11 mois de solde du 1ernovembre passé au 30 octobre prochain, à

raison de 130,000 écus par mois. Le Roi a fait tous ses efforts pour réunir

cette somme. L'archiduc veillera à la perception de l'argent, à sa juste distribu-

tion; les hommes d'affaires peuvent escompter les paiements mensuels, et 10

l'intérêt de leurs avances sera payé en Espagne.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre179.

1145. Décret du 44 janvier 4646 prorogeant jusqu'à la fin de l'année

le medio general conclu avec les hommes d'affaires et approuvant tout ce qui

a été fait en exécution de ce medio. 15

Contaduriasgenerales(1),310.

1146. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles le

45 janvier 4646.

La prestation du serment a été ajournée parce qu'on redoutait en l'annon-

çant de compromettre le règlement de la question de Juliers Comme il y a se

apparence que de ce côté tout s'arrangera, Spinola, le père confesseur, et Man-

cicidor, proposent de reprendre les négociations, et l'archiduc est de leur avis.

Estado,2299.

(1)Suiventles notificationsfaitesauxdéputésdu mediogeneralau sujetde la suspensiondes

garantiesquileuravaientétéaccordéesenexécutiondesasientospassésaveceux. 25

Cesdéputéschargésdeveillerà l'exécutiondumediogederalétaientlesbanquiersgénoisOctavio

Centurioni,Jean-BaptisteSerra,NicolasBalbiet SinibaldeFieschi.VoirauxArchivesduRoyaume,
Cartulairesetmanuscrits,n°544,fol.67,un rapportfort curieux,dû probablementà DiegoLopez
Sueyro,sur lesconversionsdesdettesespagnolesdesannées1575,1896et 1608,ainsiquesurles

bénéficesquelesGénoissurentréalisermalgrélesdécretsquilesfrappaient. 50
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1147. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles le

45 janvier 4646.

Le prince de Ligne demande une pension mensuelle de 100 écus, le comte

de Hoogstraeten une de 70, etc.

5 Estado, 2299.

1148. Lettre de Jean de Mancicidor à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 45 janvier 4646.

Affaire du serment. L'archiduc est bien disposé, bien qu'il prévoie des dif-

ficultés, parce que cette prestation anticipée est une nouveauté.

10 Estado, 2299.

1149. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 45 janvier 4646.

Maintenant que la question de Juliers paraît en voie d'arrangement, on peut

reprendre celle du serment qu'on avait dû ajourner.

15 Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre, registre 178.

1150. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 45 janvier 4646.

Empiétements des Hollandais dans le comté de Ravensberg, au mépris des

habitants qui voulaient observer la neutralité. Les Espagnols ne s'y sont pas

20 opposés, de crainte de rompre la trêve; car les mêmes habitants sont des héré-

tiques et s'ils avaient vu avancer les troupes royales, ils auraient ouvert leurs

portes aux Hollandais. Il ne serait pas difficile de chasser ceux-ci de leurs

positions, mais, encore une fois, la crainte de rompre la trêve retient l'archiduc

L'Empereur a signalé le danger que crée cette situation (1).

25 Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre, registre 179.

(4)Unecopiede la lettreimpérialeestjointeà cellede l'archiduc.
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1151. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 45 janvier 4646.

Sur les réparations à effectuer à la citadelle de Gand. L'archiduc sait que

dans cette place comme à Anvers des travaux de restauration sont nécessaires,

et il en avait parlé à Rodrigo Calderon lors de son voyage en Belgique, mais 5

les provinces ne lui donnent pas d'argent et le Roi n'envoie pas les 30,000 écus

qu'il avait promis.

Estado,2299(A.B.)

1152. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

20 janvier 4646. 10

Recommandation à l'archiduc de soigner le logement et le ravitaillement des

dernières troupes envoyées de Lisbonne en Belgique.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre178,

1153. Relation de la mission anglaise en Flandre, écrite de Saint-

Omer le 20 janvier 4616 (1) (3 pages). 15

C'est un historique de la mission en même temps qu'un exposé de ses

ressources. On voit qu'elle possédait le collègede jésuites anglais de Louvain où

l'on étudiait la théologie et qui publiait des réfutations des ouvrages anglais

anticatholiques. Un chevalier anglais avait donné à ce collège 40,000 ducats

qui furent placés en rentes (2). C'était insuffisant et la maison n'était pas en 20

état d'entretenir ses élèves. Une dame espagnole, Louisa de Carvajal (3) lui

(1) «RelationdelamissiondeInglaterraenlosEstadosdeFlandes.»

(2) «Queteecharonenrentas.»

(3)Sansdouteladamequiavaitétéarrêtéeà Londres,en1608,dansdescirconstancesquiontété

rapportéesparlebarondeHoboken,notrechargéd'affairesenAngleterre,danssalettreà l'archiduc25
du 11juindecettemêmeannée,lettredontlepèreJ. WILLAERTadonnéunextraitdanssontravail

déjàcitéNégociationsentrel'AngleterreetlesPays-Bascatholiques,p. 65.
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laissa sa fortune d'un revenu de 6,000 réaux. Jacques Blasé (1), religieux fran-

ciscain, y ajouta l'abbaye de Watten dont les élèves avaient dû aller s'établir

à Liège par suite des réclamations de l'Angleterre et qui jouissait d'un revenu

de 8,000 réaux. La mission possédait encore le séminaire de Saint-Omer créé

5 par Philippe II en 1395 quand Elisabeth défendit aux catholiques d'élever

leurs enfants.

Estado,2300.

1154. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

25 janvier 4646.

10 Sur les rapports qui doivent exister entre Spinola et le veedor général

Andia de lrarrazobal.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et deGuerre,registre179.

1155. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

25 janvier 4646.

15 Les Hollandais ayant violé la neutralité de certains territoires de la succes-

sion du duc de Juliers, ordre a été donné à Spinola d'occuper à sa convenance

les places fortes du comté de La Marck.

Le Roi désire savoir ce qu'il en est du traité d'alliance des Hanséates avec

les Hollandais et si, le cas échéant, il ne conviendrait pas, comme le conseille

20Balthazar de Zuniga de frapper les Hanséates dans leur commerce.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etdeGuerre,registre179.

1156. Lettre de Philippe III au veedor Andia de Irarrazobal, écrite

de Madrid le 25 janvier 4646.

Le veedor doit rendre ses comptes à Spinola.
25 Estado,2230.

(1)JacquesBlaséou Blasaeusfut évêquede Saint-Omerdu 17 mars1601au 21 mars1618.
Cf.lesÉvêquesdeSaint-OmerdepuislachutedeThérouanne,parl'abbé0. BLED,1repartie,dansles
MémoiresdelaSociétédesantiquairesdeMorinie,t. XXVI,1898-1899.
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1157. Lettre du père Joseph Creswell au duc de Lerme, écrite de

Saint-Omer le 30 janvier 4646.

Creswell envoie au duc la relation précitée du 20 janvier.

Estado,631(1).

1158. Lettre de Jacques Blasé, évéque de Saint-Omer, à Philippe III, 5

écrite de Saint-Omer le 3 février 4646 (copie).

L'évéque rappelle comment un an auparavant, avec l'autorisation du juge

et de l'archiduc, il avait donné à des moines anglais l'abbaye de Walten, mais

sur les protestations du roi d'Angleterre qui redoutait le voisinage de ces reli-

gieux, les novices durent aller se fixer à Liège. D'autre part, une dame de 10

grande vertu a fondé une école pour y élever de jeunes Anglaises, au mépris

des lois interdisant aux Anglais d'envoyer leurs enfants dans des séminaires

étrangers (2).

Estado, 2300.

1159. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le 15

49 février 4646.

Ordre de maintenir le tercio irlandais servant aux Pays-Bas et dont le roi

d'Angleterre désirait la suppression.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat et de Guerre,registre179.

1160. Lettre du père Joseph Creswell à Philippe III, écrite de Saint- 20

Orner le 20 février 1616 (original) (3).

Nécessité de soutenir le séminaire anglais et le couvent de religieuses de

(1)Cetteliasserenfermed'autresdocumentsrelatifsà lamêmeaffaire.

(2)Aumoisde marsde l'annéeprécédente,Jacques1eravaitrenouvelécetteinterdiction,etune

copiedel'éditroyalsetrouvedansla liasse. 25

(3)Cettelettreest écriteà la troisièmepersonneet en formede mémoire.Elledébuteainsi:

«JosephCresueladicequeVuestraMajettad »
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Saint-Omer. Le Roi avait chargé de Creswell de trouver les moyens d'entre-

tenir ces deux fondations, et après en avoir proposé plusieurs qui ne furent

pas admis par les conseils compétents, Creswell songea au tabac que les héré-

tiques allaient acheter aux Indes. Bien que le Roi eût enjoint aux gouverneurs
5 de province de faire arracher les plants de tabac et défendre sous des peines

sévères, d'en semer de nouveaux, on achète du tabac comme avant, et des

marchands en font le commerce au mépris des défenses royales et en fraudant

les droits perçus avant la prohibition de cette marchandise. Creswell a montré

au conseil des Indes comment on pouvait exploiter cet engouement du public
10 au profit du Trésor. Un amateur offre 60,000 ducats pour obtenir le mono-

pole du commerce du tabac. Qu'on le lui accorde, et qu'on donne au Sémi-

naire un demi-réal pour chaque livre de tabac ainsi exportée. Telle est la pro-

position soumise au conseil des Indes et pour laquelle Creswell voudrait

recevoir une réponse.
15 Estado, 2300.

1161. Lettre du père Joseph Creswell à Philippe III, écrite de Saint-

Omer le 22 février 4616.

Recommandation en faveur de l'évéque de Saint-Omer que le Roi ferait

bien d'encourager.
20 Estado,2300.

1162. Consulte du Conseil d'État espagnol du 28 février 4646.

Sur l'utilité d'une junte des Finances en Belgique.

Estado,2050.

1163. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

25le 8 mars 4646.

Recommandation pour Charles de Lalaing, comte de Hogstraeten et gouver-
neur de Tournai qui demande la Toison d'or.

Estado,2299(A.B.).

59
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1164. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

49 mars 4646.

Ordre de faire surveiller à Dunkerque et dans d'autres ports les navires

venant d'Espagne pour s'assurer s'ils n'emportent pas de l'or et de l'argent en

barres ou monnayés (1). 5
Estado,2230(A.B.).

1165. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

49 mars 4646.

Le Roi approuve l'hésitation de l'archiduc à envahir de nouveaux terri-

toires; il est bon cependant que les Hollandais sachent qu'on contrariera leurs 10

desseins. L'archiduc ne doit pas rompre la trêve pour des motifs futiles, à moins

que les Hollandais ne l'y contraignent, mais 1honneur du Roi doit être sauf.

Albert doit donc fortifier Wesel et réclamer l'assistance de l'Empereur et des

princes allemands.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre179. 15

1166. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

49 mars 4646.

Le Roi ne sait pas l'avantage que les Hanséates auraient de s'unir aux

Hollandais, ils perdraient à cette alliance, car tous leurs bénéfices proviennent

du commerce qu'ils font en Espagne et il serait bon, peut-être, de le leur rap- 20

peler. Le Roi demande là-dessus l'avis de l'archiduc.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre179.

1167. Lettre du marquis de Guadaleste à Philippe III, écrite de

Bruxelles le 24 mars 4646.

Depuis huit ans, Anselme Provost, marchand de Saint-Omer, propose 25

d'ouvrir un port à Gravelines et il attend toujours une réponse du Roi.

Estado,2299.

(1)Unordresemblablefut donnéle mêmejour au marquisde Guadalesteet à donJuan de

Mancicidor.
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1168. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

44 avril 4646.

Spinola a reçu l'ordre d'occuper les places fortes du comté de La Marck, à

moins que la question de Juliers ne reçoive une solution. Le Roi veut prévenir
5 les Hollandais et les empêcher de s'allier avec les villes hanséatiques.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre179.

1169. Consulte du Conseil d'État espagnol du 48 avril 4646.

L'archiduc avait, demandé à être déchargé de la gestion des gastos secretos

puisque l'administration des derniers venus d'Espagne avait été confiée à

10
Spinola.

Le Conseil trouve que les départs secrets doivent recevoir le visa du prince

ou du moins il doit en avoir connaissance.

Estado, 2030.

1170. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

15 le 20 avril 4646.

Le comte Henri de Berghes a occupé les places de Soesh et de Lippstadt.

Cet officier s'est distingué, aussi l'archiduc demande que les 800 écus qui lui

ont été assignés en Sicile le soient en Belgique plus 600 autres.

L'archiduc a envoyé Bucquoy à Madrid pour expliquer au Roi comment on

20 pourrait empêcher les Hanséates de s'allier avec les Hollandais (1). Il a réclamé

l'assistance de l'Empereur, mais il craint fort que sa démarche n'ait aucun

résultat.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre179.

(1)Buquoyavaitétéenvoyéen Espagnepourcongratulerle Roi surle mariageduprinceavec

23 la Dauphine.(GACHARD,Rapportsur lesarchivesde Lille,p. 352. Bruxelles.1841.)Mais,comme

on le voit par les lettresde l'archiduc,il avait,enoutre,a entretenirleRoid'importantesaffaires

publiques.
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1171. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 20 avril 4646.

L'archiduc désire connaître les intentions du Roi au sujet de la future élec-

tion impériale et demande qu'on renvoie Bucquoy à Bruxelles

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre179. 5

1172. Lettre d1Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 24 avril 4646.

Le frère Gregorio de Valencia (1) de l'ordre de Notre-Dame de la Merced est

arrivé à Bruxelles et a convoqué au palais une commission composée de Gua-

daleste, du confesseur, de Mancicidor. 10

Estado,2300.

1173. Protestation du prévôt et du chapitre de Cambrai contre la, pro-

position du comte de Roeulx relative à la prestation de serment imposée au

magistrat de la ville (2), Cambrai le 29 avril 4646.

Le prévôt et le chapitre dénient au magistrat le droit de changer de souve- 15

rain. Ils invoquent les privilèges de l'Eglise métropolitaine qu'ils sont tenus de

défendre sous peine de commettre un crime de lèse-majesté impériale et de

félonie envers l'archevêché.

Estado, 2303.

1174. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles 20

le 30 avril 4646.

Le Hainaut, Namur, Tournai ont déjà prêté serment. Quelques députés

auraient voulu que pour une affaire aussi importante les États Généraux

(1)Chargédevérifierlescomptedela Veedorerie.

(2)«Protettoquehicieronelprevostey cabildodeCambraià lapropositionquehiçoel condeReus25

departedeSusAltezasordenandoal magistradodeaquellaciudadprestaseeljuramentodefidelidad
al Rey,nuestroSenor,despuesdeloslargosdiasdeSuAlleza.»
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fussent réunis. Mais puisque plusieurs provinces ont déjà reconnu Philippe III

comme leur futur Souverain, une telle réunion n'a plus de raison d'être.

Estado,631.

1175. Lettre du marquis de Guadalesle à Philippe III, écrite de

5 Bruxelles le 1er mai 4646.

Guadaleste craignait qu'on ne demandât en Belgique l'envoi d'un infant, ce

qui eût amené une nouvelle séparation de nos provinces d'avec l'Espagne. Il

faut récompenser les gouverneurs de provinces : le comte d'Estaries en Flandre,

le prince de Ligne en Artois, le duc d'Aerschot (1) en Hainaut, le comte de
10 Roeulx à Cambrai, le comte de Maries dans le pays de Namur, Hoogstraeten à

Tournai, Sainte-Aldegonde à Limbourg, François de Berghes en Gueldre. le

chancelier Pecquius dans le Brabant. Spinola avait prétendu diriger seul les

négociations et il fut quelque peu étonné que Guadaleste les connût si bien.

Estado, 631.

15 1176. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite d'Aranjuez le

2 mai 4646.

Puisque les Hollandais refusent de s'engager à ne plus conquérir de places
fortes dans les duchés de Clèves et de Juliers, le Roi se voit obligé de prendre

ses précautions et il réglera sa conduite sur celle de ses adversaires.

20 Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre179.

1177. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite d'Aranjuez le

2 mai 4616.

Don fait par les Hollandais du comté de Hornes à Henri de Nassau.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre179.

23 (1)Philippe-Charles,prince-comted'Arenberg,portaitdepuiscetteannéeletitrededucd'Aerschot,
envertude l'autorisationdesemèrequiavnilreçuceduchéenhéritagedeCharlesdeCroy.
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1178. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 43 mai 4646.

L'archiduc n'a plus les mêmes inquiétudes au sujet de l'alliance projetée

entre les Hollandais et les Hanséates. Néanmoins il enverra un agent à Ham-

bourg pour savoir où les choses en sont et montrer aux villes de la Hanse 5

qu'il vaut mieux pour elles s'unir avec les Espagnols qu'avec les Hollandais.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et deGuerre,registre179.

1179. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles.

Le duc d'Aerschot a proposé le serment aux États de Hainaut et avec un

plein succès. C'est la première province qui a juré. Comme le Brabant faisait 10

quelques difficultés. Spinola a prié le duc de se rendre aux États en sa qualité

de noble brabançon. Le duc facilita les négociations. Il demande la Toison

d'or (1) et Spinola le recommande à la bienveillance du Roi. Sa Majesté n'a

pas encore pris de résolution à l'égard du prince de Ligne et du comte de

Hoogstraeten. Ces deux seigneurs ont fait de leur mieux. Après que Tournai 15

eut prêté serment, Hoogstraeten, qui est gouverneur de cette ville, se rendit

dans le Brabant aux instances de Spinola. Son intervention a eu une grande

influence; aussi Spinola les recommande tous deux au Roi.

Estado,2299.

1180. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles 20

le 46 mai 4646.

Spinola va se rendre à Binche à la demande de l'archiduc. Il régalera les

députés au nom du Roi, illuminera la ville et fera couler des fontaines de vins,

ce qui est le moyen le plus propre pour gagner les coeurs (2).

Estado,2299. 25

(1)Il reçutle collierde l'Ordrele14janvier1618desmainsdel'Archiduc.Cf.GACHARD,article

précité.

(2)«Queesloquemasconvieneparaganalleslavoluntad.»
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1181. Consulte du Conseil d'État espagnol, du 24 mai 4646.

Pour le Conseil, il était aussi maladroit qu'inutile de réclamer un serment

de nos provinces, puisque l'acte de cession (de 1598) contenait des réserves

formelles, réserves que devait ignorer celui qui imagina cette formalité (1).

5 Même le comte de Bucquoy qui venait d'arriver de Belgique trouvait que
c'était une des plus grandes fautes qu'on eût commises, parce que les provinces

purent voir dans la conduite du Gouvernement une marque de défiance à

leur égard. Le Conseil eut préféré qu'on s'abstint de celte démarche, la réserve

insérée dans l'acte de renonciation de Philippe III étant suffisamment claire.

10Si un serment était nécessaire, il eut convenu d'envoyer en Belgique pour le

recevoir un grand d'Espagne.

Le Roi en apostiliant remarque que c'est la coutume aux Pays-Bas que le

souverain fasse prêter serment à son héritier présomptif. Cela s'est toujours

ainsi pratiqué.
15 Estado, 651(minute),2030(original).

1182. Serments prêtés à Philippe III par les provinces belges (2)

en 4646. Copies légalisées par l'audiencier Verreyken.
Eslado, 2852.

1183. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Mariemont

20le 28 mai 1616.

Affaire du serment. La Flandre, Lille, le Brabant n'ont pas encore juré.

(1)«Yassinodebiodetenernoticiadellaquienadvirtiôsehizieseestadiligencia.»

On remarqueraque celtequestiondu sermentne fut pastraitéedansune séanceplénièredu

Conseild'État,maisdansunejointeoucommissioncomposéededonJuanidiaquez,grandcomman-

25 deurdeLéon,etdeRodrigoCalderon,comtedelaOliva.

(2)LesermentfutprêtéparleHainaut,Valencicnnes,Namur,TournaietleTournaisis,etCambrai

le22 mai,par laGueldre,leLuxembourg,leLimbourg,lesÉtatsd'Oulre-Alcuseet Malinesle20du

mêmemois,par la Flandre,les villesde Lille,Douaiet Orchiesle 19juin, par le Brabantle

18juillet,parlesvillessubalternesducomtédeFlandresle 12septembre,etparlesÉtatsducomté

30 deBourgognele 50 janvier1017.Letextedecessermentset lacorrespondanceéchangéeà cesujet

parlesArchiducset lesgouverneursde provincesetrouventauxArchivesduRoyaume,Restitutions

autrichiennes,1856,liasse23. Cf.notrearticle: Le termentdefidélitéprêtépar les Belgesà

PhilippeIII en1676.(MélangesPaulFredericq.Bruxelles,1904.)
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Ces provinces ont demandé vingt jours pour se décider. Quelques députés ont

réclamé comme condition qu'après la mort de l'archiduc l'Infante conserve le

gouvernement des Pays-Bas D'autres ont prétendu qu'on envoyât un infant et

en même temps ont fait entendre des réclamations au sujet des impôts, des

licences et des alcabalas. On leur a répondu comme il convenait.

Estado,,2299.

1184. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Mariemont

le 28 mai 4646.

Au sujet de la proposition du frère Grégorio de Valencia de gagner au ser-

vice du Roi et à certaines conditions un juif du nom de Samuel Pallache (1). 10

Quand Grégorio arriva, ce Samuel était mort, mais son neveu, Moïse Pallache,

était prêt à souscrire aux mêmes conditions.

Suit sur un papier à part le texte de ces propositions ou conditions.

Albert, comme il le remarque dans sa lettre, ne voit pas grand profit à tirer

de ces propositions. Les Juifs sont des gens peu sûrs, et il n'y a dans tout cela 15

qu'un moyen de soutirer de l'argent. Le projet de livrer des places en Berbérie

ne lui paraît pas sérieux, et Grégorio avouait lui-même qu'il ne croyait pas

trop au succès.

Estado,2300(A B,).

1185. Lettre du marquis de Guadaleste à Philippe III, écrite de 90

Binche le 29 mai 4646.

La prestation du serment à Philippe III s'est faite sans incident, sauf un

conflit de préséance. Les Etats du Hainaut avaient décidé que le marquis de

Havre, le prince de Chimai et le comte de Frezin jureraient après les ecclésias-

tiques. Mais le marquis et le prince, bien que proches parents, se disputèrent 25

(1)Aventurierjuif qui,aprèsavoiroffertsesservicesà l'Espagne,laFranceet la Toscane,finit

par être ambassadeurdu Maroca La Haye.Sur les Pallack,voir comteDECASTRIES,Lessources

inéditesde l'histoiredu Maroc,t. I, Introduction,p. xv,t. I, II et III,passim.Nombreuxdocuments.

Samuelmourutle 5 février.(CASTRIBS,t. II, p. 623.Cf.KOENEM,GeschiedenisderJodenin Nederland,

p. 186.Utrecht,1845.) 30
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la préséance. Guadaleste donne des détails sur ce conflit et observe que
l'archiduc aurait dû intervenir et même punir sévèrement cette inconvenance.

Estado, 2299.

1186. Rapport sur l'infanterie espagnole et étrangère d'après la revue

5 passée le 50 mai 4646.

Estado, 2300.

1187. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

34 mai 4646.

Ordre de compléter les fortifications de Wesel.

10 Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre179.

1188. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Mariemont

le 9 juin 4646.

Au sujet des propositions du frère Grégorio de Valencia.

Estado,2300.

15 1189. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Mariemont

le 44 juin 4646.

En faveur des Carmes déchaussés de Louvain qui demandent la même

assistance pécuniaire que les autres ordres mendiants, soit 40 écus par mois.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etdeGuerre,registre179,

20 1190. Lettre de Jean de Mancicidor à Philippe III, écrite de Marie-

mont le 44 juin 4646.

Quatre provinces doivent encore prêter le serment : la Flandre, Lille, la

Bourgogne et le Brabant. Or, les Brabançons veulent que la cérémonie se

60
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passe chez eux. Mais, dit Mancicidor, cela est de peu d'importance. Les archi-

ducs se rendront à Nivelles, qui n'est qu'à trois heures de Mariemont. En Bour-

gogne le serment sera reçu par le gouverneur, parce que cette province'est

trop éloignée pour que les princes s'y rendent. Leurs Altesses se sont prêtées à

cette formalité avec un plaisir particulier (1). Les difficultés n'ont pourtant pas 5

manqué. Mais Spinola les a écartées par son tact et sa prudence.

Estado,2299.

1191. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

22 juin 4616.

A la demande de l'archiduc, le Roi accorde à Buquoy, capitaine général de 10

l'artillerie de son armée de Flandre, une pension de 2,000 ducats, dont la

moitié réversible à sa veuve, et un marquisat en Italie.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etdeGuerre,registre179.

1192. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

22juin 4646. 15

Au cours de sa mission à Madrid. Buquoy avait parlé des affaires de Juliers

et de la manière dont l'archiduc comptait obliger les Hollandais à évacuer les

places conquises; le Roi remercie l'archiduc de sa vigilance et promet de lui

envoyer dans le plus bref délai les fonds nécessaires, si les événements d'Italie

ne l'en empêchent. 20

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre179.

1193. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Mariemont

le 27 juin 4646.

Frère Grégorio de Valencia est parti pour l'Espagne. Le Roi voudra bien

lui donner ses ordres. 25

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et deGuerre,registre179.

(1)«Hanacudidoà estoconparticulargusto.»
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1194. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

28 juin 4616.

La question de Juliers traîne en longueur et le Roi voudrait que l'archiduc

trouvât un biais pour en débarrasser nos provinces.

5 Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre179.

1195. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Mariemont

le 5 juillet 4646.

Détails sur la ligue conclue entre les villes hanséatiques et les Hollandais.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre180.

10 1196. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Mariemont

le 5 juillet 4646.

Réponse à la lettre du Roi du 2 et du 51 mai au sujet des affaires de Juliers.

L'archiduc veut sauvegarder l'honneur de l'armée royale, mais il a fait aussi

tous ses efforts pour ajuster le différend. Il a recouru à la médiation de la France

15et de l'Angleterre. Si la première de ces puissances avait montré autant de

bonne volonté que l'autre, une solution serait intervenue. Mais si les Français

persévèrent dans leur attitude, le Roi voudra bien faire connaître ses volontés

par Buquoy et fournir les subsides nécessaires. Pour cette année on peut se

dispenser de fortifier Wesel. Il sera toujours temps d'y songer si l'année sui-

20 vante la paix n'est pas conclue (1).

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre180.

1197. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Mariemont

le 5 juillet 1646.

Anselme Provost ne jouit pas d'un grand crédit en Belgique, mais l'archiduc

23 étudiera son plan du port de Gravelines.

Estado, 2300.

(1)L'archiducrevientsur la questiondeJuliersdansd'autreslettresdumêmejour,maisj'ai dû
mebornerà analyserlaplusimportante.
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1198. Lettre du marquis de Spinola à Philippe III, écrite de Binche

le 5 juillet 4646.

En Bourgogne beaucoup de gens travaillent à la moisson; c'est pourquoi la

prestation du serment a été remise à l'entrée de l'hiver.

Estado,2299. 5

1199. Lettre du marquis de Guadalesle à Philippe III, écrite de

Bruxelles le 6 juillet 1646.

Le Roi doit combler de faveurs nos compatriotes et plus que jamais il faut

que l'armée soit en état de rendre les services qu'on peut en attendre, si l'on

veut que les serments soient observés; sinon le Roi n'aura aucune garantie. 10

Guadaleste exprime franchement son opinion comme il y est tenu.

Estado,2299.

1200. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

9 juillet 4646.

S'il est vrai que le marquis de Brandebourg veut vendre au comte Maurice 13

et aux Hollandais ses droits successoraux dans les États de Juliers et de Clèves,

l'archiduc doit l'en empêcher par tous les moyens dont il dispose.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre180.

1201. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de l'Escurial le

16 juillet 4646. 20

Le comte d'Onate est nommé ambassadeur près l'empereur d'Allemagne en

remplacement de Balthazar de Zuniga désigné pour l'ambassade de Rome.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre 180.
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1202. Lettre de Philippe III à Ambroise Spinola, écrite de l'Escurial

le 48 juillet 4646 (copie).

La duchesse d'Arenberg a représenté que son mari laissait neuf enfants (1)
et des dettes nombreuses. Le Roi avait ordonné de payer les 64,382 florins de

5 20 patards qui revenaient au défunt du chef de sa solde d'amiral (2) Il réitère

cet ordre. Que l'on paie à la duchesse ce qui était dû à son mari (3).

Archivesde la maisond'Arenbergà Bruxelles.

1203. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de l'Escurial

le 48juillet 1616.

10 Affaires de Juliers. Le Roi approuve la convention de Xanten pour autant

que les Hollandais évacuent les places fortes qu'ils ont conquises dans les deux

duchés et l'archiduc ne rendra pas Wesel avant que cette convention ne soit

remplie. En tout cas il fera bien au préalable de soumettre au Roi l'accord

intervenu.

13 Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat et deGuerre,registre180.

(1)Charlesd'Arenbergétaitmortle18janvier.

(2)Conseillerdes Financesle 8 mai1586(GACHARD)à 1200florinsde gages,800florinsde

pensionet 260 écusde 10 réauxpar moiscommecolonelentretenuou 7,300florinspar an

[1,200+ 800 + 7,500].Lettredu princeauxarchiducs,sans date(Archivesd'Arenberg)où il
20 rappellesesquarante-deuxansde service(dumêmeau Roi,Bruxelles,août 1609),une partiede ses

biensconfisqués,les autres grevésparles contributionspourplusde lamoitiédu revenu.Comme
conseillerd'État(15octobre1399)il recevait1,200florinsparmois.Cetraitement,il letouchait

régulièrement,du moinsjusqu'en1610(voirRegistreauxgagesetpensions)maisil n'enfutpasde
mêmedesautres.On le voitparlalettreroyale.Asamort,on luidevaitpourle tempsqu'ilavait

25 servi en Flandrecommecoloneld'un régimentd'infanterieallemande(siège d'Audenarde)
20,000ducatsassignéssur le royaumede Sicile.Sur lesreprésentationsde la duchesse,le Roi
ordonneau vice-roiD. Franciscode Castro,duc de Taurezone,de payer cet arriéré. Madrid,
5mars1619.(Archivesd'Arenberg.)

(3)Ensa qualitéd'amiral,d'Arenbergtouchait300écusou 1,500florinsparmoispayésparle
30 pagadorgeneral.Sesprédécesseurs,commeil l'écrivaitau comtedeBruay,d'Enghien,le25 septem-

bre1609(Archivesd'Arenberg),auraienttouchéensusledixièmedespriseset le droitde lastgeld,
quiauraitrapportédessommesconsidérablesà l'archiduc.
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1204. Consulte du conseil d'Etat espagnol du 42 juillet 4646.

Des requêtes viennent de Belgique par le canal de Spinola au lieu d'être

envoyés directement par l'archiduc. L'autorité de nos princes se trouve ainsi

amoindrie, au moment même où les victoires des Hollandais mettent nos pro-

vinces en danger. Cette situation inspire des inquiétudes et le Conseil croit 5

devoir la signaler à Sa Majesté.

Estado,2030.

1205. Consulte du conseil d'Etat espagnol du 49 juillet 4646.

Recommandation pour l'ordre de la Toison d'or en faveur du duc d'Aers-

chot qui, d'après Spinola, s'est signalé dans l'affaire du serment. 10

Estado,2030.

1206. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de l'Escurial

le 22 juillet 4646.

Le pain de munition doit être de froment pur et non mêlé de seigle, comme

cela s'est pratiqué, et tout achat pour le compte de l'armée doit être contrôlé 15

par le veedor.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat etde Guerre,registre180

1207. Lettre du marquis de Guadaleste à Philippe III, écrite de

Bruxelles le 6 août 4646.

Guadaleste fait part des soucis que cause à l'archiduc la ruine d'Anvers. 20

Albert a réuni à ce sujet une jointe composée de son confesseur, du comte

d'Estaires, du comte de Maries, des chefs des Finances, du président Maes, du

chancelier Pecquius, de Robiano, du baron d'Hoboken, de l'audiencier.

Cette jointe propose trois moyens :

1° Que les tonlieux (tolas) soient levés par la ville et non plus affermés; 23
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2° Diminuer ou supprimer le droit de licence sur les marchandises expor-

tées dans les Iles (Hollande et Zélande) ou qui en viennent, droits qui rap-

portent 300,000 florins par an ;

3° Tâcher d'amener le trafic des draps d'Angleterre, à condition qu'on

5 n'accorde pas l'exercice du protestantisme ou qu'il ne se produise pas de scan-

dale ; ce sera facile, attendu que les Anglais, pour ce qui regarde le commerce

des draps, sont en désaccord (1) avec les États Généraux des Provinces-Unies.

Le roi d'Angleterre a défendu la sortie des draps blancs et n'autorise que celle

des draps teints; or, en Hollande, on a prohibé par des peines sévères l'achat

10de ces derniers draps. Manuel Sueyro a écrit un mémoire sur cette question,

mémoire qui est joint à la lettre de Guadaleste, pour que le Roi l'examine et

puisse prendre une décision, quand l'archiduc lui rendra compte des résolutions

de la jointe (2).

Estado, 2300.

15 1208. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 43 août 4646.

La question de Juliers ne paraît pas en voie d'accommodement à cause de

la mauvaise volonté des Hollandais. Nous devons donc, dit l'archiduc, conser-

ver nos positions, et il vaut mieux que l'armée reste en Allemagne qu'en fiel-

20 gique où elle n'aurait que faire.

Quant au projet prêté à l'électeur de Brandebourg de vendre ses droits, il

est impossible de l'empêcher, tant il est uni aux Hollandais. C'est cependant

regrettable car les mêmes Hollandais dans ce cas, prétendront posséder le tout.

Le duc de Neubourg, de son côté, est prêt à vendre ses droits au Roi moyen-

25 nant une compensation suffisante.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat et de Guerre,registre180.

(1)«En contradoconlotEttadot».

(2)SurlaquestiondesdrapsanglaisonpeutvoirunereprésentationdesAnglaisauRoi(?)publiée
dansleBulletindesarchivesd'Anvers,t. IV,p.565.
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1209. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 43 août 4646.

L'archiduc envoie une copie de la ligue conclue à La Haye le 45 juin entre

les villes de la Hanse et les Hollandais (1) Il enverra un agent à Hambourg

pour tenter de la rompre. 5

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat et de Guerre,registre180.

1210. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 13 août 4646.

Détails sur le régiment irlandais.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat etde Guerre,registre180. 10

1211. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de San

Lorenzo le 46 août 4646.

Le Roi a reçu du marquis de Villafranca de mauvaises nouvelles au sujet

des affaires d'Italie. Il a décidé que Don Louis de Velasco, capitaine général de

la cavalerie se rendra en Bourgogne avec des Wallons et des Bourguignons, 13

pénétrera en Savoie et fera diversion de ce côté. Il envoie à l'archiduc copie

des ordres transmis à ce sujet à Velasco (2).

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat etde Guerre,registre180.

1212. Lettre de Philippe III à Dom Louis Velasco, écrite de San

Lorenzo le 46 août 4646. 20

Instructions pour l'expédition projetée contre le duc de Savoie.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat et de Guerre,registre180.

(1)Unecopiedutraitéestjointea la lettredel'archiduc.

(2)Cf.DuCORNET,HistoiregénéraledesguerresdeSavoie,deBohême,duPalatinatetdesPays-Bas,
4616-1627,éd.Robaulx,Bruxelles,1869.— SISMUNDI,Histoiredesrépubliquesitaliennes,t. VII.— 25
DENENY,MémoireshistoriquesetpolitiquesdesPays-Bas,t. I, p. 67.
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1213. Lettre de Philippe III au marquis de Guadaleste, écrite de

l'Escurial le 46 août 4646.

Le Roi traite d'abord de l'envoi d'un agent hollandais à Madrid. Il désire

ensuite savoir où en est l'affaire du serment. Guadaleste fera bien d'apprendre

5 lui-même à l'archiduc, comme il l'écrit dans une de ses lettres, que la foule se

pressait dans la maison de l'ambassadeur de France. Son Altesse pourra

prendre ainsi les mesures nécessaires (1).

Estado, 2250.

1214. Consulte du conseil d'Etat espagnol du 48 août 4646.

10 Guadaleste, dans sa lettre du 22 juin, apprenait que les Hollandais allaient

envoyer comme agent ordinaire à Madrid un nommé Carlos Cracon qui con-

naissait l'espagnol. Cet agent devait même partir dans trois semaines et il était

chargé de se plaindre de torts éprouvés par certains hommes d'affaires. Pour

Guadaleste, cet agent se rendait uniquement en Espagne, pour que les Hollan-

45 dais pussent se vanter d'avoir un représentant à la Cour.

Le Conseil est d'avis de ne pas recevoir cet agent et d'aviser Spinola pour

qu'il le dissuade de venir.

Le Roi approuve.
Estado,2030.

20 1215. Consulte du conseil d'État espagnol du 28 août 4646.

En réponse à des lettres du marquis de Guadaleste et du comte d'Anover le

conseil estime que, s'il faut un auditeur général de l'armée, il doit être espagnol,

et s'il faut à la fois un auditeur général et un surintendant, le premier doit être

flamand et le second espagnol.
23 Estado, 631.

(1) «Yenloquetocaa lodeljuramentoquedoesperandoavisodelsucesoquehuvieretenido,y sera

bienqueadvirtaysvosal archiduque,mihermano,loqueapuntaysdelamuchagentequeacudiaencasa

delembaxadordeFrancia,paraquelomanderemediar.»

Pendantquecesévénementssepassaientà Bruxelles,lesarchiducsétaientà Mariemont.

61
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1216. Consulte du conseil d'État espagnol du 28 août 4646.

Sur une lettre du 31 juillet, par laquelle le marquis de Guadaleste recom-

mandait les Augustins de Bruxelles, qui enseignaient les belles-lettres dans celte

ville.

Estado, 2030. 5

1217. Rapport au Roi du frère Grégorio de Valencia de N.-D. de la

Merced (sans date).

Ce frère Grégoire, qui avait été envoyé en Flandre par ordre du Roi, constata

dans les comptes de la Veedorie un déficit de 91,014 écus et 12 patards.

Estado,3300. 10

1218. Lettre du duc de Lerme au secrétaire Juan de Ciriza, écrite de

Saint-Laurent de l'Escurial le 3 septembre 4646.

Le duc renvoie au Conseil d'État le rapport précité.
Estado,2300.

1219. Lettre de Joseph Creswell au duc de Lerme, de Tervueren (?) (1), 15

du 5 septembre 4646.

Creswell répond à la lettre du duc au sujet d'un livre imprimé à Louvain et

dont s'était plaint le roi d'Angleterre (2).
Estado,2300.

1220. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles 20

le 6 septembre 4646.

L'archiduc n'accorde aucune importance aux propositions d'Anselme Pro-

vost, qui ne jouit dans le pays que d'un crédit médiocre.

Estado,2300.

(1)Letexteporte: «AquienunlugardosleguasdeBruxelas». 25

(2)Cf.WILLAERT,o.c, pp.38-39.
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1221. Lettre de Pedro Sarigo Ribera à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 7 septembre 4646.

Ribera annonce la mort du marquis de Guadaleste.
Estado,2300.

5 1222. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles le

7 septembre 4646.

Le confesseur de l'archiduc va porter au Roi une copie authentique des

serments.

Estado,2300.

10 1223. Lettre d'Ambroise Spinola à Juan de Ciriza, écrite de Bruxelles

le 7 septembre 4646.

Spinola propose Don Fernando Giron (1) pour remplacer comme ambassa-

deur à Bruxelles, le marquis de Guadaleste qui vient de mourir.

Estado,2308.

15 1224. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de l'Escurial

le 43 septembre 4646.

Le Roi demande à l'archiduc de lui envoyer quatre ou six pilotes connais-

sant la route d'Espagne aux Indes occidentales par le détroit de Magellan et au

besoin celle des Philippines par le Cap de Bonne-Espérance. Ces pilotes

20 devront sans perdre de temps se rendre à Séville et se mettre à la disposition

de Don Francisco Texada y Mendoza, président de la Casa de Contratacion et

on leur assignera un traitement honorable.

Archivesdu Royaume,Seerétaireried'Etat et de Guerre,registre180.

(1)Gironavaitdemandéà retournerenEspagnepourmotifdesantéet leRoiavaitfaitdroità sa

25demande.Cf.sa lettreà l'archiducdu16aoûtdecetteannée.Secrétairied'EtatetdeGuerre,reg.180,

p. 82.
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1225. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de l'Escurial

le 20 septembre 4646.

L'auditeur général de l'armée de Flandre doit être un Espagnol, et le surin-

tendant, un Flamand.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat etde Guerre,registre180.

1226. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de l'Escurial

le 20 septembre 4646.

Réponse à la lettre du marquis de Guadaleste en faveur des Augustins de

Bruxelles, qui désiraient agrandir leur collège, dont la population ne cessait

d'augmenter, et toucher 4,000 ducats de bons du Trésor qu'ils avaient reçus de 10

différentes personnes à cet effet. Le Roi veut que les bons provenant de ses

dispositions soient payés sur le champ aux Augustins. Ceux délivrés par des

personnes encore en vie le seront à ces personnes mêmes, pour que celles-ci

donnent ce qu'elles veulent en pleine liberté.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat et de Guerre,registre180. 13

1227. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de l'Escurial

le 20 septembre 4646.

L'archiduc doit viser à rompre l'alliance récemment conclue entre les Hol-

landais et les Hanséates et tâcher de ramener ceux-ci à l'Espagne, en exécu-

tant les conventions passées avec eux notamment celles de 1607. 20

Le Roi envoie à Albert un rapport de Jean de Camferbecque consul des

nations flamande et allemande à Lisbonne; il a prié l'auteur qui se rend en

Belgique, de s'en rapporter à tout ce que l'archiduc lui conseillera à ce sujet,

ainsi que Spinola, Guadaleste et Mancicidor Camferbecque a reçu 1,000 ducats

pour frais de route. 25

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat etde Guerre,registre180.
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1228. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Tervueren

le 25 septembre 4646.

Réponse à la dépêche du 19 mars ordonnant de visiter les navires venant

d'Espagne, pour s'assurer qu'ils ne transportent pas de l'or ou de l'argent. Des

8 ordres stricts ont été donnés à la douane. Mais le Conseil des Finances de

Bruxelles a exprimé son avis dans un rapport que l'archiduc envoie au Roi en

le priant de l'examiner et de lui donner des ordres en conséquence (1).

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat et de Guerre,registre180.

1229. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de l'Escurial

10 le 28 septembre 1646.

Le Roi a appris que les Hollandais négociaient l'achat du château de Mont-

joie, situé à deux lieues de Limbourg. avec celui qui l'acquit du marquis de

Brandebourg et qui est un Allemand calviniste. L'archiduc doit prendre ses

précautions avant que la vente ne se réalise.

15 Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat et de Guerre,registre180.

1230. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Tervueren

le 4 octobre 4646.

Recommandation en faveur du comte de Solre qui demande la survivance

de la charge de capitaine des archers de la garde royale (2).

20 Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat et de Guerre,registre 180.

(1)AlonsodeLuna,gouverneurdeDunkerque,avait,sur l'ordreduRoi,saisiles lingotsd'or et

d'argentqui n'étaientpas accompagnésde passeportsréguliers.Sanscontesterla légalitéd'une

semblablemesurele ConseildesfinancesdeBelgique,parsaconsultedu24septembre(Secrétairerie

d'EtatetdeGuerre,reg.182),faitvaloirqu'elleestinopportune.Silesmétauxprécieuxainsiexportés
25 d'Espagnen'entrentpasen Belgique,ilsirontenHollandedontlesportssontd'un accèsplusfacile

queceluideDunkerqueetoùl'oret l'argentenbarressontpayéspluscherauxlivreurs.Notrepays

seraainsiprivédunumérairedontil a besoinetl'archiducperdraleprofitqu'ilretiredumonnayage.

(2)L'archiducécrivitdanslemêmesensauxducsdeLermeetdel'Infantado.
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1231. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de l'Escurial le

5 octobre 4646.

L'archiduc doit veiller à ce que les soldats soient soignés à l'hôpital royal

comme avant la réforme.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat et de Guerre,registre180. 3

1232. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de l'Escurial le

5 octobre 4646.

Il ne faut pas donner de haute paie (ventajas) aux habitants des Pays-Bas.

Estado,2230(A.B.).

1233. Lettre de Inigo de Borja à Philippe III, écrite d'Anvers le 10

6 octobre 4646.

Borja avait averti le marquis de Guadaleste du rétablissement des rapports

commerciaux avec l'Angleterre et décliné toute responsabilité à ce sujet. Les

Anversois allèguent que ce trafic avec l'Angleterre existait du temps du duc

d'Albe et qu'on peut le rétablir pour remédier à leur misère. De même qu'on
15

dissimule avec les naturels du pays, on peut, disent-ils, laisser aux Anglais

l'exercice de leur religion ; les Flamands n'entendant pas l'anglais, il n'y a pas

de danger qu'ils soient pervertis par ces étrangers.

A cela Borja répond : Pour ce qui est de l'époque du duc d'Albe on a la

preuve certaine que c'est pour susciter des troubles que tant d'hérétiques se 20

sont introduits dans le pays, et c'est un miracle si on a réussi à les en chasser.

A propos de la connaissance de l'anglais il rappelle avoir entendu dire à Val-

ladolid qu'il fallait éviter avec soin que des Belges ne pussent entrer au service

de l'ambassadeur d'Angleterre (1).
Il termine en rappelant que le Roi a expulsé les Morisques sans tenir compte 23

(1)«EntendienValladolidqueeramenestervivirconrecatodequealgunosnoentrasenencasadel

embajadordeInglaterra.»
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du profit qu'on en retirait. C'est un scandale que d'introduire des hérétiques,

d'autant que les Anversois sont plus belliqueux qu'autrefois et que la défense

de la citadelle n'est plus aussi bien assurée.

Estado, 2300.

5 1234. Lettre de Inigo de Borja à Philippe III, écrite d'Anvers le

8 octobre 4646.

Nécessité de réparer la citadelle Anvers
qui tombe en ruines.

Estado, 2300.

1235. Instructions remises par l'archiduc Albert à fray Inigo de

10 Brizuela (sans date).

Pour le détail, voir la consulte du 21 octobre 1610 qui suit.

Estado, 2862.

1236. Consulte du Conseil d'Etat espagnol (1) du 24 octobre 4646.

Dans un des mémoires remis par fray Inigo de Brizuela, l'archiduc se plaint

15 qu'on lui ait enlevé la distribution des pensions et des hautes paies (2), et qu'on

envoie directement des ordres a ses ministres sans passer par son intermé-

diaire. Albert est mécontent surtout de Irarrazobal, le veedor, qu'il voudrait

voir rappeler, et il demande qu'on apprécie davantage le marquis de Spinola.
Le duc de Lerme est d'avis d'aller en douceur. L'archiduc doit connaître les

20 ordres donnés à ses ministres, mais —
Inigo de Brizuela ne l'ignore pas

— le

Roi veut qu'on suive ses instructions (3). Quant au veedor, il doit respecter

l'archiduc, mais on ne peut le rappeler à la légère. Il faudrait le faire sans

(1)ReprésentéparleducdeLerme,leducdel'Infantado,lemarquisdelaLagunaet leconfesseur
du Roi.

25 (2) «Dehaverselequitadolamanoenlaspensionesdeentretenimientosy ventajas.»

(3) Yes bienquelleveentendidoInigodeBrizuelaquela voluntaddeVuestraMajestadesque
siempreSuAltezamandeexecutarlasordenesqueseleembiare.»
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l'offenser, prétexter, par exemple, que le Roi a des renseignements à lui

demander. Après, on tâcherait de l'employer ailleurs. D'autre part, satisfaction

doit être donnée à Spinola.

Le duc de l'infantado observe que lorsque l'archiduc s'occupait des finances

de l'armée, on lui communiquait tout, mais depuis plus de six mois il s'en 5

désintéresse complètement et s'en rapporte entièrement à Spinola ; force a donc

été au gouvernement de Madrid de se charger de ce service. D'autre part, fray

Inigo de Brizuela, Spinola et Mancicidor n'aiment pas le veedor et ils excitent

contre lui la défiance.

En définitive, le duc de l'infantado, le marquis de la Laguna et le père 10

confesseur se rallient à l'avis du duc de Lerme.

Le Conseil estime aussi qu'il y a lieu de remercier l'archiduc et nos pro-

vinces pour le serment prêté au Roi et d'envoyer à cet effet un ambassadeur

extraordinaire à Bruxelles.

Le Roi approuve la consulte. 15

Estado,031 (minute),2030(original).

1237. Décret de Philippe III daté de Madrid, le 24 octobre 1616.

Le Roi approuve les statuts de l'hôpital Saint-André des Flamands à Madrid(1).

Constitucionesdel real hospilaldeSanAndresde la nacionflamenca,p. 58.

1238. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Tolède le 20

29 octobre 4646.

Brizuela a plaidé la cause de Spinola et le Roi accorde au marquis un don

de 20,000 ducats, plus une pension ecclésiastique de 4,000 ducats à son fils.

Archivesdu Royaume,Secritaireried'Etal et de Guerre,registre180.

(1)Cethôpital,dit leRoi,fondépourabriterlesnaturelsdemesEtatsetPays-Bas: «pararecoger

yhospedarlosperegrinosnaturalesdemisEstadosy Paises-baxos». Onvoitquedepuisla prestation

dusermentdesprovincesbelges,leRoiregardaitcelles-cicommefaisantdéjàpartiedesesEtats.
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1239. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Tolède le

29 octobre 4646.

Le Roi rappelle le veedor général pour l'entendre au sujet de certains actes

relevant de sa charge.

5 Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre180.

1240. Lettre de Pedro Sarigo Ribera à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 46 octobre 4646.

Ribera annonce qu'il a pris la direction de l'ambassade à Bruxelles.

Estado, 2300.

10 1241. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Tervueren

le 30 octobre 4646.

L'archiduc défend les juges militaires du réproche d'être peu dévoués à

l'Espagne. Pecquius, le surintendant, quoique Flamand, a rendu en maintes

circonstances les plus grands services au Roi, et Albert ne voit pas comment il

15pourrait lui retirer sa charge, car il doute que Pecquius veuille s'en démettre.

Mêmes éloges à Puteanus, auditeur général.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etdeGuerre,registre 180.

1242. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Tervueren

le 30 octobre 4646.

20 Le Roi a trouvé les pilotes qu'il demandait, non pas en Belgique, mais en

Hollande.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre180.

1243. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Tervueren

le 30 octobre 1616.

25 Transformation de l'armement de l'infanterie. La compagnie wallonne de

2,000 hommes comptera 50 mousquetaires, fût-elle même réduite de moitié,

62
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parce que les Wallons sont habiles à manier le mousquet. La compagnie

espagnole, de son côté, suivant un usage déjà ancien, en aura 30 au lieu de 25,

n'y eût-il que 100 hommes sous les armes, les Espagnols excellant dans

l'exercice de la pique ou de l'arquebuse.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre180.

1244. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Tervueren

le 30 octobre 4646.

Affaires militaires, réponse aux lettres du Roi du 10 septembre et du

5 octobre. Si l'on a offert des hautes paies dans l'infanterie espagnole à des

naturels, c'est que ceux-ci étaient gens de qualité, qui désiraient servir dans 10

l'armée espagnole; il le fallait pour satisfaire les indigènes et dans l'intérêt

même du Roi.

Quand des Belges s'enrôlent dans l'infanterie espagnole, c'est en vertu d'un

décret rendu par Mancicidor au nom de l'archiduc. Cela s'est toujours pratiqué

ainsi, mais depuis la défense du Roi, ces enrôlements ont été suspendus et on 15

ne les autorisera que lorsqu'on ne pourra les éviter.

L'archiduc traite ensuite des affaires de particuliers.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et deGuerre,registre180.

1245. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Tervueren

le 30 octobre 4646. 20

L'archiduc ignore que l'Électeur de Brandebourg veuille vendre ses droits

successoraux aux Hollandais et, par conséquent, il n'a aucune raison pour

racheter ceux du duc de Neubourg. Il n'y songera que si ce bruit se confirme.

Albert, suivant le désir du Roi, favorisera le mariage de Nicole de Lor-

raine avec le fils du comte de Vandemont (1). 25.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre180.

(1)Ceux-cisemarièrenten1631.
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1246. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III. écrite de Tervueren

le 30 octobre 4646.

L'archiduc écoutera Jean Camferbeque, comme le Roi le lui recommande;

il a fait comprendre aux Hanséates qu'ils avaient tout intérêt à rester unis avec

5 les Espagnols (1).

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre180.

1247. Lettre de Jean de Mancicidor à Philippe III, écrite de Tervue-

ren le 30 octobre 4646.

Don Manuel de Portugal a repris les négociations avec l'archiduc par l'inter-

10 médiaire du comte d'Egmond et de don Pedro de Alencastro son chapelain.

Conditions mises en avant par don Manuel (2).

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre180.

1248. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Tolède le

30 octobre 4646.

15 Le Roi demande l'avis de l'archiduc sur les propositions de fray Gregorio de

Valence, d'occuper des places en Berbérie et de gagner les Juifs résidant en

Hollande.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre180.

1249. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite d'Aranjuez le

20 42 novembre 4646.

Pour empêcher l'entrée en Espagne de la fausse monnaie de billon forgée en

Hollande, le Roi recommande d'envoyer à Amsterdam un agent d'origine

(1)Jacquesde Somerenfutchargédecettemission;il rapportal'assurancequeles Hanséatesen
traitantaveclesHollandaisn'avaientviséqu'àl'extensiondeleurcommerce,maisnullementsongéà

25 rompreavecl'Espagne.LerapportdeSomerenest jointà la lettrede l'archiduc;registreprécité,
pp.218à 216.

(2)Cettelettreestsuiviedetroispiècesjustificatives.Ontrouveradesdétailsdansuneautrelettre

du9 novembre1616,quisetrouvedanslemêmeregistre.
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obscure, qui parviendrait à travailler dans la Monnaie et à découvrir celui à

qui ce billon est expédié.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre180.

1250. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite d'Aranjuez
le 42 novembre 4646. 5

Le Roi a fait connaître à Spinola ses intentions au sujet de la succession

aux royaumes de Hongrie et de Bohême et il compte que l'archiduc les secon-

dera.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre180.

1251. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid 10

le 49 novembre 4646.

Sur les propositions d'un certain Melchior Vandenkerckhove tendant à ruiner

le commerce des Hollandais aux Indes et sur lesquelles le Roi demande l'avis

de l'archiduc.

Archivesdu Royame,Secrétaireried'État etde Guerre,registre180. 15.

1252. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid

le 49 novembre 4646.

Sur les importations d'or et d'argent d'Espagne en Belgique et les

représentations faites à ce sujet par le Conseil des Finances. Le Roi s'en

rapporte à l'archiduc, mais il craint que la liberté en semblable matière n'en- 20

gendre de graves abus.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre180.

1253. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid

le 49 novembre 4646.

Remerciements pour la prestation de serment faite par les provinces belges. 25

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre180.
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1254. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid

le 40 décembre 4646.

Le Roi communique à l'archiduc un rapport de don Diego Sarmiento de

Acunia, son ambassadeur à Londres, au sujet des démarches du roi d'Angle-
5 terre, pour que les Hollandais évacuent les places qu'ils occupent dans le pays

de Juliers et de ses négociations avec le roi de France dans le même but (1).

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat et de Guerre,registre180.

1255. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid

le 43 décembre 4646.

10 Le Roi a décidé de lever des matelots en Belgique, hollandais, irlandais ou

de n'importe quelle nationalité, pour renforcer son armée navale et il compte
sur le concours de l'archiduc.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre180.

1256. Lettre d'Emmanuel Sueyro à Juan de Ciriza, écrite d'Anvers

15 le 44 décembre 4646.

Sueyro recommande son père qui, au moment où il écrit, doit être arrivé

en Espagne.
Estado, 632.

1257. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

20 le 46 décembre 4646.

Le meilleur moyen d'empêcher l'entrée du faux billon en Espagne est de

préposer dans les ports de ce pays un homme de confiance, qui l'interdise en

même temps que la sortie du numéraire.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre180.

25 (1)Lerapportde l'ambassadeurestdatédeLondres,le2 septembre1616,et unecopieestjointe
à la lettreduRoi.
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1258. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 48 décembre 4646.

L'archiduc, comme il l'a déjà dit dans sa dépêche du 25 mai, propose de ne

donner aucune suite aux propositions du frère Grégorio de Valence.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre180. 5

1259. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 48 décembre 4646.

Il a fait connaître au duc d'Aerschot —
qui est absent — la faveur que le

Roi lui a accordée de l'ordre de la Toison d'or. La lettre du Roi datant du

24 octobre et étant antérieure à celle que lui, Albert, a écrite, le 30, il juge 10

utile de réitérer sa recommandation pour qu'on accorde au duc une pension de

3,000 écus.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre180(1).

1260. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

20 décembre 4646. »

Sur l'agent que les Hollandais voulaient accréditer à Madrid, le Roi hésite à

le recevoir et fait part de ses hésitations à l'archiduc.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre180.

1261. Consulte du Conseil d'État espagnol du 24 décembre 4646.

Au sujet de l'arrestation en Belgique de Martin de Zacra, lieutenant du 20

(1)Ontrouvedansceregistrediverseslettresayantrapportauducd'Aerschot;unelettreduRoi,
du 16septembre1616,renvoyantà Bruxellesà find'avisune demandeduducd'Aerschot,tendant

à obtenirlaToisonetunepensionde 3,000ducats;uneautreduRoi,du24octobre1616,faisant
savoirque la Toisonestaccordéeau filsaînédu ducd'Aerschotdéfunt(Charlesd'Arembergétait

mortle18juindecetteannée.SonfilsaînéestPhilippe,1587-1640);unelettred'Albertdu30octobre35

émettantunavisfavorablesur les demandesduduc.—VoirencoreuneconsulteduConseild'Etat

espagnolEstado,631.



— 495 —

veedor. Le Conseil trouve que cette mesure est grave. Le veedor est un fonc-

tionnaire indépendant du capitaine général. L'archiduc ne doit pas l'ignorer et

il faut blâmer Spinola et Mancicidor, qui ne lui ont pas conseillé de consulter

le Roi.

5 Estado,631.

1262. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

28 décembre 4646.

Envoi de 1,559,998 écus de 17 patards en lettres de change, à raison de

130,000 écus par mois que l'archiduc est prié de faire toucher aux échéances.

10 Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et deGuerre,registre180.

1263. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

34 décembre 4646.

Envoi en Belgique de don Garcia de Pareja pour remercier nos provinces

du serment qu'elles ont prêté au Roi.

15 Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et deGuerre,registre180.

1264. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

3 janvier 4647.

Mesures prises par le Roi pour empêcher les Vénitiens de recevoir les

troupes de secours qu'ils ont demandées aux Hollandais.

20 Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre181.

1265. Texte du serment prêté à Philippe III par les États de la

Franche-Comté à Dole, le 30 janvier 4647.

Estado,2301.
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1266. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, du 6 février 4647

(déchiffrée).

Le Roi communique un rapport de son ambassadeur à Londres (1) au sujet
du transfert dans une ville belge de la compagnie drapière anglaise de Middel-

bourg et émet ses réflexions à ce sujet. 5

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre181.

1267. Lettre de Pedro Sarigo Ribera à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 48 février 4647.

Affaires militaires. On voit que Pedro de Tolède a apporté de l'argent et

un ordre pour lever 6,000 fantassins wallons et 1,000 cavaliers de la même 10

nation.

Estado,2301.

1268. Lettre de fray Inigo de Brizuela à Philippe III, écrite de

Bruxelles le 23 février 4647.

Brizuela a représenté à l'archiduc le désir du Roi, qu'il y ait en Belgique 15

une jointe chargée de la gestion de la caisse militaire.

Estado, 2301.

1269. Lettre de fray Inigo de Brizuela à Philippe III, écrite de

Bruxelles le 25 février 4647.

Brizuela soutient Pecquius, surintendant de la justice militaire, à qui on 20

reprochait de ne pas être assez espagnol. Puteanus, l'auditeur général, était

l'objet des mêmes reproches.

Estado,2301.

(1)Du7 décembre1616.
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1270. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles le

2 mars 4647.

L'archiduc explique pourquoi il n'a pu recevoir comme ambassadeur don

Garcia de Pareja, que le Roi avait envoyé à Bruxelles pour remercier les

5 provinces de la prestation du serment.

Estado,2301(A.B.).

1271. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles le

44 mars 4647.

Spinola défend Pecquius des reproches dont il est l'objet. Dans l'affaire des

10
serments il a rendu les plus grands services, car il fallait un homme du pays

pour négocier une affaire aussi délicate, et il a gardé le secret pendant dix-huit

mois. Pedro de Tolède et Inigo de Cardenas le connaissent, et ce dernier qui
est à Madrid pourra donner des renseignements sur son compte.

Estado,2301.

15 1272. Lettre de Juan de Mancicidor à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 11mars 4647.

Même sujet. La veille il avait insisté auprès de l'archiduc, de la part du Roi,

pour qu'il retirât la surintendance de l'armée à Pecquius. Son Altesse répondit

que naguère il avait représenté au Roi les raisons qui lui défendaient de

20 prendre une pareille mesure et que le Roi ne lui avait pas encore répondu.

Estado,2301.

1273. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

43 mars 4647.

Il paraît que les Hollandais ont fait la paix avec les Turcs et les Maures. Il

23 convient que l'archiduc demande le rappel des navires qui croisaient dans la

Méditerranée sous prétexte de la purger des corsaires, parce que l'entretien

d'une flotte dans ces parages n'est plus nécessaire. Au contraire, ces navires

pourraient inquiéter les Espagnols.
Estado,2231(A B.).

63
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1274. Consulte du Conseil d'État espagnol du 9 avril 4647.

Au sujet de l'établissement d'une jointe des Finances aux Pays-Bas.L'archiduc

y est contraire et il a donné les motifs de son opposition. Le Conseil est d'avis

de surseoir à la création de cette jointe.
Estado, 2031. 5

1275. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 46 avril 4647.

Recommandation en faveur d'Ambroise Spinola. L'archiduc trouve que les

20,000 ducats d'ayuda de costa promis au marquis ne sont pas une compen-

sation suffisante pour les dépenses excessives qu'il a dû supporter au cours de la

ses voyages en Hollande, à Anvers, en Allemagne, ainsi que dans les cam-

pagnes où il commandait les armées du Roi, et dans cent autres occasions où

il a fait preuve de capacités exceptionnelles (1).
Estado,2032(A.B.).

1276. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le 15

47 avril 4647.

Paix entre les Hollandais et les Algériens et inquiétudes du Roi à ce sujet.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre181.

1277. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

47 avril 4647. 20

Beaucoup de Hollandais reviennent au catholicisme. Le pape devrait

envoyer secrètement en Hollande quelques jésuites pour favoriser ces conver-

sions, mais le Roi voudrait au préalable avoir l'avis de l'archiduc et savoir par

lui le nombre de religieux établis en Hollande et le résultat de leur apostolat.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre181. 25

(1)TextedansRODRIGUEZVILLA,loc.cit., 329-331.SpinolaavaitenvoyésonparentAurelioà

Madridpourdéfendresesintérêts.
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1278. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

20 avril 4647.

Le Roi revient sur la paix conclue entre les Hollandais et les Maures, pour

que l'archiduc empêche les premiers de naviguer dans les eaux espagnoles, avec

5 plus de navires que ne le permet la trêve de douze ans.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre181.

1279. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Diest le

24 avril 4647.

L'archiduc remercie le Roi d'avoir envoyé don Garcia de Pareja.

10 Estado,2502(A.B.).

1280. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles le

24 avril 4647.

Sur les ordres du Roi, les archiducs ont reçu Garcia de Pareja en qualité
d'ambassadeur extraordinaire. Celui-ci devait exprimer les remerciements du

15 Roi pour la prestation du serment. Sur le désir des archiducs, il s'adressa aux

provinces en général et le lendemain aux Brabançons en particulier. A cet effet

les députés des différents États se réunirent à Bruxelles et en conformité avec

l'empressement qu'ils avaient montré pour prêter le serment, ils estimèrent

hautement l'honneur que leur faisait le Roi par l'envoi de cette ambassade.

20 Estado,2302.

1281. Consulte du Conseil d'État espagnol du 6 mai 4647.

Le Conseil propose d'envoyer un Espagnol, de Belgique en Danemark, pour
saluer le souverain de ce pays.

Estado, 2031.
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1282. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite d'Aranjuez

le 47 mai 4647.

Fernand Giron n'ayant pas accepté le gouvernement de Cambrai, le Roi

nomme à sa place don Carlos Colona, vice-roi et capitaine général de Majorque.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et deGuerre,registre181. 5

1283. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

29 mai 4647.

Le Roi demande des renseignements sur la confrérie de Sainte-Croix, fondée

à Cologne pour combattre l'hérésie en Allemagne et dont le comité directeur

avait sollicité la protection du Roi. 10

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre181.

1284. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Mariemont

le 30 mai 4647.

L'archiduc ne voit pas le moyen d'empêcher les Hollandais d'envoyer des

navires de guerre sur les côtes d'Espagne, ce peuple lâchant de faire le plus de 15

mal possible au Roi et étant très irrité de l'embargo mis sur ses navires en

Espagne, chose, à ce qu'il prétend, contraire à la trêve

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre, registre181.

1285. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Mariemont

le 30 mai 4647. 20

L'archiduc ignore les conversions au catholicisme auxquelles le Roi faisait

allusion dans sa dépêche du 17 avril. Il y a toujours eu dans ce pays des

religieux, surtout des Jésuites, qui font beaucoup de bien aux catholiques.

Mais il serait dangereux d'en envoyer d'autres, le gouvernement pouvant

prendre à leur égard des mesurés de rigueur. 25

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre181.
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1286. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

4 juin 4647.

Le Roi, voulant envoyer un ambassadeur extraordinaire en Danemark pour

maintenir les bonnes relations, prie l'archiduc de lui désigner le candidat le plus

5 propre à cette mission.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre181.

1287. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

24 juin 4647.

Envoi d'un rapport sur les moyens de réduire les Hollandais.

10 Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre181.

1288. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

24 juin 4647.

Propositions faites au Roi pour ruiner le commerce des Hollandais (1),

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat et de Guerre,registre181.

15 1289. Avis donné par Emmanuel Sueyro d'Anvers, le 4 juillet 4647.

Sueyro signale le retour de Bantam de l'amiral van Spilbergen (2).

Estado,2302.

(1)Cespropositionsémanentd' «unapersonaresidenteenesaspartesmuyplaticayprincipalmente
20 deloquetocaa Holandeses».

(2)Spilbergenétait partide Hollandeen 1614.Il fit le tour du mondepar l'ouestetpartitde
Bantamle 14décembre1616pourêtrederetourenZélandele1erjuilletsuivant.C'étaitletroisième
Flamandquifaisaitle tourdumonde.Ontrouveralerécitdesonvoyagedansle journalqui porte
sonnomet qui fut publiéenplusieurslangues.L'éditionfrançaiseest d'Amsterdam1621.Sur ce

marin,voirDEDECKER,L'amiralGeorgesvanSpilbergenetsontemps;WICHAM,JorisvanSpilbergen,
25 4568-1620.
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1290. Avis donné par Emmanuel Sueyro d'Anvers, le 5 juillet 4647.

Confirmation de la découverte d'une nouvelle route maritime faite par les

deux navires envoyés par Isaac Lemaire d'Amsterdam et qui a permis d'arriver

aux Malouines en quelques mois. Le nouveau canal est situé, paraît-il, à

vingt-huit lieues du détroit de Magellan dans la Terre de feu, et a huit lieues de 5

long. Il est parsemé de petites îles qui semblaient appartenir à un continent et

habitées par des gens très noirs et barbares, qui n'étaient jamais sortis de leur

pays et n'avaient jamais vu de vaisseaux (1).

Estado,2302.

1291. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le 10

6 juillet 4647.

Le Roi espère que l'archiduc ne livrera pas au roi d'Angleterre l'auteur du

Corona regia et demande si ce pamphlet répond à un autre du même titre

écrit en 1615 par Isaac Casaubon.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre181. 15

1292. Consulte du Conseil d'État espagnol du 6 juillet 4647.

Le 30 mai Juan de Mancicidor avait répondu au sujet des points (2) qui,

selon lui, devaient figurer dans l'instruction à remettre au nouvel ambassadeur

en Flandre. Le Conseil est d'avis d'envoyer dans notre pays un diplomate qui

possède les qualités réclamées par Mancicidor. 20

Estado,632.

(1)IsaacLemaireétaitlepèrede Jacquesquifit l'expédition.On sait qu'il trouvalepassagequi

portesonnom,entrela côteméridionalede la Terredefeuetune îlequ'ilappelaîledesÉtats.Le

récitdesonvoyagede1615à 1617faitsuiteà celuideSpilbergen.— On trouveencoredanscette

liassed'autresavisdumêmegenredeSueyro. 25

(2)«Apuntamientos.»
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1293. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Mariemont

le 7 juillet 4647.

L'archiduc recommande pour la mission en Danemark don Francisco de

Aledina et Jean Davolos, tous deux officiers de l'armée de Flandre.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre181.

1294. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Mariemont

le 7 juillet 4647.

Vives plaintes de l'archiduc contre le Roi qui aurait décidé que le veedor

général, Andia de Irrarrazobal, récemment rappelé en Espagne, continuerait de

10 toucher son traitement intégral.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre181.

1295. Consulte du Conseil d'État espagnol du 48 juillet 4647.

Diego Lopez Sueyro a montré les inconvénients que présente le paiement

par mois des espions de l'Espagne dans les Pays-Bas et demande que l'argent

15 affecté à ce service soit remis tous les six mois et le plus secrètement possible

à Charles Scribani, provincial de la Société de Jésus. Celui-ci le remettra à

son tour à Emmanuel Sueyro, qui le distribuera aux intéressés (1). Lopez

Sueyro propose aussi de donner au confident, quand il ira chez Emmanuel son

fils, une coupe de 50 ducats renfermant 100 ducats d'or (2).
20 Le Conseil approuve.

Estado,632.

(1)DiegoLopezSueyro,quià celteépoquerésidaitenEurope(voirplushautla lettredesonfilsà

JeandeSueyrodu 14décembre1616),recevaitdesonfilsEmmanuel,établiàAnvers,desavisosqu'il
transmettaitdirectementauRoiouausecrétaired'Etat,JeandeCiriza,quelquefoisaussiparl'inter-

25médiairedupèrejésuiteColazo.TouscesavisosétaientrenvoyésauConseild'État.

(2)Dansunrapportnondatéconservédansla liasse,Estado,632,DiegoLopezSueyrodemande

quel'argentdestinéauxespionsne passepas par lesmainsdesministresdel'archiduc,parceque
ceux-cinesauraientpasgarderle secret.
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1296 Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 1er août 4647.

D'après l'enquête ordonnée à la demande du roi d'Angleterre, il a été

reconnu que Puteanus n'était pas l'auteur du livre intitulé Corona regia (1)

Estado,2303(A.B.).

1297. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 1er août 4647.

L'archiduc a chargé Frédéric de Berghes de ramener les Hollandais selon le

mémoire remis à Sa Majesté. Le même comte est chargé de négocier avec

l'abbé de Gladbach le rachat de la tête de saint Laurent. 10

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre181.

1298. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 1eraoût 4647.

Réponse à une lettre du Roi du 20 septembre relative aux Hanséates.

L'archiduc a traité avec les principales villes de la Hanse pour les convaincre 15

de l'opportunité de rester en bons termes avec le roi d'Espagne. Spinola

rapportera au Roi le résultat de toutes ces démarches. Quant à Jean Camfer-

beque, il ne plaît pas aux Hanséates et l'archiduc va le renvoyer en Espagne.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre181.

1299. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de l'Escurial 20

le 48 août 4647.

Désire envoyer Pedro de Tolède en Allemagne pour congratuler Ferdi-

nand II, roi de Bohême.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat et de Guerre,registre181.

(1)Onsaitque l'auteurde cepamphletétait GasparScioppius.Cf.J. WILLAERT,Négociations25

politico-religieusesentrel'Angleterreet lesPays-Bascatholiques,page39.
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1300. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de l'Escurial

le 48 août 4647.

Sur les instances du Nonce et de l'ambassadeur de France, Philippe III a

ratifié le traité d'Asti et il en avertit l'archiduc.

5 Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre181.

1301. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de l'Escurial

le 49 août 4647.

L'Empereur insiste pour que l'archiduc relève les fiefs qu'il tient de l'Empire,
et le Roi désire savoir pourquoi l'archiduc a différé jusqu'à présent de le faire.

10 Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre181.

1302. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de l'Escurial

le 20 août 4647.

Le Roi justifie la mesure prise à l'égard du veedor. Le témoignage porté
contre lui a été reconnu faux. Il n'y a pas de raison dès lors de lui retirer son

15 emploi ou son traitement, mais il ne retournera plus en Belgique et de cette

façon, satisfaction est donnée à l'archiduc.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre, registre181.

1303. Consulte du Conseil d'État espagnol du 26 août 4647 (1).

Sur les recommandations d'Ambroise Spinola (2).
20 Estado, 2082.

(1)Siégeaientau Conseil: donAugustinMexia,le pèreconfesseur,le marquisde la Lagunaet
donBalthazardeZuniga.

(2)Cetteconsultea étépubliéeinextensoparRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,pp. 354-338.

64
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1304. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de l'Escurial

le 1erseptembre 4647.

Le Roi accorde 6,000 écus de pension à l'Électeur de Cologne en outre de

ce qu'il a déjà reçu.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et deGuerre,registre181.

1305. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

8 septembre 4647.

Jusqu'à présent, trois villes de la Hanse, les principales, ont promis

d'observer la neutralité en cas d'une guerre entre l'Espagne et la Hollande.

Mais il faudrait, pour plus de sécurité, obtenir une déclaration semblable de 10

Dantzig et des autres villes.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre181.

1306. Lettre du comte d'Anover au secrétaire Jean de Ciriza, écrite de

Tervueren le 9 septembre 1647.

Envoi d'une lettre (1) de Joseph Creswell, dans laquelle le célèbre jésuite 15

annonce qu'il est venu à Saint-Omer, pour réorganiser le collège anglais de

cette ville

Estado, 2303.

1307. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de l'Escurial

le 23 septembre 4647. 20

Pour encourager les Espagnols de son armée de Flandre, le Roi leur fait

distribuer une paie entière prise sur les 250,000 ducats du trésor.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre181.

(1)Elleestjointeà la dépêched'Anover.



— 507 —

1308. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de l'Escurial

le 23 septembre 4647.

Ordre de payer en Belgique à Emmanuel de Portugal 12,000 ducats sur le

fonds de l'armée.

5 Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat etde Guerre,registre181.

1309. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Tervueren

le 25 septembre 4647.

L'archiduc n'a pas demandé l'investiture des fiefs qu'il tient de l'Empire,

parce que la plupart de ces fiefs étaient au pouvoir des Hollandais. Ceux-ci

10protesteraient à raison de la trêve. L'archiduc a demandé des délais, qui lui ont

été accordés.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre181.

1310. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Tervueren

le 25 septembre 4647.

13 Sur l'arrivée en Belgique du duc Mathias d'Autriche, fils légitime de l'empe-
reur Rodolphe, et son désir de servir le roi d'Espagne.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat etde Guerre,registre181.

1311. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Tervueren

le 25 septembre 4647.

20 L'archiduc a fait demander par Spinola l'envoi en Belgique de l'infanterie et

de la cavalerie espagnole, qui sera rendue disponible par la paix en Italie, et il

insiste pour que le Roi lui vienne en aide.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etdeGuerre,registre181.
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1312. Lettre de Philippe III à Spinola, écrite de Lerma le 4 octo-

bre 4647.

Le Roi veut que le surintendant de la justice militaire aux Pays-Bas soit

un espagnol.
Estado,2030.

1313. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Lerma le

4 octobre 4647.

Le Roi fait de nouveau part de ses craintes au sujet de la réconciliation des

Turcs et des Hollandais, et l'archiduc doit essayer de détourner ceux-ci

d'envoyer des vaisseaux de guerre dans les eaux espagnoles. 10

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre181.

1314. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Lerma le

4 octobre 4647.

Les soldats Espagnols sont peu nombreux en Belgique et l'archiduc doit

immédiatement leur refuser tout congé. 15

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre181.

1315. Lettre de Jean de Mancicidor à Philippe III, écrite de Tervueren

le 8 octobre 4647.

Le comte d'Egmont est en Hollande pour engager au service du Roi des

pilotes expérimentés, connaissant les mers des Indes orientales, particulière- 20

ment Jacques Lemaire qui passe pour avoir découvert une nouvelle route par

la mer du Sud. Bien que Lemaire hésite, d'Egmont ne désespère pas de le

gagner. Ce ne sera pourtant pas facile, parce que Lemaire est un habile marin

et très riche. Jadis on ne pouvait avoir un pilote, mais actuellement ils sont

plus faciles à trouver. 25

Estado,2303.



— 509 -

1316. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Tervueren

le 24 octobre 4647.

L'archiduc envoie à Madrid don Garcia de Parejo, son majordome, pour

obtenir de nouvelles provisions d'argent.

5 Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre, registre181.

1317. Lettre de Pedro Sarigo Ribera à Jean de Ciriza, écrite de

Bruxelles le 3 novembre 4647.

Don Garcia de Parejo est parti le 29 octobre et a remis à Ribera les

archives de l'ambassade.

10 Estudo,2303.

1318. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite du Pardo le

4 novembre 4647.

Le Roi recommande à l'archiduc Florencio Conrrio, archevêque de Tuam,

en Irlande, qui va résider en Belgique pour motifs de santé et qui touchera

15dans notre pays la pension qui lui avait été accordée en Espagne.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre181.

1319. Consulte du Conseil d'État espagnol du 44 novembre 4647.

Le conseil rappelle le rôle d'Emmanuel Sueyro. Dans ses lettres antérieures,

dont la dernière est du 23 octobre, Sueyro écrit qu'il travaille avec l'aide de

20ses affidés à ramener au Roi les provinces rebelles, qu'il négocie pour que les

catholiques de Hollande obtiennent le libre exercice de leur culte, qu'il cherche

à gagner des personnages puissants. Le Conseil trouve qu'il faut remercier

Sueyro, surtout pour ses efforts en vue de faire accorder aux catholiques la

liberté de conscience. Pour cela il faut ne pas reculer devant les dépenses, sans

25toutefois tomber dans des excès.

Estado,2031.
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1320. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Tervueren

le 46 novembre 4647.

L'archiduc apprend que Pedro Sarigo Ribera a la garde des papiers de

l'ambassade.

Estado,2303. 5

1321. Lettre de Juan de Mancicidor à Juan de Ciriza, écrite de

Tervueren le 46 novembre 4647.

A la suite de cette lettre, qui n'offre aucun intérêt particulier, Mancicidor

nous apprend que l'archiduc souffre de la goutte aux pieds et aux mains et

qu'il signe les dépêches importantes au moyen d'une griffe, tandis que les 10

autres lettres sont signées par Mancicidor lui-même (1).
Estado,2303,

1322. Lettre de Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles le

16 novembre 4647.

Spinola rappelle la lettre du Roi du 4 octobre, d'après laquelle le surinten- 15

dant de la justice militaire devait être un Espagnol.
Estado,2030.

1323. Lettre de Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles le

46 novembre 4647.

Tout en remerciant le Roi de son subside de 20,000 ducats, Spinola fait 20

remarquer que pendant les seize années qu'il a servi Sa Majesté et au cours

desquelles il supporta des frais extraordinaires du chef d'ambassades ou de

campagnes, ni lui ni ses fils ne reçurent un réal en dehors de leur solde. Aussi
l'avoue-t-il sans détour; il est ruiné (2).

Estado,2304. 25

(1)« Yassivanlosdespachosfirmadosdeestampay lodemasdemimano.»

(2)«Pûedoassegurarà VuestraMajesladqueenmateriadehaciendami casaestaruinada.» Un
extraitdecettelettrea étépubliéparRODRIGUEZVILLA,toc.cit.,p. 338.
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1324. Lettre de Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles le

46 novembre 4647.

Sur l'agitation qui règne en Hollande et la rivalité entre le parti des États

et celui de Marice de Nassau.

5 Estado,2304.

1325. Lettre de Hurluno de Ugarte (1) à Philippe III, écrite de

Bruxelles le 46 décembre 4647.

Ugarte apprend que les papiers de l'ambassade étaient encore confiés à

D. Pedro Sarigo Ribera.
10 Estado,2304.

1326. Lettre d'Emmanuel Sueyro à Philippe III, écrite d'Anvers le

45 janvier 4648.

Les pirates d'Alger et de Tunis préparent une attaque contre Ceuta ou les

Baléares.

15 Estado,2305.

1327. Lettre du secrétaire Jean de Ciriza à (2), écrite de

Madrid le 2 mars 4648.

Ciriza fait remarquer que l'ambassade de Bruxelles est toujours vacante.

Estado,634.

20 1328. Lettre de Pedro de Eguilaz à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 42 mars 4648.

Mancicidor lui avait ordonné, de la part de l'archiduc, de se faire remettre

les comptes de Gabriel de Santisteban, pagador de la flotte, et les contrats

d'emprunt ou asientos des hommes d'affaires pour les porter en Espagne. Mais

25 (1)Pagadorgénéraldel'arméedeFlandreetdontil a déjàétéquestion.
(2)Sansdouteun pagadorouunofficiercomptable.
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Mancicidor mourut avant d'avoir signé cet ordre, et le contador de l'armée (1)
refusa de remettre ses comptes, sous prétexte que quelques-uns n'étaient pas

encore clos. En attendant il est chargé de procéder à des revues. Il prévient le

Roi de ce qui se passe, afin que Sa Majesté prenne les mesures nécessaires.

Estado,2305. 5

1329. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 45 mars 4618.

Les Jésuites de Bruxelles demandent que le Roi accepte le titre de fondateur

de leur collège, et l'archiduc les appuie auprès du Souverain (2).

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre182. 10

1330. Lettre de Pedro Sarigo à Philippe III, écrite de Bruxelles le

3 avril 4648.

Après la mort de Jean de Mancicidor, l'archiduc reconstitua son conseil de

guerre en y faisant entrer Ambroise Spinola, le comte d'Anover, le marquis de

Belveder (3), le comte de Bucquoy et Fernand Giron. Ce conseil se réunit 15

deux fois par semaine au Palais. Les papiers dont Mancicidor avait la garde,

furent répartis en deux sections. Matheo de Urquina eut à expédier les

décrets, les dépêches militaires et les consultes des mercèdes, Pedro de San

Juan se chargea de la correspondance chiffrée. Auparavant Sarigo travaillait

avec Mancicidor, et ainsi les lettres des ministres d'Italie et d'ailleurs lui étaient 20

adressées. Depuis la mort du secrétaire, l'archiduc veut que cette correspon-

dance passe par ses mains et il ordonna à Sarigo de la lui envoyer directement.

C'est ce que fait Sarigo chaque fois qu'il juge convenable que l'archiduc soit

averti de ce qu'on lui écrit; après avoir vu et lu les dépêches, l'archiduc les

renvoie à Sarigo cachetées de son sceau. Sarigo demande donc le titre de 25

secrétaire d'État de Flandre.

Estado,633.

(1)C'étaitalorsGonzalesGuerradelaVega.

(2)CettelettreestaccompagnéedumémoiredesJésuites.

(3)DonLuisdeVelasia,capitainegénéraldelacavalerie. 30
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1331. Consulte du Conseil d'État espagnol (1) du 7 avril 4648

(22 pages).

Au sujet de la santé de l'archiduc et des inquiétudes qu'elle inspire.

Le duc de l'infantado : A la mort de l'archiduc il faudra envoyer à Bruxelles

5 un fonctionnaire pour assister l'Infante, il n'est pas nécessaire qu'il soit un

grand capitaine, pourvu qu'il possède l'autorité et les qualités requises pour

être le conseiller de Son Altesse; les affaires militaires pourraient être dirigées

par une autre main. Il est nécessaire d'y accréditer un ambassadeur. Plus il y
aura de fonctionnaires espagnols en Belgique mieux cela vaudra. Mais aucun

10de ceux qui servent actuellement ne paraît convenir à ce poste. Le veedor doit

se rendre à Bruxelles où son absence se fait sentir. Il faut nommer aussi un

secrétaire espagnol, qui comble le vide laissé par Mancicidor. On reverrait ainsi

la situation qui existait du temps de don Juan, qui eut successivement pour

secrétaires Escovedo et Andres de Prada, où, sous le gouvernement du duc

15 de Parme, assisté de Esteban de Ibarra. Celui-ci dans la suite servit le comte

de Fuentes, puis l'archiduc Ernest, quand le frère de ce dernier, l'archiduc

Albert, revint en Espagne pour se marier. De même, le monarque défunt avait

donné Juan de Mancicidor à l'archiduc Albert quand celui-ci se rendit aux

Pays-Bas, c'est-à-dire, en 1593 (2). il faut, en outre, nommer le plus tôt

20 possible un surintendant de la justice militaire, qui soit Espagnol, car il est

temps de modifier le traitement accordé de nos jours aux Espagnols; de même

il y a lieu d'aviser l'archiduc que le licencié Maldonado convient pour le poste

d'auditeur, d'autant qu'il est Castillan.

Le duc insiste ensuite sur la nécessité de tenir en Belgique 6,000 Espagnols
25 sans compter les garnisons; il faut en mettre à Ostende et réparer les châteaux

de Cambrai, de Gand et d'Anvers. Pour que l'archiduc ne se doute pas que ces

mesures sont prises en vue de sa mort, on peut lui dire que la fin de la

trêve approche et nécessite des précautions. Il faut, enfin, une jointe des

(1)LeConseilétaitreprésentépar le ducde l'infantado,le marquisde la Laguna,l'Inquisiteur

50 général,BaltliazardeZunigaetdonAugustinMexia.

(2)Onremarqueraque le ducde l'infantados'embrouillequandil rappellela successiondes

gouverneursdesPays-BaspendantlesdernièresannéesdePhilippeII.

65
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finances, junta de hazienda, qui siège au palais de l'archiduc et dans l'hôtel

de l'ambassadeur.

Don Augustin Mexia craint que des troubles n'éclatent aux Pays-Bas à la

mort de l'archiduc. Les Belges ont des parents et des propriétés (hazienda) en

Hollande et voyant les habitants de ce pays riches et libres, ils pourraient être 5

tentés de les imiter. Il revient sur la nécessité d'achever le canal (navillo) (1)

de Bruges à Gand.

Le confesseur du Roi trouve qu'il faut envoyer des soldats espagnols en

Belgique, mais ceux-ci doivent éviter de montrer de la défiance à l'égard des

habitants, à cause du mauvais effet qui pourrait en résulter. 10

A entendre Balthazar de Zuniga, la mort de l'archiduc est un événement

qu'il importe grandement de prévenir (2), mais l'infante, quand elle sera veuve,

jouira d'une autorité plus grande que son mari, à cause de l'amour que le pays

porte à cette princesse, fille d'un si grand roi et soeur de Sa Majesté. D'ailleurs

nos provinces ont été souvent gouvernées par des femmes qui s'acquittèrent 15

de leur mission à la satisfaction générale, telles Marguerite, soeur de Philippe

le Beau et tante de Charles-Quint, Marie de Hongrie et Marguerite de Parme.

Le Roi ratifie la consulte. Il approuve le nombre d'Espagnols et de soldats

étrangers désignés pour aller servir en Flandre; il permet de nommer un

nouvel ambassadeur à Bruxelles, de pourvoir aux commandements militaires 20

vacants. Il charge le conseil de voir la satisfaction qu'on pourrait donner à

Pecquius et de lui présenter quelqu'un pour la surintendance de la justice

militaire; il nomme Maldonado auditeur et ratifie le choix de Coronado comme

gouverneur d'Ostende (3), ordonne qu'on réunisse le plus tôt possible les fonds

nécessaires pour réparer les forteresses; et se rallie aux propositions de Mexia 25

touchant le navillo de Bruges à Gand, etc.

Estado,2034.

(1)Voirl'observationquenousavonsfaiteà proposdece motquifiguredéjàdansla consultedu

16janvier1614oùil estemployéparlemêmeMexia.

(2)«Queelcasodela muertedelsenorarchiduqueesmuybienprevenible.» 50

(3)ParunactedatédeMariemont,le 23 juin 1618,l'archiducAlbertnommaAguilarCoronado

gouverneuret surintendantde la villeet du port d'Ostende.(Papiersd'État et de l'Audience.

Registre975.)
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1332. Consulte du Conseil d'État espagnol du 5 mai 4648.

Le Conseil insiste sur la nécessité de nommer un ambassadeur en Flandre et

critique la nomination des conseillers choisis par l'archiduc pour administrer

les affaires de la Hazienda et celle des deux secrétaires (1) qui devaient

5 remplacer Mancicidor ; la nomination du secrétaire de Flandre appartenait au

Roi et non à L'archiduc.

Estado,2032.

1333. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, du 7 mai 4648.

Spinola recommande pour une merced Suarez Arquello, « secrétaire du Roi

10et de Son Altesse (2) ».

Estado,2305.

1334. Lettre de Pedro Sarigo Ribera à Juan de Ciriza, écrite de

Bruxelles le 6 juin 4648.

Les archiducs sont partis pour Mariemont, mais il a dû rester à Bruxelles,

15 faute d'argent. Hors de chez soi, ajoute-t-il, dans les hôtelleries et par les

chemins on dépense beaucoup. Que Ciriza ait pitié de lui.

Estado,2305.

1335. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Mariemont

le 7 juin 4648.

20 Recommandation en faveur de Paul Francesqui, banquier florentin qui a

aidé l'archiduc au début de son règne, mais qui a été ruiné à la suite du

dernier décret de Philippe II.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat et de Guerre,registre182.

(1)MatheodeUrquinaetPedrodeSanJuan.

25 (2)Pourlalangueallemande.
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1336. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, du 25 juin 4648.

L'archiduc a fait renvoyer les papiers de la comptabilité militaire au

commissaire Diego Perez de Malivenda, parce qu'il serait inique d'obliger le

contador à les délivrer à quelqu'un qui n'a pas sa confiance.

Estado, 2305. 5

1337. Instructions de Philippe III au marquis de Bedmar, données

à Madrid le 1erjuillet 4648.

Dès son arrivée à Bruxelles, Bedmar remettra aux archiducs ses lettres de

créance. Si l'archiduc vient à mourir, ce qui est à prévoir, vu l'état de sa

santé, il aidera l'infante de ses conseils en avisant le Roi et ses ministres de 10

tout ce qui sera de nature à les intéresser et en se servant d'un chiffre pour

les affaires secrètes. Il s'assurera si les habitants des Pays-Bas pratiquent le

catholicisme dans toute sa pureté, et il prendra, d'accord avec les archiducs,

toutes les mesures que la situation comporte. Il honorera les sujets fidèles pour

les retenir au service du Roi, principalement les nobles, les ecclésiastiques, les 15

magistrats des grandes villes, tels que ceux d'Anvers, de Bruxelles, de Gand.

Bien qu'il y ait peu d'apparence de ramener les rebelles à l'obéissance, il ne

laissera pas échapper l'occasion qui se présenterait d'ouvrir des négociations

avec eux. A cette fin il entretiendra les relations secrètes que ses prédécesseurs

avaient nouées en Hollande, en s'entendant avec Pedro Sarigo Ribera. Il tâchera 30

de pénétrer les desseins des Français et des Anglais. Au besoin il en avertira

les cours de Paris et de Londres, de même qu'il s'efforcera de connaître les

agents secrets que les Hollandais entretiennent en Espagne et à Bruxelles. Il

veillera au maintien des traités conclus respectivement avec la France et en

Angleterre en 1598 et en 1604 et fera bon accueil à tous ceux qui viendront 25

en Belgique pour négocier avec les archiducs. Il s'entendra avec Albert et

Spinola au sujet de la politique à suivre lors de l'expiration de la trêve de

douze ans, en faisant ressortir à l'archiduc la division qui règne dans les

Provinces-Unies, les villes de l'intérieur désirant la paix et celles de la côte

étant pour la guerre Il s'informera auprès d'Emmanuel Sueyro de la valeur 30

des confidents dont celui-ci s'est assuré le concours en Hollande, et comme

l'archiduc ni aucun des ministres espagnols servant en Flandre n'est au courant
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de la correspondance de Sueyro, il sondera ces confidents pour vérifier ce

qu'il y a de fondé dans leurs révélations. Il se concertera avec le comte

d'Ofiate (1), ambassadeur en Allemagne, dans le cas où il devrait traiter avec

l'Empereur. Il assurera les villes hanséatiques de l'amitié du Roi et tâchera

5 d'empêcher qu'elles ne rompent avec l'Espagne. Il veillera à ce que l'armée

touche régulièrement l'argent envoyé de Madrid, il représentera à l'archiduc la

nécessité de confier les postes militaires vacants aux plus dignes, afin d'entre-

tenir l'émulation. Il prendra secrètement des informations sur le compte des

fonctionnaires espagnols résidant en Belgique et avisera le Roi de tous les

10 événements qui seraient de nature à nuire à son service ou à celui de ses

alliés (2).
Estado,2232.

1338. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

1erjuillet 4648.

15 Le Roi fait savoir à l'archiduc qu'il a nommé le marquis de Bedmar ambas-

sadeur à Bruxelles en remplacement du marquis de Guadaleste.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etdeGuerre,registre182.

1339. Notification de la nomination du marquis de Bedmar comme

ambassadeur en Flandre (sans date).

20 Cette notification devait être faite aux vice-rois de Naples et de Sicile, au

duc de Féria, gouverneur de Milan, aux ambassadeurs espagnols à Rome, en

Allemagne, en France, en Angleterre, à Venise et à Gênes, ainsi qu'à Ambroise

Spinola.
Estado,2232.

25 1340. Ordre de Philippe III relatif au traitement du marquis de

Bedmar (sans date).

Le marquis jouira des mêmes gages que son prédécesseur; c'est-à-dire,

(1)Velezde Guevara,comted'Onate,avait remplacédon Balthazarde Zunigaà l'ambassade

d'Allemagne.
30 (2)Voirle textecompletdecetimportantdocumentdansnospiècesjustificatives.
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de 6,000 écus par an, à compter du jour où il quittera l'ambassade de

Venise.

Estado,2232.

1341. Lettre de Philippe III au marquis de Bedmar, écrite de Madrid

le 1erjuillet 4648. 5

Au sujet de l'armée qui fut envoyée dans le pays de Juliers. Cette armée

comptait treize compagnies de cavalerie. Il faut, dit le Roi, que le pays

contribue pour une grande part à son entretien. Pour y pourvoir, lui-même

fournit chaque mois 130,000 ducats. Il examinera avec l'archiduc s'il peut

dorénavant faire donner la paie entière, pour éviter les mutineries, consé- 10

quences ordinaires de l'irrégularité des paiements.

Suivent des renseignements au sujet de certains personnages du pays. Le

Roi est très satisfait de l'audiencier Louis Verreyken, du chancelier de Brabant

Pecquius, du comte Frédéric de Berghes gouverneur de la Gueldre, du comte

d'Aigremont (1), hommes doués degrandes qualités (2), du comte de Berlay- 15

mont, qui commande la place de Luxembourg, de l'archevêque de Malines et de

l'abbé de Saint-Vaast (3)

Estado,2232(4).

(1)CondedeAgramont.Il s'agitd'Albertd'Arenberg,petit-filsdeJeandeLigneetdeMarguerite
de laMarckd'Arenberg.Il portaitlestitresdeprincedeBarbançonet decomted'Aigremontet dela 20

Roche.Il futimpliqué,commeonsait,danslaconspirationdelanoblessebelgede1632.

(2)«Demuchaealidad.»

(3)PhilippedeCaverelquifut undesabbésles plusremarquablesde Saint-Vaast.(Cf.ADOLPHE

DECARDEVACQUEet AUGUSTETERNINCK,L'AbbayedeSaint-Vaast,t. II. Arras,1866.)

(4)Unenoteinséréedanscetteliasse2232nousapprendquele marquisde Bedmarreçutencore25

deuxlettres,l'unel'autorisantàrecevoirlesdépèchesquelemarquisdeGuadaleste,sonprédécesseur,
avaitlaisséesavantdemourirà D.PedroSarigoRibera,sonsecrétaire,etuneautreen faveurde

l'infanteIsabellequ'ildevaitgarderpardeversluipourn'enfaireusagequ'aumomentopportun.Les

minutesdecesdeuxlettres,ajoutel'auteurdelanote,furentretiréesdela liasse,le17janvier1685,
et remisesà Madrid,le20du mêmemois,au secrétaired'État,ChristinGonzalez:Botello.Laseconde30
deceslettresdevaitêtrecelleparlaquellePhilippeIVconfiaità Isabellele gouvernementperpétuel
des Pays-Baset que Bedmarremit à l'Infantele jour mêmede lamortd'Albert,commenous

l'apprendla lettredecetteprincesseau Roidu26 juillet1621.(Archivesdu Royaume,Secrétairerie
d'ÉtatetdeGuerre,portefeuille530)
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1342. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Mariemont

le 3 juillet 4648

D'après une communication du comte d'Egmont à Pedro de San Juan, Pieter

Hosen, qui a découvert la nouvelle route des Indes orientales par la mer du

5 Sud, serait prêt à servir le Roi. Quant à Lemaire, il fait des difficultés, parce

qu'il a pris des engagements avec la Compagnie d'Amsterdam.

Estado,2305.

1343. Lettre d'Emmanuel Sueyro à Juan de Ciriza, écrite d'Anvers

Le26 juillet 4648.

10 Le secrétaire de en enlevant la tablette du bureau de son

maître en trouve une autre et il doit attendre que le tiroir soit ouvert pour

pratiquer l'espionnage. Sueyro est ennuyé de ce mécompte, néanmoins il se

recommande à Ciriza, puisque son père, dans sa détresse, n'a d'autre protec-

teur que lui.

15 Estado,2305.

1344. Lettre d'Anselme Prévost au Conseil de guerre espagnol, du

1eraoût 4648 (texte français et traduction).

Cette lettre fut remise au secrétaire Juan de Ciriza le 24 septembre 1620;

elle traitait de la construction de navires de guerre à Ostende. Prévost avait

20 déjà écrit à ce sujet au duc de Lerme.

Estado,2305.

1345. Lettre de Pedro Sarigo Ribera à Philippe III, écrite de

Bruxelles le 14septembre 4648.

Lettre peu importante, mais où nous voyons le signataire se dire le servi-

25 teur du Roi et le secrétaire de son ambassade en Flandre.

Estado,2305.
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1346. Lettre de l'archevêque de Cambrai à Philippe III, du 20 octo-

bre 4618 (1).

Le prélat demande pour son église la restitution de la juridiction temporelle

sur la ville et le Cambresis.

La lettre est accompagnée d'un document d'une soixantaine de pages 5

intitulé : Acta regiae nominationis archiepiscopatus cameracensis. Decretum

Suae Celsitudinis ad consilium privatum.

Estado, 634.

1347. Instructions données par l'archiduc Albert au maître de camp

don Diego Messia, et datées de Tervueren le 7 octobre 4648. 10

Nécessité de l'envoi régulier des provisions pour l'exercito.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre182.

1348. Lettre d'Emmanuel Sueyro à Philippe III, du 4 novem-

bre 4648.

Sueyro envoie au Roi, par l'intermédiaire d'an de ses agents, un tableau des 15

forces et des navires de la Compagnie des Indes orientales jusqu'au 18 octo-

bre 1618.

Estado,2305.

1349. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Tervueren

le 7 octobre 4648. 20

Mission de don Diego Messia.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre 182.

(1)Alaquatrièmepage,unsecrétairea écritparerreur2 octobre1619.
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1350. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Tervueren

le 9 novembre 4618.

L'archiduc rappelle la lettre du 30 août, dans laquelle le Roi approuvait la

création d'une jointe des affaires militaires et la nomination des deux secré-

5 taires chargés de ce service, depuis la mort de Jean de Mancicidor. Il convient

que dans cette jointe entrent Inigo de Borjia, le veedor don Carlos Coloma,

Bedmar et le surintendant de la justice militaire, ces deux-ci dès qu'ils seront

arrivés.

Estado, 2305.

10 1351. Lettre de P. Sarigo Ribera à Philippe III, du 9 novembre 4648.

Ribera annonce que le marquis de Bedmar, le nouvel ambassadeur, est

entré en fonctions.

Estado,2305.

1352. Lettre de Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles le 49 novem-

15bre 4648.

Spinola envoie au Roi un exemplaire d'un livre récemment publié en

Hollande et traitant d'une nouvelle roule par le Nord vers les Indes.

Estado, 2305.

1353 Lettre de P. Sarigo Ribera à Philippe III, du 24 décembre 4648.

20 Pour 30,000 florins les bourgeois de Bruxelles obtinrent de pouvoir se

racheter de l'obligation de loger les serviteurs de la compagnie des gardes de

Son Altesse. Il fallut lever un impôt sur la bière, pour fournir celte somme.

Des troubles éclatèrenl en ville, parce qu'on demandait plus qu'il ne fallait.

D'autre part, les Etats n'avaient pas été consultés. L'archiduc envoya M. de

25 Marie, son majordome, pour faire rendre justice, mais les troubles ne cessèrent

qu'après qu'on eut fait remise d'une partie de l'impôt.
Estado,2305.

66
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1354. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, du 30 décem-

bre 4648.

Le Roi annonce l'envoi de six lettres de change valant ensemble 1,542,000

écus de 37 palards.
Estado,2232. 5

1355. Lettre d'Emmanuel Sueyro à Philippe III, écrite d'Anvers le

44 janvier 4649.

Sueyro parle de la maladie de l'ami de son confident (1).

Estado,2306.

1356. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles 10

le 23 janvier 4649.

L'archiduc rappelle sa lettre du 9 novembre, dans laquelle il demandait au

Roi, pour Pedro de San Juan, le titre de secrétaire de Sa Majesté et celle du

29 décembre, où le Roi répondait que, puisque autrefois il n'y avait pour les

affaires militaires qu'un secrétaire effectif, il convenait que Mateo de Drquina, 15

qui avait ce titre, fût seul à le porter.

Albert répond à son tour qu'au temps où Mancicidor avait la garde des

archives de la secrétairerie de guerre de l'armée royale (2), il y avait deux titres

de secrétaires du Roi, l'un porté par Mancicidor lui-même, l'autre par Matheo

de Urquina, son commis. A la mort de Mancicidor, il répartit les papiers entre 20

Urquina et Pedro de San Juan. Il est juste que celui-ci ait le titre de secré-

taire, puisqu'il y a une place vacante, que les affaires secrètes de guerre

passent par ses mains et qu'il possède le chiffre du Roi depuis 1608,

Estado, 2306.

(1)«Delamigodesuconfidente.»Danslamêmeliasseil y aunelettredeSueyroausujetdelamort25

deOldenbarnevelt.

(2) «Secretariadeguerradesteexercito.»
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1357. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 24 janvier 4649.

La compagnie hollandaise des Indes occidentales n'est pas encore constituée,

parce qu'on n'a pas trouve assez de souscripteurs, mais l'archiduc ne perd

5 pas l'affaire de vue et il avisera le Roi de tout ce qu'il apprendra à cet

égard.
Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre182.

1358. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite du Pardo le

30 janvier 4649.

10 Affaires de particuliers.
— Dorénavant le duc de Neubourg sera qualifié de

duc de Juliers et de Clèves, dans les documents officiels,comme l'archiduc le

désire.

Archivesdu Royaume.Secrétaireried'État et deGuerre,registre182.

1359. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid

15 le 3 février 4649.

Affaires d'Allemagne. Le Roi répond aux dernières lettres de l'archiduc et

déclare qu'il ne manquera pas à ses obligations envers sa famille. Les 300,000
ducats envoyés en Flandre seront mis à la disposition du comte d'Onate. Un

autre envoi de 500,000 ducats suivra bientôt. Ces 600,000 ducats serviront à

20 lever l'armée, dont il a été question entre l'archiduc et Onate. Celui-ci informe

l'Empereur et le roi de Hongrie, qui verront avec quel empressement la Cour

d'Espagne prend en mains leurs intérêts.

L'armée d'Allemagne peut comprendre des Wallons, mais en tout cas elle

doit compter des Allemands, surtout des Allemands du district de Trente,

25qui ont si bien servi en Lombardie. Gandencius Madruzi étant mort, son

frère, le cardinal du même nom, procédera à la levée et désignera le chef

du contingent.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et deGuerre,registre 182.
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1360. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

3 février 4649.

Même affaire. Comme Onate réside à Vienne, à la cour de l'Empereur, il ne

peut que difficilement communiquer avec les États rhénans. L'archiduc doit

donc envoyer un agent dans ces régions, pour exhorter les princes ecclésias- 5

tiques et le duc de Bavière à reconstituer la Ligue et à prendre à leur charge

une partie des frais de l'expédition militaire projetée; il y va de leur existence,

et ils peuvent faire les mêmes sacrifices pécuniaires que le Roi. Cet agent

diplomatique devrait être accompagné d'un conseiller de robe longue et tous

deux auraient à s'installer dans la résidence du marquis de Burgow, qui est 10

le meilleur poste d'observation.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre182.

1361. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

22 février 4649.

Le roi d'Angleterre a demandé que les habitants d'Aix-la-Chapelle fussent 15

déchargés des impositions levées pour l'entretien de la garnison mise dans leur

ville. Philippe III renvoie la requête du monarque anglais à l'archiduc, en le

priant de la prendre en considération.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre182.

1362 Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles le 20

28 février 4649.

L'archiduc remercie avec effusion Philippe III de sa volonté d'assister

l'Empereur et de prendre à coeur la cause de la religion comme celle de la

maison d'Autriche. Sur les 300,000 ducats de dix réaux reçus d'Espagne, il en

a envoyé 276,656 à Onate, comme le Roi le verra par le rapport de Spinola. 25

Le Roi voudra bientôt suppléer le reste. Avis a été donné à Onate.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et deGuerre,registre182.
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1363. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 28 février 4649.

Au sujet de la Compagnie hollandaise des Indes occidentales. Rien n'a

encore été décidé, dit l'archiduc Le 24 janvier, Spinola avait envoyé une copie

5 des statuts, mais on n'a pas encore réuni un capital suffisant.
Estado, 2306.

1364. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 28 février 4649.

Arrivée de Manuel Mendez Cardoso, Portugais établi à Amsterdam, qui, en

10 1614 et en 1613, fournit des avis qui furent communiqués au Roi et demande

de pouvoir envoyer encore un mémoire.

Estado,2306.

1365. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

44 mars 4649.

15 L'archiduc doit s'enquérir des armements des Hollandais dans les Indes

occidentales et aviser le Roi de tout ce qu'il apprendra à ce sujet.

Archivesdu Royaume,Secrélaireried'État et deGuerre,registre182.

1366. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

20 mars 4649.

20 Le duc d'Albuquerque remplacera à l'ambassade de Rome le comte de

Castro, promu vice-roi de Sicile.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre182.

1367. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 25 mars 4649.

25 L'archiduc sait par Onate, que l'Empereur et l'archiduc Ferdinand désirent

qu'on lève en Belgique 6,000 fantassins wallons répartis en deux tercios et
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1,000 cavaliers. Il a pris ses dispositions en conséquence; les troupes seront

conduites jusqu'en Alsace à ses frais. Bucquoy commandera un des régiments,
comme l'Empereur le désire, et l'autre sera confié au comte de Henin, qui
est en service aux Pays-Bas avec une compagnie de cuirassiers.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre182. 5

1368. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 25 mars 4649.

A l'occasion des troubles de France L'ambassadeur de Louis XIII à

Bruxelles a demandé qu'on ne levât pas en Belgique de troupes destinées à

combattre son maître; qu'au besoin, on envoyât un secours de 1,000 cavaliers 10

et 5,000 fantassins, comme on l'avait fait dans une occasion semblable.

L'archiduc a acquiescé à cette double demande du résident français.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et deGuerre,registre182

1369. Rapport du père confesseur, inquisiteur général (1). Madrid,

27 mars 4649. 15

Affaires de Cambrai. Le confesseur recommande la modération. L'archiduc

et l'église métropolitaine doivent se faire des concessions, dans l'intérêt de la

religion et de la paix publique.
Estado,634.

1370. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le 20

34 mars 4649.

Sur l'avis conforme du comte de Gondomar (2), son ambassadeur à Londres,

le Roi autorise l'archiduc à donner suite à toute proposition, que ferait le

(1)LuisAliaga.

(2)Cetavisestjointà la dépêcheroyale.Lediplomatefaitressortirlesavantagesqueretireraitle 25
commerceanversois,si l'onobtenaitle transfertenquestion.



— 527 —

Gouvernement anglais de transférer la compagnie drapière (1) de Middelbourg
à Anvers ou dans toute autre ville des Pays-Bas, mais sans que ce transfert

puisse nuire à la religion catholique, qui doit être le principal objet de ses

préoccupations (2).

5 Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre182.

1371. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

3 avril 4619.

Au sujet de la confiscation de navires hollandais en Espagne et des plaintes
formulées par les États généraux à Paris (3). Deux de ces navires portaient de la

10 fausse monnaie de billon, l'un fut retenu à Cadix, le second à Ayamonte. Pour

ce fait, dit le Roi, la justice suit son cours. Un troisième bâtiment avait été

arrêté à Lisbonne, parce qu'il transportait des armes en Barbarie. Ordre a été

donné de le décharger, puis de le laisser partir.

L'archiduc est donc averti et Fernand Giron le sera également afin que, le

15 cas échéant, il puisse donner satisfaction, non au roi de France, mais aux

Hollandais.
Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre182.

1372. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

3 avril 4649.

20 Le Roi transmet à l'archiduc la copie chiffrée d'une lettre du comte

d'Onate (4), au sujet de la question de l'Alsace (5), afin que le prince donne

son avis, et que le comte sache quel parti prendre.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre182.

(1)«Companiadepatios.»

25 (2) «Preveniendo(l'archiduc)antetodascosasloquetocaà la religioncatolica,à quese ha de
mirarprincipalmente.»

(3)LeRoifutinformédecesplaintesparunelettredesonambassadeurà Paris,FernandGiron,
du26février,dontlacopieestjointeà lalettrepourl'archiduc.

(4)Lacopieestjointeà la dépêcheroyale.

(5)NoussavonsquePhilippeIIIavaitproposéà sescousinsdeVienne,d'abandonnersesdroitssur
30 l'archiduchéd'Autricheenéchangedel'Alsace.
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1373. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 3 avril 4649.

Le prince donne le texte d'un contrat passé avec Pedro Miguel, alias De

Vol, un des pilotes qui découvrirent le nouveau passage par la mer du Sud.

Estado,2306. 5

1374. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 5 avril 4649.

Le roi de France, par l'envoi d'un ambassadeur extraordinaire à La Haye, a

voulu pressentir le prince d'Orange et les États Généraux au sujet du renou-

vellement éventuel de la trêve. Après quelques hésitations, le prince et 10

les Etats s'y sont montrés favorables. Si nous sommes animés des mêmes

dispositions, dit l'archiduc, le roi de France interposera sa médiation, comme

il me l'a fait dire par son ministre résident. J'ai pris note de sa déclaration et

j'en informe Votre Majesté, afin que je puisse répondre au résident français.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre182. 15

1375. Consulte du Conseil d'État espagnol du 48 août 4649.

Au sujet des négociations en vue du renouvellement de la trêve de douze

ans. Le Conseil est d'avis que l'archiduc réunisse une junte, composée de

Spinola, du comte d'Anover, de fray Inigo de Brizuela, du secrétaire Jean de

Villela et du chancelier Pecquius. Cette Commission délibérera en secret sur 20

les moyens d'améliorer la trêve, notamment en ce qui regarde le commerce des

Indes et d'autres difficultés.

Estado, 634,

1376. Lettre de Carlos Coloma (1) à Philippe III, écrite de Cambrai

le 44 avril 4649. 25

Coloma revient sur les prétentions de l'archevêque. En 1617, la bourgeoisie

(1)GouverneurdeCambrai.AmbassadeurenAngleterreen1622eten 1630.
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avait prêté serment au Roi. Le chapitre refusa et son refus entraîna celui de la

noblesse. Le comte de Roeulx ne put rien obtenir. Coloma expose les dangers

de la situation.

Estado,2306.

5 1377. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 45 avril 4649.

Le roi de Prusse fait des démarches auprès du prince d'Orange, pour qu'on

ouvre des négociations en vue de la prolongation de la trêve.

Estado,634 (A.B.).

10 1378. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Mostoles le

23 avril 1619 (1).

Ordre à l'archiduc de réunir secrètement le marquis de Spinola, le comte

d'Anover, le père Inigo de Brizuela, don Juan de Villela et Pierre Pecquius,

afin d'aviser aux moyens d'améliorer les conditions de la trêve, dans le cas où

15l'on voudrait la proroger, et particulièrement en ce qui regarde le commerce

des Indes.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre182.

1379. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Mostoles le

23 avril 4649.

20 Mort de l'empereur Mathias (2). Le Roi a décidé d'envoyer en Allemagne

les fonds nécessaires et l'archiduc donnera des ordres en conséquence. Albert a

(1)Laveille,PhilippeIIIavaitquittéMadridpourserendreen Portugal.Il séjournaprèsdesix

moisdansceroyaumeetnerentraà Madridquele4 décembre.Voirau sujetdecevoyage,MATHIAS

DENOVOA,HistoriadeFelipeIII, reyde Espana,dansles Documentosineditospara la historiade

25 Espana,t. LXIet JEAN-BAPTISTELOVANA,LajornadadelreyFelipeIII à Portugal.Lisbonne1622,

ouvragedontil existeunetraductionportugaise.

(2)Le20mars1619.

67
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bien fait d'inviter l'électeur de Mayence à convoquer le collège électoral et de

lui offrir aide et assistance contre les protestants. Lui-même a fait remettre au

comte d'Onate le solde de la provision promise.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre182.

1380. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Diest. le 5

2 mai 4649.

L'ambassadeur de France, Péricard, l'a assuré que son maître désire que

l'Empire reste dans la maison d'Autriche, et qu'il a refusé d'être le chef de la

Ligue conclue par la république de Venise et le duc de Savoie.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre182. 10

1381. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Diest le

2 mai 4649.

L'archiduc revient sur la nomination de Pedro de San Juan en qualité de

secrétaire du Roi à Bruxelles.
Estado,2306(A.B.). 15

1382. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Diest le

2 mai 4649.

L'électeur de Mayence a convoqué le collège électoral pour le 21 juillet. Il

s'est informé de la volonté du Roi et de l'archiduc relativement à la succession

de l'Empire. L'archiduc lui a répondu que toute la maison d'Autriche désirait 20

que l'Empire échût au roi Ferdinand (2).

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre182.

(1)Depuis1618cetitreétaitportépar MauricedeNassau,qui l'avaithéritédesonfrèrePhilippe,
mortà Bruxellessanspostérité.

(2)Il étaitdéjàroideBohêmeetde Hongrie. 25
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1383. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Diest le

2 mai 4649.

La Confrérie de la Sainte-Croix de Cologne a reçu, par l'intermédiaire de

l'archiduc, les 3,000 florins que le Roi lui avait fait remettre. La direction de

5 la Confrérie demande que le Roi renouvelle cette libéralité quelques années

encore et l'archiduc l'appuie.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre182.

1384. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Diest le

2 mai 4649.

10 Affaires d'Allemagne. Les 6,000 fantassins et les 1,000 cavaliers levés en

Belgique pour le Roi, ont pris le chemin de ce pays. Onate (1) a reçu

276,630 écus en lettres de change sur Francfort et Nuremberg, mais vu la

difficulté de négocier des effets sur ces places, il a demandé qu'on lui envoie le

solde en argent monnayé, ce qui a été fait.

15 Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre182.

1385. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Landeras le

25 mai 4649.

Le Roi accuse réception des lettres du prince du 28 février, du 23 mars et

du 3 avril, traite des affaires du comte de Vaudemont, et approuve, pour le

20 reste, la conduite de l'archiduc, en le priant de l'avertir dès que la Compagnie

hollandaise des Indes occidentales sera constituée.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat et de Guerre,registre182.

1386. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Landeras

le 23 mai 4649.

25 Le Roi désire rester neutre dans le différend qui a surgi entre le Roi de

France et sa mère, tandis que l'archiduc avait offert son appui au premier.

(1)Ambassadeurd'Espagneà Vienne.
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Toutefois, si Albert ne peut revenir sur sa parole, il pourrait demander au

monarque français que ses troupes ne soient pas obligées de passer la Loire,

mais qu'elles puissent marcher avec l'armée royale contre le duc de Bouillon.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre182.

1387. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Landeras 5

le 23 mai 4649.

Au sujet du renouvellement éventuel de la trêve et de l'intervention de la

France. Le Roi désire avoir l'avis de l'archiduc, au sujet de la réponse à faire

à l'ambassadeur français à Bruxelles et attire l'attention sur les progrès

réalisés par les Hollandais dans les Indes occidentales et orientales, depuis la 10

dernière trêve et le préjudice qui en résulte pour l'Espagne.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre182.

1388. Consulte d'une junte réunie à Bruxelles le 25 mai 4649.

Cette junte réunie sur l'ordre du Roi (1) et composée de Spinola, Anover,

Brizuela, Villela et Pecquius fit les propositions suivantes : 15

1° Améliorer la condition des catholiques hollandais;

2° Comprendre les Indes occidentales et orientales dans le nouveau traité.

Les Hollandais ne pourront plus naviguer dans les Indes occidentales. En ce

qui concerne le trafic qu'ils pratiquent dans les Indes orientales, il faudra

préciser le paragraphe 4 du traité, afin d'éviter toute hostilité entre leurs 20

marchands et les vaissaux du Roi et mettre fin aux difficultés existantes au

sujet de la propriété de Ternate et du reste des Moluques, ainsi que du

commerce des épices provenant de ces régions.

Les possessions du Roi en Orient appartiennent à des couronnes différentes.

Ainsi l'administration des Philippines, dont dépendent les Moluques et le 25

commerce de ces îles avec la Chine et le Japon, relève de la couronne de

(1)Voirsalettredu23avril.
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Castille et du conseil des Indes. Par contre, la région comprise entre Sofola (?) et

Macao, ainsi que le commerce pratiqué le long de la côte de Chine jusqu'au

Japon, dépend de la couronne et du conseil de Portugal. Le Roi devrait donc

demander aux deux conseils un rapport sur l'état de ces colonies et s'enquérir
5 des parties qui auront été le plus particulièrement éprouvées pendant la trêve

et pour quelles raisons. Si dans certaines régions, comme dans les mers de

Chine et du Japon, on veut rendre le commerce libre, il faudra fixer des

conditions pour éviter le renouvellement des hostilités. Ainsi, on pourra en

Belgique se prononcer en connaissance de cause sur la question des Indes.

10 3° Il faudra aussi obtenir l'ouverture de l'Escaut et permettre à tous les

navires de se rendre à Anvers ou d'en partir, sans rompre charge, comme cela

s'est pratiqué jusqu'alors.

4° Il y aura lieu aussi de régler la question des limites et des saisies ou

représailles pratiquées abusivement par les Hollandais sur des sujets belges (1).

15 Estado, 634.

1389. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 28 mai 4649.

La Commission, réunie le 23 mai à Bruxelles sur l'ordre du Roi, a rédigé un

rapport dont l'archiduc envoie la copie à Madrid.
20 Estado,2306.

1390. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Mariemont

le 30 mai 4619.

Envoi de la copie de la consulte du 23 mai. L'archiduc observe que le roi

de France ayant offert ses bons offices pour la prorogation de la trêve, il y a

25 lieu d'écouter ses propositions et de comprendre éventuellement dans le traité

le roi d'Angleterre, qui intervint dans les négociations antérieures.

Estado, 634.

(1)L'originaldecetteconsultesetrouveàBruxelles.Secrétaireried'Etatetdeguerre.Registre182,
p. 319-320.
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1391. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Mariemont

le 30 mai 4649.

Puisque le Roi l'y autorise par sa lettre du 31 mars, l'archiduc écartera les

nouvelles propositions qui viendraient du roi d'Angleterre, au sujet du transfert

en Belgique de la compagnie drapière de Middelbourg. 5

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et deGuerre,registre182.

1392. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Mariemont

le 30 mai 4649.

Répondant à la lettre du Roi du 22 février, l'archiduc promet de négocier

avec la cour de Danemark l'établissement de relations diplomatiques régulières 10

entre Copenhague et Madrid.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre182.

1393. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Mariemont

le 30 mai 4649.

A propos des lettres du comte d'Onate au sujet des affaires d'Allemagne. Le 15

comte de Ruquoy se plaint du dénûment de son armée et l'archiduc a prié le

roi de Ferdinand d'y porter remède.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre182.

1394. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Mariemont

le 30 mai 4649. 20

Sur le service des provisions d'argent. La Compagnie hollandaise des Indes

occidentales n'est pas encore formée.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etdeGuerre,registre182.
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1395. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Mariemont

le 30 mai 4649.

Ordre a été donné pour le paiement, au comte d'Argyl, de la rente mensuelle

de 500 écus de 10 réaux, que le Roi lui a assignée sur les fonds de l'armée.

5 Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre182.

1396. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Mariemont

le 30 mai 4649.

Mesures prises, par l'archiduc, en conformité des ordres du Roi, pour que les

gouverneurs des places fortes ne prélèvent aucune commission des cantiniers,
10ce qui obligeait ceux-ci à vendre plus cher le vin et la bière.

Archivesdu Royaume,SecréTaireried'État et de Guerre,registre182.

1397. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Mariemont

le 30 mai 4649.

L'archiduc a promis l'envoi d'un secours de 400 à 500 hommes à l'archiduc

16 Léopold, pour la garde de Brisach, que les protestants menaçaient.

Archivesdu Royaume,SecréTaireried'État et de Guerre,registre182.

1398. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Mariemont

le 30 mai 4649.

L'électeur de Mayence craint que les électeurs séculiers ne refusent de se

20 rendre à Francfort. L'archiduc lui a répondu qu'il devait réclamer leur

présence, surtout celle du duc de Saxe; en cas d'abstention de leur part, on

verra si le collège réunit le nombre de votants exigé par la Bulle d'or pour une

élection régulière.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre182.
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1399. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Belem le

45 juin 4649.

Le duc de Neubourg se sentant menacé d'une révolution, depuis qu'il s'est

converti au catholicisme, sollicite un secours de 1,200 fantassins et 150 cava-

liers. Le Roi renvoie sa demande à l'archiduc, en lui permettant de prendre 5

telle décision qu'il lui plaira.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre, registre182.

1400. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Mariemont

le 47 juin 4649.

Au sujet de la future élection impériale et de l'attidude à prendre, pour les 10

électeurs catholiques, en cas d'abstention des réformés.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre182.

1401. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Mariemont

le 47 juin 4649.

L'archiduc Léopold ayant dû se rendre à Vienne pour administrer l'Autriche, 15

en l'absence du roi Ferdinand, Albert a promis de veiller à la sécurité de

l'Alsace pendant son absence.

L'élecleur de Trêves a fait la même demande de secours que son collègue

de Mayence cl reçu une promesse identique.

L'archiduc recommande une fois plus pour le collier de la Toison d'or le 20

comte de Cantccroy, très dévoué à Sa Majesté et apparenté à sa maison,

depuis son mariage avec la marquise Caroline d'Autriche, fille de feu l'empe-

reur Rodolphe 11 (1).

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre182.

(1)FrançoisThomasd'Oiselet,comteouprincedeCantecroy,arrièrepetit-filsdeNicolasPerrenot25

de Granvelle,avaitépouséà Prague,le 10février1608,la fillelégitimede RodolpheII,Caroline

marquised'Autriche,âgéede 13ans.Voirausujetdecesdeuxpersonnageslebeaulivredu docteur

PHILIPPEMARICHAL,Unecausecélèbreau XVIIesiècle: Béatricede Cusance,Carolined'Autriche,

CharlesIVdeLorraine.Paris,Champion,1910.



— 537 —

1402. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Belem le

47 juin 4649.

Le Roi autorise Bucquoy à servir le roi Ferdinand comme il servit l'empe-

reur Mathias.

5 Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre182.

1403. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Belem le

47 juin 4649.

Le collège électoral est convoqué pour le 21 juillet. Si les électeurs ne

donnent pas leur suffrage à Ferdinand et inclinent pour l'archiduc, il est clair

10 que celui-ci doit accepter pour le bien de la maison d'Autriche et de la

chrétienté.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre182.

1404. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Belem le

47 juin 4649.

15 Même affaire. Au moment où les électeurs vont se réunir pour nommer un

empereur, il est nécessaire d'envoyer en Allemagne un agent muni d'instruc-

tions assez précises pour lui permettre de prendre la décision exigée par

les circonstances. Nul ne convient mieux pour cette mission qu'Ambroise

Spinola. Comme celui-ci aura à visiter les princes ecclésiastiques, il pourra

20 choisir comme résidence Duren ou Luxembourg; il sera ainsi à même de faci-

liter l'organisation de la ligue catholique et de communiquer avec le comte

d'Onate. Le Roi s'en rapporte à l'archiduc pour les mesures à prendre.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre182.

1405. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Belem le

25 47 juin 4619.

D'après le cardinal Borja, le Pape désire que Spinola se tienne avec une

armée espagnole aux environs de Francfort pour assurer l'élection d'un prince

68
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catholique et prêter main-forte au besoin aux électeurs ecclésiastiques. Le Roi

envoie une copie de la lettre du cardinal à l'archiduc et demande son avis (1).

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre182.

1406. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Belem le

47 juin 1649. 5

Les Hollandais se plaignent de torts faits à leurs nationaux en Espagne.

L'archiduc en vérifiera l'exactitude. Au besoin on rappellera aux Hollandais,

pour leur fermer la bouche, la quantité d'or qu'ils ont tirée d'Espagne secrè-

tement ou volée comme pirates.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre182. 10

1407. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Belem le

47 juin 4649.

Le Roi demande des pilotes pour conduire la flotte qui va partir en

septembre pour les Philippines par le cap de Bonne Espérance.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre182. 15

1408. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Belem le

25 juin 4649.

Sur la mission en Allemagne du vicomte de Duncaster, envoyé par le roi

d'Angleterre, pour faciliter l'élection du roi Ferdinand et réduire les Bohé-

miens révoltés. Ressentiment du comte palatin qu'on n'avait pas averti du 20

passage de soldats belges à proximité de ses Etats et nécessité de le ménager

et même de l'obliger (2).

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre182.

(1)La lettredu cardinalest datéede Romele 22 avril et la copieannoncéesetrouvedansle

registreaprèsla lettreduRoi. 25

(2)Cettelettre,accompagnéede différentsdocumentsrelatifsà l'ambassadede don Casteren

Allemagne,ainsiquecellesdupèreDiegodelaFuenleetdeJulianSanchezde Ulloa,toutesdatées

de Londres,et desinstructionsdonnéespar Jacques1erauvicomtede Doncasterle 14 avrilet le

2 mai1619.
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1409. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Belem le

25 juin 4649.

Sur l'envoi aux Pays-Bas, pour renforcer le régiment du maître de camp
Baglioni (1), de 2,000 hommes que le duc de Feria conduira avec les 6,000 qui

s vont de Naples en Allemagne par le pays des Grisons.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre182.

1410. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Belem le

25 juin 4649.

Le Roi approuve la résolution prise par l'archiduc au sujet des propositions
10 éventuelles des Anglais de transférer en Relgique la compagnie drapière de

Middelbourg. Quant aux relations avec le Danemark, il suffit que le résident

de ce pays réside en Belgique.

Philippe III n'a pas voulu que le comte d'Argyl résidât à Bruxelles afin de

ne pas mécontenter le roi d'Angleterre.

15 Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre 182.

1411. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Belem le

25 juin 4619.

L'archiduc doit le plus adroitement possible empêcher que les Bourguignons
n'aillent se marier en France.

20 Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et deGuerre,registre182.

1412. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Belem le

25 juin 4649.

Affaires d'Allemagne. Le comte de Solre que l'archiduc envoie en Pologne

pourrait profiter de son passage en Allemagne pour engager le duc de Saxe à

25 se rendre en personne au Congrès de Francfort. Nécessité de presser l'élection.

L'Empire à la veille de se scinder en deux tronçons, et une élection faite par

les seuls électeurs ecclésiastiques et le roi Ferdinand serait régulière.

(1)Balon,dansle texte.Il s'agitdePaulBaglioniissud'unefamilleoriginairedePérouse.
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Le Roi est content des propositions du roi de France d'aider par son ambas-

sadeur le roi Ferdinand à monter sur le trône impérial, mais il goûte moins

l'envoi de troupes d'autant que, d'après les dernières lettres de Ferdinand Giron,

le duc de INevers était revenu d'Allemagne mécontent de Ferdinand et d'Ofiate,

ce qui avait refroidi le monarque français et ses ministres. 5

Importance de la place de Brisach; l'archiduc a bien fait d'offrir son assis-

tance à l'archiduc Léopold pour la lui conserver.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre182.

1413. Lettre de Philippe III au comte d'Ofiate, écrite de Belem le

25 juin 4649. 10

Sur les affaires d'Allemagne. A remarquer le paragraphe où le Roi recom-

mande une fois de plus la candidature de l'archiduc dans le cas où les électeurs

ne seraient pas disposés à élire Ferdinand.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre 182.

1414. Lettre du marquis de Belveder (1) à Philippe III, écrite de 15

Bruxelles le 4 juillet 4649.

En sa qualité de sujet du Roi et à cause de la situation créée par la mort de

l'Empereur et les préparatifs militaires de la France, de l'Angleterre, de la

Hollande, et surtout de l'Allemagne, le marquis de Belveder trouve qu'il est

urgent de renforcer l'armée du Roi en Flandre, afin d'être à même d'entre- 20

prendre une guerre offensive et défensive, là où ce sera nécessaire, pour la

conservation et la gloire de la monarchie, puisque la Belgique est la place

d'armes d'où l'on peut le plus facilement se porter où l'on veut. Il conviendrait

donc d'y envoyer un bon nombre d'Espagnols, car ce sont les Espagnols qui

manquent le plus en Flandre, alors qu'ils s'y sont toujours acquis la plus 25

brillante réputation à la guerre. Or, dans les tercios cantonnés pour le moment

dans nos provinces, il n'y a pas 2,500 Espagnols et parmi eux, aucun vétéran,

car la plupart de ceux qui servaient à l'époque de la conclusion de la trêve

sont morts ou partis avec ou sans congé. Cela donne à réfléchir, parce que cent

(1)DonLuisdeVelascoétaitmarquisdeBelvederdepuis1616,commenousl'avonsditplushaut.30
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de ces soldats valent plus que trois cents autres. Il manque aussi des Italiens,

tandis qu'il y a suffisamment de Wallons et d'Allemands; chaque fois qu'on a

eu besoin de ceux-ci, on les a trouvés à la main. Le moyen le plus simple
serait d'embarquer à Naples 2,500 Espagnols de l'armée du duc d'Ossuna et

5 de les conduire à Gênes d'où ils gagneraient la Belgique en passant par la

Suisse, comme cela s'est pratiqué souvent. Il serait bon aussi de lever 1,500

Portugais et de les envoyer en Flandre.

Ces fantassins espagnols et italiens pourraient arriver au commencement

d'août, c'est-à-dire au meilleur moment pour entrer en campagne, et des ordres

10 devraient être donnés en ce sens. On doit considérer que l'armée hollandaise

est aussi forte, en infanterie comme en cavalerie, que celle du Roi, et ainsi,

chaque fois qu'elle le voudra, elle pourra empêcher les Espagnols de se réunir

en Allemagne et de secourir l'Empereur.
On apprend d'Angleterre qu'on lève 5,000 à 6,000 hommes pour assister

15 les hérétiques allemands.

Il y a lieu de s'inquiéter du mauvais état de santé de l'archiduc Albert, et,

raisonnablement, on ne peut s'attendre à une amélioration ; au contraire, on

doit craindre qu'il ne succombe au premier accès de fièvre. Si cela arrivait, il

n'y a pas de doute qu'il se produirait de grands changements dans le pays. Les

20 Hollandais sont aussi puissants qu'on vient de le dire et, sur mer, ils sont plus
forts que jamais; il est à craindre qu'ils ne s'emparent des Pays-Bas, surtout

s'ils ont des intelligences dans quelques places fortes, car la plupart n'ont pas
une garnison suffisante.

Estado, 634.

25 1415. Lettre de Pedro Sarigo Ribera à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 7 juillet 4649.

Arrivée prochaine de Bedmar qui a prié Ribera de lui chercher un logement.

Estado,2307.

1416. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Mariemont

30 le 22 juillet 4649.

Réponse aux lettres du Roi du 7 et du 25 juin relatives à la succession de

l'empereur Mathias. Comme le défunt n'avait pas laissé de testament, c'est à
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l'archiduc que revenait tout son mobilier d'une très grande valeur. Albert

l'abandonna au roi Ferdinand et il n'insista même pas pour garder sa vie

durant le marquis de Burgoin en compensation.

Quant à l'élection du roi des Romains, l'archiduc prie les électeurs de porter

leurs suffrages sur Ferdinand. Le Roi eût voulu qu'il acceptât ces fonctions, si s

l'élection de Ferdinand offrait des difficultés, l'archiduc le prie de mettre en jeu

toute son influence pour assurer la couronne à Ferdinand.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre183,p. 10.

1417. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Lisbonne

le 23 août 4649. 10

Albert peut répondre que le Roi est disposé à donner suite aux propositions

que ferait l'ambassadeur en vue d'une prorogation de la trêve et à comprendre

dans le nouveau traité le roi d'Angleterre. L'archiduc doit peser les avantages

de la trêve, comme on le fait en Espagne, et le Roi lui enverra prochainement

les rapports des Conseils des Indes et du Portugal sur la question. 15

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre182.

1418. Lettre d'Emmanuel Sueyro à Philippe III, écrite d'Anvers le

7 septembre 4649.

Sueyro demande un subside et envoie un imprimé portant pour titre : Corso

in Amsterdam del pretio di piu forte mercancie a di 49 agosto 4649 (1). 20

Estado, 2306.

1419. Lettre d'Emmanuel Sueyro à Philippe III, écrite d'Anvers le

7 septembre 4649.

Affaires diverses.
Estado,2306. 25

(1)Cettecotede la boursed'Amsterdamest fort curieuse: Ellecomprendplusieursrubriques:

Mercancie,pesoa libra.Diversicorannia tiempo.Mercanciepercintinara.Mercanciepertonelli.Setee

drappidi seta.Mercanciea lapezza.Diversedrogarie.Vettovoglieperlasto.Cambi.
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1420. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Mariemont

le 44 septembre 4649.

L'archiduc explique l'origine des troubles de Bruxelles et les mesures mili-

taires qu'il a prises pour les réprimer.

5 Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,

registre182. — Estado,2307.

1421. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Mariemont

le 44 septembre 4649.

L'archiduc n'a pas encore répondu aux offres de médiation de l'ambassadeur

10 de France parce qu'il attend les ordres du Roi. Il prie Sa Majesté de les lui

envoyer le plus tôt possible.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre, registre182.

1422. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Mariemont

le 44 septembre 4649.

15 Sur les troubles de Bruxelles.

Estado,2307.

1423. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Lisbonne le

44 septembre 4649.

Avant d'accepter le titre de fondateur du collège des Jésuites de Bruxelles,
20 le Roi désire avoir l'avis de l'archiduc.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre182.

1424. Lettre de Pedro Sarigo Ribera à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 27 septembre 4649.

Récit de l'émeute de 1619. L'archiduc mit en campagne 8,000 fantassins et

25 1,500 cavaliers. Les bourgeois croyaient que cette armée marchait sur Juliers
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ou vers le Palatinat, quand ils apprirent qu'elle se dirigeait vers leur ville.

Spinola arrivé à un demi-quart de lieue de la cité parlementa avec les bourg-

mestres et le magistrat, puis fit entrer environ 2,000 hommes, Allemands et

Wallons (1).On les logea à regret et avec une grande douleur dans l'âme, parce

qu'on croyait que S. A. usant de sa bienveillance ordinaire renoncerait à cette 5

mesure, mais ce n'était pas possible, Sire, cette bourgeoisie est hautaine et

impudente, et cette ville a toujours été la tête de toutes les émeutes; aussi il

serait bon avec le temps de lui mettre un frein en élevant un château à ses

frais, comme il y en a dans d'autres places. L'archiduc et Spinola rendront

compte de tout au Roi ; je dirai seulement que ces gens ressentent vivement ce 10

qu'on leur a fait, et si, maintenant que nous sommes avec la massue à la main,

on ne prend aucune mesure pour les châtier et les subjuguer, il pourra arriver

que, quand on voudra y remédier, ce sera trop tard.

Estado,2307.

1425. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Mariemont 15

le 28 septembre 4649.

Sur les troubles de Bruxelles. Les bourgeois ont dû recevoir 8 compagnies

d'infanterie, dont 5 d'Allemands de 300 hommes et 3 de Wallons de 150.

Tout est tranquille et l'archiduc prépare un projet de nouvelle forme de

gouvernement. 20

Archivesdu Royaume,Secrélaireried'État etde Guerre,

registre183.—Estado,registre2307.

1426. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Mariemont

le 28 septembre 4649.

Sur la mission de don Pedro de Toledo, chapelain de l'archiduc, chargé de 25

réclamer du Roi les provisions pour l'entretien de l'armée (2).

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre, registre 183.

(1)Lemardi23septembre.LestroupesdeSpinolaentrèrentparlaportedeSchaerbeek.

(2)Au duc d'Uceda,au confesseur,à Ballhasarde Zuniga,au ducde l'infantado,au cardinal

Zapata,aumarquisdeVillafranca,aumarquisde Laguna,au comtede Benavente,à donAugustin30

Mexiaet au présidentde la Hazienda.
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1427. Lettre d'Ambroise Spinola à Phillippe III, écrite de Bruxelles

le 28 septembre 4649.

Spinola rappelle sa lettre du 11 et explique comment il avait cerné la ville

de Rruxelles. Le 23, les habitants consentirent à recevoir ses troupes et tout est

5 tranquille. Il s'agit maintenant de châtier les auteurs de l'émeute et de réorga-
niser le gouvernement de la ville (1).

Estado,2307.

1428. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Mariemont

le 3 octobre 4649.

10 Recommandation en faveur de fray Francisco de Vivers, prédicateur de

l'archiduc, chargé d'exposer au Roi dans tous ses détails la question de

Cambrai (2).

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre 183.

1429. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Mariemont
15 le 3 octobre 4649.

Cette lettre, que Francisco de Vivers devait remettre au Roi de la part de

l'archiduc, contient l'avis du prince sur cette question litigieuse de Cambrai.

L'archiduc rappelle la lettre du Roi du 20 avril dans laquelle Philippe III

rejetait les prétentions de l'archevêque de Cambrai de rentrer en possession du

20 temporel. Il combat les raisons invoquées par certains conseillers pour justifier
ce refus. Selon lui, le Roi ne peut légitimement revendiquer que le gouverne-
ment militaire de la place. L'archevêque est nommé par l'archiduc, comme

plus tard il le sera par le Roi, et il est intéressé à la conservation de la ville.

(1) «Yahoraseestatratandodecastigarlosautoresdesteruydoydecomponerlaformadelgobierno
25 quehobrandetenerparaadelante.»

(2)Deslettresderecommandationfurentégalementenvoyéesau ducd'Uceda,auconfesseurdu

Roi, à Balthasarde Zuniga,ainsiqu'aucardinalZapata,au ducde l'infantado,au marquisde
Villafrancaetdela Laguna,au comtede Benaventeet à donAugustinMexia.

69
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Philippe II, du reste, avait fait le serment de protéger Cambrai et de ne jamais

y exercer la souveraineté. Le roi actuel doit donc bien réfléchir; avant de

prendre une résolution définitive.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre183.

1430. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite d'Almérin le 5

40 octobre 4649.

Recommandation en faveur du licencié Niekercke pour la succession de

Philippe de Aya au Conseil des Finances.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre183.

1431. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Mariemont 10

le 50 octobre 4649.

Conformément aux ordres du Roi, l'archiduc a prévenu l'ambassadeur de

France qu'il écouterait toutes les propositions de son maître relative à une

prorogation de la trêve de douze ans. Mais la Cour de France, paraît-il, ne croit

pas le moment venu d'interposer sa médiation. Si elle le fait, ce sera secrète- 15

ment et à l'insu du roi d'Angleterre qui doit ignorer ces ouvertures.

L'archiduc promit de ne rien dire au monarque anglais, mais il donna à

entendre qu'avant de proroger la trêve il fallait régler certaines questions

litigieuses et que Jacques I, ayant été un des médiateurs de la trêve d'Anvers,

devait être initié aux négociations futures. Albert était d'avis d'attendre les 20

événements avant de prendre position.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,

registre183.—Estado,634.

1432. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Mariemont

le 30 octobre 4649. 25

L'archiduc signale l'agitation qui règne en Allemagne et les dangers qui

menacent les Pays-Bas aussi bien que la maison d'Autriche. Il ne veut pas

entraîner le Roi dans des dépenses inutiles, mais, comme il l'a dit l'année
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précédente, Sa Majesté doit envoyer une armée de 30,000 fantassins et de

5,000 cavaliers pour occuper les États protestants qui se déclareront contre

l'Autriche et porter à 300,000 ducats le chiffre des pensions mensuelles. Celte

armée doit être levée, partie en Sicile, partie dans le royaume de Naples, et

5 être entretenue sur le trésor de l'Etat de Milan jusqu'à son arrivée en Alsace,

après quoi elle le sera aux frais du trésor de Flandre.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried État etde Guerre,registre183.

1433. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Tolavera

le 5 novembre 4649.

10 Ordre a été donné d'envoyer d'Italie en Alsace 7,000 fantassins et de répartir
en Bohême 2,000 Wallons et 1,000 Napolitains; 4,000 hommes iront aux

Pays-Bas, ils seront suivis par un régiment portugais. L'armée de Bohême

entretenue aux frais du Roi comprendra environ 12,000 fantassins et

1,000 cavaliers. A cet effet, le comte d'Onate recevra immédiatement

15200,000 ducats et dans la suite on enverra d'Italie 80,000 ou 90,000 ducats

par mois. La situation du Trésor ne permet pas de donner plus.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et deGuerre,registre183.

1434. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Tolavera

le 5 novembre 4649.

20 Le Roi est heureux d'apprendre que les troubles de Bruxelles sont terminés.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre183.

1435. Lettre du marquis de Bedmar à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 11 novembre 4649.

Bedmar est arrivé le 31 octobre, mais les archiducs étaient indisposés et

25n'ont pu le recevoir (P). Sarigo Ribera attend que le Roi prenne une résolution

à son égard.

Estado, 2307.
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1436. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Tervueren

le 20 novembre 4649.

L'ambassadeur de France a expliqué pourquoi son maître hésitait à inter-

poser sa médiation : il attend que les Hollandais fassent les premiers pas en

sollicitant son intervention. 5

Estado, 634(A.B.).

1437. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Tervueren

le 24 novembre 4649.

Le marquis de Bedmar a présenté ses lettres de créance.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre183. 10

1438. Lettre du marquis de Bedmar à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 24 novembre 4649.

Bedmar a entretenu l'archiduc du renouvellement de la trêve. Il trouve

qu'il faut presser les négociations et ne pas attendre les avis de ;Hollande

promis par Emmanuel Sueyro. Il demande une copie des rapports du Conseil 15

des Indes et du Conseil de Portugal sur la question (1).
Estado, 634.

1439. Lettre du marquis de Bedmar à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 6 décembre 4649.

Bedmar rend compte de l'inspection qu'il a faite des places fortes avec 20

Ambroise Spinola. Il les a trouvées toutes en bon état, sauf Gand (2).

Estado, 2306.

(1)Nousnousrappelonsqu'unejointe,réunieà Bruxellesle 25 mai,avaitdemandéau Roide

saisird'abordlesConseilsdePortugalet desIndesdecettequestiondu renouvellementde la trêve.
Lepremierdecesconseilsl'avaitdéjàdiscutéele28maidel'annéeprécédente,il latraitadenouveau25
le23 septembre,à Lisbonne,oùle Roirésidaitalors.Le.Conseildes Indesse réunità sontour le
10juilletet le 10aoûtà Madrid.UnejointedeguerreprésidéepardonHernandoCorrilloeutà dire

égalementsonavisle11août.Descopiesdes consultesde cesdifférentescommissionsse trouvent
danslesarchivesdenotreSecrétairied'Etatetdeguerre.Reg.183fol.136-178.

(2)LeRoidansunenotemarginaleapprouvelavigilancedesonambassadeur. 30
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1440. Lettre du marquis de Bedmar à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 8 décembre 4649.

Le confesseur de l'archiduc lui a parlé de la place qu'il occupera dans la

jointe des ministres qui se tient à Bruxelles. Il a montré une lettre du Roi du

5 mois de mars proposant trois solutions :

1° La jointe se réunira chez Bedmar sous la présidence de Spinola;
2° La jointe se tiendra chez Spinola sous la présidence de Bedmar ;

3° La jointe se réunira au palais, comme d'habitude, Bedmar aura le pas
sur Spinola, mais celui-ci votera le premier.

10 Bedmar s'est prononcé pour la troisième solution, qui avait, parait-il, les

préférences de l'archiduc.

Estado,2307.

1441. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Tervueren le

9 décembre 4649.

15 L'archiduc a abandonné définitivement l'archiduché d'Autriche à son cousin

Ferdinand bien qu'il n'ait rien reçu de la compensation promise.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre185.

1442. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Tervueren le

9 décembre 4649.

20 Sur la formation de l'armée que le Roi va envoyer en Allemagne. L'archiduc

attend le régiment portugais qu'on lève dans la péninsule, car l'infanterie espa-

gnole de l'armée de Flandre est très réduite.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre 183.

1443. Lettre du marquis de Bedmar à Philippe III, écrite de Bruxelles

25 le 46 décembre 4649.

Bedmar recommande Pedro de San Juan pour le poste de secrétaire du Roi

aux Pays-Bas.

Estado,2307.
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1444. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Tervueren

le 22 décembre 4649.

Affaires d'Allemagne. Le Roi doit envoyer en Allemagne les 30,000 fantas-

sins et les 5,000 cavaliers demandés par l'archiduc et porter les subsides men-

suels à 300,000 écus. Onate doit prévenir l'empereur que l'armée de Flandre 5

envahira le Palatinat et les Etats qui se déclareront contre lui. Le Roi gardera

provisoirement le territoire conquis en dédommagement de ses dépenses.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre187.

1445. Consulte du Conseil d'État espagnol du 25 décembre 4649.

Sur le renouvellement de la trêve de douze ans. 10

Estado, 634.

1446. Mémoire du colonel Guillaume Semple, écrite de Madrid en

décembre 4649.

Semple conseille au Roi d'équiper quatre escadres. La première irait dans

le Pacifique pour tenir tête aux Hollandais et aux Anglais, occuper le port de 15

Valdivia et les côtes de la Californie. La deuxième partirait du Ferrol pour la

mer du Nord afin de détruire le commerce et la pêche de l'ennemi. La troi-

sième aurait à protéger les côtes de la Castille et la route des Indes occidentales

d'où dépend la richesse du pays. La quatrième, enfin, croiserait devant le

détroit de Gibraltar pour couper aux Hollandais le commerce du Levant. 20.

Nécessité de payer les gens de mer régulièrement et de les traiter comme

les soldats de l'infanterie.

Semple propose encore d'autoriser tous les aventuriers à courir sus aux

Hollandais, aux Hanséates et aux Anglais et à confisquer leurs marchandises.

Il recommande enfin la conclusion d'une ligue avec le Pape et les autres 25

princes catholiques, sous le prétexte de défendre le catholicisme dans l'Empire,

ligue dans laquelle pourrait entrer le duc de Savoie, mais non la France ni

Venise.

Estado, 2034.
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1447. Lettre de Andres de Mendoza à Philippe III, de l'année 4649.

L'auteur de celte lettre signale les gains énormes réalisés par les Génois dans

leurs contrats ou asienlos avec la Cour de Madrid. D'après lui, le Roi perdrait

38 °/o sur l'argent qu'il envoyait en Flandre Il indique les moyens d'éviter une

5 perte aussi sensible. Mais ces moyens ne furent pas goûtés du Roi, ni de ses

conseillers, car une note marginale d'un secrétaire d'Etat nous apprend qu'on

refusa de les appliquer (1).
En tout cas, ce document, par les détails qu'il nous donne sur les opérations

de change de cette époque, est intéressant : on peut le rapprocher du mémoire

10 de D. Diego Lopez Sueyro que nous avons cité ici même et publié ailleurs.

L'un et l'autre permettent de faire la critique des opérations financières de la

Cour d'Espagne et des banquiers génois.

Quelques lignes d'éloge pour D. Diego de Ibana nous font supposer que cet

Andrès de Mendoza, que nous ne connaissons que par cette lettre, était un

15adversaire de Spinola.
Estado,2307.

1448. Propositions faites en 4649 à Philippe III, par Francisco

Rétama, citoyen de Xérès de la Frontera, pour ruiner le commerce des

Hollandais (2).
50 Estado, 631.

1449. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

42 janvier 4620.

Pour traiter de la trêve avec plus de crédit, le Roi a ordonné l'armement aux

Pays-Bas d'une flotte de 20 navires et il envoie à cet effet une lettre de change de

23 24,000 ducats, L'équipement de celte flotte incombe au gouverneur d'Ostende.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre183(3).

(1)« Vistoynoseadmitanpapelessuyos.»

(2)Cegrosmémoireportepourtitre: PorFranciscoRetamavecinodeXeresdelaFronteradeloque
havistoyconsideradoenAmsterdampara quittalesel tratoen paz y enguerraa losrebeldesde las

30 islasdeOlanday Celandaconotrasconsideraciones.Cf.un mémoireanaloguedumême: Archivesdu

Royaume,Secrétaireried'Etateldeguerre,reg.183,fol.1715.

(3)Voirla lettrede(signatureillisible).Bruxelles,le18mai1618.Estado,634,fol.409.
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1450. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

12 janvier 1620.

Le Roi envoie les consultes des Conseils des Indes et du Portugal sur le

renouvellement de la trêve pour que l'archiduc les soumette à une commission

réunie spécialement à cet effet. Il attire l'attention du prince sur les torts que la 5

trêve de douze ans lui a causés, notamment en ce qui concerne le commerce

des Indes. C'est pourquoi il a décidé d'équiper une flotte de guerre en Belgique.

Il termine en recommandant de ravitailler les places fortes.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre 183.

1451. Lettre d'Emmanuel Sueyro à Philippe III, écrite d'Anvers le 10

46 janvier 4620.

Au sujet des enrôlements volontaires contractés en Belgique pour la guerre

d'Allemagne, enrôlements que Sueyro compare à la croisade de saint Bernard.

Pour le régiment du Brabant, l'évêque d'Anvers lève 25 soldats; l'abbé de

Saint-Michel, 20; le doyen de la cathédrale, 10 et chaque chanoine, à l'avenant, 15

le bourgmestre Rococx, 10; le bourgmestre de T'Serclaes, 5. Suivent les offres

des gens d'affaires.

Sueyro rappelle sa lettre du 16 mai 1616 où il signalait la puissance des

Portugais à Anvers et il demande le titre d'agent de cette nation.

Estado, 2308. 20

1452. Lettre de Van Maele aux archiducs, écrite de Londres le

47 janvier 4620.

Sur l'intervention armée de l'Angleterre dans le Palatinat (1).

Estado,2308.

(1)Cettrelettrefutexpédiéepar le secrétaireMatheodeUrquinaqui la joignità sa dépêchedu 25

2 févriercitéeci-aprèset commenousl'apprendune noteécriteaubas dela dernièrepagedecette

mêmedépêche.
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1453. Lettre de. l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 34 janvier 4620.

Sur l'armée d'Allemagne. Celte armée doit comprendre au moins

21,000 fantassins et 4,000 cavaliers, et le chiffre des provisions annuelles

5 doit être porté à 1,600,000 ducats.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat el deGuerre,registre183.

1454. Lettre de Matheo Urquina à Jean de Ciriza, écrite de Bruxelles

le 2 février 4620.

Urquina se recommande en vue d'obtenir le même traitement que son

10 prédécesseur.

Le Roi apostille la lettre en remerciant Urquina de son zèle et en l'engageant
à continuer.

Estado, 2308.

1455. Lettre d'Emmanuel Sueyro à Philippe III, écrite de Bruxelles

15 le 4 février 4620.

Sueyro rappelle les démarches du père Charles Scribani à Anvers, pour que
les riches bourgeois enrôlent des soldais pour un an, en vue de la guerre

d'Allemagne. Beaucoup se sont engagés, malgré l'opposition des hérétiques.
Des démarches analogues furent tentées auprès des négociants portugais, et

20 Sueyro les appuya auprès d'Edouard Ximenez, leur consul.

Le Roi, dans son apostille, remarque que celle lettre traite d'une affaire

importante et que le Conseil de Portugal devrait en être saisi.

Estado, 634.

1456. Lettre de Inigo de Borja à Philippe III, écrite d'Anvers le

25 5 février 1620.

Borja signale le danger que court le château d'Anvers, où les Hollandais ont

des intelligences.

Estado, 2034.

70
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1457. Lettre de Inigo de Borja à Philippe III, écrite d'Anvers le

7 février 4620.

Borja envoie la copie de la lettre qu'il a écrite à l'archiduc et où il met Son

Altesse en garde contre les entreprises des Hollandais sur Anvers, où un de

leurs partisans avait promis d'ouvrir une des portes. Il demande au Roi de 5

renforcer la garnison du château.

Estado,634.

1458 Lettre du marquis de Bedmar à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 27 février 4620.

Des gens pieux ont proposé de demander aux gens fortunés de la ville 10

l'argent nécessaire pour la levée d'une troupe, qui irait servir en Allemagne et

combattre les hérétiques. L'archiduc goûta la proposition, et l on obtint ainsi

la promesse des fonds nécessaires pour entretenir 300 soldais chaque année.

On espère que l'on aura encore davantage et que l'exemple d'Anvers sera suivi

par les autres villes du pays. 15

L'initiative de cette démarche revient au Père Charles Scribani, recteur

du Collège des Jésuites d'Anvers et ancien provincial, homme lettré, vertueux

et prudent, et à Jean de Gaverelle, syndic ou pensionnaire de la commune,

très intelligent également et tout aussi zélé. Le tout a été organisé comme

s'il s'agissait d'une croisade contre les Infidèles (1). 20

Estado, 2308.

1459. Consulte du Conseil d'État espagnol du 29 février 4620.

Dans sa lettre du 5, Redmar a fait observer que les nobles belges regrettent

de ne pouvoir servir dans l'armée espagnole. Or, tout le monde est d'avis qu'il

(1)Unsecrétairea écritenmarge: LeRois'estréjouid'apprendrecesnouvelles.«Quea olgado25

Sa Majestadentenderesto.» —Cettelettrede Bedmara étépubliéeparM.BRANTSà la suitedesa

noticesurlaSociétédedéfensedelaFoisousAlbertet Isabelle,ExtraitdesAnalectespourservirà

l'histoireecclésiastique.5esérie,VI.Louvain,4010.)Il s'agitici, en effet,d'uneliguecontreles

Infidèlesdontl'idéerevenaità unconseillerdela Courd'Autriche,MathiasArnoldindeClarenstein.
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serait imprudent de leur en fermer tout à fait l'entrée. Dans sa lettre du jour

suivant, Bedmar remarquait encore, qu'en se formant au milieu des fantassins

espagnols, les nobles en question se prendraient peut être d'affection pour la

nation espagnole elle mêine (1). Le Conseil appuie les observations de Bedmar

5 et le Roi les approuve également.

Estado,2034.

1460. mémoire d'un nommé Juan Matheo sur un projet d'invasion en

Irlande, daté de Madrid, février 1620.

Estado,2034.

10 1461. Consulte du Conseil d État espagnol du 6 mars 1620.

Inigo de Borja. dans ses lettres du 5 et du 22 février, recommandait

d'approvisionner la citadelle d'Anvers, qui manquait de tout et se trouvait

exposée à un coup de main des Hollandais

Le Conseil appuie les observations de Borja.
15 Estado, 2034.

1462. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 42 mars 4620.

L'arehiduc demande au Roi de lever l'interdiction, qui frappait le commerce

du bleu de fabrication belge, en Espagne, ce produit donnant du travail à

20 beaucoup d'Anversois.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre183.

1463. Consulte du Conseil d'État espagnol du 24 mars 4620.

Sur les dispositions à prendre en vue de la mort de l'archiduc Albert.

Nous remarquons que Balthasar de Zuniga revient sur l'avis qu'il avait émis

25 (1)«Criandoteentrela infanteriaespanola,la gentenoblepuedebonarafficionà nuestranacion.»
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dans la séance du 7 avril 1618 (1). Il reconnaît, comme alors, les qualités de

l'infante Isabelle, le crédit et la popularité dont elle jouit dans le pays, qui est

habitué, du reste, au gouvernement des femmes Mais, après les troubles graves

qui ont éclaté à Bruxelles, à l'occasion de la levée des impôts, il est nécessaire

de fortifier les châteaux d'Anvers, de Gand et de Cambrai, et de prendre toutes 5

les précautions recommandées par les autres membres du Conseil.

Estado,2034.

1464. Lettre de Philippe III à don Jean de Ciriza, du 22 mars 4620.

Ordre de communiquer au Conseil d'État aux fins d exécution, le nouveau

décret sur la hausse des juros (2) de 14 à 20 le mille (3). 10
Estado,2862.

1465. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

25 mars 4620.

Les seigneurs belges souffrent de ne pas être admis dans l'infanterie espa-

gnole. Le Roi lève celte interdiction pourvu qu'on se limite strictement aux 15

nobles.
Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre183.

1466. Consulte d'une junte d'État (4) sur la question de la trêve et

datée de Bruxelles le 3 avril 4620 original).

La junte recommande une prorogation de la trêve, car la reprise des hosti- 20

lités exigerait par an 3,840,000 écus, somme que le Trésor espagnol est hors

(1)Représentéeparsixconseillers,parmilesquelsle ducdel'infantado,le marquisde laLaguna,
leconfesseurdu Roiet BalthazurdeZuniga,Laprésencedesdeuxautresn'estindiquéequeparleur

paraphe.

(2)C'est-à-diredesrentesd'État. 25
(3)C'est-à-direquedésormaispourtoucher1,000maravédisd'intérêt,il faudraitengageruncapital

de20,000maravédis,tandisqu'auparavantil n'enfallaitqu'unde 14.000.Cettehaussedesjuros
cachaitdoncunebaissede l'intérêt.Cf.LONCHAY,Étudesur lesempruntsdessouverainsbelgesau

XVIeet au XVIIesiècle.(Bulletindel'AcadémieroyaledeBelgique,1907,p. 71.)

(4)Composéede Spinola,Bedmar,Anover,Brizuela,JeandeVillelaetPecquius. 50
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d'état de fournir. Mais il faudra réclamer des améliorations en matière de

religion et de navigation. Toutefois, il faut réorganiser les forces militaires,

pour rendre les Hollandais raisonnables le jour où l'on négociera. De plus,

comme le recommande le Conseil de Portugal, la guerre doit continuer aux

5 Indes orientales, depuis le cap de Bonne-Espérance jusqu'aux Moluques. Car

les Hollandais ne retireront pas spontanément les bâtiments qu'ils ont dans ces

parages et, à la faveur de la trêve, ils accapareraient tout le commerce. Il faut

ruiner leur commerce dans ces régions et vendre le poivre à Lisbonne, fût-ce

à perte, car ce que l'on perdrait de ce côté serait largement compensé par les

10bénéfices que l on ferait ailleurs.

Les Indes occidentales seront comprises dans la trêve depuis le détroit de

Magellan jusqu'au point le plus septentrional de la mer du Sud et aussi les

Philippines.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre184.

15 1467 Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles le

44 avril 4620.

Puisque le Roi alloue chaque année aux Jésuites de Bruxelles un subside

de 300 écus, subside qu'il est décidé à maintenir, rien ne s'oppose à ce qu'il

accepte le titre de fondateur du Collège, pourvu que cet honneur ne l'entraîne

20 pas à de nouvelles dépenses (1).

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,

registre 184.— Estado,2034.

1468. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 44 avril 4620.

25 L'archiduc envoie le procès-verbal de la Commission réunie au sujet du

renouvellement de la trêve et en appuie les conclusions. L'état du Trésor, la

crainte de mutineries, le montant de la dépense que causerait une reprise des

(1)Le Conseild'Étatespagnolfut de l'avisde l'archiduc,commeon le voit par sa consulte.

(Estado,2308.)
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hostilités, toutes ces circonstances recommandent la prorogation de la trêve et

le Roi fera bien d'ordonner l'ouverture de négociations à cet effet, dès que

l'occasion se présentera.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre, registre184.

1469. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles 5

le 44 avril 4620 (7 pages).

L'archiduc expose comment l'armée royale peut envahir le Palatinat et s'y

maintenir. Nécessité d'envoyer en Belgique un subside de 1,600.000 ducats.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etdeGuerre,

registre184.— Estado, 2034. 10

1470 Consulte du Conseil d'Etat espagnol du 46 avril 1620.

Diego Lopez Sueyro ayant été nommé membre du Conseil des finances

(Hazienda), le Conseil d'Etat demande qu'on lui envoie rapidement le brevet

de sa nomination.

Le Roi : je suis averti (1). 15
Estado, 2034.

1471. Lettre d'Inigo de Borja à Philippe III, écrite d'Anvers le

22 avril 4620.

Borja envoie la copie de deux lettres du jour précédent, adressées respecti-

vement à l'archiduc et au marquis de Bedmar. Dans celle à Albert, il attirait 20

l'attention sur le fait que les citoyens riches étaient exempts du service de

garde, ce service incombant aux petites gens (génie menuda) et comme parmi

ceux-ci, il y a tant d'hérétiques, il priait l'archiduc de considérer le danger

que la ville courait. Tant que Son Altesse ne remédierait pas à cette situation,

il n'y aurait jamais de bonne garde. 25

Estado,2308.

(1) «Quedoadvertidodesto.»
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1472. Consulte de la jointe d'État (1) du 25 avril 4620.

Sur la situation de la Flandre Il convient d'executer les décisions prises

quant à l'année, les châteaux-forts la flotte surtout. Celle-ci devrait se

composer de 20 galions, et il faut envoyer tout de suite 240.000 écus pour

5 l'entretien d'une armée Quant à la dépêche secrète donnée à Spinola en 1613,

pour le cas où l'Infante survivrait à son mari, et à la séparation du gouverne-

ment civil d'avec le gouvernement militaire, il y a des précédents, celui de

Marguerite de Parme et d'Alexandre son fils. Il est vrai que l'on n'était pas alors

en guerre avec la France. L'Infante ne voudra pas sans doute être moins que
10 Marie de Hongrie, qui réunissait les deux pouvoirs. Bedmar doit demander ces

papiers secrets à Sarigo de Ribera et persuader Spinola d'êiret le lieutenant

d'Isabelle. Qu il en parle au marquis clans le plus profond secret et lui dise que

c'est la volonté du Roi, en faisant remarquer qu'étant donné la personne de

l'Infante, il est de son intérêt d'accepter ce poste, d'autant qu'on ne pourrait

15 organiser le gouvernement des armes, s'il devait être séparé du gouvernement

civil. Bedmar doit ensuite tâcher de savoir du confesseur de l'archiduc si

celui-ci a fait son testament.

Estado,2034.

1473 Lettre d'Emmanuel Sueyro à Philippe III. écrite d'Anvers le

20 25 avril 4620 (2). Observations marginales.

Le 50 mars. Bedmar lui a demandé des renseignements sur la Compagnie

des Indes orientales, parce que le bruit courait à Bruxelles, que quelques

actionnaires vendaient leurs paris avec 40 % de perte. Sueyro entre dans

des détails à ce sujet et parle de l'accord intervenu entre les Anglais et les

25 Hollandais.

Estado,2038.

1474. Lettre d'Emmanuel Sueyro à Philippe III, écrite d'Anvers le

28 avril 4620.

Sueyro expose la nécessité de fomenter la discorde entre le duc de Lunc-

30 (1) Composéduconfesseur-inquisiteurgénéralet dedonBalthasarde Zuniga,grandcommandeur

deLéon.

(2)Surla couverture,onamisladatedu26.
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bourg et la ville de Hambourg; il en a écrit à Bedmar, parce que les Hollandais

sont obligés d'assister les villes hanséaliques (1),
Estado, 2308,

1475. Lettre d'Inigo de Borja à Philippe III, écrite d'Anvers le

28 avril 4620. 5

Il faut renouveler l'ordre, donné jadis, que l'infanterie espagnole combatte

toujours à l'avant-garde.
Estado, 2308.

1476. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite d'Aranjuez

le 9 mai 4620. 10

Ordre de ravitailler les citadelles de Cambrai, Gand et Anvers. L'archiduc

emploiera à cet effet la moitié de deux subsides mensuels.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre 184.

1477. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite d'Aranjuez le

9 mai 4620. 15

Le Roi a décidé l'invasion du Palatinal et il expose à l'archiduc les mesures

d'ordre financier qu'il a prises, pour en assurer l exécution.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre184.

1478. Lettre du marquis de Bedmar à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 47 mai 4620. 20

Bedmar envoie une relation des troubles de Gand de 1537 avec lesquels,

selon lui, les derniers désordres de Bruxelles ont beancoup d'analogie.

Estado,2308.

(1)UnenotemarginaleindiquequeSueyroavaitbienfaitd'écrireà Bedmaretqu'onappréciait

sesbonssouhaitset sesavis. 25
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1479. Lettre du marquis de Bedmar à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 48 mai 4620.

Bedmar revient sur les troubles de Bruxelles. Ces troubles ne justifiaient pas
seulement la conduite de l'archiduc, mais autorisaient un châtiment plus

5 rigoureux que celui infligé par Charles-Quint aux Gantois, car le désordre fut

grand, scandaleux et de très mauvais exemple. Étant donné les mauvaises

dispositions de ce peuple et d'autres manifestations du même genre, qu'il se

permit à l'époque des troubles passés, étant donné aussi l'état des affaires et la

santé de l'archiduc, il a paru à quelques ministres de cette Cour, particuliè-
10 rement au marquis de Spinola, au comte d'Anover et au confesseur du prince,

qu'il ne convenait pas de retirer la garnison introduite dans la ville, et presque
tout le magistrat était du même avis. Aussi Bedmar résolut d'en parler à

l'archiduc; le 1erjanvier il le fit, en invoquant les raisons susdites, sauf son

étal de santé, et le supplia de ne pas retirer la garnison sans en avoir prévenu
15 le Roi. Or le prince ordonna le retrait des troupes, prétendant qu'il n'y avait

plus de danger, qu'il fallait traiter bénignement ces vassaux, et en alléguant
d'autres motifs semblables; mais on croit que sa conduite fut surtout déter-

minée par l'intervention de l'Infante, qui montra toujours sa grande pitié dans

des circonstances semblables.

20 Pour Bedmar, il n'y a pas de gens au inonde capables d'abuser comme

les Bruxellois d'une miséricorde pareille et il convient de les traiter

comme des hérétiques, en les surveillant plus étroitement encore que les

autres.

Bedmar n'avait rien dit de tout cela au Roi, avant de savoir ce que produi-
25 rail la levée des aides dues par la ville. Le résultat a été satisfaisant et montre

clairement combien il importe de couper de temps en temps les ailes à ce

peuple, pour qu'il ne recommence plus.

Estado,2308.

1480. Lettre d'Emmanuel Sueyro à Juan de Ciriza, écrite d'Anvers

30 le 49 mai 4620.

Sueyro se plaint de sa misère.

Estado, 2308.

71
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1481. Lettre de Bedmar à Philippe III, écrite de Bruxelles le

23 mai 4620.

L'archiduc a vu la lettre du Roi du 9 du même mois annonçant que l'expé-

dition projetée dans le Palatinat est résolue. Il ne faut pas perdre de temps,

dit Bedmar, et de fortes provisions d'argent sont nécessaires. 5

Estado,2308.

1482. Lettre de Matheo Urquina à Juan de Ciriza, écrite de Bruxelles

le 23 mai 4620.

Urquina se recommande à Ciriza et lui envoie une lettre de Van Male,

écrite de Londres et traitant des affaires du Palatinat (1). 10

Estado,2308.

1483. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 23 mai 4620.

L'archiduc presse le Roi d'équiper l'armée qui doit envahir le Palatinat et

de lui envoyer avant juillet les 1,600,000 ducats dont il a besoin. 15

Archivesdu Royaume.Secrétaireried'État et de Guerre,registre184.

1484. Avis du duc de l'infantado au sujet de la nomination de Spinola,

en qualité de capitaine général de l'armée du Palatinat (sans date).

Le duc, au début, désapprouvait la nomination de Spinola; il l'approuve

maintenant. De cette manière, si le marquis échoue, la honte sera pour 20

l'archiduc et non pour le Roi. D'ailleurs, les Allemands détestent les Espagnols.

C'est pourquoi il vaut mieux que le commandement de l'armée du Palatinat

soit confié à un étranger.

Estado, 634.

(1)Danscetteliasse,il y a une autrelettrede Urquinaà Ciriza,du 19 mai,traitantdu même

sujet.
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1485. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

34 mai 4620.

Spinola commandera l'armée du Palatinat et sera remplacé en Belgique par

le marquis de Belveder, à moins que l'archiduc ne décide le contraire.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre 184.

1486. Lettre de Hurtuno de Urizar à Philippe III, du 3 4 mai 4620.

Urizar examine ce qui sera le plus avantageux pour le Roi, prolonger la

trêve ou reprendre, les hostilités avec les Provinces-Unies.

Estado,2232.

10 1487. Lettre de Philippe III au marquis de Bedmar, écrite de Madrid

le 3 juin 4620.

Sur les espions entretenus par Emmanuel Sueyro en Hollande. Ces agents,

selon Sueyro, peuvent rendre de grands services, surtout pendant les négo-

ciations qui s'ouvriront au sujet du renouvellement de la trêve. Il importe de

15majorer leur subvention.

Estado,2232.

1488. Lettre de don Carlos Coloma à Philippe III, écrite de Cambrai

le 8 juin 4620.

Au sujet du renouvellement de la trêve. Si les Hollandais renonçaient

20au titre de libres, au commerce des Indes et s'ils ouvraient l'Escaut aux

vaisseaux belges et espagnols, la trêve serait avantageuse. Elle serait accep-

table si l'on n'obtenait que les deux derniers points. Ne tombàt-on d'accord

que sur la dernière condition, elle satisferait encore ceux qui placent la

paix au-dessus de tout. Mais une trêve comme la dernière serait indigne

25 de la grandeur du Roi et compromettrait la sûreté des Etats, dont Dieu lui a

confié la garde.
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Coloma indique ensuite les mesures militaires à prendre dans le cas d'une

rupture avec les Provinces-Unies (1).
Estado, 2308.

1489. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Tervueren

le 46 juin 4620. 5

Spinola ayant été désigné pour commander l'armée d'Allemagne et devant

se trouver en rapport avec les princes de l'Empire, doit avoir un titre supérieur

à celui de maître de camp général. L'archiduc demande donc pour lui une

patente de capitaine général, aux appointements de 2,000 écus par mois, plus

une ayuda de costa, car Bucquoy touche une solde égale, en sus de son 10

traitement de colonel, de sorte que si Spinola n'avait que ses 2,000 écus, il

serait moins avantagé que Bucquoy. Du reste, Spinola aura à supporter de

fortes dépenses et après les sacrifices qu'il a faits au service du Roi, il n'est

pas juste qu'il consomme ce qui lui reste.

Estado,2934(A.B.) 15

1490. Consulte du Conseil d'État espagnol du 5 juillet 4620.

Sur la nomination de Spinola comme capitaine général de l'armée du

Palatinat.

Estado, 2034.

1491. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Tervueren 20

le 6 juillet 4620

Au sujet des relations diplomatiques avec le Danemark. Les ambassadeurs

accrédités dans ce pays, remarque l'archiduc, comme ceux qu'il envoie à

l'étranger, ne restent qu'un an en fonctions et la Cour ne paraît pas disposée à

déroger à cet usage. C'est pourquoi l'agent envoyé à Copenhague se bornera 25

à réclamer du secours pour l'Empereur.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etdeGuerre,registre184.

(1)Cettelonguelettrea été publiéein extensopar RODRIGUEZVILLA,toc.cit., pp.342-348.—

CarlosColomasuccédaen1610à JeandeRivas,commegouverneurdeCambraiet futremplacéà ce

posteen 1652parle marquisdeFuentes.Il fut ambassadeurà Londresen1622et en1630,maître30

decampgénéralenFlandreàpartirde 1631.Ilmourutà Madridà partirde 1631.
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1492. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Tervueren

le 6 juillet 4620.

Les compagnies de la cavalerie légère sont peu nombreuses mais excellentes,

car depuis le dernier règlement, chaque soldat, touchant sapaie entière de 10 écus

5 par mois, est bien équipé. Par contre, l'infanterie a perdu, car pendant la trêve

beaucoup de vieux soldats sont partis, avec ou sans congé. Il faut donc

renforcer cette arme et se garder, comme le Roi l'avait proposé, d'en détacher

500 hommes pour en faire des troupes montées.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre184.

10 1493. Lettre du comte de Gondomar à Philippe III, écrite de Londres

le 46 juillet 4620 (copie).

Gondomar rend compte de conversations qu'il eut avec le marquis de

Buckingham et le baron Digby.

Le premier désirait que le roi d'Espagne ne prorogeât pas la trêve avec les

15 Hollandais, et Gondomar ayant demandé que l'Angleterre rompît avec les

Provinces-Unies, Digby parla d'un abandon par l'Espagne au profit du roi

d'Angleterre, des provinces rebelles. Gondomar répondit qu'une cession totale

était impossible, et qu'il faudrait se contenter de la Hollande et de la Zélande.

Le Roi et son fils furent mis dans le secret de cette combinaison. Ils se mon-

20 trèrent disposés à conclure une ligue avec le roi d Espagne et les archiducs,

l'Espagne gardant les Indes occidentales et une entente devant intervenir au

sujet des Indes orientales.

Gondomar est d'avis qu'il faut sortir à tout prix de la situation périlleuse où

l'on est engagé, mais il ne se dissimule pas les désavantages de la proposition

25 anglaise tant pour le gouvernement de Londres que pour celui de Madrid.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre 184.

1494. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de l'Escurial

le 1eraoût 4620.

Spinola recevra le titre de capitaine général de l'armée d'Allemagne, non

50 du Roi mais d'Albert, exécuteur du ban prononcé contre l'électeur palatin, au
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nom de l'Empereur, chef suprême de l'Allemagne. Il touchera de ce chef

24,000 ducats de traitement, réduits à 12,000 quand il sera revenu en Belgique

et aura repris son poste de maître de camp général.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre184.

1495. Lettre d'Ambroise Spinola à Jean de Ciriza, écrite de Mariemont 5

le 2 août 4620.

Spinola se plaint de ne pas encore avoir reçu sa patente de capitaine général

et il prie le secrétaire d'intercéder pour lui auprès du Roi; il demande, en

outre, la solde attachée à ce grade et un subside.

Estado, 2309. 10

1496. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Mariemont

le 2 août 1620.

Nécessité de donner à Spinola le titre de capitaine général de l'armée du

Palatinat, afin qu'il ait vis-à-vis des princes de l'Empire l'autorité nécessaire.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre184. 15

1497. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de l'Escurial

le 5 août 4620.

Le Roi recommande à l'archiduc Albert d'observer la neutralité, pendant les

troubles qui éclateraient entre le roi de France et sa mère, et dont il est

question dans la correspondance de Fernand Giron. 20

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre184.

1498. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de San Lorenzo

le 20 août 4620.

Le Roi défend d'enrôler des étrangers dans les garnisons de Cambrai, Gand

et Anvers.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre184. 25
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1499. Lettre du marquis de Bedmar à Philippe III, écrite de Marie-

mont le 1erseptembre 4620.

Parti de Bruxelles le 9 août en compagnie de Spinola, Bedmar avait suivi

l'armée royale jusqu'à Coblence et assisté au passage du Rhin. Rentré à

5 Bruxelles le 28 et à Mariemont le 50, il s'empresse de rendre compte au Roi

de la situation militaire.

Estado,2509.

1500. Lettre du marquis de Bedmar à Philippe III, écrite de Marie-

mont le 2 septembre 1620.

10 Conformément à une lettre du Roi du 9 mai, Bedmar apprit à Spinola

qu'après la mort de l'archiduc, l'Infante aurait le commandement militaire en

même temps que l'autorité civile. Spinola ne se montra pas affecté de cette

nouvelle. Bedmar insiste sur les services que le général a rendus à la

Couronne. Il a cru comprendre que Spinola voudrait recevoir les ordres

15 directement de l'Infante, comme il les reçoit de l'archiduc, et qu'il serait

heureux de porter le titre de capitaine général des Pays-Bas.

Estado, 2309.

1501. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Mariemont

le 2 septembre 4620.

20 Retour à Bruxelles du marquis de Bedmar, qui avait accompagné Spinola

jusqu'à Coblence.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre184.

1502. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Mariemont

le 2 septembre 4620.

25 L'archiduc insiste de nouveau pour que le Roi donne à Spinola le titre de

capitaine général de l'armée du Palatinat.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre184.
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1503. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de l'Escurial

le 2 septembre 4620.

Le Roi insiste de nouveau sur la nécessité de ravitailler les places de

Cambrai, Gand et Anvers.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre184. 5

1504. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Mariemont

le 2 septembre 4620.

L'archiduc insiste pour que Spinola reçoive du Roi, et non de l'Empereur

ou de lui-même, le litre de capitaine général de l'armée du Palatinat avec la

solde et les émoluments qui y sont attachés. 10

Estado,2309.

1505. Titre de capitaine général de l'armée d'Allemagne donné par

Philippe III à Ambroise Spinola, San Lorenzo le 4 septembre 4620 (2).

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,

registre 184. — Estado,2232. 15

1506. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Mariemont

le 26 septembre 4620.

L'archiduc ne peut prendre sur les provisions ordinaires l'argent nécessaire

au ravitaillement des places de Cambrai, Gand et Anvers. Le Roi doit donc lui

envoyer une provision spéciale à cet effet. 20

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre184.

(1)TextedansRODRIGUEZVILLA,loc.cit.,pp.362-363.

(2)Textedans l'ouvrageprécité,pp. 363-366.— Les archivesde Simancascontiennentde
nombreuxdocumentssurlesopérationsmilitairesdeSpinoladansle Palatinat,et M.RodriguezVilla
enapubliélesplusimportants.Nouslesomettonsparcequecesévénementssontétrangersà l'histoire25
denotrepays.
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1507. Consulte du Conseil d'État espagnol du 1er octobre 4620.

En cas d'absence ou de mort de Spinola, c'est Carlos Coloma qui doit

commander l'armée du Palatinat jusqu'à l'arrivée de Louis de Velasco. Inigo

de Borja commandera celle de Flandre, jusqu'au retour de Spinola ou de

5 Velasco.

Estado,2034.

1508. Lettre du marquis de Bedmar à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 44 octobre 4620.

Notification de la mort du comte d'Anover, survenue le 5, et éloge du

10 défunt.

Estado,2309.

1509. Lettre de Diego Lopez Sueyro à Philippe III, écrite de Madrid

le 44 octobre 4620 (original).

Sueyro apprend que son principal correspondant reçoit chaque mois des

15 mains d'Emmanuel, son fils, 1,000 réaux. Détails sur l'organisation de l'espion-

nage aux Pays-Bas. Sueyro a traité avec son correspondant, pour obtenir des

informations de tous les pays de l'Europe, informations qu'il transmettrait au

Roi. Dépenses qu'entraînerait l'organisation d'un pareil service.

Estado,654.

20 1510. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de l'Escurial

le 20 octobre 4620.

Au sujet des conférences du comte de Gondomar, ambassadeur d'Espagne à

Londres, avec Jacques 1eret ses ministres et où il fut question de la Hollande.

Le Roi envoie à l'archiduc une copie du rapport de Gondomar (1) et demande

25 son avis.

(1)Cerapportquenousavonsanalyséà saplaceestdu7juillet.
72
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1511. Lfttre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de l'Escurial

le 20 octobre 4620.

Le Roi envoie à l'archiduc la copie (1) d'une lettre écrite de Séville par le

moine dominicain Henrique Condé à Balihazar de Zuniga et relative aux

négociations secrètes entreprises en Hollande avec l'assentiment de l'archiduc 5

par un confident du moine, afin de proroger la trêve et d'amener Maurice de

Nassau à se réconcilier avec l'Espagne.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre184.

1512. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de l'Escurial

le 26 octobre 4620. 10

Le Roi insiste de nouveau pour que les garnisons de Cambrai, Gand et

Anvers ne soient composées que d'Espagnols.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre184.

1513. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de l'Escurial

le 26 octobre 4620. 15

Le Roi désigne don Louis de Velasco comme successeur éventuel de Spinola,

à la tête de l'armée du Palatinat.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat et de Guerre,registre184.

1514. Consulte du Conseil d'État espagnol du 3 novembre 4620.

Dans un mémoire remis au Conseil, Georges de Henin avait fait d'impor- 20

tantes propositions; dans un rapport à part, il rappelle qu'il a dépensé plus de

9,000 ducats au service du Roi. il est si chargé de dettes et tellement pressé

par ses créanciers, qu'il se voit obligé de demander le paiement immédiat des

vingt-sept mois de solde, qu'on lui doit, c'est-à-dire 724 écus, afin de pouvoir

se libérer et poursuivre, à ses frais, pendant un mois la réalisation de ses 25

(1)Ellefaitsuiteà la dépêchedel'archiduc.
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idées. S'il lui faut plus de temps, il sollicitera un secours mensuel de

100 ducats, et, si l'on donna suite à ses projets, la grâce généralement accordée

par les lois d'Espagne, en se contentant, pour le moment, d'une promesse de

paiement.

5 Le Conseil reconnaît que Henin est attaché à la Cour depuis de longues
années (1) et qu'il a fourni des mémoires et des écrits dont on peut tirer un

fruit considérable (2). Si l'on tient compte de ses services (3)et de ses embarras

d'argent, il mérite qu'on lui alloue en Espagne pendant deux ans 40 écus de

pension à prélever sur la caisse de l'artillerie ou des dépenses secrètes et un

10 subside de 300 écus en une fois.

Le Roi ordonne de faire payer à Henin 40 écus de pension en Angleterre
et au compte de l'ambassade, afin que le cas échéant le comte de Gondomar

puisse l'envoyer en Danemark, et 300 écus de subside en Espagne, pour une

fois, sur la caisse des gastos secretos.
15 Estado, 2035.

1515. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite du Prado le

5 novembre 4620.

Sur la réorganisation des troupes écossaises de l'armée de Flandre telle que
l'a conseillée Guillaume Semple.

20 Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre184.

1516. Lettre d'Ambroise Spinola à Philippe III, écrite de Weldstein le

42 novembre 4620.

Spinola remercie le Roi, qui, dans sa lettre du 4 septembre, l'avisait de sa

nomination au poste de capitaine général de l'armée d'Allemagne.

25 Estado,2309.

(1)« Hamuchosanosqueasisteenestacorte.»

(2) «Habiendohechoy dadodiversosdiscursosyescritootrospapeles,dequesepuedesacarfruto
considerable.»

(3)SurlacarrièredeGeorgesdeHenin,voirlaDescripciondelos PaisesBaxosy otrasconsidera-

30cionesqu'ilécriviten1628et queM.VictorBrantsa analyséedanslesBulletinsdel'Académieroyale
deBelgique,Classedeslettres,1907,d'aprèslemanuscrit15819delaBibliothèqueroyale.
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1517. Mémoire du colonel Guillaume Semple sur les opérations mili-

taires daté de Madrid le 8 décembre 4620.

Estado, 2138.

1518. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 28 décembre 4620. 5

Sur les propositions faites de la part du roi d'Angleterre par le comte de

Gondomar. L'archiduc admettrait la cession au monarque anglais de la

Hollande et de la Zélande, parce qu'il renonce de son côté au commerce des

Indes. Si l'on perd les deux provinces précitées, on garde ses droits sur la Frise,

Groningue et Ulrecht et les possessions des Hollandais en Gueldre, en Brabant 10

et en Flandre. Mais où le roi d'Angleterre trouvera-t-il l'armée et la flotte,

puisque Gondomar nous l'a toujours représenté comme dénué de ressources?

Comment les 8,000 Anglais qui servent en Hollande se réuniraient-ils pour

s'emparer des places importantes? Et puis, consentiraient-ils à trahir les Etats

qui les paient et dont ils tiennent leurs charges? Si nous rompons avec les 15

Hollandais, sommes-nous sûrs que le roi d'Angleterre nous imitera? On peut

discuter cette proposition, mais sans renoncer à la prorogation de la trêve, ce

qui pour le moment est la meilleure des solutions, si l'on veut régler les affaires

d'Allemagne. Après il sera toujours temps et l'on trouvera toujours le moyen

de reprendre les hostilités. 20

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre184.

1519. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 28 décembre 4620.

La trêve va expirer, et l'Espagne a sur les bras des affaires nombreuses, en

Bohème, dans le Palatinat, et en Italie, au sujet de la Valteline. Tout le monde, 25

dit l'archiduc, nous empêchera de proroger la trêve, persuadé qu'après la reprise

des hostilités, Votre Majesté devra donner toute son attention aux affaires de

Hollande et abandonner le reste. Vouloir améliorer les conditions du traité, il

n'y faut pas songer. Il faut donc la proroger aux conditions actuelles, niais pour

le moins de temps possible. Quand la situation de l'Allemagne permettra de 30
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reprendre les armes, les prétextes ne manqueront pas. L'archiduc serait heu-

reux que le Roi voulût bien le consulter à ce sujet.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre 184.

1520. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

5 le 28 décembre 4620.

L'archiduc demande à ce que le confident de fray Enrique Condé le tienne

au courant des négociations ouvertes en Hollande, afin qu'il puisse travailler de

son côté. Sa Majesté agirait peut-étre sagement en lui remettant sa procuration,

pour le cas où le prince d'Orange ferait mine de vouloir se réconcilier avec

10Elle.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat et de Guerre,registre184,

1521. Mémoire du colonel Guillaume Semple, écrit de Madrid le

2 janvier 4624.

Questions militaires.
15 Estado, 2138.

1522. Consulte du Conseil d'État espagnol du 43 janvier 4624.

Georges de Henin supplie qu'on prenne une décision au sujet de la demande

de secours qu'il a introduite, il y a plus de quatre mois. Le Conseil ayant égard

à la misère du requérant et à ses longs services, propose de lui faire payer en

20 Espagne pendant trois ans la pension qui lui a été allouée en Italie et d'ordon-

ner au vice-roi de Naples de la lui envoyer régulièrement.

Estado, 2036.

1523. Consulte du Conseil d'Etat espagnol du 46 janvier 4624.

Sur les avis envoyés de Hollande par l'intermédiaire de fray Enrique Condé,

25 de l'ordre des frères prêcheurs.

Estado, 2138.
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1524. Consulte du Conseil d'État espagnol (1) du 46 janvier 4624.

Le 15 décembre 1620, Inigo de Brizuela avait avisé Spinola de sa nomina-

tion de grand majordome des archiducs. Le 22 Spinola répondit de Kreuznach,

qu'il devait avant tout s'acquitter de la mission qui lui avait été confiée par le

Roi et qu'il demanderait à Sa Majesté l'autorisation d'accepter une charge 5

nouvelle.

Avis favorable du Conseil auquel le Roi se rallie.

Estado, 2035.

1525. Mémoire du colonel Guillaume Semple sur des questions mili-

taires, daté de Madrid le 24 janvier 4624. 10

Estado,2138.

1526. Lettre de Philippe III au marquis de Bedmar, écrite de Madrid

le 4 février 4624.

Dispositions à prendre en vue de la mort de l'archiduc. Spinola gardera le

commandement militaire. 15

Estado,2233.

1527. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

4 février 4624.

Envoi des fonds nécessaires à l'armée et à la flotte, auxquels le Roi compte

ajouter 100,000 écus par mois dès le mois d'avril. Une prorogation de la trêve, 20

fût-ce de peu de durée, ne sera accordée, que si les Hollandais autorisent

l'exercice du catholicisme, renoncent au commerce des Indes et ouvrent l'Escaut.

L'archiduc doit se tenir sur ses gardes et mettre les places fortes à l'abri de

toute surprise.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et deGuerre,registre183. 25

(1)Représentéparle confesseurduRoietBalthazardeZuniga,grandcommandeurdeLéon.
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1528. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

4 février 4624.

Recommandation en faveur du père Henrique Condé, qui se rend en Bel-

gique.
5 Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etatet de Guerre,registre185.

1529. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

4 février 4624

Au sujet de la mission du père Henrique Condé. Celui-ci suivra les instruc-

tions de l'archiduc qui, de son côté, ne devra rien conclure sans en avoir référé

10au Roi.
Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre 185.

1530. Pouvoirs donnés par Philippe III à l'archiduc Albert, pour
traiter avec le prince d'Orange de sa réconciliation avec l'Espagne. Madrid

le 4 février 4624.

15 Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etdeGuerre,registre185.

1531. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 40 février 4624.

Le montant des prêts faits par la Caisse royale (réal Hazienda), à l'admi-

nistration des Finances (Finanzas), était de 400,000 écus de 10 réaux (1).

20 L'archiduc a enjoint au Conseil des Finances de restituer celle somme, et

le Conseil, de son côté, a répondu qu'il a prêté à l'armée plus de 6,500,000 flo-

rins de 20 patards. L'armée reste donc débitrice envers les Finances d'au moins

5,500,000 florins (2), et le Conseil en réclame la restitution (3).

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,
25 registre 185.—Estado, registre2310.

(1)Sur cesdeuxcaisses,celledes Financeset la RealHaziendaou caissedel'Exercito,voir

LONCHAY,LarivalitédelaFranceetdel'EspagneauxPays-Bas,1635à 1700,pp.54et suiv.(Mém.
in-8°del'Acad.roy.deBelgique,t. LIV.Bruxelles,1896.)

(2)L'écude10réauxà cetteépoquevalait2 florinsetdemi.

30 (3)UnecopiedelaConsultedesFinancesdu30janvier1621etdespiècesà l'appui,estannexéeà

la minutedecettelettre.
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1532. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 40 février 4624.

Les États généraux de Hollande et le prince d'Orange avaient fini par

accepter la médiation de la France en vue de la prorogation de la trêve de

douze ans, et l'archiduc l'acceptait de son côté. Or, il y a quinze jours, l'ambas- 5

sadeur de France a fait demander à Albert quelles étaient ses intentions, pour

donner suite à ses propositions, et rappeler ses troupes de Hollande dans le

cas où nous voudrions rompre. L'archiduc veut que les Hollandais se sou-

mettent et il a prié le monarque de leur faire entendre. Il demande au Roi de

garder le secret sur ces négociations et en tout cas de ne les communiquer io

qu'à peu de ministres. Ce qui poussa l'archiduc à faire semblable réponse c'est

qu'un an auparavant, Ferdinand de Boisschot son ambassadeur à Paris, avait

appris de M. de Villebon, catholique, et capitaine de cavallerie en Hollande

que Henri de Massau se mettrait au service du Roi, si on le mariait avec

la marquise de Berghes, dame de l'Infante. Récemment le même Villebon, 15

passant par Bruxelles, raconta à Boisschot, que sur le conseil du comte Henri, il

avait représenté au prince d'Orange les faveurs qui l'attendaient, s'il ramenait

les provinces rebelles à l'obéissance. Le prince répondit qu'il ne pouvait se

séparer des Etats, mais que si ceux-ci recevaient quelques propositions de ce

genre il les appuierait de toutes ses forces, avec l'espoir qu'on l'en récompen- 20

serait.

Le même ambassadeur a proposé aussi une alliance des deux couronnes. Elle

permettrait à la France d'écraser les Huguenots et à l'Espagne de réduire les

Provinces-Unies. Mais l'archiduc ne croit pas cette dernière proposition sérieuse,

et répète au Roi, que le mieux est de négocier une prorogation de trêve de 25

courte durée, jusqu'à ce qu'on voie le dessous des affaires d'Allemagne et du

Palatinat, car ce serait un malheur de devoir faire face à tant de guerres à la

fois.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried État et deGuerre,registre 185.

1533. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles 50

le 40 février 4624.

Sur les confidences faites à Inigo de Brizuela par une dame hollandaise.

Cette dame, âgée, noble, catholique, qui avait ses entrées chez le prince
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d'Orange et était connue de l'Infante, pour lui avoir parlé quelquefois, avait

représenté au prince les avantages qu'il pourrait retirer de la réduction des

Provinces-Unies à l'obéissance de leurs souverains. Le prince s'en était d'abord

offensé, mais trois ou quatre jours après, il avait fait appeler son interlocutrice.

5 il lui avait dit combien de telles pratiques étaient dangereuses, mais il avouait

que si les États voulaient reconnaître l'autorité du Roi et des archiducs, il

seconderait leur démarche, pourvu qu'une récompense insigne lui fût assurée.

Dans une troisième entrevue, il confirma ses promesses et trouva bon que la

dame se rendit à Bruxelles, pour s'ouvrir de ses projets auprès de l'archiduc,
10 mais sans le découvrir et en feignant qu'elle tenait la chose d'un des conseillers

du prince.

L'archiduc, mis au courant par Brizuela, promit de récompenser le prince

d'Orange, si par ses moyens les Provinces-Unies rentraient dans leur obéis-

sance. Il attend le retour de la dame. Celle-ci est même quelquefois en Belgique,
où elle a deux filles mariées et elle est connue pour une personne de bon sens.

15 L'Infante la juge ainsi. L'archiduc recommande au Roi de ne communiquer
cette affaire qu'à quelques ministres.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre 185.

1534. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 40 février 4624.

20 Beaucoup de prêtres sont partis avec les armées envoyées en Allemagne.
C'est pourquoi l'archiduc demande au Roi de lui envoyer des prétres espagnols
et italiens de vertu exemplaire, pour remplir l'office de chapelains.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre185.

1535. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

25 le 40 février 4624.

Intervention de l'archiduc, pour que le Roi continue de servir une rente de

3,000 florins à la confrérie de la Sainte-Croix à Cologne.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre185.

73
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1536. Lettre de Lamoral, prince de Ligne et du Saint-Empire à

Philippe III, écrite d'Arras le 46 février 4624 (en français).

Le prince rappelle les services qu'il a rendus pendant quarante ans, tant

dans différents sièges que sur le champ de bataille, et l'intention manifestée

par la Cour, déjà en 1605, de lui conférer la grandesse (1). Il rappelle aussi 5

que des promesses semblables avaient été faites au comte d'Egmont (2).

Estado, 2310.

1537. Lettre du marquis de Bedmar à Philippe III du 49 fé-

vrier 4624.

La ville de Liège, quoiqu'elle soit enclavée dans les Pays-Bas, est une place 10

de premier ordre en même temps qu'un grand dépôt d'armes et de muni-

tions (3). Il est nécessaire d'y envoyer un agent pour défendre les intérêts du

Roi, comme le fait Gabriel de Roye à Cologne.
Estado,2310.

1538. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles 15

le 2 mars 4624.

Des frères mineurs anglais avaient demandé l'autorisation de s'établir à

Gravelines; l'archiduc est prêt à favoriser leur établissement, mais dans une

autre ville.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre185. 20

(1)Lagrandesseétaitunedistinctionquela Courd'Espagneaccordaitrarementà desétrangers,et

leprincedeLignefitdenombreusesdémarchespourl'obtenir.Ainsi,en1618,l'évéquedeVerdun,

Charlesde Lorraine,beau-frèrede sonfilsaine,étaitallérendrevisiteauxarchiducsuniquement

pourquenosprincesintervinssenten sa faveurauprèsde PhilippeIII. C'estdu moinsce que

prétendPéricard,le résidentfrançaisà Bruxelles,dansunelettreausecrétaired'ÉtatPuisieux,du 25

27janvierdecetteannée.(ArchivesduRoyaume,Cartulairesetmanuscrits,207D.)

(2)Cettelettreduprinceestaccompagnéed'unetraductionespagnole.

(3) «Yporsutanprincipalygranofficinadearmasy municiones.»
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1539. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 2 mars 4624.

Comme on se prépare à la guerre, il est nécessaire que Carlos Coloma

revienne en Belgique.

5 Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre185.

1540. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 2 mars 4624.

Si l'on rompt avec les Provinces-Unies, les provisions mensuelles doivent

être portées de 130,000 à 300,000. Il faut donc 170,000 de plus et non 100,000,

10comme le Roi le promettait dans une de ses lettres du 4 février. L'archiduc

prie le Roi d'envoyer la provision, que Carlos Coloma a demandée de sa part

pour l'armée du Palatinat. Nécessité de l'envoi de cette provision, si l'on veut

conserver les avantages acquis en Allemagne et se tenir prêt à toute éventualité.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre183.

15 1541. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 2 mars 4624.

Négociations avec le prince d'Orange. Opportunité de semblables négocia-

tions. Un souverain, peut sans se déconsidérer, inviter des vassaux à rentrer

dans le devoir. La division qui règne en Hollande entre Gomaristes et Armé-

20 niens rend ces démarches opportunes. L'archiduc insiste pour qu'on poursuive

les négociations commencées; il demandera la médiation du roi de France, qui

montrera aux Hollandais l'avantage, qu'il y aurait pour eux à rentrer au service

du roi d'Espagne. Si les Hollandais paraissaient disposés à négocier, on pourrait

conclure avec eux un armistice, jusqu'à ce que les affaires du Palatinat soient

25 terminées.
Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre185.

1542. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

8 mars 4624.

Ordre de renforcer les compagnies, comme le font les Hollandais.

30 Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre185.
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1543. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

8 mars 4624.

Réponse à la lettre du prince du 10 février relativement à l'offre de la France

de s'unir à l'Espagne pour combattre en commun les hérétiques des deux

royaumes et réduire les Provinces-Unies. 5

Négociations avec le prince d'Orange. Circonspection à apporter dans la

promesse de récompenses. Faut-il cacher la chose au gouvernement français?

Faut-il proroger la trêve ou reprendre les hostilités. Dans ce cas, le roi de

France suivant sa promesse rappellerait les régiments prêtés aux Provinces-

Unies, et le prince d'Orange aurait un motif pour conseiller à ses compatriotes 10

de se réconcilier avec l'Espagne.

Cette affaire ne sera soumise qu'au duc d'Uceda, au confesseur et à Balthazar

de Zuniga. Le Roi recommande la même discrétion à l'archiduc vis-à-vis de

son entourage, sauf vis-à-vis de Bedmar, qu'il devra mettre au courant de tout.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre185. 15

1544. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 40 mars 4624.

L'archiduc recommande don Francisco de Ibarra envoyé par Spinola, pour

réclamer l'envoi des provisions nécessaires à l'armée du Palatinat. Il réclame

pour son compte les provisions extraordinaires de 170,000 écus par mois pour 20

la guerre.
Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre185.

1545. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 40 mars 4624.

L'archiduc a sollicité la médiation du roi de France auprès des Hollandais par 25

l'intermédiaire de son ambassade à Bruxelles, qui a envoyé un courrier à Paris.

Le monarque français désirait savoir si le roi d'Espagne était d'intention de

rompre ou de proroger la trêve, afin de déterminer ce qu'il devait faire lui-même.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre185.
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1546. Consulte du Conseil d'État espagnol du 46 mars 4624.

Sur un mémoire de D. Georges de Henin signalant le triste état de l'Espagne
et la nécessité d'y porter remède (1).

Estado,2035.

5 1547. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 24 mars 4624.

Sur les intrigues de la dame de T'Serelaes. Cette dame était revenue de

Bruxelles dans le courant du mois, pour assurer les archiducs des bonnes dispo-

sitions du prince d'Orange, ce qu'elle fit dans une entrevue avec Inigo de

10 Brizuela. Elle conseillait aussi, de la part du prince, l'envoi d'une personne

qualifiée à La Haye, pour exhorter les États Généraux à rentrer sous l'autorité

des archiducs,et laissait entendre que le prince avertirait secrètement l'archiduc

du moyen de lever les difficultés, qui pourraient se présenter.

L'archiduc a demandé la médiation du roi de France, mais celui-ci attend

15auparavant la réponse de l'Espagne à ses propositions d'alliance. L'archiduc ne

voulant pas être pris au dépourvu a envoyé Pecquius à La Haye pour induire

les Hollandais à rentrer sous son obéissance. L'ambassadeur de France a été

averti de cette démarche par le confesseur de l'archiduc, mais sans qu'on lui

parle des propositions secrètes principales,

20 Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre, registre185.

1548. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 24 mars 4624.

L'archiduc a donné ordre de lever des compagnies détachées de 300 hommes

et 18 compagnies de cavalerie ordinaires. Il réclame l'envoi des subsides extraor-

25 dinaires.
Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etdeGuerre,registre185.

(1)Nousn'avonspasretrouvéce mémoire.Maisnoussavonsqu'en1628deHenincomposaune

DescriptiondelosPaisesBaxosy otrosconsideraciones,quiformeaujourd'huilemanuscrit15189de

la Bibliothèqueroyale.Cf.la notede l'article1514.
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1549. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 24 mars 4624.

Enrésence des armements des Hollandais et de l'incertitude de l'avenir,

l'archiduc négocie avec Spinola, pour que celui-ci revienne en Belgique et

examine combien de soldats il pourrait ramener avec lui, car si la présence du 5

marquis est nécessaire en Allemagne pour régler l'affaire du Palatinat, elle ne

l'est pas moins en Belgique.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre185.

1550. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

29 mars 4624. 10

Nomination au commandement en chef de deux des trois compagnies écos-

saises de l'armée de Flandre.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre185.

1551. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

29 mars 4624. 15

Envoi de 800,000 ducats en lettres de change dont une moitié sera déposée

au château d'Anvers et l'autre destinée à l'armée du Palatinat. Le comte

d'Onate reçoit de son côté, par la voie de Gênes, 400,000 ducats qui, avec le

bénéfice du change, valent en Allemagne 550,000 écus de 95 creutzers. On

ne peut faire plus cette année, mais on traite en Italie pour l'envoi du solde. 20

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre185.

1552. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

29 mars 4624.

Le Roi voulait nommer le gouverneur d'Ostende général de la flotte, mais

sur les observations du marquis de Bedmar, il ne lui donne que le titre de 25

surintendant. Tous les généraux de la flotte devront être Espagnols. L'argent
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destiné à l'armée navale formera une caisse à part, avec trois clefs apparte-

nant respectivement à la personne désignée par l'archiduc, à don Juan de

Villela et au pagador. Les paiements se feront par ordre de l'archiduc.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État el de Guerre,registre185.

5 1553. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

29 mars 4624.

Avant de rompre avec les Hollandais, il est sage de négocier, mais unique-

ment, une suspension d'armes; le Roi recommande pour cette mission l'offi-

cier qui plaira le plus à l'archiduc, don Juan de Villela, le conseiller Ver-

10 reyken, ou Pecquius au choix du prince.

Promesse d'envoi des provisions.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'Etat etde Guerre, registre185.

1554. Lettre de Philippe III à l'archiduc Albert, écrite de Madrid le

29 mars 4624.

15 Sur le mode de négocier avec le prince d'Orange.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre185.

1555. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 29 mars 4624.

Recommandations en faveur des Récollets anglais de Louvain, pour qu'ils

20 puissent achever leur église et leur couvent.

Archivesdu Royaume,Secrélaireried'État elde Guerre,registre185.

1556. Testament original de Philippe III, passé par-devant Juan de

Ciriza, secrétaire d'État, Madrid 30 mars 4624.

Par l'article 43, le Roi rappelle le serment que les Belges lui ont prêté et
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ordonne, qu'à la mort de l'un des archiducs, nos provinces fassent retour à celui

de ses descendants, qui régnerait en ce moment en Espagne (1).

Patronato real, liasse6. Testamentos.

1557. Lettre de l'archiduc Albert à Philippe III, écrite de Bruxelles

le 34 mars 4624. 5

Mission de Pecquius à La Haye. Pecquius fit aux Hollandais la proposition

que l'on sait, mais ceux-ci la repoussèrent et consentirent simplement à dis-

cuter la prorogation de la trêve, sur la même base que le traité antérieur.

L'archiduc envoie le rapport de Pecquius au sujet de sa mission, mission

qui fut marquée par des incidents pénibles; il fait remarquer qu'au moment 10

où sa lettre arrivera à Madrid, la trêve sera expirée; les Hollandais multiplient

leurs armements; le Roi doit donc pourvoir au nécessaire et envoyer un sub-

side extraordinaire de 170,000 écus par mois.

L'archiduc a invité Spinola à négocier sur-le-champ avec les protestants une

suspension d'armes dans le Palatinat, el à venir en Flandre avec le plus 15

d'hommes qu'il pourra. Il craint qu'avant l'arrivée du marquis et des provisions

promises, il ne se trouve aux prises avec les plus grandes difficultés, tant les

Hollandais se renforcent et lui-même se trouve dépourvu de soldats et d'argent.

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État etde Guerre,registre185.

1558. Relation de la mission de Pecquius à La Haye, datée de Bruxelles 20

le 34 mars 4621 (20 pages).

Archivesdu Royaume,Secrétaireried'État et de Guerre,registre185.

(1)Cetestamenta été publicinextensoparJ.YARMEZ,MemoriasparalahistoriadedonFelipeIII.

Madrid,1723,pp.347et suiv.Commeonlevoit,il estdatédu 30 mars,et le monarquemourutle

lendemain;maisPhilippeIII avaitécritses dernièresvolontésbienlongtempsauparavantetil les 25

remaniasouvent;chaqueannée,il refaitsontestament,ditsonbiographeMathiasdeNovoa: «coda

anorenuecayhacesutestamento. (Documentosineditospara la historiadeEspana,t. LXI,p.422.)



APPENDICE

I

Requête de protestants adressée aux archiducs Albert et Isabelle

(sans date, en français, copie de 4 pages) (1).

5 L'article 28 de la trève de douze ans, rappellent les signataires, permettait à

ceux de leurs compatriotes qui, pendant la guerre, s'étaient retirés dans les

États voisins, de rentrer aux Pays-Bas, à condition d'observer les lois du

pays (2). Or le bruit courait qu'on remettrait en vigueur les anciens placards,

ce qui empêchait de nombreux protestants de retourner dans leur patrie et les

10obligeait à s'établir dans les Provinces-Unies. Les requérants expriment le

voeu qu'on interprète cet article de la trêve le plus largement possible, « inter-

prétation par eux seulement en toute humilité requise, avec humaine sépul-

ture en cas de trépas, comme elle a été autrefois accordée par feu mondit sei-

gneur le prince de Parme, en telle autre forme que sur icelle ils puissent par

15leurs retours assurés soubs vos obéissances, bien tôt faire paraître l'extrême

désir et affection qu'ils ont de rendre et prester à Vos Altesse leurs très humbles

(1)Il y a deuxexemplairesde cettecopie.On lui a donnécommetitreà la quatrièmepage:

Requestepourlesétrangersneutraux,titreinexact,puisqu'onvoitquelesrequérantsétaientdesBelges

quiavaientdûs'expatrierpourmotifsreligieux.Lapremièrephrasene laisse,du reste,aucundoute
20 à cet égard: « Remonstrenten toutehumilitéplusieurstrès humbleset très obéissantssubjects

naturelsdeVosAltessesSérénissimes,qui pourles malheursdesguerrespasséessesonttenuset se

tiennentencoreendiverspaysneutraux... »

(2)Voicile textede cet article: « Ceuxqui se sont retiréses paysneutresdurantla guerre,

jouyrontdufruictdecettetresveetpourrontfairerésidenceoùbonleursembleraet retourneraussi

25 enleursanciensdomiciles,poury habiterentouteseurté,observantles loixdupays,sansquepour
l'occasiondelarésidencequ'ilsfaironten quelslieuxquecesoit,leursbienspuissentêtresaisis,ny
euxprivezdelajouyssanced'iceux.»

74
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service et obéissance avec leurs prières au Tout Puissant, pour l'éternelle et

temporelle prospérité d'icelles (1). »

Les requérants sollicitaient le même privilège que les Hollandais et les

Anglais, en ajoutant qu'ils seraient heureux de voir rétablir leur ancien com-

merce et leurs manufactures. 5

Estado,2295.

II

Requête de protestants aux archiducs Albert et Isabelle (1)

(sans date, en français, copie de 16 pages).

Les auteurs de celte supplique (2) invoquent la liberté accordée aux Hollan- 10

dais et aux Anglais. La rigueur dont on a usé envers eux, n'a servi de rien. Ils

s'efforcent de dissiper la crainte, que leur présence dans le pays serait suivie

d'une nouvelle propagande de la religion réformée. Ils recommandent l'aboli-

tion des droits d'entrée à Anvers. Que le commerce soit libre en Belgique

comme avant les troubles, et l'on verra renaître la prospérité ancienne. 15

A la quinzième page de cette requête se trouve un projet d'édit déclaratoire

sur le 28e article des trêves et sur aulcuns placards ensuivis, le tout sous

très humble correction et sauf meilleur avis.

Ce projet d'édit est libellé comme suit :

« Les archiducs voulant couper court à la sinistre interprétation de quelques 20

malveillants de remectre en vigueur aucuns placards et inquisition, entendent

n'estre leur volonté d'exclure indifféremment du bénéfice de la tresve et des

placards ensuivis (3), ceux qui ne se sont rangés à l'exercice de la religion

catholique, mais bien ceux qui, ne se contentant de la liberté de leur conscience,

commettent scandales et assistent à exercice et assemblées, autres que catho- 25

liques, n'entendant cette liberté de conscience s'étendre plus avant sinon de la

(1)Onluia donnécommetitreà la dernièrepage: Discourssurle28mearticledestrêvesetsurles

moyensdefairetomberleprincipalfruictd'iclle.

(2)Elledébuteparcesmots: • Il n'y a celuidediscoursetjugementnaturels,quine trouvedeux

paradoxesou chosesadmirables,aux tresvesconclusentreleurMajestéetAltesseset entrelesÉtats50

desProvinces-Unies,à savoir... »

(3)Sansdouteceuxdu 13juilletetdu 31décembre1609et celuidu6 avril1611.
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mesme façon et manière, qu'icelle a esté consentie par les trêves et par nos pla-

cards, aux allans et venans des provinces confédérées et autres éi rangers, durant

leur séjour par deçà, et comme icelle a, en l'an 1585, esté du consentement de

leur majesté catholique et du prince de Parme accordée, pour l'espace de quatre
5 ans, aux bourgeois et l'obslant de la ville d'Anvers et avec les mesme ordre aux

enterrements, de ceux qui meurent par deça, sans avoir reçu les droits d'églises.»

Estado,2295.

III

Discours sur le redressement de la draperie (1) (sans date,
10 en français, copie de 12 pages).

Les archiducs songeaient à rétablir la draperie (2)..Le relèvement de cette

industrie, comme celui de plusieurs métiers, devait être le principal fruit de la

trêve L'auteur du discours demande l'érection d'un conseil de prix et de trafic

subalterne, composé de juges compétents résidant à Bruxelles et à Anvers, qui
15 travaillera à rétablir la liberté du commerce par l'Escaut et à restaurer le com-

merce du sel.

L'auteur en question, critique spirituellement ceux qui, sous prétexte de

relever la draperie en Flandre, demandent la prohibition des draps anglais.

C'est, dit-il, atteler la charrue avant les boeufs, il faut, au préalable, être outillé.

20 Ensuite, le roi d'Angleterre exercerait des représailles. Ce serait la ruine de

ceux qui apprêtent les draps anglais. L'Espagne et la France usent des draps

étrangers. Que les auteurs de cette proposition réunissent l'argent nécessaire et

fondent une compagnie. Après, on verra. Quant à lui, il se défend d'être hostile

à
l'industrie de son pays, et de favoriser les draps étrangers. « Je suis flameng,

25 et Dieu sait que je ne désire rien plus, que veoir ma pairie remise dans son

ancienne splendeur ».

(1)Incipit: Il n'y a celuide sain jugement,qui n'entendequeledesseingdeceuxquitaschent

persuaderà LeursAltessesSérénissimes,de redresserla draperieou manufacturedes drapsde
Flandrenesoitfortlouable...

30 (2)En1611et en1612,il firentprocéderà uneenquête.VoyezGACHARD,Rapportsurl'exposition
desproduitsdel'industriede4855,et DESCHAMPSDEPAS,Enquêteindustriellesurl'étatdela manufac-
uredesdrapsdanslesPays-Bas,aucommencementduXVIIesiècle,danslesMémoiresdel'Académie

d'Arras,t. XXXV(1863).
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Pour réussir, il faudrait demander en faveur des draps du pays la franchise

de toutes les charges, pendant plusieurs années; il faudrait de même obtenir

du roi d'Espagne la libre sortie des laines. Et Ml'on veut absolument bannir

les draps anglais, il faut bannir tous les draps étrangers, ceux de la Marche, de

la Silésie, du Brandebourg, du Mecklembourg, de Munster, d'Osnabrûck, etc. 5

Mais au lieu de prohiber les draps anglais, qu'on les taxe modérément. Qu'on

favorise les Anglais, et le commerce s'en trouvera bien, « en attendant la

plaine ouverture de la rivière de l'Escaut, qui ne se peut mieux préparer aux

practiques que par ce moyen ». Sinon. les Anglais iront à Amsterdam. Mais

« l'étaple du trafic d'Angleterre se remettant, Anvers se trouvera mélieure et 10

enrichye de plusieurs tonneaux d'or par an, par les accoustrages et teintures

des draps seulement, orez que n'y fussent accoustrez et teints que 4,000 draps

chaque année ».

Donc nécessité de rétablir l'étaple des draps à Anvers. « Je conclu, qu'il

vault mieux de fonder le rétablissement du ttaficq et de la draperie et de toutes 15

aultres manufactures en Flandre, sur la liberté et sur l'érection d'un bon con-

seil du pays, que sur la défense dont il est question (1) ».

Estado,2295.

IV

Représentation de D. Jean Manrique, envoyé de l'archiduc Albert, 20

au sujet de la détresse des Pays-Bas (s. 1. n. d.).

Estado,634.

V

Consulte du Conseil d'Etat espagnol tenu à Valladolid

en avril 4602. 25

Solre mandat à Flandes à D. Fernando de Toledo (1), para reducir a l'archi-

duque, à la suspension de armas, desenganandole de que el Rey no renunciaria

à Portugal, en sa favor en recompensa de la de Flandes. Dice que en esto ya

se pensô en tiempo de Felipe II.

Estado,634. 30

(1)GentilhommedelachambreduRoi.



— 589

VI

Lettre du duc de Sesa à D. Baltasar de Çuniga touchant les prétentions

d'Isabelle au trône d'Angleterre au détriment du roi d'Ecosse. Rome,

6 avril 4604.

5 Entre otras respondo a las cartas con que me hallo de V. S., y esta servira

solamente de cubierta de los papeles que embio a V. S., sobre las cosas de

Inglaterra, que son la carta original en cifra que su Mdme escrivio a los 12 de

hebrero. copia de lo que le respondi a 21 del passado, y otra copia de los puntos

que aqui se han considerado, y se embiaron tambien a su Md, a que solamente

10 tengo que anadir, que V. S., supuesto el accidente tan notable que despues ha

succedido del conde de Essexe y sus parciales, juzga el Padre Personio, y à

mi parescer con mucho fundamento que pues se sospecha que el Rey de

Escocia ha tenido mano con el Conde de Esseje, se puede creer que la Reyna

se inclinera mas à la paz con nosotros, y que Cecilio y sus confidentes, enemi

15 gos del Conde de Esseje, no se podran fiar tampoco ya mas de Rey de Esco-

cia, y que assi no solamente facilitaran la dicha paz, pero para assegurarse del

Rey de Escocia y su faccion. despues de la muerte de la Reyna holgaran de

apoyarse a sus Altas,y de favorercer y ayudar la pretension de la Sra Infanta,

si vieren que por nuestra parte, se va encaminando el negocio con el calor y

20 prevenciones convenientes, y aun no desconfia el dicho Personio de que podria

ser, que atraxessen a la misma Reyna à contentarse. de que le succeda Su A.

atrueque de quedar pacifica y segura en su Reyno durante su vida, con la

amistad y confederacion de su Mdy de sus Altas,presapuesto que ni en la dicha

Reyna ni en Cecilio ni en sus amigos ay mas obligacion, que la razon de estado,

25 pura interes y grandeza, como V. S. vera por lo que me escrive su Mda 12 de

hebrero, presupone que ha avisado a sus Altas y à V. S. la resolucion que ha

tomado de encaminar, que succedan en aquel Reyno, y assi me maravillo que,

en la carta de V. S. de 17 de março, no me apunta nada desto, lo quai me ha

hecho sospechar, que no avian Ilegado aun ay los despachos de su Md.

30 Tambien he recebido otra carta de su Mdde 14 de março, en que me dize

que V. S. me embiara un libro, que cierta persona ha hecho sobre el derecho

que la senora Infanta liene, al dicho Reyno, y me manda que secretamente le

muestre à Personio, para que vea si le parescera conveniente, que se imprima
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y divulgue, y que con brevedad le avise lo, que à ambos nos aura parescido, y

assi quedo aguardando que V. S. me le embie, cuyas manos beso por el cuy-

dado que V. S. ha tenido, de avisarme todo lo que se ha offresçido, y tan parti-

cularmente, el successo del Conde de Esseje, que cierto ha maravillado a Su

Sd, la poca prudencia con que paresce que se governo, y que a lo menos no 5

procurasse salvarse y salisse del Reyno, pues tuvo tiempo de embarcarse, y con

esto ha quedado Su Sd mas desenganado de las cosas del Rey de Escocia, y con

mayor esperança de que, se podra facilitar nuestro negocio, y conosce quan bien

estara a esta sancta sede, y no dudo de que lo ayudara siempre que vea, que

por nuestra parle se toman los medios convenientes, como tengo dicho, y à este 10

proposito no puedo dexar de dezir a V. S., que Personio me ha significado,

aunque muy secretamente, que los catholicos ingleses que residen en essos

Estados, andan con algun Cesconsuelo de parescerles, que el SorArchiduque les

trata muy sccamente y como quicn haze poco caudal de las cosas de aquel

Reyno. Eslo sirva solo para advertencia de V. S., y de lo demas que este 15

despacho contiene, dara V. S., siendo servido, quenta a sus Altaspor que en la

caria que escrivo al Sr Archiduque me remito a V. S...

Archivesnationales,à Paris. — K.1630(C,36)n° 91 (1).

VII

Instructions données par Philippe III au marquis de Bedmar, son 20

ambassadeur ordinaire près les archiducs Albert et Isabelle. Madrid

1erjuillet 4618 (2) (minute).

1. Vuestro viaje ha de ser derecho à Bruselas, donde residen mis hermanos,

ganando el tiempo que pudieredes en el camino, convuestra comodidad, yIlegado

que seays à la dicha Bruselas, les pidireys audiencia y dareys la carta que se 25

(1)M.MorelFatio,quia bienvoulucopierle textedéchiffréde cette lettre,m'apprendqu'ily
auraitencoreà voiroua transcrirelespiècesK.1631,n°s98,100et 105,oùil estparléd'Isabelle.

(2)Le marquisde Bedmardevaitremplacerle marquisde Guadaleste,décédé.Le Roiavisa

l'archiducdelanominationdu nouvelambassadeurle8 juillet.(ArchivesduRoyaume,Secrétairerie

d'Etatetdeguerre,reg.182.) 30
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os entregara con esta nuestra creencia, y en virtud della, les direys como os

embio à assistir cabe sus personas, con orden de servirles con la atencion y

cuydadô. que à mi mismo. como os encargo lo hagays, y paraque me aviseys

de su salud. y de todo lo que huviere en que darles contento, que en esto

5 estare yo tan oparejado, como es razon, y lo pide el estrecho miculo de amur

y hermandad, que entre nosotros ay, alargando os en esta substancia con muy

buenas palabras, assi à vuestra Ilegada como en las demas occasiones, que fuere

convenante.

2. Demas de embiaros para el caso referido, de assistir cerca de mis herma-

10 nos à servirles en mi nombre, como es justo, y a las demas cosas que aqui

yran apuntadas. he hechado mano de vuestra persona, por ser la que conviene,

paraque en caso que sea Dios servido de Ilevarse al archiduque, pues por su

poca salud, se pucde temer yrepensadamnete este subceso, que Dios no per-

mita en muy largos afios, assistays à mi hermana y la consolays y aconsejeis,

15en las cosas que alli occurieren, pues en lai acidente es de créer seran hartos y

bien necesarios vuestro buen consejo y prudencia, y tendreis muy particular

cuydado, de yrme dando quenta de todo lo que se fuere offreziendo. assi à este

proposito como de las demas cosas, de que convenga ser yo avisado y adver-

tido, con los correos ordinarios y estraordinarios. que se offrezieren. y despac-

20 handolos, si los casos y accidentes lo pidieren. asi aca como â otros qualesquier
ministros mios, que fuere necesario, usando de la cifra que se os ha embiado, en

las cosas que pediesen secreto, por si las carias se perdieren, y de los gastos

que en estas cosas o en otras convenientes â mi servicio hizieredes, embiareys
relacion firmada de vuestro nombre, de seis en seis meses, paraque yo mande

25 ver y seos pasen en quenta, hallando que han sido como conviene y de vos se

espera.

3. Muy sabido es el cuydado, que han tenido y tienen mis hermanos, de la

conservacion de la religion catolica en aquellos Eslados, como principes tan

zelosos del servicio de Dios, y aunque de su gran christiandad, es de creer que
30 lo continuaran adelante de la misma manera, convendra que esteys muy

advertido de ynquisir, si en los diclios Eslados se vive con la pureza de la

christiandad, que tan conveniente es, y aviendo en esto algo que pide reme-

dio, lo procureys con mis hermanos, con la suavilad y buen mafia que de vos

fio, y con este buen exemplo tan necesario alli por la vecindad, espero que se

35 excusaran desordenes considérables, en dano de la religion catolica.
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4. Si, paraque mis hermanos sean muy amados, obecidos y servidos de sus

vasallos, fuere menester que entendan los del pays el gusto que recivire en

ello, selo podrays dezir y procurar por todos los medios que os pareciere a

proposito, que se esmeren en cumplir con esta obligacion, y tambien procura-

reys tenerlos muy gratos à mi servicio. honrandoles, ayudandolos y favorecien 5

dolos con mis hermanos, quanto conveniere, de manera que hechen de ver el

cuydado, que se tiene de su conservacion y buen tratamento, como vasallos que

lanto estimo, y en que no sean bojados ni molestados, y, si lo fueren, entien-

dan que en eslos casos, hallaren en vos amparo y protector, que trate de su

consuelo y remedio, afirmandoles y obligandolos por este remedio, que esten 10

muy constantes, como deven, en mi obediencia y servicio, y principalmente

habeys de lener muy buena correspondencia con los sénores y nobleza y tam-

bien con los ecclesiasticos, y sobre todo con aigunos principales ciudadanos y

del magistrado y régimiento de las villas mas ynsignes, como son Ambers, Bru-

selas, Gante y otras, en cuyo poder esta agora casi la sustancia del gobierno 15

del pays, y sin la dependencia que sobra de algunos de los mayores senores, que

se engerian en todo, y mi hermano los ha ydo despegando diestramente conque,

demas de ser tan justo mirar par ellos, es lo que conviene para que vivan con

toda seguridad del amor que seles tiene, y por el buen exemplo que se da a los

rebeldes vezinos, que tan â la mira estan de no perder occasion, que puede 20

offiezer de perturbar aquellas provincias.

5. Y aunque es de creer que siendo, como son, los dichos rebeldes tan per-

tinaces y ostinados, y que no aviendose reducidos en tantos anos à mi obe-

dencia, menos lo haran agora, por hallarse, como se presume, tan solvados de

hazienda y assistidos de sus confederados, por si todavia fuere posible encami- 25

narlo, eslareys muy a la mira de no perder las occasiones que se pueden offre-

zer en derezadas à este fin, yendo en alla con el viento y destreza que pide

negocio de tal calidad, comunicando la parte que desto conveniere al archi-

duque y à los demas ministros mios, con quien deva tratarse, governando os

en este caso, como lo pidieren las ocasiones y accidentes. 30

6. Los que me han servido en esta embaxada, han tenido en Olanda yntelli-

gencias, y es muy necesario conservarlas, siendo quales convienen paraque por

sus medios se tenga noticia de los designos de Olandeses en todas materias;

convendra que en Ilegando â Bruselas, os informeys de Pedro Sarigo de Ribera,

que es quien occupaba en sus papeles el marques de Guadaleste, de que per- 35
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sonas se valia el dicho marques para esto, y siendo â proposito, las conserva-

reys, y sino conviniendo, procurureys ganar otras que los sean, eslando muy
advertido que no os enganen, y que los avisos que os dieren sean ciertos y de

importancia, y principalmente habeys de poner mucho cuydado â penetrar los

5 yntentos que Franceses y Ingleses habieren entre si, y con sus vezinos, contra

el bien comun y particular de mis reynos y estados y los de mis hermanos, y

por donde encaminan sus intelligencias y fines, pues conviene entenderlo todo,

y lo que fuere de calidad, que se pueda remediar con dar quenta a los reyes de

Francia y Inglaterres, lo hareys por via de mis embaxadores con quienes os

10 habeys de entender en todas las cosas que tocaren â aquellos reynos. Y por

que ay noticia que Olandeses tienen en Bruselas y tambien en Espana corres-

pondencias muy asentadas y ciertas, y por esta via particular noticia de lo de

aca y alla, cosa de que tanto dano se sigue, habeys de desvelaros mucho en

procurar saber que personas son estas, en que parte residen y qu&épuesto
15 occupan, si son estranjeros ô naturales, y todo lo demas que en este caso con-

venga.
7. Lo que mas movîô â concluyr las pazes con Francia y Inglaterra, los

anos de 1598 y 1604, fue el servicio de Dios y bien y quietud de christiandad,

que della se esperava, y assi en lo que conviniere para Ilevarlas adelante, cum-

20 pliendo ellas en este caso con la misma obligacion, estareys con cuydado de

dar â entender mi buen yntencion, entendiendoos con los mis embaxadores

que residen en la una y otra parte, pero con la reputacion que haveys de tener

muy presente, y dando quenta de todo al archiduque, mi hermano, y en effeto

haveys de yr desviando todo lo que pueda tirar â rumpimento, mientras no

25 huviere causa muy basiante, y precediendo el haverme dado quenta de todo y
tenido respuesta mia.

8. Paraque entendays todo lo que pasare en Flandes, sera bien que no reca-

teys de los personajes que acudicren â visitar â mis hermanos y negociar con

ello, sino que â todos los que os quisieren hablar, les hagays buena acojido y
30 deys de palabra cumplida satisfacion, sin prendaros â nada sacandalos, con el

buen termino de que sabeys usar, todo lo que os pareciere combenir segun la

parte de donde fuere cada uno, y lo que la occasion offreziere, y mirareys
mucho â las manos â los que entendieredes ser sospechosos, y que desean que
no se encamine, como conviene al servicio de Dios y mio y el de mis herma-

35 nos, y avisareys de lo que entendieredes sobre todo ello.

75
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9. La tregua que se hizo con Olandeses cumple por avril del ano que viene

de 1621, y aunque el plazo que falta es bastanle para yr mirando lo que sera

conveniente, por ser este negocio tan ymportante y traer consigo muchas cir-

constancias que ajustar, es bien no perder punto en conferirlo desde luego con

sumo secreto, y assi llegado que seays â Bruselas, hablareys en ello al archi- 5

duque y al marques Espinola, paraque entre los tres, se mire lo que convendra

hazerse, avisandome de lo que se offreziere, advirtiendo que la esperimencia ha

mostrado, que la tregua pasada fue muy faborable para los dichos Olandeses,

pues en virtud della se hallanquietos en sus payses,desempenados, y muy duenos

del comercio, cosa tan en dano desta corona y de mis subditos que pide efficaz 10

remedio, antes que el dano crezea mas, y aunque en Flandes, en virtud de las

intelligencias que tienen, salvan bien el estado de las cosas de Olandes, paraque

tanto mas bien se pueda juzgar lo que convendra hazer en negocio tan impor-

tante, corno el de la tregua, he querido que Ilevays entendido, paraque lo repre-

sentays a mis hermanos, que aqui se sabe que la dicha Olanda (de mas de las 15

disensiones que tienen por causa de su religion) esta dividida en dos partes, que

la paz, la desean las villas de la tierra adentro, por librarse de los danos y cargo

de la guerra, y la guerra, las villas marilimas por los intereses que tienen con

ella, y siendo esto cierlo, como se cree, se podra conseguir mejor todo lo que

se yntentare. 20

10. Por via de Diego Lopez Sueyro, que ha residido en Amberes muchos

anos, y actualmente tiene alli su casa, se tienen algunos confidentes en Olanda,

â quienes se pagan pensiones; estos han offirezido reducir aquellos provincias

â asentar una tregua muy favorable â esta corona, encargoos que os entereys

muy bien de Manuel Sueyro, hijo del dicho Diego Lopez, de todo lo que en esto 25

ha pasado, el estado que el negocio tiene, lo que nos podemos prometer de la

offrezido de los dichos confidentes, que personas son, si convendra, ô no,

seguir aquel camino. Y conbiniendo seguirle, asegurareys â los dichos confi-

dentes, que procediendo con el negocio como se espéra, les seguira cl premio,

al paso de los servicios que hizicieren; y porque hasta agora no tiene el archi- 30

duque, ni otro ninguno ministro de los que residen en Flandes, noticia desta

correspondencia de Sueyro, sera conveniente que para poder hablar con lo de

la tregua, con mas fundamento, sepays diestramente primo destos confidentes lo

que ay en lo que da apuntado, pues si por el remedio se pudiese seguir con

reputacion el negocio, no halva que yntentar otros. 55
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11. El conde de Onate, embasador en Alemania, esta muy al cobre de todos

los negocios que se offrezen y pueden offrezer en aquella corte, y assi os enten-

dereys con él, mientras alli residiere, en todas las cosas que me tocaren y se

huvieren de tratar con el Emperador, mi tio, tambien en las de mis hermanos

5 con su Majestad, en que conviniere que vos hagays algun officio de nuestra

parte, y con los otros minislros mios de fuera de Espana, tendreys correspon-
dencia particularmente, que lo pidieren los negocios que se offrezieren, que

para esso se os embian cartas para ellos del tenor que vereys, por las copias,

paraque los embieys â su tiempo.

10 12. Las villas hanseaticas han tenido y tienen confederacion con estos

reynos de muchos anos â esta parte, y siempre se ha becho â sus subditos muy

buen tratamiento, y adelante se continuara de la propia manera. Aviendose

entendido los meses pasados, que tenian asentada confederacion con Olandeses,
se dio parte dello al archiduque, paraque, siendo cierlo, procurase desviarlo

15por los danos que dello se podrian seguir, y aunque ha avisado que la dicha

confederacion no es en perjuicio de la que tienen con esta corona, por lo que

ymporta conservar la amistad de aquellas villas, y desviarlas de la que tienen

con Olandeses, os encargo que â vuestra Ilegada les escrivays, asegurandolas

cuan ciertos pueden estar de mi amistad en quanta seles offreziere. y asi

20 mismo yreis entablando, con la buena maria que conviene, que no se desvien

del comercio y comunicacion que han tenido con Espana y lo mismo procu-

rareys con todos los principes circumvezinos, escluyendo por este medio â

Olandeses de su comunicacion.

13. No ostante las necessitades que por aca se han offrezido y offrezen, se

25 ha hecho y haze el esfuerzo posible, paraque se embien gruesos provisiones para
el exercito, y por lo que conviene que estas se conviertan en el sustento de la

gente de guerra, y no en otras cosas, la yreis advirliendo, si vieredes que es

menester, paraque se haga assi y luzga mas â mis hermanos aquel gasto, y

porque, si no se dan al exercito el alojamiento, forraje y servicio ordinario en

30 aquellos payses, como siempre se ha acostumbrado alli y en todas partes, no

bastare ni servira de nada todo quanto dinero se puede proveer de aca, ni

dexaran de subceder cada dia motines y otros muy grandes ynconvenientes. Os

encargo mucho hagays apretados officios, paraque en esto se execute lo que

tengo resuelto y es tan justo y conveniente, leniendo mucho la mano que no

35 este la gente en castillos, sino en alojamientos competentes, y tanbien tendreys

particular proteccion de la infanteria, principalmente de la espanola.
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44. Aunque la provision de los cargos militares, como son tercios, compa-

nias de cavallos, de infanteria, sargentes mayores y otros goviernos y puestos de

guerra, esta cometida â mi hermano, como cosa que le toca, sera bien que

tengays cuydado de representarle, quanto convenga, que lo que deste genero

fuere vacando, lo provea en las personas mas benemeritas que huviere, pues 3

con este buen exemplo se esmeran muchos, y los que lo hazen, lo continuaran

con mas abiento pareciendoles, que, como es justo, han de alcanzar premio de

sus meritos. Y porque en aquellos eslados se a alargado mucho la mano, por lo

pasado, en darse crecidos entretenimientos y ventajas, y esto es en gran dano de

mi hazienda, conviene que se escuse, en quanto fuere posible; tendreys cuydado 10

de procurar que se haga, hablando en ello quanto convenga al archisduque, y

tambien procurareys que no se den licencias â soldados, principalmente â

Espanoles, assi por la falta que hazen en Flandes, como por lo mucho que

cuesta el ponerlos alli, y tendreys cuydado de yrme avisando de los soldados

que huvieren benemcritos, paraque lo aya aca de premiarlos. 15

15. Haviendose hecho tanto por mis hermanos, como todo el munde sabe,

espero yo siempre muy correspondencia de su parte con ygual aficion y volun-

tad a la que yo les tengo, y sera officio vuestro advertir alla y aca de todo lo

que puede acrecentar este amor, que ay entre nosotros, y desviar los mal inten-

cionados, si algunos huviere en aquella corte. 20

16. Terneys cuydado de saver diestra y disimuladamente como proceden los

que me sirven y sirvieren en aquellos estados, y de avisarme dello, por que

conviene tener lo entendido.

17. Por lo que importa saber entiempo todo lo que pasa, terneys cuydado

de escrivirme las novedades, que alla huviere ô estubieren, para succeder que 25

puedan ser en dano de mis cosas ô perjuicio de mis confederados.

18. Esto es lo que por agora ha parecido advertiros, y lo que se fuere offre-

ziendo adelante seos avisara, esperando que en todo os governareys con la

prudencia que hasta aqui...

Estado,2232. 50
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Maried'Autriche,femmede MaximilienII,

impératrice.

Mathias,empereur.
MaximilienII, empereur.

RodolpheII, empereur.
L'archiducAlbert.

LecardinalAndréd'Autriche.

Leprinced'Anhall.

Ernest,ducde Bavière,électeurde Cologne.

Ferdinand, duc de Bavière, électeur de

Cologne.
MaximiliendeBavière.

L'électeurde Brandebourg.
Le marquisde Burgau.
Carolined'Autriche.

Leducet la duchessede Brunswick.

Leducde Clèves.

LaprincesseSibillede Clèves.

L'archiducErnest.

Ferdinand,comtedeTyrol.
Leducde Juliers.

L'archiducLéopold.

Marie,archiduchessede Bavière.

L'arehiducMathias

L'archiducMaximilien.

L'électeurde Mayenne.
Leduc de Neubourg.
SuicarddeCroonenberg,électeurdeMayence.
Arnouldvon Hotte,représentantde Dantzig

à Madrid.

Le comte de Khevenhüller, ambassadeur

d'Allemagneà Madrid.
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Angleterre, Ecosse, Irlande.

Anne,reine,femmedeJacquesI.

Guillaumele Conquérant,roi.

Elisabeth,reine.

HenriVIII,roi.

JacquesI, roi.

MarieStuart, reine.

Alianor,nièced'HenriVIII.

ArabelleStuart.

Marie,soeurd'HenriVIII.

Le vicomtede Duncaster,envoyéen Alle-

magne.
ThomasEdmundes,envoyéà Bruxelles.

HenriNevil,ambassadeurà Paris.

WilliamTrumbult,envoyéà Bruxelles.

Danemark.

ChristianIV,roi.

FrédéricII, roi.

Anne, fille de Frédéric II, reine d'Angle-
terre.

Espagne.

Charles-Quint,empereur.

Marguerite,femmede PhilippeIII, reine.

PhilippeII, roi,

PhilippeIII, roi.

PhilippeIV,roi.

Anned'Autriche,fillede PhilippeIII.

L'infantCarlos,filsde PhilippeIII.

Isabelle,fillede PhilippeII.

Le duc d'Alburquerque, ambassadeurà

Rome.

Franciscode Avalos,ambassadeurauConcile

de Trente.

Le marquis de Bedmar, ambassadeurà

Bruxelles.

Inigode Cardenas,ambassadeurà Paris.

Franciscode Castro,ambassadeuràRome.

CarlosColoma,ambassadeurà Londres.

FernandGiron,ambassadeurà Paris.

Lecomtede Gondomar,ambassadeurà Lon-

dres.

Le marquisde Guadaleste,ambassadeurà

Bruxelles.

Diegode Ibarra, secrétaired'ambassadeà

Paris.

Diegode Irarraga, secrétaired'ambassadeà

Paris.

Le marquis de la Laguna,ambassadeurà

Bruxelles.

MendoRodriguezde Ledesma,ambassadeur

à Paris.

Le duc de Montelem,ambassadeurà Paris.

Lecomted'Onate,ambassadeurà Vienne.

Peneranda,plénipotentiaireau Congrèsde

Munster.

Robiani,agenten Angleterre.
Gabrielde Roye,agentà Cologne.
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Guillen de San Clémente,ambassadeurà

Vienne.

Sarigo Ribera, secrétaire d'ambassadeà

Bruxelles.

DiegoSarmientode Acuna,ambassadeurà

Londres.

Leducde Sesa,ambassadeurà Rome.

JeandeTouretTaxis,ambassadeuràLondres.

Jean-Baptistede Touret Taxis,ambassadeur

à Paris.

Le marquis de Villafranca,ambassadeurà

Paris.

BalthasardeZuniga,ambassadeuràBruxelles,
Pariset Vienne.

France.

Anned'Autriche,femmede LouisXIII,reine.

CharlesIX,roi.

HenriIII, roi.

HenriIV,roi.

LouisXIII,roi.

LouisXIV,roi.

Mariede Médicis,reine.

Leducd'Anjou.
Eléonorede Bourbon.

Alain,ducde Bretagne.

Christine,filled'HenriIV.

Leprincede Condé.

Gastond'Orléans.

Lecomtede Beaumont,ambassadeurà Lon-

dres.

Bruslartde Berny,ministreà Bruxelles.
Bruslartde Sillery,plénipotentiaireau traité

de Fontainebleau.

Le marquisdeCoeuvres,envoyéà Bruxelles.
La Boderie,ambassadeuren Angleterre.

Laubespin des Préaux, ambassadeur à

Bruxelles.

Péricard,ambassadeurà Bruxelles.

Sully,ambassadeurà Londres.

Pays-Bas.

Albert,archiducd'Autriche.

AlexandreFarnèse.

André,cardinal,archiducd'Autriche.

Ernest de Bavière,prince-évéquede Liège.
L'infanteIsabelle.

Juand'Autriche.

Marguerited'Autriche.

Margueritede Parme.

Mariede Hongrie.

Philippele Beau.

Florentvan Achelen,envoyéà Aix-la-Cha-

pelle.
Laurentdu Blioul,résidentà Rome.

Ferdinandde Boisschot,ministreà Londres
et à Paris

N.vander Boye,agenten Allemagne.

JacquesBruneau,agenten Allemagne.
Charlesde Croy,envoyéà Londres.

PedroGamboa,envoyéàMadrid.

ConrardHecq,envoyéauprèsde laHanse.
Le baron d'Hoboken,agent diplomatiqueà

Londres.

Pecquius,ministreà Paris.

NicolasScorzza,envoyéà Londres.

JacquesdeSomeren,envoyéauprèsdesvilles
de la Hanse.
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Saint-Siège.

ClémentVIII, pape.
Paul V,pape.

Bentivoglio,nonceà Bruxelles.

Frangipani,nonceà Bruxelles.

Savoie.

Charles-Emmanuel,prince.

Philippe-Emmanuel,prince.

Victor-Amédée,prince.

AlexandreScaglia,envoyéà diversescours.

PhilibertScaglia,envoyéà diversescours.

Venise.

Barbaro,ambassadeurvénitien. Soranzo,ambassadeurvénitien.
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Albert,PhilippeIII,Espagne,Espagnols,Belgique,Belges,Pays-Bas,FlandredanslesensdeBelgique.
Ilsn'ontpasétéreprisà latable.Lesinstitutionsbelgesetespagnoles,conseils,commissions,jointes
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A

AARDENBURG,placefortehollandaise,167,15;

190,18.
ABREUY BERTONADO(Joseph-Antoniode),

135,28; 180,2B; 204,23; 205,25; 212,20;

245,80; 247,28; 361,30.

ACHEI.EN(Florentvan),envoyéde l'archiduc

Albert,à Aix-la-Chapelle,429,28.

ACORES(Lesîles),248,1.
ACONAVELA(Juan de),présidentdu Conseil

desfinancesespagnol,121,1;315,15,20,28;

316,5; 330,8.

Acuna.— Sarmientode Acuna.

Aerschot(Le duc d'). — Charlesde Croy,
ducd'Aerschot.— Philippede Croy,duc

d'Aerschot.

Aerschot(Laduchessed').—MariedeBrimeu,
duchessed'Aerschot.

AERSSENS(François),greffierdesÉtats-Géné-

raux des Provinces-Unies,278, 28; 362,
18

Aigremont(Lecomted'). — Albertd'Arem-

berg.

76
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AIGUILLON(Leducd'), filsaînéde Charlesde

Lorraine,ducde Mayenne,80, 20,80.

Aiseau(Le paysd'),en Hainaut.— Charles

de Gavre,seigneurdu paysd'Aiscau.

AIX-LA-CHAPELLE,les envoyésde l'archiduc

AlbertàAix,429,28; — la ville,370, 10,

20,28; 372,15;373,1; 431,5; 436, 30;

524, 18.

ALAIN,premierducde Bretagne,60, 25.

ALAHEDA(Lechâteau)en Espagne,115,25.
ALBE(Le duc d'), gouverneurgénéral des

Pays-Bas,sousle règnedePhilippeII, 50,5;

74,20; 165,20;560,28; 486,10,18.

ALBE(Leducd'), officierespagnol,petit-fils
du précédent,50,B.

ALBEDELISTE(Lecomted'), DiegoHenriquez
de Guzman,membre du Conseild'État

espagnol,144,1, 25;315,18; 320,1, 20.

ALBERT,archiducd'Autriche,souveraindes

Pays-Bas,passim.

ALBURQUERQUE(Le duc d'), ambassadeur

d'Espagneà Rome,membre du Conseil

d'État, 376,10;396,30;525,20.

ALCANTARA(L'ordred'), 236,1; 328,28.

ALENCASTRO(Pedrode),chapelain,491, 10.

ALENDINA(Franciscode), officierde l'armée

espagnolede Flandre,803, 1.

ALEXANDREFARNÈSE,ducde Parme,gouver-
verneurgénéraldesPays-Bassousle règne
de PhilippeII, 6, 18; 16,15; 33, 25,30;

36,10,18,25; 49,25; 72,25; 84,1; 119,28,

35;132,28; 198,20; 297,10;318,25,30;

542, 25; 513,15; 559,5; 585,10; 587,1.

ALGARVE(Leportde l'),en Portugal,137,18.

ALGER,la ville,511,10.
ALGÉRIENS(Les),498,15.

ALIAGA(Luisd'), confesseurde PhilippeIII,

inquisiteurgénéral d'Espagne,412, 15;

513,25;514,8;526, 10,18,28.

ALIANOR,fille de Maried'Angleterre,soeur

d'HenriVIII,43,20.

ALIRI(JeanLopezd'), directeurde la Conta-

dorieespagnoleauxPays-Bas,9,10.

ALLEMAGNE,10,8; 14,10; 16,10;40, 20,28;

41,1; 42, 18; 43, 1; 51, 5; 57,15, 20;

62, 10; 97, 25; 100, 1; 148, 1, 10;

165, 28; 217, 1; 229, 1, 30; 240, 20;

271, 8, 20; 272, 10; 344, 25; 351,18;

375,15;577,20.380,20;383,25;586,15;

389, 20, 28; 390,1; 391, 10; 409,20;

416,15;421,28;425,20;431,20;479,18;

498,10;500,5; 504,20; 523,18;529,20;

551,10; 534,18;557,18; 538,18;539,8;

540,1, 10,15; 541,10; 546,25; 549, 20;

550,1; 552,10; 553,1,18; 554,10;

562, 20; 866, 1; 572, 15, 30; 576, 28;

577,20; 579, 10; 582, 5, 18; 595,1; —

l'agentde l'archiducAlbertenAllemagne,

41, 20,25;— l'ambassadeurd'Allemagne
en Hollande,302, 10; — l'ambassadeur

d'Espagne en Allemagne,23, 25, 30;

41,1; 44,20; 331,20; 341,25; 352, 10;
403,20; 445,20; 476,20; 517,1, 20,28;
538, 25; 539, 20; — l'armée espagnole

d'Allemagne,523, 20; 553, 1; 564, 8;

565,28;571,20;— la courd'Allemagne,
44,20;— lesEtatsprotestantsd'Allema-

gne, 86, 20; 547,1; — les Etats rhé-

nans,524,1; — lesvillesmaritimesd'Al-

lemagne,42,8; 47,5, 20;— l'Empire.
ALLEMANDS(Les),25, 1, 10; 31, 18; 92, 20;

170.10;417,80; 433,20;562,20; — les

princesallemands,19,28;95,20; 99, 8;

252,20;292,25;350,28;382,28;384,10;

385,28;429,18; 466,10; 524,8; 537,15;

538, 1; 539, 28; 564, 5; 566, 10; — les

protestantsallemands,140, 28; 143,10;

437,10;541,18;584,10; — lesmilitaires

allemands,47, 5; 50, 1; 105, 8, 20;

167,15; 171,28;207,20; 208,1; 326,18;

341,6; 386,10; 411,10; 417,30;525,20;

541,1; 544, 1, 18.
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ALMAZAN(Lemarquis d'), officierespagnol,
50,18

ALMERIN,localitéespagnole,546,5.

ALOBRANDINIDESAINT-GEORGES,Guido,colonel

italien,251,1; 330,15.
ALOBRANDINO(Le cardinal),secrétaired'État

deClémentVIII,154,25;157,30;158,25;

164,20.

ALSACE(L'),403,80;404, 10,18,28;431,10;

526,1; 527,20,30; 536,15; 547,5,10.

ALTONA,faubourgd'Hambourg,240,25;

ALVAREZ,(Marie),mère de FrayMartindu

Saint-Esprit,340,10.

AMSTERDAM,le bourgmestre,372, 10; — la

Compagniecommerciale,519,5;—laville,

182,18;233,1; 434,28;435,20;491,20;

501, 20; 502, 1; 525, 5; 542, 20, 28;

551,25;588,5.

ANDALOUSIE(L'), 16,5, 17,15; 76,5; — le

général de la côte d'Andalousie,16, 25;

126,25; — le gouverneurd'Andalousie,

233,25.

ANDRÉ,cardinal,archiduc d'Autriche,gou-
verneur des Pays-Bas,6, 1, 15; 7, 1, 5,

10,18,25; 8, 10; 11, 18,20;12,8; 14,8;

15,1,5,10; 16,10,18; 17,5,10,15,20;

18, 8,10, 20;19,20; 20,20; 21,18; 22,5;

10,18; 24,s,lo; 25,10; 26,1; 29,1,5;

50,20; 31,8; 47, 25;49,20,25;96,28.

ANGLAIS(Les),11, 5, 10, 13, 10,18; 18,5;

37, 10; 38, 10, 39, 15; 43, 15; 45, 20;

48,15; 54,20;61,1 ; 62,1; 82,20; 139,20;

140,18; 141,5, 25; 144,8,10; 149,5,20;

152, 18; 153, 1; 158, 1; 162, 10,20;

173,20; 174,5; 194,1,10;200,1; 325,10;

357, 10; 383, 15; 392, 5, 25; 405,20;

415, 8;437,10; 445,5;464,10;479, 5,25;

486, 15; 516, 20; 539, 10; 550, 15,20;

559,20; 586,1, 10; 588,5; 593,5; - les

bénédictinsanglais, 74, 10; 267, 20,25;

446, 5; — les catholiques,26, 20, 28;

40, 1; 56, 20; 60, 1,5, 10; 65, 10,25;

64, 10; 65, 10; 67, 18; 72, 28; 75, 5;

82,80; 86,25; 96, 20;156,20; 141,5,28;

143,8; 144,10; 154,15; 155,1,8,15,30;

156,1, 10;157,1; 158,25;161,20;164,8;

173,15; 174, 5,25; 178, 5, 10; 194, 18;

590,10;— leschartreuxanglais,281, 20;
— la Compagniedrapière anglaisede

Middelbourg,527, 1; 534, s; 539,10;
—lesdrapiersanglais,445,1,15,454,25;
— les draps anglais,275,10;479, 1, 25;

587, 15, 20; 588, 5; — les frères mi-

neurs anglais, 578, 15; — les gentils-
hommesanglais,166,15; — le gouverne-
ment anglais,94,1; 527,1; 565,28; —

leshommesd'État et diplomatesanglais,
48,18; 151,do; 153,8; 281,15; 295,10;

298,15;— lesjésuites,150,8,20; 183.20;
215,10;462,15; — lesmarchandisesan-

glaises, 179, 10; — les marins et mar-

chands anglais, 158, 20; 163, 20; — les

récolletsanglais,583,15; —lesreligieux
et moinesanglais,281,20; 557,15; 412,25;

464, 5; — les séminaires, couvents et

missionsanglais,72,25;163,20; 215,10;
357, 10, 25; 412, 1; 462, 10; 464, 20;

506, 5; — les soldats, 153,25; 157,20;
159,20; 160,5; 207, 20;208,1; 572,10.

ANGLETERRE(L'), 14, 1; 17, 1; 18, 1, s;
22, 5; 23, 20,28; 24,18; 25,1, 10,25;
26, 10, 20; 29, 8, 15,20; 30, 8, 15,20;
31,1; 52,15; 55, 5. 10; 35,10;38,5,25;
59, 1, 15, 20; 40, 10, 25; 42, 20;
43, 15; 44, 15; 45, 15; 47,5; 48, 8,50;
51,20; 54,1; 55,18; 57,1; 59,15; 60,15;

62,1; 63, 5,25;64,1, 5, 25; 67,15; 70,10;

71,10,25; 72,15; 82,20,25; 86,5,20,25;

87, 5; 88, 5; 89, 1; 90, 5, 10; 96, 20;

97,5,15; 98,15;103,10; 106,15;120,10;
132, 25; 140,5,20,25; 143,10; 144,15;

146,10; 147,1; 148,1,28; 149,10,15,80;
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190,1,15;151,10,80;153,20;154,18,25,30;

155, 8, 20; 157, 1, 8, 18, 30; 460, 10;

162,20;163,20;164,20;165,25;166,20;

167,8,25: 168, 18; 174,20, 28; 175,1,

20, 25, 85; 178, 5; 184, 15; 189, 80;

193,20,30;194,1,10,25;195,15; 199,10,

28;212,8,20,28; 217,20;220, 1; 248,1;

252, 20; 267, 28; 272, 25; 280, 20;

513,30; 525,8; 365,20; 418, 25; 424,5;

427,8; 462, 20;463,1; 475,18; 504, 28;

516,28; 540,15;541,10;552,20;565,18;

589,5-, 593, 8, 15; — le ministred'An-

gleterre à Bruxelles,589, 18; 444, 10;

486, 20,25; — l'ambassadeuren Espa-

gne; 408, 10; — l'ambassadeurà La

Haye,282,10; 289,80; 292,28; 301,15;

302,10; 314,28; 316,15; — l'envoyéde

l'archiduc Albert en Angleterre,156,1;

462,25;— l'ambassaded'Espagne,162,10;

163,20;166,1,20;174,20;196,8;352,10;

517, 20; 528, 28; 571, 10;
— l'ambas-

sade de France, 157,18; 165, 5,28; —

l'ambassadede Lorraine, 165,5; — l'am-

bassadede Venise,165,5; — le conseil

privé anglais, 146; 10;150,20; 156,20;

160,1; — l'amiral d'Angleterre,64,10;

152,28; 215,1; — le grand chambellan,

64,10; —le grand chancelier,64,10; —

la Compagniede Jésus en Angleterre,

154,18;161,10;164,1,20;—lecommerce

d'Angleterre, 94, 10; 222, 15; 442, 5;

448,10;452,1;479,1; 486,10;588,10;-
la cour d'Angleterre,154,15; 437,8; —

la couronne d'Angleterre,43, 10, 20;

48, 10; 60, 10,28; 63, 20; 72,15; — la

successiond'Angleterreaprèsla reineEli-

sabeth,22,18; 37,8; 39,25; 40,5; 45,1;

49,1; 57,1,5; 60,1; 61,1; 63,1, 10;

71,18;79,10;88,10,28;141,1;— Anglo-

Irlandais,lessoldats,331,18.
ANGOLA(L'),352,18.

ANHALT(Leprinced'), 393,28.
ANJOU(Le duc d'), gouverneurgénéraldes

Pays-Bas,368,10.

ANNE,infanted'Espagne,filledePhilippeIII,
femme de Louis XIII, 84, 30; 98, 20;

324, 10, 30; 525, 20; 373, 10; 374, 20;

457,1.

ANNEDEDANEMARK,deuxième fille du roi

FrédéricII, femmede JacquesI, roi d'An-

gleterre,142,80; 154,1; 158,28;159,10;

161,20; 163,8; 169,5; 170,28; 194,18;

318,85.

ANOVER,(Jean),oncledu suivant,76,30.
ANOVER(Lecomted'),RodrigoNinoy Lasso,

officierespagnol,membredu conseilde

guerre; 75, 20,28;76, 30; 78,8; 82,8;

83, 20; 84, 18; 95, 1; 98, 20; 132,28;

187,10,20,28;188,1,28;189,8;191,20,30;

192,10,25;195,1,5; 195,10,30;196,10;

197,1; 199,5; 201,10;258,10;33110,15,

20,28;332,1,8,15,20;333,1,10; 337,20;

339, 1, 15, 20; 344, 1; 346, 1, 10, 18;

347,1,5; 348,18, 20; 352, 18; 353, 15;

355,20; 357,10; 359,1,8,18; 361,1, 10;

367, 18,20; 368,1, 10; 375, 15;400,1;

481, 20; 506, 10, 20; 512, 10; 528,18;

529,10;532,10; 556,30;561,10; 569,5.

ANTILLES(Les),351,18.

ANTONIO,Nicolas,87,25; 324,18; 432, 30.

ANVERS(Charlesd'), Belge,fondateur d'un

hôpitalà Madrid,334,28.

ANVERS,l'abbé de Saint-Michel,552,10; —

la Bourse,126,10; 194,8; — le doyende

la cathédrale,552,10; — le château,la

garnison, le port et la ville, 4,10; 9,1 ;

20,20; 26,10; 52,20, 28; 40,10; 42,10;

69, 20; 81, 18, 28; 98, 25; 107, 8, 25;

116, 28; 117, 10; 121, 25; 123, 1, 5;

126, 10,18; 131,8,30; 136,18; 167,10;

168,8;170,18;172,8;174,1; 177,1,8,10;

178, 28; 180,1; 182, 1, 5, 18; 195,18;
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198,8;202,20;224,18;226,20;228,10,15;

234,10;252,20;262,20;265,28;266,15;

272, 8;275,20;282,8; 294,5,10; 295,25;
306,15,25;316,20;322,1;323,20;326,10;

327,1; 332,1,15; 333,5; 334,5,10,15;

340,dO;345,1; 355,25; 360,30; 361,5;

367,10; 371,10; 379,1,20; 381,10,20;

382, 1; 586,1; 590, 25; 392, 10, 25;

593,10;418,1; 428,20;432,5; 434, 5,80;

441, 1; 442,15; 445, 1, 10;448, 5, 10;

451,15;452,25; 454,25;462,1; 478,20;

479,25;486,10; 487,5; 498,10; 502,1;

503,20;511,10; 513, 28; 519,5; 522,5;

527,1;555,10;542,15,20;546,15;552,10,

15;553,15,25;554,1,10; 555,10; 556,5;
558,15,20;559,15,25;560,1,10;561,28;

566, 20; 568, 1, 15; 570, 10; 582, 15;

586, 10; 587, 5, 10; 588, 10; 592, 10;

594, 20; — l'évêque,552,10;— legou-
verneur,124,80;196,25; 222,28, 286,5;
— le collègedes jésuites,554, 15; — le

magistrat,264, 20; 390,25; 445, 10,25;
448,10;516,15.

ANVERSOIS(Les),46, 10; 343, 10; 388, 10;

407, 5; 434, 15; 452,1; 486,10; 487,1;

555,20; —lecommerceanversois,526,28;
—lesnégociantsanversois,107,20;108,20;
181,20;232,20; 248,1; 286,10; 406,28;
555,20.

ARAGON(L'),21,8; 120,5.

Aragon(L'amirald'), Franciscode Mendoza.

amirald'Aragon.
ARAGON(Blascad'), 189,10,30; 193,10.

ARANDA,localitéespagnole,355,18,20;556,1;
8, 15;357,1; 358,10.

ARANDA(Juan d'), maître de camp,gouver-
neurduchâteaude Gand,555,15;421,20;

442,28.

ARANJUEZ(La ville espagnole d'), 19, 5;
35,10,18;42,8,15, 20; 225, 20;227,18;

345, 18,20; 346, 1; 406, 1; 448, 20;

469,20; 491,15; 492,1; 500,1; 560,5,10.
ARBELAY(Juan d'), correo major d'Irun ,

591,15.

ARCHIDUCS(Les),Albertet Isabelle,passim.
ARCOS,(le comte d'), candidatambassadeur

d'Espagneen Flandre,232,5.

ARBMBERG,la maison,152,25.
AHEHBEKG(Albert d'), comte d'Aigremont,

518,18,20.
ARBMBERG(Antoined'),capucin,336,25.

Aremberg(Charles,prince-comted'),Charles

de Croy.

Aremberg(Philipped'), Philippede Croy.
AREMBERG(Robert d'), duc de Barbanson,

comted'Aigremontet de la Roche,gentil-
homme de la chambre et capitainedes

armées des archiducs,54, 28,30; 55,20;

237,8,10; 335,15,25; 386,10; 518,20.
AREMBERG(laduchessed'), 477,1, 5.

Aremberg,— Croy.

Aremberg.— dela Marck.

AREVALO,localitéd'Espagne,451,20.

ARGUELLO(AntonioSuarez,secrétairede Phi-

lippeIIIet d'Albert,41,25;400,5; 425,20;
515,5.

ARGYL(lecomted'), 535,1 ; 539,10.

ARiAs(Antonio),commissaireespagnol,291,20
ARMÉNIENS(Les),parti politiquehollandais,

579,15.

ARNHEM(Lavilled'), en Hollande,338,25.

AROZTEGUI(Antoniod'), secrétaire de Phi-

lippe111,46,18;48,1; 560,1; 361, 1,18;

362,8; 565,5; 568,20;371,8 ; 372,20,28;

374,1; 375,8; 379,10,18; 385,1; 420,8.
ARRAS(Lavilled'), 38,18; 204,20; 267,20;

348,25; 518,20; 578,1; 587,80.

ARTOIS(L'),113,1; 366,30; 383.1 ; 590,28;

447,18; 469,8.
ASSONLEVILLE(N.d'), conseillerdu Conseil

d'Etat, 128,1.
ASTI(Letraitéd'),505,1.
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ATLANTIQUE(L'océan),89,1; 137,20.

AUCHY(Lebarond'), 406,10,

AODENARDE(La ville d'), aux Pays-Bas,

477,28.
AUGSBOURG(Lesbanquiersd'), en Allemagne,

78, 30; — la confessiond'Augsbourg,

240,20;— la transaction,271,5.

AUMALE(Le duc d'), Charles de Lorraine,

298,18,20,28; 343,1.
AUMALE(Le duc d'), prince de la Maison

d'Orléans,3,20; 358,28.

AUTRICHE(L'),1,20; 2,18; 297,30; 393,28;

527,80; 547,1, 549,18; — la cour d'Au-

triche, 554,28; — la maisond'Autriche,

82,1; 139, 18; 142,28; 229,8; 269,28;

524, 20; 527, 28; 530, 8, 20; 537, 10;

546,28.
AVALOS(Alphonsede), officierespagnolen

serviceauxPays-Bas,191,10.
AVALOS(Franciscode),marquisde Pescaray

del Vasto,successivementcapitainegéné-

ral du Milanaiset de la Lombardie,vice-

roi de Sicile,ambassadeurde PhilippeII
au Concilede Trente, 297, 10,28.

AVELLANEDA(Bernardino),jugedelaChambre

de commercede Séville,113,10,30.

AVELLINO(leprinced'),nobleespagnol,49,20.

50,1.

AVEYRO,localitéespagnole,137,18.

AVILA,localitéespagnole,47, 1,10, 28.

AYA(Philippede), conseillerdu Conseildes

financesà Bruxelles,546,8.
AYAMONTE(lemarquisd'), Franciscode Guz-

many Zuniga,237, 28; 238,1, 8, 20,25;

242,8,10,25.
AYAMONTE(La ville espagnoled'), 256, 1;

527,10.
AYERBE(Lemarquisd'), comtede Saint-Clé-

ment,3, 20;23,28.
AYTONA(Lemarquisd'), 290,1.
Azevedo(Pedro Enriquezde), — Comtede

Fuentes.

B

BACIADONNA(Giovanna),femmed'Alexandre

Spinola,459,28.
BACKER(LePèrede),23,20;37,20.

BAGLIONI(Paul),maîtredecamp,539,1;539,28.

BAHIA,capitale d'une province du Brésil,

245,28.
BALAGNY, évéque de Cambrai, 210, 10;

366,18,20.

BALANÇON(Lebaronde),Claudede Rye,colo-

neld'un régiment,528,10,20.

Bulbases (Le marquis de las), Ambroise

Spinola.
BALBI(Nicolas),banquier génois, 381,10;

460,28.

BALDWIN(Guillaume),jésuiteanglais,vicepré-

fet de la mission anglaise à Bruxelles,

60,10,30,
BALÉARES(Les),511,10.
Balon— Baglioni.

BALTIQUES(Lesprovinces),45,10.

BANOSPEZONYCORDOBA.(Raphaelde), soldat

espagnol,247, 20; 388, 18, 28; 389, 5;

415,28;416,18.
BANTAM(Villede l'îlede Java),501, 18,20.

Barbanson(Lebaronde) —Robertd'Arem-

berg.
BARBARIE(La),527,10.
BARBARO(N.),ambassadeurvénitien,110,28.

BARCELONE,villed'Espagne,15,20;27,1,6,10;

28,1,8,28; 29,1,8,10530,20.
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BASSE-LOTHARINGIE(Leduchéde),41,20.
BASTA(Georges),officierde cavallerieau ser-

vicede l'archiducAlbert, puisde l'empe-
reur RodolpheII, 103,s, 18,20,28;104,1;

119,10,15;124,5,20, 25; 125,1,25.

BASTOGNE,villedeBelgique,50,10,15.
BAUME(Lemonastèrede la Baumeen Bour-

gogne),399,1.
BAVIÈRE(La),4,1; 421,30;455,28.

BAVIÈRE(Annede),345,28

BAVIÈRE(Leducde),421,10; 524,5.

BAVIÈRE(Ernest de), électeur de Cologne,

prinee-évéquede Liége,62, 10, 20, 25;

74,25; 75,1,25.
BAVIÈRE(Ferdinandde),archevêquedeColo-

gne,282, 10; 421,10,20; 424,10; 506,1.
BAVIÈRE(Maximiliende),4,1.
BAZAN(Alonzode),officierespagnol,50,15.
BEAL(Robert),diplomateanglais,59,15,25.
BEAUMONT(Lecomtede),Christophede Har-

ley, ambassadeurde France à Londres,

146,8, 30;152,15,25;157,15; 165,5,15,

28,30; 170,8.
Beaurieux (Le comte de) — Charles de

Gavre,comtede Beaurieux.

BEAURIEUX,terre du paysde Liége,342,30.

BEDHAR(Le marquis de), ambassadeurde

Philippe III à Venise et dans la suite

auprèsdes archiducs,516. 8; 517,15,25;

518,1,25,30; 521,5,10; 541,25; 547,20;
548, 5, 10,15, 30; 549, 1, 5, 10, 20,25;

554, S, 20,25; 553, 1; 556,30; 558,20;
559,10,20; 560, 1,15,20; 561,1, 10,20;

562,1,8; 563,10;567,1,8,10, 20;569,5;

574,10;578,5;580,10;582,25;590,20,25.
BEECK(P.-A), 570,25.

BELEM,localitéd'Espagne,536,1, 557,1, 5,

10,20; 538, 1, 10,18; 539,1, 8, 15, 20;
540,5.

BELGES(Les),passim.
BELGIQUE(La),passim.

BELLA(Lemarquisde),336,20.
Belveder(lemarquisde)— Luisde Velasco.

BELVEDER(Le),terre du royaumede Naples,
558,15.

BENAVENTE(Lecomte),544,30;545,25.

Benavides— Vacay Benavides.

BENTIVOGLIO,nonceàBruxelles,6, 35;179,25;
259,30;261,20; 529,20; 365,5; 370,25;

394,25; 412,25;424,30.
BERBÉRIB(La),472,15; 491,15;527,10.
BBRG(Leduchéde),435,20;444,25; — les

Etatsde Berg,221,20.
BERGII(Frédéricde),maîtredecampgénéral,

gouverneurde laGueldre,111,25; 119,30;

124,15,20;125,25;200,15; 218,1;341,5;

452,5; 504,5; 518,10.
BERGH(Herman),190,10; 191,5.
BERGHK(N., vanden),550,20.

BEBGUES(Françoisde),gouverneurdeGueldre,
469,10.

BERGHES(Henri,comte de),commandantde

cavallerieallemande,au service de l'ar-

chiduc Albert, 168, 1; 218, 1; 409, 5;
452,10,20;467,15.

BERGHES(Lamarquisede),dame de l'infante

Isabelle,576, 18.

BERG-OP- ZOOM,place forte de Hollande,
588,10.

BERGUES-SAINT-WINOX,localité du départe-
mentduNord,enFrance,193,10;334,15.

BERLAYMONT(Lecomte de), commandantde
la placede Luxembourg,8, 25;518,18.

Berny, — Bruslartde Berny.
Béthune(Maximiliende),— duc de Sully.
BILBAO,fort d'Espagne,401,25.

BINCBE,lavilleet lechâteaude, 270,1,10,15;
271,15;272,1;550,25;380,10;381,5,10;
470,20; 472,20; 476,1.

BISCAYE(La), provincedEspagne, 33, 28;
122,1; 401,25.

BISCAYENS(Les),401,28.
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BLACRWELL(Georges),archiprêtre d'Angle-

terre, 154,18,20.

BLAMONT,la terre de, prochede la Franche-

Comté,391,20.

BLASE(Jacques),évêque de Saint-Omer,

183,25;463,1,28;464,8; 465,18.
BLED(L'abbé0.), 463, 28.

BLIOUL(Laurentdu), résidentbelgeà Rome,

27, 20.

BLOMBERG(Barbara), mère de Don Juan

d'Autriche,282,1.

BOHÊME,(l'arméeespagnolede), 547,10;—

le royaumede, 403,28; 480,20; 492,8;

530,28; 572,28.
BOHÉMIENS(Les),538,18.

BOIS-LE-DUC,villede Hollande,551,18.
BOISSCHOT(Ferdinandde), auditeurmilitaire

général,ministre d'Albertà Londreset à

Paris, 246, 20; 555, 8, 10; 435, 8, 20;

445,20;444,15; 576,10,18,20.

BONNE-ESPÉRANCE(Lecapde),483,18;558,10;

557,5.

BONNET,215,25.

BONNIERX(Charles),page de PhilippeIII,

406,10.
BOR(Pieter),5, 10,18.

BORCHGRAVE(LebaronEmilede),271,20.
BORGHÈSE(Le cardinal),180, 20; 239, 30;

261,20;594,28.
BORJA(Lecardinal),537,25;538,1, 20.

BORJA(Inigo), maître de camp espagnol,
châtelain d'Anvers, 196,20,28; 222, 5;

225, 25; 258, 10; 270, 10; 272, 1, 20,

286, 5, 10; 448,5; 456, 8; 486, 10, 18;

487,5;521,5; 555,20,28;554,1;555,10;

558,18; 560, 1; 569,1.
BORJA(Juande), membredu Conseild'Etat

espagnol,grand majordomede l'impéra-
trice Marie,55, 20;66,1.

BOUQUIN(Claude),archer de la garde belge
de PhilippeIII, 424,l.

BOTELLO(ChristinGonzalès),secrétaired'Etat

espagnol,SI8, 30.

BOUILLON(LeducFrédéric-Maurice),103,30.
BOUILLON(Le duc Henri de la Tour d'Au-

vergne), vicomte de Turenne, 102, 8;

103,10,30;104,10; 451,28; 532,1.

BOULOGNE,port de France,30, 25;39,1, 20;

44,1; 45, 8,18,20;46,20,25; 48,10, 20;

51,20;53,20;59,28;154,28;175,28.

BOURBON(Elénnorede), soeur de Louisde

Condé,femmedu princed'Orange,275,8.

BOURGOGNE(La), 35, 28; 227, 20; 399, 1;

403,80:453,18; 471,80;473,20;474,1;

476,1; 480,18; — le comte de Bour-

gogne,419, l; — le Conseilsuprêmede

Flandreet de Bourgogne— la maisonde

Bourgogne,159,18; 156,5; 171,18.

BOURGUIGNONS, les chapelainsde Charles-

Quint, 171, 30; — les soldats bourgui-

gnons,81,18; 131,5,30;207,20;331,18;

411,10;417,28,80;480, 18;539,18.
Boussu(Lecomtede),membrede la suitedu

ducd'Aerschot,169,28.

BOYE(Vander), agentde l'archiducen Alle-

magne,41,20.

BRABANÇONS(Les),58,1; 209,8,20;473,20;

499, 18.

BRABANT(L'arméeespagnoledu Brabant),

178,20;— le chancelier,128,28;274,20;

440, 28; 518, 10; — la Chambredes

comptes,236, 20; — le Conseil,384,20;
les Etats,69, l; 127,28;440, 8; 470,10;
— la noblessede Brabant,24,18; —

le procureur, 360, 20; 587, 18; — la

province,114,10;127,50;191,8; 222,20;

469, 10; 470, 10,18; 471, 20; 473, 20;

552,10; 572,10.
BIIACAMONTE(Jean),chefde troupesitaliennes

amenéesen Belgique,336, 20.

BRANDEBOURG(Le),282,10;423,8; 588,5.
BRANDEBOURG(L'électeurde),24,10; 354,28;
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356,20; 415,8; 421,10; 422,18; 424,10;

444,25;476,15;479,20;485,10;490,20.

BRANDON(Charles),ducde Suffolk,43, 20.

BRANTS(Victor),2,25;18,28; 27,15;135,25;

200, 28; 205, 30; 213, 25, 30; 221, 30;

443,20;554,25;571,80.

BREDA,ville de Hollande,334,18; 388,10;

395,28.

BREDERODE(Walravede), député des Pro-

vinces-Unies,152, 28; 370,15.

BRÈME,villed'Allemagne,10,30.

BRÉSIL(Le),10,10; 246,1.
BRETAGNE(La),319,1; — la maisonde Bre-

tagne,60,10.

Bretagne—Alain,premierducdeBretagne.
BRETONS,les marchands,16,1.
BRIMEU(Marie de), duchesse d'Aerschot,

13,20.

BRISACH,ville d'Alsace-Lorraine,535, 16;

540,5.
BRITISHMUSEUM(Le),2,1.

BRIXEN,villedu Tyrol,6,15.
BRIZUELA(FrayInigode),de l'ordredeSaint-

Dominique,confesseurdel'archiducAlbert,

502,5,18, 20,28; 304, 8, 20; 515,15,28;
314, 1, 10; 516, 10; 318, 5, 10, 20;

319, 1,5, 30; 320,1,8, 10,20; 321,1,28;

522, 8, 30; 326, 18, 28; 328, 18, 28;

329,1,18,20; 331,20; 339, 8; 345, 1;

347, 10, 18,20,25; 374, 10; 395, 5, 15;

397,20; 418,15; 420,20;422,1; 426,10;

429,1, 20; 430, 10,20; 434, 1; 436,18;

440,8; 447,8; 459,28; 460,20;468,10;

478,20;483,8; 487,10,18,20,28;488,8,20;

496,10,18,20; 528,15; 529,10; 532,18;

549,1; 556,30; 559,18; 561,10; 574,1;

576,30; 577,10;581,5,18.
BROOKE(MilordGeorges),166,1,8,18,28.
Brooke(Henri),— le baronde Cobham.

BROUK(Guillaume),fondeurliégeois,122,20.

BROUK(Jean),fondeurliégeois,122,20.

Bruay (le comtede),— GastonSpinola.

BRUGES,lecanaldeBrugesàGand,418,1,20,28;

514, 5, 28; — l'évêque et le magistrat,

197,15;— l'hôteldesBiscayens,401,25;
— la ville, 152, 25; 178, 8; 191, 20;

192,18,30;196,10,18,20;197,1; 198,18;

294,10; 347,15.
BRUNEAU(Jacques),envoyédesarchiducsen

Allemagne,41,25.
BRUNSWICK(leducde),24,10.
BRUNSWICK(laduchessede),251,10; 317,18.
BRUSLARTDEBERNY,ministre de France à

Bruxelles, 204, 20; 304, 28; 313, 28;

319,20,28; 326,28; 329,10,18; 331, 28.

BRUSLARTDESILLERY,plénipotentiairefran-

çaisau traité de Fontainebleau,204,20.

BRUXELLES,la légationanglaise,444,10;—

l'ambassadeespagnole,337, 10; 489, 6;

511, 5; 514, 20; 515, 1; — l'ambas-

sade française,526, 8; 528, 10; 532, 6;

580,25;—lesAugustins,482,1; 484,5,10;
— la bourgeoisie,349, 18; 544, 15; —

les Carmélites,407, 8; — la Cour de

Bruxelles,366,10;418,28;—lescouvents

anglais,38,10; 74,10; 281,20;— lecuré

de Saint-Géry,395,10,18,25; — le ma-

gistrat et les principauxbourgeoisde la

ville,516,15; 544,1; 545,5; 592,10;—

lamaisonet lecollègedesjésuites,46,15 ;

326,5,20;360,10;512,5;543,18;557,15;
— les monastèreset la missionanglaise,
26,25; 38,10; 60,30;557,28;— la porte
de Schaerbeek,544,25;— la ville, 1,10;

2, 8; 3, 1,10,18; 4, 1; 6, B; 7, 1, 8,10;

10,30; 11,15; 15,8,10; 16, lo; 17,15,20;

18,25; 22,8; 24,1,5; 26,5; 31,1,8,20;

32,8, 18; 33,1, 5; 36,5; 38,18; 59, 20;

40,80; 41,10;42,20;43,1; 46,15; 47,30;

49,8; 50,8; 52,28; 55,18;56,18; 58,1;

59,15,80;60,8; 61,8,15;65,10;67,20,28;

71, 10; 75, 15; 76, 30; 77, 15; 83, 20;

77
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84,18,20; 93,18;98,20; 109,8; 110,1,18;

112,10;122,18; 128,28;152,30;135,28;

139,8;140,10;141,1;142,18,28;144,80;

148, 8, 20; 155, 18; 157, 30; 158,10;

159,28;160,18;165,20;171,20;179,20,28;

180,10;181,1,10;183,8,10,18;186,1,20;

189,15;192,30;196,8;197,8; 204,18,80;

206, 5; 208, 20; 210, 80; 211,8; 215,8;

219,10,18;222,8, 20; 223, 1,18; 224,20;

225, 1; 229, 20; 231,18; 252, 10, 18;

233, 1; 234,8, 18; 235, 8,20; 236, 8;

237,1,8; 238,18,20; 239,30; 240,18;

241,10; 242,18,20; 243,1, 5; 244,5, 30;

245,10,20; 246,5, 10,18; 247,1,10,20;

248, 1, 5, 10, 18; 249, 1,18; 250, 1, 5;

251, 1, 5, 10,20; 253, 1, 18; 255,8,10;

257,8,10;258, 18,28; 259,8,20; 260,8,

10,15; 261,1, 5, 10,20; 262, 1, 8,10, 20;

263,1,18,28; 264,18; 265,10,18;266,8;

267,1; 268, 1, 8,10; 270,18; 271,18,20;

272,8;273,8.28;275,1; 276,1,30;277,1,

8,10,18;278,8,10;290,8; 291,1; 292,20;

293,8; 294,1; 297,18;298,18,30; 299,1;

500,28;301,8,10;304,28;306,38;513,28;

314, 20; 316, 18; 317, 18; 318, 28, 30;

319,20,28;322,30;323, 1, 20;324,1,20;

325,5; 326,28;327,10,18,20; 329,10,15;

331,8,28; 333,28;335,8,10;336,1,10,18;

337,1,8,28;339,1,8,10;341,1,10;342,5,10;

343,1,10,18,20, 345, 8; 346,10;347,1,8,

10; 348,8,18; 349,1,8,10; 350,1,10,15;

351,10, 352,1; 353,1, 8,18; 354,1,8,10;

357,10;358,1;359,1,10,28;360,8,10,25;

361,5;362,1;366,1; 567,8,18,28;368,1,

18,28;369,1,10,18,28;370,10,18;371,8;

572, 18; 377,28; 378,8, 10,18; 381,18;

382, 1, 10; 385, 8, 18, 20; 584, 1, 20;

385, 8, 10,18, 20; 586, 1, 8, 10,18,20;

387,1,8,10,18,20; 388,1,8; 389,10,20;

390,1; 392,8; 394,8,10,18,28;595,1,8,

18,20;398,10;401,28,80;405,1 ; 406,8;

407, 5,15; 410,18,28; 411,28; 413,10;

414,15; 418,10; 419,8,20; 420,8,10,18;

421,8; 422,10; 423,8,10; 424,8,20,25;

425,1;426,20;427,1,18;428,1,10,18,20;

429,8, 10; 431,20; 432,30; 433, 10,18;

434,1,10,18; 435,1,10, 30; 436,10,18,

20,28;437,15;439,10,18;440,20;441,1;

442,1, 20;443,20;444,1,10,18; 445,1,18;

446,1,8,15; 449, 8,18,20;450,1; 453,1;

454,20; 455, 8,15; 456,1, 8,15; 457, 8,

18,20;458,8,10,15;459,1, 8,18; 460,18;

461, 1,5,10,15; 462, 1; 465,20; 466,20;

467,10,25; 468,1, 8,20; 469,8; 470, 1,

8, 20; 476,5; 477,20; 478, 18;479, 18;

480,1,8,25; 481,25; 482, 20;483,1,8,10;

488,10; 489,6; 493,18; 494, 1, 5, 20;

496, 8, 10, 18; 497, 1, s, 18; 498, 8;

499,10,15;504,1,5,10;509,5;510,10,16;

511,1,5, 20;512,8,10;515,1,10;515,10;

516, 5, 20; 519,20;521, 10,20; 522,10;

523, 1; 524,20; 525, 1,5, 20; 526, 8;

528, 1, 8; 529, 8; 550, 10,20; 552,10;

535, 18,28; 539, 10; 540, 18; 541, 28;

543,1,16,20;544,1,15;545,1,5; 547,20;

548,10,15,20;549,1, 20;551,30;553,1,

8,10; 554,5; 555,15;556,16; 557,18,20;

558, 8; 560,18,20;561, 1,10,28; 562,1,

8,10; 567,1; 569,6; 572,1,20; 573,1;

575,15,26; 576,1, 15,30;577,8, 18,20;

578, 15, 20; 579, 1, 8, 15; 580, 15,20;

581,8,20; 582,1; 583,18; 584,1, 20;

587, 10; 590, 20,28; 592, 30; 593, 10;

594,5.

BRUXELLOIS(Les),407, 8; 521,20; 543, 25;

544,6; 561,20.
BRY(Théodorede),103,80.

Bucclcugh(Baron de), — Walter Scott,
barondeBucclcugh.

BUCKINGHAM(Le marquisde), hommed'Etat

anglais,565,10.

BUCQUOY(Lecomtede),CharlesBonaventure
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de Longueval,officiersupérieurenservice

aux Pays-Bas,grand bailli de Hainaut,

335,18,28;353,1,20;403,1; 409,20,28;

410, 20; 427, 28; 431, 18; 445, 18,20;

452, 18; 467, 18, 20; 468, 1; 471, 8;

474, 10, 18; 475, 18; 512, 18; 526,1;

534,18; 557,1; 564,10.

BUITRAGO,villed'Espagne,145,1.
BURGAU(Le marquisde), frère du cardinal

Andréd'Autriche,49,20,25.

Burghley(Lebaronde),— WilliamCecil,

BURGOIN(Lemarquisatde),542,1.

BURGOS,ville d'Espagne,147, 5; 220, 8;

456,10;457,1; 458,1.
BURGOW(Lemarquisde),524,10.
BURINCHOUSEN(Daniel),389,18.

BURKE,45, 20.

BUSON(Antoine),389,18.

BUSON(Zenger),389,18.
BUSSAMENTE(Martinde),chefde l'espionnage

espagnol,à Madrid,408,25.

BUSSCHE(E.vanden), 335,20.

BUSSEMAKER(DrT.),2, 6.

BUTLER,23,20.

C

CABRERA,6, 30;40,25;47,25;51,25;76,30;

98,25; 116,25; 119,20;124.30;126,25;

191,30;238,20;276,26; 324,25.

CADIX,villed'Espagne,157,15;527,10.

CALAIS,villede France,55,10;58,5; 80,20,

28,38; 113,20;— le gouverneur,69,85;

148,30.

CALATRAVA(L'ordrede), 237, 10; 328, 25;

386,10.
CALDERA(AntonioLopez),frèrede Martindu

Saint-Esprit,372,8,10.
Calderon(Rodrigo),—Comtede la Oliva.

CALIFORNIE(Lacôtede),550,15.

CALOO(Le canalet les digues),506,16,25;

406,1; 409,1; 428,20.
CABARA(La),chambrede commercede Cas-

tille,123,20.

CAMBRAI,la ville,l'Etat, l'église,le gouver-
neur, l'archevêque,lechapitre— laques-
tion pendante entre le roi d'Espagneet

les autoritésde la ville,9,10;69,1, 5,10,

20,30;71,5; 72,1, 20; 75,15;81,15,28;

107, 5, 80; 124,30; 151,5, 80; 195,15;

209,20;210,1,10,18,20,25,30,35;258,10;

295, 25; 332, 1, 18; 333, 8; 364,8,20;

365,5;366,1,8,10,18,20,28,30;567,20,28;

368,1,8,10,18,25,30;373,28;374,10,88;

382,5,10,15,20,25;583,1; 584,18;585,8;

412,10,15,20;413,8;418,1;468,10,18,25;

469,10;471,25;500,1; 513,25;520,1,5;

526,15;528,20,25;529,1; 545,10,15,20;

546,1; 556,5; 560,10; 563,18; 564,25;

566,20;568,1, 15;570,10.
CAMBRÉSIS(Le),107, 10,30; 210,5, 10, 20;

366,5,30;568,5; 382,28;520,1.

CAMFERBECQUE(Jeande), consuldes nations

flamandeet allemandeàLisbonne,484,20;

491,1; 504,15.

CAMPAN,210,30.
CAMPINB(La),108,28.
CAN(Albert), Hollandaisétabli à Madrid,

363,8.

CANARIES(Lesîles),58,18;93,1; 440,16;—

l'évêquedes,296,1.
CANETE(Lemarquisde),50,18.
CANOVASDELCASTILLO(A), 3, 20.

CANTECROY(Leprincede), François-Thomas

d'Oiselet,236,1; 349,10;536,20,28.

CANTERBURY,villed'Angleterre,198,20.

CARACAS,villedu Venezuela,402,8.
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CARAVAJAL(Alvarode),grand aumônierde

PhilippeIII, 171,8; 189,30.
CARAVEL(L'Etatde),dansleMilanais,203,18.
CABDENAS(Inigode), ambassadeurd'Espagne

à Paris, 4, 20; 196,10; 232,1; 353,10;

358, 8, 20,28,80; 373,15,30; 374,20;

388,15; 421,28;451,26;453,18;454,8;

457,1; 497,10.

CARDEVACQUE(Adolphede), 69,80; 72,20;

518,20.

CARDONA(Juan),50,10.
Cardona(Philippe),— marquisde Guada-

leste.

Cardonay Cordoba,—ducde Sesa.

CARBLSON(Antonio),marinier d'Enkhuisen,

350,is; 351,1,20; 431,20.
CARILLO(Ernando),secrétaired'état et de

guerrea Bruxelles,6,1, 80;30,28; 53,18;

34,8; 35,10; 41,18; 44,1; 46,20; 47,18;

48,10; 51,18,20; 52,1; 56,1,10; 59,10;

62, 1; 66, 10,25; 82, 8, 10,15, 20,25;

86,20;87,5; 88,18,25;89,10; 90,6,10;

93,20,28; 94,8; 95,20; 96,28; 97,20;

98, 1, 8; 99, 8, 10; 100, 1,5; 101,18;

104,8,10; 107,1,28; 108,18; 109,1;

111,1,8; 112,20; 114,8,10,25; 117,18;

127,lo; 175,28; 209,18;210,8;230, 80;

232,28; 412,18; 413,1; 419,1,10,18;

548,28.
CARILLO(Jean),136,30;139,28.

CARILLO(Juan),de l'ordrede Saint-François,

165,28.
CARLOS(L'infant),filsdePhilippeIII,303,20,

30;403, 20;404,1.

Carmel,— Gratiendu Carmel.

CARNERO(Alonso),contador,36,10.

CARNERO(Antonio),contador, 36, 1, 10;

90,20.
CAROLINED'AUTRICHE,536,20,98.

CARTHAGENE,villed'Espagne,137,20.
CARUTTI(Domenico),324,25.

CARVAJAL(Louise de), dame espagnole,

462, 20.

CASADECONTRACTACION(La).chambrede com-

mercede Séville,113,80;483, 20.

CASAUBON(Isaac),pamphlétaire,502,10.

CASONI(F.), 167,28;425,28.
CASTEELE(Vande), 122,30.

CASTEL-RODRIGO(Lemarquisde),membredu

Conseild'Etatespagnol,45, 10; 362, 20;

363,10,28;376,10;414,10,80.
CASTILLB(La provincede), 4, 18; 21, 8;

116,28;120,8; 550,18;— le connétable

de Castille,JuanFernandezde Velasco—

le conseil royal de Castille, 113, 28;

123, 18, 28; — les Cortèsde Castille,

2,8,18; 125,16; — la couronnede Cas-

tille,76,10,20;533,1.
CASTILLO(AntonioFernandezde), commis-

sairemilitaire,329,10.
CASTRO(Franciscode), duc de Taurezone,

vice-roide Sicile,ambassadeurde Phi-

lippeIIIàRome,447,25;477,28;525,20.
CASTRIES(Lecomtede),472,25.

CATALOGNE(La),21,5; 85,18.
CATRIZ(Nicolas),colonelwallon,185,1,6,20.

CAUCHIE(A.),25,25;36,26,30;364,25.

CAVENDISH(ELISABETH),33,20.

CAVENDISH(William),comtede Devonshire,

33,20.
CAVEREL(Philippe), abbé de Saint-Vaast,

7,28; 267,30;518,18,20.

CECIL(Robert),comtede Salisbury,ministre

d'Elisabethd'Angleterre,39,20;60,20,30;

64,10; 66,20; 146,1,18,20,25; 147,1;

149, 10, 28; 150,1, 10,28; 151, 18,20;

152, 30;156,8; 157,8; 162,20; 164,8;

166,10; 169,1,10; 589,10,20.
CECIL(William),barondeBurghlcy,ministre

d'Elisabethd'Angleterre,60,80; 146,25.
CENTURIONS(Octavc),banquiergénois,126,28;

247,18; 297,16;460,28.
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CENTURIONE(Vincent),banquiergénois,178,28;

247,18;276,1; 277,5; 278,s.

CENTURIONS(Lesbanquiers),243,18.
Cerda(Sanchodela),—lemarquisdeLaguna.

CEUTA,villedu Maroc,511,10.
CEVALLOS(Juande),capitaine,384,15.
CHAMBREDESCOMPTESd'ESPAGNE(La),315,20.

CHAMPAGNEY,342,25.

CHAMPLITTE(Lecomtede), gouverneurde la

Franche-Comté,235,20.
CHARLESIX,roi de France,4, 5; 358,25.

CHARLES-QUINT,76,10; 85, 25; 171,25,30;

271,8; 297,28; 303,10; 361,20; 514,18;

561,8.
CHARLES-EMMANUELDESAVOIE,324, 10, 18;

325,20.
CHAROLAIS(Le comté de), en France,

227,20.

Châteauneuf(le marquisde),— Charlesde

Laubespinde Préaux.

CHATELET(Laterre de),en France,391,20.
CHÉMONT(Laterre de),en France,391,20.

CHIFFLET,6,20.
CHIMAY(Leprincede),472,20.
CHINCHON(le comtede), membredu Conseil

d'Etat espagnol, 55,28; 56,28; 98,18 ;

118,8; 125,1; 231,28; 232,5; 264,25;

269,80.
CHINE(La),334, 1; 532,25; 533,1; — la

mer de Chine,533,5.
CHINY(Lecomtéde),381, 25.

CHRISTIANIV, roi de Danemark, 161, 18;

172,20;381,5; 388,28;391,1;393,20,28;

394,16.
CHRISTINEDE FRANCE,fille de Henri IV,

303,30; 324,80.
CHROUST(A.),2, 20;380,28; 385,25.

CIRIZA(Jeande), secrétaired'Etat, à Madrid,

227,20;414,30;455,18; 437,15;439,20;

442,1; 443,10,15,28; 453,25; 482,10;

483,19;493,10; 503,20; 506,10; 509,8;

510,8; 511,18;515,10,18; 519,8,10,15;

553,5; 556, 5; 561,25; 562,5,25;566,8;

583,20.
CLARENSTEIN(Mathias-Arnoldde), conseiller

de la courd'Autriche,554,28.

CLÉMENTVIII, pape, 27, 10, 20; 56, 30;

57,1,20; 60,1; 63, 88; 67,10; 68,20;

79,10,15; 124,1; 144,1; 154,25; 155,10;

166,20; 176,1,25; 590,1.
CLÈVES(Leducde), 523,10.
CLÈVES(LaprincesseSibillede),49,20.
CLÈVES(La villeet l'Etat de), la questionde

Clèves,19,25; 25,10; 354,10; 356,20;

357,15,25; 359,28; 421,80; 423,18;

431,1; 435,6,20; 436,20; 437,20;458,8;

440, 28;444,20,28;469,15; 476,15.
CLONARD(Lecomtede),3, 8; 180, 26.

COBHAM(Le baron de), — Henri Brooke,

gentilhomme anglais, 82, 25; 161, 20;

166,1,8, 28; 167, 1, 20; 168,20; 173,1,

s, 25.

COBLENCE(Laville),567,1,20.

COCHIN,principautéde l'Inde, 334,1.

COELIO,la rue Claudio Coelio,à Madrid,

335,20.

CoENVELD(Paul-Philippe),avocatdeBruxelles,

384,20; 587,10,20; 388,8.
COEUVRBS(Lemarquisde), envoyéfrançaisà

Bruxelles,348,18.

COEVORDEN,placefortehollandaise,352,8.
COLAZO(Le Père), jésuite, 459, 10, 28;

503,28.

Collado,— Danvillay Collado.

COLLINET(Paul),152,28.

COLOGNE,la ConfrérieSainte-Croix,500,8;

531,1,8; 577,28; — les électeurs,Ernest

de Bavièreet Ferdinandde Bavière,—la

villeet le paysdeCologne,16,10; 101,20;

221,20;344,1;346,10,20;350,1; 385,20;

427,8; 457,20; 578,10.
COLOMA(Carlos),gouverneur de Cambrai,
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ambassadeurd'Espagneà Londres,maître

de camp général en Flandre, 500, 1;
521, 5; 528, 20, 25; 529,1; 563, 15;

564,1,28;569,1; 579,1,10.
COLOHA(Pedro),contador,36,28; 91,1.
COLVENER(Georges),doyen de la Facultéde

théologiede Douai,356,28.

CÔME,villed'Italie,427,1.
Comena(La),rivière du Venezuelaet ville

du mêmenom,— Cumana.

COMITÉDESFINANCES,à Madrid, 202, 15;

244,1.
COMMISSIONDE L'INDUSTRIE,en Espagne,

121,1,8.
COMPAGNIEDBJÉSUS(La), 22, 25; 154, 30;

155,30;161,10;164,1,10,80; 240,20,28;

346,28; 357,10.

CONDAMIN,215,28.
CONDÉ(Henrique),moinedominicain,570,1;

573,8,20;575,1,8.
CONDÉ(Louisde),275,6.

CONDÉ(Lamaisonde),3, 20; 358,28.
CONDÉ(Le prince de), 298, 20; 343, 28;

344,1,5; 345,10,15,20;348,15; 349,1,5;

352, 8;358,28; 359,10.
CONDÉ(La princessede), 545, 28; 344,1;

345,28; 548,20;349, 5;354,1.

CONRRIO(Florencio), évéque de Tuam,

509,10.
CONSEILD'ETAT,àBruxelles(Le),6,10;34,25;

40,5; 128,8,20.
CONSEILD'ÉTATESPAGNOL(Le),34,5,20; 35,8,

20;40, 8; 41, 8; 43, 28;46,20; 47, 1, 10;

48,1 ; 49,18; 53,8,10,18;54,18;55,1, 8;

56,1, 8; 57,18; 61,1 ; 68, 1,10; 69,1,15;

73, 8; 78, 5, 20;89,18; 95,1, 5,10,18,20;

97,18;98,1,18; 102,1; 103,5; 108,10,18;

113,8; 117,6,20; 120,15,20,25;125,10,

18,20; 124,5,10,80; 125,10; 153,15,25;

157, 5; 143, 1, 20,28; 147,10; 162,5;

175,1; 176,8;179,10,18; 187,20; 195,20;

199,20;202,80;204,5;205,18;207,1,10;

208,8; 209,1; 210,1; 213,10; 214,1;

215,10; 217,10,18,28;220,8,18,20,28;

221,1,8,10;225,10;229,1;230,20;251,5,

10; 252, 1, 10;233,20; 243,18; 245,18;

251,18; 254, 5;255,15; 256,25; 257,1;

264,8,10;269,10,272,15;274,8; 280,10;

281,28;283,28;286,8; 287,20;288,8,10;

290,l; 295,15;300,20;302,1,20;314,26;

315,10;316,8,10,25;317,1,8,10;318,1;

320,1, 20,80; 326,20; 527,18; 329,5,20;

334, 10,18; 335,1,8; 342,20; 354,16;

362,10; 363,10,30; 364,10,15; 365,5;

368,25; 375,20;379,20; 380,1; 388,15;

389,1; 396,1,10; 397,1, 5,18; 404,20;

405, 18; 408, 5; 412, 8,10; 414,8,10;

417,1; 426,25; 428,8; 432,1; 438,18;

439,B;442,10;449,1;452,18,20;465,20;

467,8,10; 471,1,20; 478,1,8; 481,5,

18,20;482,1,10;487,10;488,10;494,18,25;

495,1;498,1;499,20;502,18;503,10,20,28;

505,18,20;509,18,20; 513,1,25;515,1;

528,15; 550,5; 554,20; 555,1,10,20;

556,8; 557,25; 558,10; 564,18;569,1;

570,18,20; 573,18,20; 574,1, 8; 581,1;

588,28.
CONSEILDESFINANCES,àBruxelles(Le),145,10;

160,20; 176,10; 189,18;190,1; 218,20;

329, 10,30; 432, 18; 449,1; 485,8, 20;

492,18; 546,8; 558,10; 575,20.
CONSEILDESFINANCES,enEspagne(Le),94,25;

95, 1; 97,8; 113,28; 121,15; 230,30;

232,25; 315,15; 316, 5; 317,5; 330,8;

410, 8; 419,1; 447,20.
CONSEILSUPRÊMEDEFLANDREET DEBOUR-

GOGNE(Le),2,10; 128,28;302,28.
CONSEILDEGUERRE,en Espagne(Le),47,18;

76,80;133,28;318,28;519,18.
CONSEILDESINDES(le), 405,1,18,25; 408,1;

410,10; 465,8; 533,1; 542,18; 548,18,

20,25;552,1.



— 615

CONSEILPRIVÉ(Le) aux Pays-Bas,18, 25;

387,10;389,15
CONSTABLE(Henri),poètecatholiqueanglais,

56,20,28.

CONSTANCE(L'évêquede),6,15.
CONSTANT(G.),1,18; 297,25.

CONTADURIASGÉNÉRALES,la Contaduriade la

razon,la Contaduriade mercedes,la Con-

taduriamayor,271,18,20;273,5; 315,20;

372,20.
COOLS,387,15.
COOMAN(Jérôme),jurisconsultebruxellois,

18,5,30; 22,5,10; 29,5; 30,5,20; 31,5;

35,10.
COPENHAGUE(La ville de), 142,30; 591,1;

534,10;564,25.
COPLEY(Antoine), conspirateur anglais,

161,15.

CORDEVILLA,localitéd'Espagne,114,20.

CORDOBA(Gasparde), confesseurde Phi-

lippeIII, 66, 80; 69, 15; 78, 25;80, 25;

83,30;85,10;86,10;94,15;98,15;118,5,

10,15;125,1; 185, 25; 187, 10,15,25;

189,5.

Cordoba,— BanosPezony Cordoba.

Cordoba,—Cardonay Cordoba.

Cordoba,—Figueroay Cordoba.

CORNET(du),480,20.

CORONADO(Aguilar),gouverneurd'Oslende,

514,20,80.

CORONAREGIA,le pamphlet,502, 10; 504,1.
COTTON(Lepère),274,10.
COURTEVILLE(Charlesde),528,5.

COUZARD,60,25; 180,25.

CRACON(Carlos),agent hollandais,à Madrid,

481,10.
CRAENENDONCK(Jacquesde),340,1.
CRAENENDONCK(Jeande),340,1.
CRAENENDONCK(Philibertde),340,1.
CREICHTON(le père), religieuxanglais, 166,

20.

Cresuelo,—Creswell.

CRESWELL(le père jésuite Joseph), 22, 15,

20,25;23,15,20; 26,10; 39,25;40,1, 5;

41,6; 91,1; 94,15,20; 95,5; 215,1;

220,1, 5; 281, 20;404,20; 464, 1,20,25;

465,1,5,10,15; 482,15;506,15.

Crisvelo,— Creswell.

CROY(Lamaisonde),55,26;226,25.
CROY(N.),défuntducd'Aerschot,70, 5.
CROY(Charlesd'Arenberget de Croy),duc

d'Aerschot,conseiller d'État, envoyé à

Londres,etc., 13,20; 17,8,25; 25,10;

54,25; 74, 1, 20; 89, 15,20,30; 90,20;

113,1; 127,20; 128,1; 131,10; 138,10;

144,20; 146,1,5,20,25; 148,15; 149,1,

5,15,20;150,1,10,20,25;151,1,10,15,35;

152,1,s,10,15,20;155,1,15;154,1,5,10;
157,10,20;158,20;159,5,10,25;160,1,15;
162,5,10;165,1,15,80;165,5,15;166,6,10;

167,1,5; 168,15; 169,1,5,10,20,25,80;

170,1.5, 20,25; 171,1; 173,5,20,30;
174,15;218,1,5;225,15;264,20,265,1,5;
555,25;336,15,20,25;353,15,25;599,10;
452,10,25;469,25.

CROY(Charles-Alexandrede),comtede Fon-

tenoy,34,28,30; 80,30; 111,25;190,28;

191, 10, 25; 201, 30; 255, 80; 328, 20;
351,25.

CROY(Charles-Philippe),marquis d'Havre,

puis duc d'Aerschot,25, 10; 34,20,25;
35,20;52,8,28; 70,18; 107,10;218,1,5;
237,1; 265, 5, 30; 533,10; 337,10,15;
553,15; 399,15,20; 458,5; 469,5,25;
470,5; 472,20;478,5; 494,5,20.

CROY(Philippede), seigneurde Molembais,
comtedeSolre,8,25; 19,15,20; 20,18,20;
80, 20,38; 127,20; 185,1; 200, 10,28;
204,8,10,25,30; 206,25;207,10;209,1,
10,15,30; 212,5; 215,10,80; 214,15;
218, 1, 5; 219,1, 5,10; 224,20; 225,1;

264,20; 350,5; 354,25; 355,1; 378,5;
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407,18;410,80;433,1; 485,18;494,28;

539,20.
CUEVA(Alonsode la),candidata l'ambassade

espagnolede Flandre,232,5.

CULEMBOURG(Lechâteaude),enGueldre,16,18.
CUMANA(La rivièreet la villede),au Vene-

zuela,58,10,18,30;402,5,28.

CUMANACOA,ville du Venezuela,402, 6, 28.

CUMBERLAND(Lecomtede),156,1,8.
CURTIUS(Jean),grandfinancier,122,25.
CUSACO(Christoval),recteur du séminaire

irlandaisde Douai,356,10.
CUSANCB(Beatrixde),536,26.

D

DAEMS(Pierre),députéd'Anvers,envoyéen

missionen Zélande,392,10,26.
DALB(Hamal,van), capitained'infanterieà

Bahia,245,20,26.
DAMANT(Nicolas),conseillerduConseilprivé,

chancelierde Brabant,conseillerd'Etat,

présidentdu ConseilsuprêmedeFlandre,

8,18; 128,1,28.
DAMMB(Le port de), en Hollande,167,18;

190,20;198,1,10.
DANEMARK(Le), 31,10,18; 45,10; 59,25;

61,20; 86,20; 140,20; 145,10; 148,1;

186,15;393,15,20,30;594,1,15,20;416,15;

499,20; 501,1; 503,1; 539,10; 564,20;

571,10;—l'ambassadeurdanoisen Angle-

terre, 171,8; — en Hollande,282, 10;—

la courde Danemark,42,s; 534,10.
DANOIS(Les),393,20.
DANTZIG(Leportde),10,18,20,28;161,20,30;

506,10.
DANVILLAYCOLLADO,3,18.
DAVILA,GILGONZALES,87,28,80.

DAVOLOS(Jean),officierespagnol,de l'armée

de Flandre,505,1.
DECKER(De),501,20.

DBLFT,villede Hollande,372,10.
Dénia(Lemarquisde),— leducde Lerme.

DePas, — DeschampsDePas.

DERBY(Anne),filledu comteFerdinandde

Derby,43,10,20,28.

DERBY(Elisabeth),soeurde la précédente,

43,20.

DERBY(Ferdinand,comtede),43,10,20,26.
DERBY(Françoise),filledu précédent,43,20.
DESCHAMPSDEPAS,587,30.

DESMONS,docteur,4,8.
DEVENTER(L.van),259,28.
De Vol,—PedroMiguel,aliasDeVol.

Devonshire(Le comte de), — William

Cavendish.

DIAZSANCHEZ,Francisco,1,16.

DiEST.villedeBelgique,108,5; 351,10,28,30;

447,20; 448,1; 499,8; 530,8,10,18;

531,1,8.
DIGBY(Le baron), homme d'Etat anglais,

565,10,18.
DIRIXEN(Mathieu), catholiquehollandais,

253,1.

Dirpach(Leseigneurde),—JustusWalter.

DODTTHIERNEY,23,20.

DOLE,villede France,495,20.
DOLEMAN(R.),pseudonyme,60,25.

DONNET(Fernand)32,28.

DORDRECHT,villede Hollande,372,10.
DORIA(Jean-André),amiral,23,8.

DORTMUND,villede Hollande,47,28.

DOUAI,ville de France,154,80;471,28;—

le séminaireirlandais,356,10; — l'uni-

versité,154,20;155,28;356,10,28.
DOUBS(Le),rivièrede France,391,28.



— 617 —

DOUVRES,port anglais,154,10;160,10.

DRÉPANE,en Crète,350,18.

DUEREN,en Allemagne,537,20.

DUMONT,171,30; 180,28; 270,28;435,20.
DUNCASTBR(Le vicomte de), envoyé de

Charles1eren Allemagne,538,18,26.

DUNKERQUE,port de France,152,80; 172,5;

181,25; 182,1; 221,30; 250,20; 466,1;

485,25;— le gouverneurde Dunkerque,

485,20; — l'escadreespagnole,182,16.

DUPONT,210,18,30; 582,28; 415,28.

DURO(F.),116,28.

DUTICON,aujourd'huiDoetinchem,en Hol-

lande,16,18.

E

EBERING,Emile,4,10.
ÉCLUSE(Le port hollandaisde l'), 167,28;

172,8;190,20;193,18;194,28;195,8,15;

196,18,20; 197,8,10,18,20; 198,1,10,

28; 199, 10,15; 201, 1, 10; 205, 20;

208,1; 211,16;334,15; 360,15,367,10.
ÉCLUSEDESLOGES(L'abbéde1'),151,25.

ÉCOSSAIS(Les),48,5; 132,10; 141,5,30;

150,30;—lescatholiquesécossais,105,15;
— les couventset séminaires,412,l; —

lesmatelots,158,20; lesministres,142,15;
—lessoldats,110,10,25;157,20;172,25;

207,20;246,10;571,15;582,10.
ECOSSE(L'),35,8; 72,18;73,5;86,20;104,1;

132,8,10,16;141,10,25;142,25;149,5;

151,8; 155,10;— le secrétaired'Ecosse,

150,8.
EDIMBOURG(Lavilled'), en Ecosse,56, 30;

141,15.
EDMUNDES(N.),agentanglais,26,20.
EDMUNDES(Thomas),secrétaired'Elisabeth

d'Angleterre,puis ambassadeurde Jac-

ques1er à Bruxelles,58, 15, 25; 47, 6;

59,16,25,80;152,10; 170,20.
ÉGLISEROMAINE(L'),63,20.
EGMONT(Le comted'), 8,25; 55,5; 588,25;

491,10;508,15,20;519,1; 578,5.
EGUILAZ(Pedrode),511,20.
EGDIREN(Asensiode),contador,9,10.

EHRENBERG,147,25.

Ekelsbeke,— Valentinde Guernonval,sei-

gneurd'Ekelsbeke.

ELISABETH,reine d'Angleterre,18,5; 22,10;

24,20;25,1,15; 31,5,25; 53,1,10;54,1;

38,26;59,6,20,25;45,20;48,5;59,25,30;

60,15,20; 63,18; 64,10; 66,20; 67,1;

70,10;71,10; 79,1; 82,25;83,5; 86,20;

88,10,15;105,16;120,30;133,1;140,10;

141,25; 142,1,5; 143,5,20; 146,15,25;

150,15; 155, 1, 10,80; 156,10;158,15;

173,5; 174,25;175,5;463,5; 589,18,20.
ELPHINSTONE(Jacques),ministreécossaisde

JacquesStuart, 142,15.

Embry (Leseigneurd'),— GastonSpinola.

EMDEN,villedu Hanovre,33,20.

EHMERICH,villed'Allemagne,16,10.
EMPIRE(L'),94,1;102,15,30;103,10;147,25;

221,20; 229,10,30; 269,20,25;270,20;

271,5; 385,25; 404,5,10;431,8; 505,8;

507,6; 550,20;559,28;550,28.
ENGHIEN(Lavilled'),477,30.

ENKHUIZEN,en Hollande,350,18.

ERNEST,archiducd'Autriche,50,28; 513,18.
ERSKINE(Thomas),ministreécossaisde Jac-

quesStuart,142,15;153,10;162,20.
ESCAUT(L), 294, 5; 392, 16; 393, 5, 10.

533,10; 563,20; 574,20; 587,15;588,5.
ESCOVAR(Antoine),capitaine,45,10.

ESCOVEDO,secrétaire de Juan d'Autriche,

513,10.

78
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ESCURIAL(Leprieuret lesmoinesde),446,lo;
— le palais,14,20; 53,1; 55,10; 104,1,

10,20; 105,1,18; 106,1,5, 10; 237,20;

267,18; 281,20; 300,1; 328,1; 331,1;

339,18;305,8,10;409,1,8,10,20,410,1,8;

426,lo; 427,20; 430,8,10,18; 476,18;

477,1,8; 478,10; 481,1; 483,15;484,1,

8,18;485,6;486,1,8;504,20;503,1,8,10;

506,1,18;507,1; 565,28;566,18;568,1;

569,20;570,1,8,10.
ESPAGNE(L'),passim.
ESSEN(Léon,vander),25,28;36,28,30.

ESSBX(Le comte d'), 66, 20, 30; 67, 10;

589,10;590,1.
ESTAIRES(Lecomted'), gouverneurde Flan-

dre, 469,6;478,20.

Estaires (Le seigneur d'), — Nicolasde

Montmorency.
ÉTATS(Lesîlesdes),prèsde la TerredeFeu,

502,20.

ÉTATS-GÉNÉRAUXDESPAYS-BAS,2,20;8,20,28;

52, 10; 56, 18;57, 28;59, 10,25; 69,20;

114,10; 116,10; 120,28; 127,8,28,80,

128,8; 129,20; 130,8,20,28; 139,1,20;

168, 10; 202, 1, 25; 204, 10; 206, 5;

226,10;440,1; 447,10;468,20.
ÉTATSPROVINCIAUX(Les),226,10.
ETTEN(Henrivan), présidentde la Chambre

descomptesduBrabant,236,8,20;323,8,

10,20;327,28;335,18,26.
EUROPE(L'),92,10;339,10;505,20;569,18.

EVORA(SimonRodriguezde),baronde Rodes,

234,18.

F

FAILLE(Charlesde la), secrétairedesarchi-

ducs,298,30.
FAILLE(Martinde la), baronde Nevcle,con-

seillerde l'amirauté,169,8,28.
FAING(Gillesdu), conseillerdu Conseilde

Luxembourg,7, 20;381,8,20,28;591,8;

393,18,20,30;394,18,28; 595,1,8.

Farnèse,—AlexandreFarnèse.

FATIO(Mord),3,16; 67,80;590,26.

FERDINAND,comtede Tyrol,6,16.
FERDINANDII, archiduc d'Autriche et de

Styrie, roi de Bohêmeet de Hongrie,

empereur d'Allemagne,41, 28; 57, 20;

389,25; 403,25; 404,5,10,28; 451,10;

504,20;525,26;550,20;554,15; 556,15;

557, 1, 8; 538, 18; 539,28; 540,1,10;

541,10;542,1,8;549,18; 550,8; 564,28;

566,1; 568,8; 595,1.
FERIA(Le duc de), Loreuzo Suarez de

Figueroay Cordoba,gouverneurdu Mila-

nais,13,1; 229,1,8,28; 517,20; 339,1.
FERNANDEZ(Duarte),371,28;378,16;379,1.

FERRARE,villed'Italie,14,18;15,18;16,20.
FBRROL(Le),port espagnol,550,18.
FERRUFINI(Jean-Baptiste),surintendantdes

assurancesmaritimesàAnvers,360,26,30.
FIESCHI(Sinibalde),banquiergénois,460,28.

Figueredo,—AntonioMartinezde Figueredo.

Figueroay Cordoba,LorenzoSuarezde, —

le ducdeFeria.

Finances,—le ConseildesFinances.

FITZHERBERT(Thomas),catholique anglais

réfugiéauxPays-Bas,26,10,26.
FLAMANDS(Les),93,1;200,18;442,10;452,10;

486,18;— les chapelainsflamandsen Es-

pagne,171,10,15,20,30; —lesmarchands

flamands,240,20;401,30;—les ministres

flamandsd'Albertet Isabelle,77,18; —

l'hôpital Saint-André des Flamands à

Madrid,534,20;555,20,25;488,15.
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FLANDRE(La),dans le sensde Belgique,pas-

sim; — l'ambassadeespagnoledeFlandre,

65,20; 176,18; 196,5; 232,1; 239,15,30;

352,10;568,20; 502,18; 514,20; 515,1;

517,18; 519,28;— l'arméeespagnolede

Flandre,36,18;42,28;58,20;69,38;77,1;

83,18,28; 124,10,28; 133,10; 172,10;

177,20;189,1;205,25;211,15,25;212,1;

213,5; 218,15; 221,10; 229,28;236,8;

237,28; 276,20; 287,20; 329,28;358,5;

368,10; 396,18; 397,18; 400,15,20,28;

401,8;451,20;474,10;484,1;503,1;506,20;

511,25; 540,20;549,20; 550,5; 569,1;

571,15; 582,10; — le canalde Flandre,

415,10;— le ConseilsuprêmedeFlandre

etdeBourgogne;—ladraperiedeFlandre,

587,18; 588,15;— lesEtatsde Flandre,

21, 1; — l'évêqueprésidentde Flandre,

302,25;—lesfinancesdeFlandre,123,10;

205,25;—lesmarchandisesde,93,5;172,5;
— la noblessede Flandre, 24, 15; — la

provincedeFlandre,58,1; 222,20;294,15;

469,5; 471,20,28;473,20;559,1;572,10;
le secrétaired'État de Flandre, 512, 28;

515,5; — le trésor de Flandre,547,5.

FLÉRONOUFLERONTINUS(François),provincial
desJésuitesde Belgique,274,10,20.

Flerontinus,— Fléron.

FLESSINGUE,port de Zélande,39, 25; 120,10,

25;125,18;174,8,28,30.
FOLEY(H.),23,20.

Fonseca,— Zunigay Fonseca.

FONTAINEBLEAU,villedeFrance,30,8; 204,1.

Fontenoy(Le comtede), Charles-Alexandre

de Croy.

FOPPENS,155,28.

FOSSEUSES(le seigneurde),noblefrançaisau

serviced'HenriIV, 13,1.

FRANÇAIS(Les),8,1 ; 17, 20;92,20;101,1,25;

103,10;104,15;149,10;153,5,10;163,10;

176,18; 281,18; 349,8; 352,20; 355,16;

359,28;424,10; 437,10;475,15;516,20;

593, 8; — les marchandisesfrançaises,

16,1; 179,10; 180, 5; — la République

française,271,20.

FRANCE(La),6, 20; 16, 1; 35,25,80;38,15;

40, 18; 49, 8; 68, 5,15; 72, 25: 78, 15;
80,5,10,20;86,5,20;94,1;97,25; 100,1;
110,10;119,5,85;123,20;140,20;143,10;

148,1, 10,20,80;149, 10;151,8; 160,10;

166,18; 180,5; 186,10; 193,20;202,88;

212,8,20,28; 236, 1; 255,20; 256,10;

266,28; 277,25; 285,15; 298,20;306,35;
313, 30; 318, 30; 329, 30; 340, 18,20;

542,25; 545,10;349,1; 551,15;352,10;
353,18; 356,20; 357,15; 358,10,20,80;
362,10;365,20;373,10; 375,20;376,25;
377,15; 384,10; 391,25;417,10;427,5;

440,30; 441,5; 442,15; 447,10; 453,15;
454, 10, 15; 456, 10; 460, 1; 472, 25;

475,10; 516.20; 520,5; 532,5; 539,18;

540,15; 550,25; 559,8; 575,25; 576,1,
5,20; 580,1; 587,20; 593,5,18; — l'am-

bassade espagnoleen France, 352, 10;

517,20; — l'ambassadeanglaise,154,5;
l'ambassadefrançaiseà Bruxelles,298,80;

437,18; 481,8; 526,8; 532,5; 542,10;

543,5;546,10;548,1;576,5,26;581,15;—

l'ambassadefrançaiseà La Haye,282,10;
289,80;292,25;514,25;516,18;459,20;
—l'ambassadefrançaiseà Madrid,573,10;

408,10; 505,1: — l'ambassadede Savoie

à Paris,324,20,28;— le commerceavec

la France, 16,1; 202,38; 204,1; — la

CompagniefrançaisedesIndes— la cour

de France,358,10;373,8; 380,18;437,8;

546, 10;— les enfantsroyauxde France,

377,10;— la maisonde France,274,10;
288, 10;454,8; — les grands vassauxde

France,352,10.

FRANCESQUI(Paulo),banquierflorentin,254,10;

515,20.
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FRANCFORT-S.-M.(Lavillede), en Allemagne,

531,10; 535,20;537,28;539,28.

FRANCHE-COMTÉ(La),171,28;235,20;589,10;

391,1,28;495,20.

FRANGIPANI(Ottavio-Mirto),nonceàBruxelles,

6, 5; 79, 10,15; 154, 20,28; 155, 28;

157,28;158,28;164,20;364,28.

FRANQUBZA(Pedrode),comtede Villalonga,
secrétaired'ÉtataMadrid,48,8; 92,15,20;

93, 10; 187, 5, 10,28; 188, 28; 196, 5;
202, 18, 20; 203, 1; 206, 28; 207, 28;

211,10,20; 225,20; 230, 80; 235,1,10;

237,18,28;241,28;242,10,28;245 10.

FRÉDÉRICII, roi de Danemark,142,80.

Fresin(Leseigneurde),—CharlesdeGavre.

FREZIN(Lecomtede),472,20.
Frias (Le duc de), — Jean Fernandezde

Velasco.

FRIAS(Jean de), licencié,secrétairede l'ar-

chiducAlbert,surintendantde la justice

militaire, 51, 18, 28; 56, 10; 412, 15.

FRISE(La), provincenéerlandaise,207,18;

209,8; 220,18; 221,18; 222,28; 227,8;

233, 18, 28; 263, 20; 306, 18, 20, 25;

308, 28, 80; 352, 1; 388, 28; 872, 5; —

l'arméeespagnolede,208,18; 222,28.
FRITBMA(Folcartde),drossartde Coevorden,

352,8.
FUENTE(Diegode la), religieux espagnol,

538,28.
FUENTÈS(Lecomtede) — Pedro Henriquez

de Azevedo,gouverneurdes Pays-Bas,

puisduMilanais,50,1,28;84,1; 100,16,20;

105,20; 112,20,25; 113,28; 210,10,28;

226,28;253,28;254,1,18;255,10;257,20;

260,28;320,28,30;366,1;368,30;513,18;

564,30.
FUENTÈS(Jules),112,25;115,28;320,28.
FUGGER(Les),banquiersd'Augsbourg,78,15,

20;147,28.

G

GACHARD,1, 5,10;2, 20;3,15; 6,10; 8,20,30;

17,80;18,80;21,28;22,20;30,20;31,28;

47,28; 59,28; 69,28; 121,28; 127,80;

132,30;146,28; 204,30;388,28; 435,80;

467,28;470,28;477,18;587,80.

GALLUCCI,213,28;286,28,30.

GAMBOA(Pedro),agent d'Albert à Madrid,

323,28.

GAND,lecanaldeGandà Bruges,418,1,20,28;

514,5,25;— lechâteau,la garnisonet la

ville,38, 1; 51,5,15,20; 52, 1; 69,20;

81,18,28; 106,20; 107,8,18,30; 108,1;

113,18; 114,1; 115,1, 8,18; 116,1, 8;

121, 8; 126, 8; 127, 8, 20; 131, 5,80;

132,1; 183,1;190,10,18;195,18;272,8;

295,28;332,1,15;333,8;347,18;351,30;

418,1; 432, 8; 441, 18; 454,20; 462,1;

513,28;516,18;548,20;556,8;560,10,20,

566,20;568,1,18;570,10;592,18;— les

châtelains de Gand : Juan de Aranda,

AugustindeHerreraetGasparddeValdes,
— le Collègedesjésuites,23,18; —le Sas

de Gand,voyezSASde Gand.

GANTOIS(Les),561,8.

GARCIA(Jean), prévôt de la Compagniede

Jésus,346,28.
GARNBT(Le père), supérieur de la Compa-

gniedeJésus,154,20;161,10,26.

GASCOGNE(La),46,10.
GASTOND'ORLÉANS,frère de Louis XIII,

373,8,80.

GAUNA(Lafamillede),32,20.
GAUNA(Jeande), biscayen,3, 20; 32, 1, s,

18,20,25; 91,5,15; 92,1, 5,20,28; 93,10;
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94,20,28; 95,1, 8,18; 97,20; 99,18, 20;
112,18; 113,8; 114,25;120,10; 126,18;

133, 20; 134, 20; 135, 8, 18; 136, 15;

137,10,139,8;145,8,10,18.20;147,18,20;

148,8; 168,8,28;170,18;172,1;173,10;

176, 8, 10,18; 177. 1, 5, 10; 180, 1, 5;

181,15,25;182,15,20;184,20; 186,1.
GAUNA(JeronimoLopezde),32,20.
GAUNA(NicolasLopezde),32,20.
GAVERELLB(Jean), syndic ou pensionnaire

d'Anvers,554,16.

GAVRE(Charlesde), comte de Beaurieux,

seigneurdeFrezin, d'Ollignies,deMassain

et du paysd'Aiseau,342,5,20,25,30.

GAYANGOS(Balthasarde), officiaimajor du

contadorprincipalde l'arméede Flandre,

36,1,15.
GAYANGOS(Pascualde),2,1.

GÉNARD,360,30;390,25.

GÊNES,villed'Italie,27,25; 28,10,15;167,80;

242, 10,25; 243, 20; 351, 1; 435, 25;

439,20;541,6; 582,15;— l'ambassadeur

espagnolà Gènes,517,20.

GÉNOIS(Les),96,28; 123,8, 20; 459,18;—

les banquiers génois, 113, 23; 271, 10;

273,1; 551,1,10;—lesmaisonsgénoises,
123,8.

GÉRARD(JohnS. J.), 136,28,30;164,30.

GERBIER(Lepeintre),324,20.

GIBRALTAR,le détroitde,550,20.

GILLOW(J.),23,20.
GENDELY(Anton),3, 5; 389,30.

GIRON(Fernand),ambassadeurdePhilippeIII

à Paris,317,25;318,15,25,30,35;319,25;

321, 20; 322,25; 375,8; 483,10,20,28;

500,1; 512,15;527,10,25;540,1; 566,20.
GIRON(Garcia),121,10.

Giron(Pierre),— le ducd'Ossuna.

GlUSTINIANOPOMPEO,407,25.
GLADBACH(L'abbéde),en Prusse,504, 5.
GOA,villede l'Indedu Sud, 334,1.

GOMARISTES(Les),parti politiquehollandais,

579,18.
GONZALÈS(N), secrétaireespagnol,123,18.

GONDOMAR(Lecomtede),ambassadeurdePhi-

lippeIII enAngleterre,496,1; 526,20,28;

565,10,18,20;569,20; 571,10; 572,8,10.
GOWRIB(Ruthven,comte de), conspirateur

anglais,144,25;172,20.
GRACIAN(Geronimo),de la Mère de Dieu,

carme,387,25;432,1,25.

GRAMMAYE(Jean-Baptiste),historiographedes

archiducs,350,20.
GRAMMAYE(Thomas),commissairedes vivres

en Gueldre,350,1,20.

Gratien du Carmel, — Graciande la Mère

deDieu.

GRATZ,capitalede la Styrie,12,15.

GRAVE,ville de Hollande,110, 8, 20, 30;

190,10,28.

GREENWICH,en Angleterre,159,18.

GRENADE,villed'Espagne,137,20;256,20,28.
GRIFFIN(Lechevalier),conspirateuranglais,

168,20.

GRIFFON(Le),navirehollandais,350,18.
GRISONS(Lepaysdes),en Suisse,539,8.
GRIVEL(André),membredu Conseilprivé,

589,18.

GROENENDAEL,localitédu Brabant, 439,20;

440,1.

GROLLE,aujourd'hui Groenloo,localité de

Hollande,233,18; 244,8.
GRONINGUE(La provincenéerlandaise de),

572, 5

GUADALAJARA,localitéespagnole,184,20.

GUADALESTE(Lemarquisde),PhilippeCardona,
ambassadeurd'EspagneenFlandre,65,20;

239, 18,25, 80; 240,5, 10,15; 2605,20;
262,8; 265,10;270,10,18;276,8; 279,1;

286,18; 290,1,8,10,18; 291,18; 326,28;

343, 10; 344,1,18; 346,1,10 ; 347,1,8;

354,20;367,20;368,15;369,1,18;370,10;
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572,18;373,1;375,15;376,18,28;378,1,8;

379, 20; 387, 28; 594, 10; 595, 20, 28;

397,1; 398,16; 399,28; 406,1; 408,18;

411,25;413,10;416, 8;418,8;425,1,25;

433,28;437,1,18; 445,1, 8,28; 448,10;

449,8,10,16;458,1.8;459,1,10;466,20,28;

468, 8; 469, 1, 5, 10; 472, 20; 473,1;

476,8,10;478,18,20;479,10;481,1,10,20;

482, 1; 483, 1,10; 484, 8, 20; 486,10;

517,18;518,28; 590,28;592,38.

GUFNTER(Heinrich),4, 10.

GUELDRE(Laprovincenéerlandaisede),81,30;

101,1,28;132,28;294,5; 350,20;469,10;

471, 25; 572, 10; — le gouverneurde

Gueldre,518,10.
GUBRNONVAL(Albertde),390,10.

GUERNONVAL(Valentinde),barond'Ekelsbeke,

390,10.
GUERNONVAL(N., seigneur de), membredu

conseilde guerre, gouverneurde Grave-

lines, 590,10.

GUERRADELAVEGA(Gonzalès),contadorde

l'arméeespagnoleauxPays-Bas,512,1,28.

GUERRERO(Alphonse),officierespagnol,en

serviceauxPays-BasetenItalie,330,10,20.
GUEVARA(Lecardinal),membre du Conseil

d'Etatespagnol,55,20;56,28;69,18.
Guevara(Velezde), — le comted'Onate.

GUICHKNON,298, 30.

GUILLAUMELECONQUÉRANT,roi d'Angleterre,

60,28.
GUINÉE(La),363,1.
GUIPUZCOA(Laprovinceespagnolede),46,10;

122,1; 137,20.
GUMIEL,localitéespagnole,190,5.

GUZMAN(Diego),patriarche des Indes, cha-

pelainde la courde PhilippeIII, 334,30.

Guzman, Diego Henriquez,— le comte

d'Albede Liste.

CUZMAN(Henride),gentilhommedelachambre
de PhilippeIII, 49,5; 81,10;52,28.

GuzmanFerez,—leducdeMedina-Sidonja.
GuzmanFerez, —le comtedé Niebla.

Guzman,— Mendozay Guzman.

Guzmany Zuniga, — le marquis d'Aya-
monte.

H

HABSBOURG(Les),4,10; 62,20.

Hachicourt(le seigneurde, — Charlesde

Lalaing.
HACKERSTON(Lecolonel),Anglais,153,10.

HAEGHBN(Ferdinandvander), 350,20.

HAEPKE(Rudolf),10,30.

HABSTEN,108,28.

HAINAUT(La provincede), 113, 1; 330,28;

383,1; 445,20; 447,18; 468,20; 469,8;

471, 28; — lesÉtats de Hainaut,470,8;

472,20.

HAL,villede Belgique,6,1; 257,s.

HAHBACH,localitéallemande,221,20.

HAMBOURG(Lavilled'),en Allemagne,31,15;

240, 88; 241, 8; 398,18; 470,1; 480,1;

560, 1; — le magistrat hambourgeois,

398, 20; — les marchandsd'Hambourg,

186,10,18.

HANAU,localitéde Prusse,103,80.
HANSE(La),10,15,25,30,88;241,5; 245,25;

470,5; 480,1; 504,18;506,8.
MANSÉATES(LES),10, 6, 18; 45,28; 148,1;

444, 5; 463, 18, 20; 466, 18; 467,20;

470, 1; 484, 18; 491, 1, 20; 504,10,18;

550, 20; — les catholiqueshanséates,

241,1,8; 245,18.

HANSÉATIQUe(Ladiète),10,28.

HANSÉATIQUES(Lesvilles),10,1, 8; 240,10;

241,1, 8;242,20;245,18; 388,25;394,1;

416,18; 467, 5; 817,1; 560,1 ; 595,10.
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Harlay (Christophede),— comtede Beau-

mont.
HARO(AlonzoLopezde),58, 25.

Haveskereke(Le baron de), — Nicolasde

Montmorency.
Havre(Lemarquisde),— Charles-Philippe

deCroy.
HAZB(Jeande), négociantanversois,248,1.

Hecke,— Hecq.
HECQ(Conrard),envoyédesarchiducsauprès

des villesde la Hanse,10,1, 5, 10,15,20,

25,30;44, 25; 161,30.

HEILBRONN,villedu Wurtemberg,3,15.

HBILIGBRLÉE,en Hollande,336,25.
Heissant(L'île),— l'îleOuessant.

HÉNIN(Georgesde), attaché à la cour des

Pays-Bas,570,20;571,1,5,10,25;575,15;

581,1,25.
HÉNIN(Le comte de), officiersupérieur en

serviceaux Pays-Bas,526,1.
HÉNIN-LIÉTARD(Anne),124,30;270,25.

HÉNIN-LIETARD(Hélène),270,25.

HENRARD(Paul),3,10; 345,25.
HENRIIII, roi de France,558,25.

HENRIIV, roi de France,5,5,10; 4, 5; 6,20;

12,20,80;16,1,5,28; 17,15;50, 5; 58,15;

48,5; 49,6; 60,25;68,20;78,20,79,10,15;

80,20,26;83,8; 115,1; 119,8; 149,25,30;

150, 20; 152, 80; 155, 20,25; 160, 10;

161, 15; 166, 15; 169, 30; 176, 10, 20;

180,5,20;182,5;200,5;202,10;204,1,20;

219,10; 245,25; 244,15; 252,25;256,5;

266,80; 280,1; 285,5; 292,1; 300,15;

305,15,30,35; 515,30; 315,5; 320,15;

340, 20; 545, 25; 544, 5; 545, 10, 15;

554,15; 558,25;567,15; 568,25.

HENRIVIII,roi d'Angleterre,43,20.

HERBART(Jean),conseillerprivé de la reine

Elisabethd'Angleterre,59, 25.

HERBERGEN,la maisond'imprimerie,446, 10.

HERCKE(François,Van), espion hollandais

au servicede l'Espagne,560,15; 367,10.
HERCKENRODE(J. de),35,25.
HÉRICOURT(Laterrede),voisinede la Franche-

Comté,391,20;419,5.
HERRERA(Augustinde), châtelainde Gand,

272,10.
HESSE(Lelandgravede),24, 10.

HEURE-LE-ROMAIN,communede laprovincede

Liége,342,30.

HILTEBRANDT(Philippe),305,35;557,25.

Hinijoso(Lemarquis de),— Juan de Men-

doza,marquisde Hinijoso.
HOBOKEN(Le baron de),agent diplomatique

belgeà Londres,319,20;462, 25;478,20.

HOENS(Henri), négociantanversois,286,10;

291,15.
HOUENZOLLERN(Eitcl-Frédéric,comted'), con-

seiller privé de l'archevêquede Cologne,
421,8,20;448,1.

HOLLANDAIS(Les),les rebelles,8,30; 10,10;

11,5,20; 13,10,25; 14,25; 17,5; 25,20;
3110,16; 59,5,28; 46,10; 53,1; 54,10,20;

58,10; 59,8,20; 62,5; 68,20; 76,1,5,25;

77,1,10; 79,10;81,5,10; 82,10,20,25,30;

85,15;86,1 ; 89,8;91,5,18;92,1; 93,10;

95,20; 96,1; 97,15; 99,10; 102,1,8,20;

106,18;108,26;109,20; 114,18;116,15;

119, 1; 120, 5, 30; 132, 5, 18; 134,10;

135,1; 141,20;145,10;148,5,10;149,10;

152,1,8,20;153,5,10,25;156,20; 157,15;

160,5,25; 161,1,15,25; 162,15;163,6;

165,10;170,1,10;174,15; 176,10;177,6;

186, 5; 190, 28; 209, 20; 216, 10, 80;

217,1; 219, 8; 223,10; 224,18; 238,20;

259,8; 241,8,28;245,8; 244,10; 246,1;

247,26;249,5;250,18;252,5,25;255,5,20;

254,1; 255,10; 258,1; 259,10; 265,18;

264,10;265,20;266,8,10,30;268,8,10,20;

269,1, 8, 28; 270,8; 277, 20; 278,10,18;

279,6,28; 281,1,8,10,15,28; 282,10,20;

283,10; 284,10,15,28; 285, 6; 286,10;
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289,8,28; 290,5,10; 292,1,8,10,28,80;

293,1,10,26;298,1,6; 299,20,28;302,30;

303,1 ; 304,10;309,20; 310,1,10,20,80;

311,1, 8, 10,20, 28; 312,8,10; 315,8;

321,6; 529,1; 333,20,28;334,6; 355,1;

341,10; 348,10; 352,18,28;354,10,20;

359,38;362,18,20,28;363,10,26;364,16,20;

369,26;371,20,28;373,20;374,5; 375,28;

376,1, 5; 377, 1, 8,18; 578,18; 388,10;

389,1; 391,10;392,1; 593,20,26;403,20;

406, 6; 422, 16; 423,6,18; 424,10,15;

425,10; 426,16;427,1,5; 428,10;431,8;

433,lo,20; 435,18; 436,80; 437,1,8,10;

440,18; 442, 8; 444, 8; 450,28; 455,18;

456, 18; 457, 20; 460, 1; 461, 18, 20;

463,16; 465,1; 466,10,18; 467,5,20;

469, 16, 20; 470, 1, 5; 474,16; 475,8;

476, 18; 477, 10; 478, 1; 479, 18,20;

480,1; 481,10; 484,18; 485,10; 490,20;

491,20;492,10; 493,5; 494,18; 495,18;

497, 20; 498,18, 20; 499, 1; 500, 10;

501, 8, 10,20; 504, 8; 507, 8; 508, 5;

516, 20; 525, 18; 527, 15; 532, 10,18;

533,10; 538,8;541,20;548,1; 550,15,20;

551,18; 553,28; 554,1; 555,10; 557,1

559,28; 560,1; 563,18; 565,18;572,10;

574, 20; 576, 5; 579, 20, 28; 580, 28;

581, 16; 582, 1; 583, 5; 584, 5,10, 18;

586, 1,10; 592,30; 595,10; 594,1,8,10;

595, 10, 18, 20; — l'agent hollandaisà

Madrid,481, 1, 10; 494,18; — l'armée

hollandaise,541, 10; — les catholiques

hollandais,58,8; 135,20;283,18; 385,10;

532, 16; — le commerce hollandais,

92, 20; 99,1; 182, 10; 212,8; 551,18;
— la Compagniehollandaisedes Indes;
— la Compagniehollandaisedes Indes

occidentales;—la Compagniehollandaise

des Indesorientales;— le consulhollan-

dais de Portugal,408, 80; — les espions

hollandais,560,18; — le gouvernement,

leshommesd'Etat et les diplomateshol-

landais,78,1; 81,1; 94,1 ; 146,1; 150,5;

154,8; 157,15; 159,20; 243,15;280,18;

285, 1; 337, 28; 348, 8; 364,10; — la

marine hollandaise,18, 10, 18; 179, 5;

493, 10; 527,8; — les ouvriers hollan-

dais,182,5.
HOLLANDE(La),2, 6; 10,6; 13,28; 17,8;

25,26; 39,18; 40, 20; 58, 5; 59, 1,28;

80,10; 82,10; 86,6,20; 91,28; 93,1,8;

98,18; 102,18,80;103,10;112,8; 114,18;

120,18;155,20; 140,1; 147,28;150,15;

151, 10, 16; 160, 6; 162, 18; 163, 28;

172, 28,174,10; 181,28;205,B;207,15;

226,38; 239,20;241,18; 247,8; 256,10;

258,20;262,20; 263,18; 265,16;266,8,18,

20; 267, 5; 269, 18; 270, 20; 274,10;

278,10; 279,18; 288,1; 289,10;294,18;

334,5; 336,10; 340,20;351,18; 362,20;

563,1,8,18,28; 371,8; 378,10;383,8,20;

384,1; 387,20; 390,8; 415,18; 416,18;

452, 20; 434, 18,20; 440, 10; 447,10;

472, 28; 485, 28; 489, 20; 491, 18, 20;

498,10,20;501,20;506,8; 508,18;511,1;

514, 5; 516, 20,30; 521, 18; 540, 18;

548,10; 551,30;563,10; 565,18;569,20;

570,8; 572,8,10,28;573,8,20; 576,8,10;

579,18;592,30;594,10,20;— les catho-

liquesde Hollande,293,10; 509,20;— le

commercede Hollande,31, 10; 45, 8;

91,10; 94,10; 135,18; 136 6; 212,28;

479,1; — les États de Hollande,169,5;

258,28.
HOLSTEIN(Leducd'), 24,10.
HOLT(Lepère),préfetde la missionanglaise

à Bruxelles,60,80.

HOLTE(Arnoldvon),représentantde Dantzig
à Madrid,10,28.

HOLYROOD,le châteaudeJacques1erd'Angle-

terre, 139,10,28.

HONDSCHOOTE,villefrançaise,182,10.
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HONGRIE(La),54,8; 124,28;405,28;492,5;

550,25;— le collègedesjésuitesen Hon-

grie, 361,28.

Hoogstraeten(Leseigneurd'),— Antoinede

Lalaing— Charlesde Lalaing.

HOOGSTRAETEN,villede Belgique,190,28.

HORNES(Lecomtéde),469,20.

Horst, localitéde Gueldre,— Walravede

Wittenhorst,seigneurde Horst.

HOSEN(Pieter),explorateur,519,1.
HOSKINS(Antoine),jésuite, vice-préfetde la

missionanglaiseà Bruxelles,557,10,20.

HOWARD(Lord),hommed'Etatanglais,169,1.
HOWARD(Lord Henri), membre du Conseil

privéd'Angleterre,comtede Northampton,
148,20,30;156,15,25;164,8,25.

HOWARD(LordCharles),comtedeNottingham,
grandamirald'Angleterre,215,25.

HOWARD(Thomas),comtedeSuffolk,membre
du Conseilprivéd'Angleterre,grandcham-

bellan, 146, 1, 25; 152, 25; 156,15,25;
164,5,25.

HOWARD(La baronneThomas),comtessede

Suflblk,156,5,10,30;157,5; 164,25.
HOYS(Sébastiendel),233,10.
HOYS(Hye),535,20; 401, 30.
HUGUENOTS(Les),576,20.
HUME(LordGeorges),chancelierde l'Echi-

quier sousJacquesI d'Angleterre,141,15;

142,15;152,1,5,25; 153,15; 162,20.
HUME(Martin),2,1; 215,25.

I

IBARRA(Diegode), vcedorde l'armée espa-

gnole en Sicile,puis en Belgique,secré-

taire d'ambassadeà Paris, 33, 10, 25,30;
54, 5; 55,10;221,10; 251,20; 254,1,10,
15,20,25;255,1,15;257,1,5,10,15,20,25;
258, 1, 8,10,18; 259,8,10,15,20; 260,1,

8, 10, 25;261, 1, 5, 10, 20, 25;262, 10;

263,1, 25;268,1, 25;354,20; 551,10.
IBARRA(Estebande), secrétaired'État et de

guerre auxPays-Bas,95, 15, 25; 98, 20;
113, 10;121,5; 124,5; 515,15.

IBARRA(Franciscode), 580,15.
IDIAQUEZ(Juan),grand commandeurdeLéon,

membreduconseild'Etatespagnol,6,30,35;
41,5; 55,20;56, 25;66, 80; 70,1; 80,25;
85, 5; 98, 15; 118, 5; 124, 15; 125,1;
195,25; 196,8; 201,1,15; 202,1; 205,10;
204,25;205,10,20;206,10,15;209,10,25;
231,25; 232,1; 237,15,25; 241,20,25;

264,25;269,30;278,15;282,15; 296,1,5,

10,25;301,8; 315,18;316,10; 317,5,20;

318, 8,15, 319,10; 320,1,20, 30; 324,5;

325, 15, 20; 353, 25; 355, 20; 369, 25;

370,10;572,25;574,5; 575,30;376,10,80;

377,1,5; 379,15;389,1; 396,25; 397,25;
404, 30; 407, 25; 413, 25; 414, 10, 80;
417,30; 419,25; 422,30;423, 1; 426,25;
429,20,25;471,20.

IDIAQUEZ(Martinde), secrétaired'Etalespa-
gnol, 24, 1; 26,6, 10; 27, 1, 10; 29, 20;
31,20; 32,10.

INDES(Les),— le commerce,la navigation
10,15; 77,5,20; 135,20;163,20; 188,6;
194,10;234,28; 241,25; 244,10;246,10;

249, 10; 250, 20; 278, 18; 279, 10, 18;
281,1, 5,15; 282,20; 283,10; 284,10,15;

285,10,30; 286,10,15; 287,25; 290,10;

292,1,5,10;293,1,5; 295,1,5; 299,20,25;

333,20,25;334,5; 335,1; 354,20;362,28;
363,10,18,23,30; 364, 20; 370, 1, 20;
371, 20; 375, 20; 574, 23; 375, 25,30;
376, 5; 405, 10, 20; 407, 15; 410 10;

422,25;465,1; 492,10; 521,15; 528,20;
529,15; 552,5; 563,20; 572,5; 574,20;

79
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— la Compagniehollandaisedes Indes,

279,20;562,20;363,20;364,18,371,10,28;

434, 28; — la Compagniefrançaisedes

Indes,352,20;— le ConseildesIndes,—

la flotteespagnoledes Indes, 339,10; —

le patriarchedes Indes,335,18.
INDESOCCIDENTALES(Les),lecommerce,lanavi-

gation et la route des Indesoccidentales,

59,8; 153,25;505,5;455,1;483,15;525,

15;532,10,15;550,15; 557,10; 565, 20;
— laCompagniehollandaisedesIndesocci-

dentales,523,1; 525,1 ; 531,20; 534,20.

INDESORIENTALES(Les),le commerceet la

navigation des Indes orientales, 91, s;

241,26;305,5; 340,28;363,20;572,1,98;

398, 18; 508, 20; 519, 1; 532, 10, 18;

357,6; 565,20; — la Compagniehollan-

daisedes Indesorientales,520,18;559,20.

INDESPORTUGAISES(Les),434,20.

INFANTADO(Leduc de l'),membredu conseil

d'Etat espagnol,204,28; 315,18; 316,10,

317,8;376,1,8;396,30;414,30;417,10,30;

426,2s;442,28;486,28;487,20;488,1,10;

513,1,28,30; 544,28; 545,28; 556,20;

562,18.

IPENARIETA(Christoval),contador,9,18;297,18.

IBARRAGA(Diegode), secrétaired'ambassade

espagnolà Paris,255,20;256,1,16,20,28.

IRARRAZOBAL(Francisco Andia de), veedor

général de l'armée espagnoleaux Pays-

Bas,343, 20; 449,1; 450,8,18; 455,10;

456,1; 458,10,18,20;459,1; 463,10,20;

487, 18; 488, 8; 489,1; 495, 1; 503,8;

505,10; 513,10.

IRLANDAIS(Les),103, 1; 156,20; 141,5,98;

172,15;280,20;415, 8;— lescatholiques

irlandais, 141, 8, 28; 161, 20; — les

matelotsirlandais,493,10;— lescouvents

et séminairesirlandais,356,10;412,1; —

lessoldatsirlandais,280,28;326,1; 355,8;

411,10; 464,18; 480,8.

IRLANDE(L'),54,20;110,10; 152,80;161,20;

280,20;325,10;509,10;555,8.

IRUN,villed'Espagne,391,18.
ISABELLE(l'archiduchesse),2, 28; 3,10; 6,10,

18; 7,1, 10,20; 8, 8,10, 25,80; 11, 10;

15,18; 19,10; 21,5; 23,8,18; 27,8,10,

18,20;28,20;29, 20;30,10;31,28;33,30;

38, 10; 40,1; 43, 28; 50, 8, 10,25,30;

51,1,28; 52,5,10,18;54,28;56,5; 58,25;

60,10, 20,25; 63,1,16,28; 65,1, 98,30;

67,1,10; 68,10; 71,20; 76, 8,10,20,88;

77,8,10,28; 78,10; 81,18; 83,25;84,20;

85,20,30; 88,1,5,20,2s; 103,18;103,1;

107,20; 108,20;119,28;135,28;136,28;

159,28;188,1,10;189,8;191,20,197,20;

203,1 ; 205,30; 206,1,8;210,30;213,28;

223, 18; 225, 20; 226, 1, 8; 227,10, 20;

228,10;240,1, 8;250,8; 269,15;274,16;

305,5; 318,38;322,30; 326,25;330,26;

336,20;343,8;368,10;375,10;379,8,28;

389,10;405,10,20;409,10,18;417,8,10,28;

418,8; 420, 28;436,8,10;439,10;442,20;

443,28; 465,8; 472,1; 515,8; 514,10;
516,10;518,28;554,28;556,1;559,5,10;

561, 15; 567, 10,18;576,18; 577,1, 13;
585,1; 586,6; 589,18,30; 590,20.

ITALIE(L'), 14,18; 40, 20; 49, 18; 85,18;

97,8; 100,10; 167, 28; 174,20; 202,80;

206,18; 207,1, 26; 238, 10,80; 243,5;

330,18,20; 350,10; 402,20,28; 407,1;

453,18; 474,10,18;480,10, 28;507,20;

547,10,18;572,28; 573,20;382,20;—les
ministresespagnolsd'ltalie,226,25;512,20;
— l'arméeespagnoled'Italie, 183,20; —

le conseilsuprêmed'Italie,193,20.

ITALIENS,lesmarchands,240,20;— les ports

italiens, 299,20;— les soldatsitaliensau

service de l'Espagne,44, 5; 65, 18, 26;

100,10;105,8,10,15,20;107,8,80; 207,20;

208,1; 254,18; 331,20; 336,20; 411,8;

417,28,30; 541,1,8.
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J

JACQUES1,roid'Angleterreet d'Ecosse,33,20;

45, 8; 48, 10; 56, 28; 57, 1, 5; 59,30;

60, 20; 66, 20, 28; 67, 1, 10; 72, 16;

103, 10,15; 132, 1, 5, 10, 15, 20, 25;

139,10, 15,25; 140,15,20; 141, 15,20;

142,1, 5,10,20,30; 143,5,13,20,25,30;

144,1, 5, 10,15,20; 145,1, 5; 146,1, 18;

148, 20;149,1, 8, 18, 20,28,30; 150, 5,

10,20, 28; 151, 8, 10, 18, 20, 80; 152,

5, 10,15; 153, 10, 20; 154, 1, 5; 155,

8,10; 157,1,18, 20; 158,8,18, 28; 159,

5, 10,15,20; 160, 1, 5, 10; 161,15,20;

162,1,20; 163, 1, 15; 164, 5; 165, 5;

166, 1, 8, 10,20; 167,1,8,28; 168,20;

169,8,20,30; 170,1,10,20,25; 172,20;

175,1,5,15,25,80;174,1; 175,5; 186,15;

193,20;200,5;218,10;272,20;280,5,20;

285,5; 317,25; 318,15; 519,1,15,20,25;

320,15;321,20; 322,25; 393,20;438,1;

440, 20,25; 441, 10; 444, 1; 447, 20;

464, 5, 15, 20; 479, 5; 482,15; 493,1;

502,10; 504,1; 524,15; 555,25; 554,1 ;

538, 15,25; 539, 10; 542, 10; 546, 15;

565,15; 569,20; 572,5,10,15; 587,20;

589,1,10,15; 590,5.
JAMES(Thomas),71, 15,25; 90, s; 91, s;

94,15.
JAMOIGNE(Laterre de), au comtéde Chiny,

381,25.
JANSSEN(Nicolas),catholique,natifd'Amster-

dam,233,1.
JANSSEN(Simon),catholique,natifd'Amster-

dam,233,1.
JAPON(Le),552. 25; 533, 1; — la merdu

Japon,533,5.

JAUREGUY(Antoine),commissairedesarmées

de Flandre et veedor du commercede

Belgique,221,8, 30; 236,20,25;282,20;

283,5.

JEANNIN(Le président),ministred'HenriIV,

266,25; 277,25; 284,25; 283,1,16,20,80;

287, 10; 292, 30; 293, 5; 295, 10, 18;

298,10,13; 502,18; 515,8.
JÉSUITES(Les),26, 20,25; 60,8; 150,8,20;

154, 18, 30; 155, 10; 157, 1; 161, 10;
164,1, 5, 30; 168,20; 183,20; 215, 10;

240, 20,25; 274, 10; 308, 1; 326,8,10;

331, 8; 346, 28; 360, 10; 361, 18, 20;

500,20;503,18; 512,8; 554,18; 557,18.
JOINTESD'ETAT(Les),66, 1, 8, 10; 75, 20;

76,10,20;77,10,25;78,1; 80,1; 82,10;
83, 25; 84, 20; 85,1, 5; 86, 16; 94,10;

131,25; 138,10,20; 185,20; 195,10,20;

196, 8; 200, 20; 202, 1, 10, 20,28,80;

203, 10; 205, 10; 237, 10; 238, 1, 25;
241,15; 574,5; 376,15; 407,25.

Jointede l'industrie(La),— la Commission

de l'Industrie.

JOLLY(Jacques),écuyer,589,18.
JUAND'AUTRICHE,gouverneurdes Pays-Bas,

6,18; 70,20;282,1; 323,10;513,10.
JUDICI(Le banquier Jean-Baptiste),78,10;

337,1,8.
JUIFS(Les),176, 1, 25; 255, 20; 256, 10;

332,25; 434,20; 472,15,25.

JULIERS(Leducde),463,15; 523,10; — les

Etatsde,221,20;— le pays,la villeet la

questiondeJuliers,16,10;531,1; 345,25;

354,10; 356,1, 20; 557,5,20,25;359,25;
370, 25; 421,20,30; 422, 15; 423,8,18;

424, 8, 18,25; 425, 10,30; 426,15,20;

427,1, 5,10; 428,10,25;429,15; 433,10;

434,10;435,6,15,20;436,5,20;437,8,20;

438,8;439,1,15;440,25;441,10;442,20;

443, 20; 444, 10,15,20,25; 448,1, 20;

450,1;453,10;455,15;456,10,25;459,20;

460,20; 461, 10;467,1; 469,15; 47415;

475, 1,10,25; 476,15; 477, 10; 479, 15;

493,5; 518,5; 543,25.

JUSTINIANO(Pompeo),190,25.
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KERPEN,localité de Prusse, 47, 28; — le

baillideKerpen: Lopezde Villacova.

KERKHOVE(Melchiorvanden),492,10.
KESSEL(Le pays de), dans le Limbourg

hollandais,81,30.

KESTNER,10,88.

KHEVENHÜLLER(Lecomtede), ambassadeur

impérialà Madrid,10,20.

KHEVENHÜLLER,370,28; 404,30.

KINLOSS(N.),hommed'Étatécossais,150,10,

18,80.

KNOCX,23,20.

KOENEN,472,28.

KREUZNACH,localitéd'Allemagne,574,1.
KYBAL(Vlastimil),1,20; 2,10.

L

LABODERIE,ambassadeurdeFranceen Angle-

terre, 315,80.

LaBRIELLE(Leportde),en Hollande,39,25;

120,25;174,5,26,80.

La COROGNB(Le port de), en Espagne,

122,1.
LAFFLEURDEKERMAINGANT,165,25.
LAGUNA(Lemarquisde la),DonSanchodela

Cerda,marquisde la LagunadelosCamc-

ros,ambassadeurde PhilippeIII prèsdes

archiducs,danslasuitemembreduConscil

d'État espagnol,144,30; 165, 1, 15, 20;

179,20,28;184,20;239,30;376,8;396,30;

417, 1, 80; 426, 28; 487, 20; 488, 10;

505, 20; 513, 28; 544, 30; 545, 25;

556,20.

LA HAVANE,capitale de l'île de Cuba,

59, 1.

LAHAYE,capitaledes Provinces-Unies,2, 5;

102,95; 108,20; 109,25;262,25;273,5;

274, 15; 276,15; 277,10,15,20; 279, 5,

10,20; 280,15; 282,5; 283,10; 286,5;

287, 1, 10; 289, 1, 25; 290,5; 292,20;

294,25; 300,15, 321,30;551,20; 393,5;

424,10; 480,1; 581,10,15; 584,5,20; —

l'ambassadeurdeFranceà LaHaye,459,20;

528,5; l'ambassadeurdu Maroc,472,23;
— le résident anglais,154, 8; 321,28;

— le gouvernementde La Haye,94, 1.

LAKE(Thomas),secrétaire d'Etat anglais,

156,18,30.
LALAING(Antoinede),comte d'Hoogstraeten

et de Rennebourg,70,18,28.

LALAING(Charlesde),seigneurd'Hachicourt,
comte d'Hoogstraeten, gouverneur de

Tournai, 70, 18, 28; 461, 1; 465, 28;

469,10;470,18.
LAMOTTE(Leseigneurde), 390,18.

LANDBRAS,ville d'Espagne, 531, 18, 20;

532, 18.

LANNOY(Charlesde),59,20.

LAON,villede France,368,28.

LAREDO,localitédu Mexique,233,10.

LAROCHELLE,port de France,256,20.

Lasso,— RodrigoNinoy Lasso.

LAUBESPINDEPRÉAUX(Lemarquisde), mar-

quis de Chflteauneuf,ambassadeurde

France à Bruxelles,318,30, 389,10,16;

424,8,25;576,6.
LAURENT(Saint-),504,10.
LAVANA(Jean-Baptiste),cosmographede la

cour d'Espagne, 87, 10, 15, 90, 28;

529,25.

LAW(T.-J.),23,25.
LEDESHA(Mariede),femmedu gentilhomme

écossaisSemple,72,25.
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LEDESMA(McndoRodriguezde),ambassadeur

d'Espagneà Paris,112,20,28.

LEE(Sidney),57,20; 280,80;325,80.
LECANES(Le marquisde),présidentdu Con-

seilsuprêmede Flandre et de Bourgogne
à Madrid,302,28.

LEIDE,villede Hollande,182,10.

LEITH,villeécossaise,141,18.
LEMAIRE(lsaac), explorateur hollandais,

502,1, 20.

LEMAIRE(Jacques),explorateur hollandais,
filsdu précédent,502,20;508,20;519,5.

LEMOS(Le comtede), gouverneurde Sicile,

398,5.

LENNOX(Charlesde),parent du roi d'Angle-
terre Jacques1er,33,20.

Léon(Legrandcommandeurde): JuanIdia-

quez; Balthazarde Zuniga,
— la villeet

le royaumede, 95,5,10; 116,25.

LÉONARD,180,28.

LÉOPOLD,archiduc d'Autriche,545, 20,28;

353,10; 357,5, 20,25; 535,15; 536,15;

540,5.

LEPETIT(François),25,20.

LERMA,localitéespagnole,219, 20; 284,1;

350,5; 552,10,18,20; 353,10; 354,28;

355,s; 432,10;453,1; 508,1,5,10.
LERHE(Leducde),marquisdeDénia,premier

ministrede PhilippeIII, 20, 15, 20,25;

21,20;50,30;66,1; 70,25;71,1; 80,25;

83,20;85,5,25;95,5,10;98,1; 100,20,25;

112,5; 113,5,10; 126,20; 135,5; 147,8;

162,1, 5; 171, 5, 10; 176, 25; 185, 25;

187,20;189,5,30;192,20,25;193,1,5,10;

195, 8; 198,10; 199, 5, 10; 200,10,25;

201,1,10 ; 202,10; 203,1, 20;207, 5,30;

211,10,25; 217, 18,25; 220, 6; 223,5;

224,20,25;225,1,5;230, 20,25,30;231,1;

232,23;235,1;248,5,10;253,80;264,15;

265,8;278,20;287,20;290,30;291,8,10;

295,23;296,1,15,26;504,25,30;314,28;

315,20,28;516,1,8,10;317,5;322,30,35;

323, 25, 30; 524, 10; 525, 15; 326, 28;

351, 25; 556, 25; 337, 25; 342, 5, 20;

349,25; 355,25;562,8; 565,8,10;368,1;

372, 20,25; 374,1; 379,10,15; 382,5;

405,8; 415,18,28; 416,8,20; 426.25;

442,1; 459,10;464,1;482,10,18;485,25;

487,15,20; 488,10; 519,20.

LESSINES,villede Belgique,526,20.

LESUEUR(François),secrétaire d'ambassade

français,589,15.
LETI(Grégorio),116,25;287,20.

LEVANT(Le),120,5; 565,30;— lecommerce

du Levant,550,20.

LEWKENOR,gentilhommeanglais, introduc-

teur des ambassadeursà la courd'Angle-

terre, 154,10,20.
LEYVA(SanchoMartinezde),gouverneurde

Cambrai,9,10; 69,30.
LHERMITE(Jehan),ayudade camarade Phi-

lippeII, 577,25;578,20,25.

LIÉGE(Le pays de), 121,25; 542,80;— le

prince-évêque: Ernest de Bavière,— la

ville de, 122,25;463,1; 464,10; 578,10.

LIÉSEOIS(Les),122,15,25.

LIERRE,villedeBelgique,9,1; 72,25;111,15;

132,30.

Liélard, — Anne et Hélène de Hennin

Liétard.

LIGNE(Annede), fille du prince Lamoral,
femmedu marquisdeGuadaleste,ambas-

sadeur d'Espagneà Bruxelles, 259, 80;

411,28.
LIGNE(Jeande),54,30;356,15,25;518,15.
LIGNE(LamoralIer)princedu Saint-Empire,

gouverneur de l'Artois,35, 1; 239, 80;

411,20,25;458,5; 461,1; 469,5;470,10;

578,1,20,25.
LIGUE(La),deFrance,33,25.
LIGUE(Laliguecatholiqueallemande),385,15;

586,20;406,1.
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LILLE(Lachâtellenieet la villede),44,1,18;

47, 30;132,30;172,s; 181,20; 182,1,10;

204,30;219,28;388,28;467,28;471,20,28;

473,20.

LILLO,en Belgique,343,10.
LIMBOURG(LesÉtatsde),69,1,20;—leduché,

la villeet le gouvernement,61,25; 69,6,

10,28,30;72,20;469,10;471,28;485,10.
LIMBOURGEOIS(Les),69,8.

LINDEN(H.vandcr), 59,20.
LINDSAY(Bernard), gentilhomme anglais,

141,18;142,1.

LINGHEN,placedelaFrise,220,18,25;222,1;

306,10.
LIPPSTADT(La place de), en Westphalie,

467,18.
LISBONNE: la chambrede commerce,31,10;

— la chapelleallemande,10,20; — les

nations flamandeet allemandede Lis-

bonne,484,20; — la ville, 2, 5; 10,18;

45,10; 105,10; 122,1; 137,15; 216,15;

241,15;256,20;269,5;284,20,80;334,1;

362,25; 303,1, 15,80; 434,25; 462,10;

527,10; 529,25; 542,8; 543,18;548,28;

557,8,

LITTRÉ,418,20.

LOCHEN,localitéhollandaise,233,15.

LOIRE(La),532,1.
LOMBARDIB(La),258, 5; 418, 20; 323,25; —

l'arméeespagnole,254, 15;— le gouver-

neur, 297, 28.

LONCHAY(H.),2, 5; 19,20; 171,30; 186,20;

306,38;329,30;556,23;575,28.

LONDRES: l'ambassadeespagnole, 146, 8;

154,25; 171,1, 184,25; 288,25; 493,1;

526,20; 564,30; 569,20; — l'ambassade

française, 146, 5; 152, 25; 170, 5; —

l'ambassadedanoise,171,5;— le ministre

belge,319,25;435,8; 443,20;444,18;—

lacourde Londres,18,1; 164,10;423,10;
— legouvernement,94,1; —le mairede

Londres,149,5; — la ville,22,20; 24,18;

25,1,8,18; 39,1; 40,10; 43,8; 82,28;
144,lo, 20; 146, 1, 5, 28; 149,1,16, 20;

150,10; 151,5; 153,1,15;154,1; 135,10;

159,10;161,10;164,80;167,20;172,15,28;

189,30;193,28;196,25; 199,25;215,25;

317,25,462,20; 493,25;538,25; 552,20;

562,10;565,10.

Longueval(CharlesBonaventurede),
— le

comtede Bucquoy.
LOPBZ(Anna),540,10.
LOPEZ(Felipa),340,10.

Lopez(N.),moine,—MartinduSaint-Esprit.
LORRAINE: l'ambassadeurde Lorraine en

Angleterre,165,8; — le duc, 251,10.

LORRAINE(Anne,duchessede),298,28.
LORRAINE(CharlesIVde),536,28.
Lorraine(Charlesde), — le duc d'Aumale.

LORRAINE(Charlesde), duc de Mayenne,
80,28,80.

LORRAINE(Charlesde), évêquede Verdun,

578,20.
LORRAINE(Nicolede),490,20.
LORRAINE(Philippe-Emmanuelde), duc de

Mercoeur,101,1,20.

LOUISXIII, roi de France,84, 30; 313, 30;
359,10; 373, 8,10, 30; 374, 20; 387,8;

493, 5; 526, 5; 527,15, 25; 528,8, 10;

531,25; 533,20; 540,1; 548,1; 566,18;

579,20;580,8,25;581,10.
LouisXIV,roi de France,4,8; 210,18.
LOUVAIN: le collègedes carmesdéchaussés,

451,10;473,15;— le collègedesjésuites,

462,18,20;—lemonastèreanglais,38,10;
— les récolletsanglais,583,16;—l'uni-

versité, 451, 10; — la ville, 272, 28;

482,16;554,28.

Lovana,— Jean-Baptistede Lavana.

LÜBECK: la Diète hanséatiquede Lübeck,

10,10; —la villeetlesmarchands,31,15;

185,10; 186,28.
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LUCERNE,villede Suisse,30,1.
LUNA(Alonsode),gouverneurdeDunkerque,

485,20.
LCNEBOURG(Leducde),559,28.

LUXEMBOURG: le commandantde la place,

518,18;— le conseil,581,20;—le gou-
verneurdu duché,24,25;— la villeet le

duché, 119,25;418, 1; 471,25; 537,20.

M

MACAO,villechinoise,533,1.
MADERE(L'îlede),341,10.

MADRID,capitalede l'Espagne,1,10,18;2,6;

3,15,20,25;6,20; 7,20;8,18;21,1, 8,10;

22,1; 25,1; 28,8; 34,8,20; 37,8,10,16;

43,10,18; 50,30; 58,28; 71,28; 85,26;

87,26; 112,25; 113,25; 116,25;128,25;

155,30; 165,20,25;171,20,30; 178,80;

200,25;213,30;225,10; 234,20;236,15;

237,10;240,10;261,6; 270,20; 272,10;

275,80;276,10; 278,15; 279,1; 280,5;

282,1; 288,20; 294,25; 295,1; 297,15;

299, 10; 304, 30; 315, 15; 314, 5, 10;

315,20,26; 320,10,26;322,8,30; 525,26;

324,8,15,20,28;326,8,25;330,5;351,20;

334, 25,30;335,20,25; 340,1; 341, 20;

344,10,15,20; 345,1; 346,25,80; 349,15;

359,5; 360,1; 361,15,20,30; 362,10;

363,5; 369,20;572,20;573,26;374,10,

86;379,5;382,18;383,10;385,6;395,20;

396,6; 597,18,20; 398,8,10,18,20,28;

399,1.8,15,20;400,1,5,10,18;401,10,25;

402, l; 403, 1, 6, 16; 405, 8; 406, 10;

408,10; 412,10;418,30; 419,1; 420,1 ;

421, 18; 422,1; 423, 20;424,1; 425,8,

18,20; 426,1; 437,28; 440,16;441,8,16;

443, 1, 18; 444, 6; 446, 10; 447, 1;

450,8,15,20;460,1; 462,5; 465,5,10,20;

464,15; 466,1, 5,15; 467,1,18; 473,8;

474, 8, 10,18; 475, 1; 476,10; 477,28;

492, 10, 18, 20; 493, 1, 8; 494, 10;

495, 8, 10,16; 497, 10,20; 498, 16,28;

499,1;500,6; 501,1,8,10;502,10;506,6;

509, 1; 811, 18; 516, 8; 517, 8, 10;

518,1,30;525,10;524,1,10; 525,10,16;

526,10,20; 527,6,18; 529, 20; 553,18;

534,10; 548,28;550,10; 551,20;552,1;

555,8; 556,10; 563,l, 10; 564,80; 569,10;

572,1; 573,10; 674,10,16; 575,1, 5,10;

579,25;580,1;582,5,10,20;583,5,10,20;

584, 20; 590, 20; — l'Académieroyale
d'histoire,3, 25; — l'agent hollandaisà

Madrid,481,1,10; 494,15;— l'ambassa-

deur allemand,10,20; —l'ambassadeur

français,573,10;—leCollègedesjésuites,

361,16,20,28;—lacourdeMadrid,216,10;

275, 28; 570, 8; 394, 20; 551,1; — le

GouvernementdeMadrid,364,26; 488,8;

565,25;— l'hôpitalSaint-AndrédesFla-

mands,334,20; 355,20,25; 488,15; —

le palaisde l'Escurial.

MADRUZZI(Christophore),évêquede Trente,

cardinal,gouverneurde Milan,297, 10,

20,28.

MADRUZZI(Gaudencius),523,25.

MADRUZZI(N.),cardinal,frère du précédent,
523,25.

MAELE(N.van),552,20;562,8.

MAERE(R), 364,28.

MAES(Charles),Grandaumonier,189,16.
MAES(Leprésident),478,20.

MAESTRICHT,ville des Pays-Bas,117, 10;

119, 28; 253, 18; 332, 1, 10; 333, 8;

384,1,20; 418,1; 429, 18.

MAGELLAN(Ledétroit de), 483, 16; 502, 8;

557,10.
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Maine(Leducdu),— Charlesde Lorraine.

MAIRET,116,30.

MAJORQUE(L'îlede), dans la Méditerranée,

500,1.

MALACCA,villede l'Inde, 334,1.

MALAGA,villed'Espagne,383,20;584,10.
MALDONAT(Jacques),secrétairedePhilippeIII,

52,20;333,20.

MALDONADO(Le licencié),auditeur militaire

auxPays-Bas,513,20;514,20.

MALESPINA(Alexandre,marquis de), grand

écuyer du cardinal André d'Autriche,

13,8; 19,28;406,28.

MALINES,ville de Belgique,471, 26; —

l'archevêquede Malines,369,8; 518,18;
— les chartreux anglais,281, 20; — le

Grandconseilde Malines,6,10.

Malivenda,— DiegoPerczde Malivenda.
MALOUINES(Lesîles),502,1.
MANCHE(Lamer),59,1.
MANCICIDOR(Juande), secrétaired'Étatet de

GuerreauxPays-Bas,6,8,30;24,1;26,8,10,

20;52,10; 56,20; 46,18;48,1;60,10,20;

82, 8; 183,1; 190,10; 240,8,10;276,30;

277, 10, 20; 323, 18; 329, 18; 331, 20;

348,10; 362,28; 365,1; 569,28;370,5,10;

371, 1, 8,10; 577,1,18; 378,10, 18, 20;

383,10; 392, 1, 8,10; 401, 20; 408,20;
410,20; 415,10; 420,8; 433, 8, 10,20;

434,1; 437,1; 440,8; 441,1; 442,10,13;

443,13;447, 8; 452,1; 454,20; 460,20;

461,8; 466,28;468,10; 473,20; 474,1 ;

484,20;488,6; 490,10; 491, 8; 493,1 ;

497,18; 502,18,20; 508,18; 510,5, 10;

511,20; 512, 1, 10,18,20; 513, 10,15;

515,5;521,5; 522,15,20.

MANRiQUE(Jcan),envoyédel'archiducAlbert,

588,20.

MANSELL(Robert),amiral anglais,comman-

dantdel'escadreduPas-de-Calais,153,1,25.
MANSFELD(Pierre),maîtredecampgénéralde

l'arméeroyaleauxPays-Bas,119,16,28,30;

124,20;125,28.
MANSFELD(P.Ernest),gouverneurdu duché

de Luxembourg,3,1 ; 24, 8.

MAR(Lecomtede),conseillerde Jacques1er,

152,28.

MARCHE(La),588,1.

MARCKD'ARENBERG(Margueritede la),54,30;

518,18.
MARCK(Lecomtéde la), 435, 20; 463, 18;

467,1.
MARGARITA(L'Ile),du Vénézuela,58,10,18;

120,10.
MARGUERITED'AUTRICHE,reine d'Espagne,

femmedePhilippeIII,12,16,80; 13, 8,20;

14, 18; 23,1; 369,20.

MARGUERITED'AUTRICHE,gouvernante des

Pays-Bas,514,16.
MARGUERITEDEPARME,gouvernantedesPays-

Bas,297,10; 514,18; 559,8.

MARIANA(Jeande),jésuite,346,10,30.

MARICHAL(Philippe),536,26.

MARIED'ANGLETERRE,soeur d'Henri VIII,

42, 20.

MARIED'AUTRICHE,impératriced'Allemagne,
femmedeMaximilienII, 66,23;85,6,28;

165,1, 20,23;361,15,20.

MARIE,archiduchessede Bavière,13, 8.

MARIEDEHONGRIE,gouvernantedes Pays-

Bas,514,18; 559,10.

MARIEDEMÉDICIS,mèrede LouisXIII, reine

de France, 3, 8, 10; 303, 88; 359, 10;

373, 6; 388,10; 451,20;454,10; 456,20;

531,28, 566,18.
MARIESTUART,reined'Ecosse,110,23.

MARIEMONT,résidence des Archiducs en

Belgique,328, 8; 329, 6; 330, 10, 25;

380,10,15,20; 381,1; 389,20; 390, 20;

391,8,10,18;406,18,20;407,10;414,1,28;

418,13; 419,3; 430, 18,20; 451, 1, 10;

452,8; 471,18; 472,5; 473,10, 18,20;
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474,1,20; 475,8,10,20;481,28;500,10,18;

505, 1, 8; 514, 30; 515, 10,18; 519,1;

555,20;534,1,5,10,15; 535,1,5,10,15;

536,5,10;541,25;543,1,5,10;544,15,20;

545,5,10; 546,10,20;566, 5,10; 567,1,

5,16,20; 568,5, 16

MARIN(François),financiergénois,125,5,25;

126,10,25.
MARIN(Michel),banquierde Milan,19,1.

MARLE(M. de), majordomede l'archiduc

Albert,521,25.
MARLES(Lecomtede), gouverneurdu pays

de Namur,469,10; 478,20.

MAROC(Le),351,15; 472,25.

MARTINDUSAINT-ESPRIT,moine portugais,
du nomde Lopez,et de l'ordrede Saint-

Benoit,255,20;256,5,15,25,30;282,18;

283, 25; 301, 10; 355, 20, 25; 334, 5;

540, 5, 15,20,25; 362, îo, 20; 363, 20;

364,5,10,15,20; 365, 1; 371, 5, 10,15,

20, 25; 372, 1, 5, 10; 378, 15; 579, 1;

383,10;385,1; 420,5.

MARTINELLI(F.Di),351, 30.

MARTINEZDEFIGUEREDO(Antonio),juif por-

tugais de résidenceen Hollande,434,

18,20.

MARTINMUNOZ,localitéespagnole,situéedans

la Vieille-Castille,451,15.

MARTOREI.L,localitéespagnole,situéeenCata-

logne,29,15.

Massain,— Charlesde Gavre,seigneurde

Massain.

MATHEO(Juan),555,5.

MATHIAS,archiduc d'Autriche, empereur

d'Allemagne,40, 80; 380, 20; 582, 5;

386, 25; 389, 20; 403, 1, 5; 409, 20;

410, 20, 25;451, 5; 438, 20;439, l, 15;

445, 20;448,5; 455,1; 461,20;466, 10;

467,20; 476,20;505,5; 517,1; 525,20;

524,1,20;525,25;526,1; 529,20;537,1;

540,15;541,30.

MATHIAS,archiducd'Autriche,filsde l'Empe-
reur RodolpheII, 507,15.

MAURES(Les),176, 25; 351, 20; 497, 20;

499,1.

MAURISSENS,(Michel),notaire à Bruxelles,

389,10;419,5.
MAXIMILIENII,empereurd'Allemagne,85, 25;

165,20;361,20.

MAXIMILIEN,archiducd'Autriche,40,30;385,

28;384,10; 389,25; 405,80; 404,1, 10.

MAYENCE(L'électeurde), 530,1,15; 535,15;

536,18; —JeanSuicardde Croonenberg,
électeurde Mayence.

Mayenne(Leducde),—Charlesde Lorraine.

MAYR(K.),2, 20.

MECKLEMBOURG(Le),principautéallemande,

588,8.

Médicis— Mariede Medicis.

MÉDINACELI,gouverneurdésignépar Phi-

lippeII, pour les Pays-Bas,165,15.
MÉDINASIDONIA(Perczde Guzman,ducde),

généralespagnol,gouverneurde l'Anda-

lousie, 16, 5, 25; 126,20; 255,25.

MÉDITERRANÉE(La),351,20;497,28.

MEDRANO(ThomasFernandezde),conseiller

dela maisonde Savoie,324,10,15;325,15.

Mejia,
— Mexia.

MENDEZCARDOSO(Manuel),portugaisétablià

Amsterdam,525,5.

MENDOZA(Andresde),551,1,10.
MENDOZA(Franciscode), amiral d'Aragon,

grandmajordomedel'archiduc,8,15,30,35;
9, 20; 12, 20.80; 16,10; 25,20; 53,10;

34,10; 40,20,25; 45,1; 58,25;101,15;
102,5, 20,25; 108,8,13,20.25; 109,10,

20,25,30; 110,20; 111,1, 5, 10,20,25;

112, 10;115,1; 117,15; 125,1; 221,10;

558,15.

MENDOZA(Juande),marquisdeSanGerman,

puis marquisde laHinijosa,gouverneur
du royaumedeNaplcs,295,25,80;398,5.

80
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MENDOZAYGUZMAN(Hurtado),comted'Orgaz,

majordomede Philippe111,20,10,25.

Mendoza,— Texaday Mendoza.

MENENDEZYPELAYO,9,20.
Mercoeur(Le duc de), — Philippe-Emma-

nuelde Lorraine.

Messia,— Mexia.

METEREN(Van),8,80; 13,26; 115,20;146,25;

152,25;167,30; 169,26;232,25;262,25;

263,26;270,25;271,25;570,25;572,80.

MEURS(Le comtede), ami de Mauricede

Nassau,243,10.

MEXIA(Augustinde), maître de camp de

l'arméeespagnoleaux Pays-Bas,gouver-
neurde Cambraiet d'Anvers,124,10,30;

125,20; 195,20; 202,15,20,28; 205,10;

206,18; 207,1,18,25; 208, 15; 213, 1;

396, 30; 597, 1; 417, 1, 15,30; 426,25;

442, 25; 505, 20; 515, 80; 514, 1, 25;

544,30;545,25.

MEXIA(Diego),maîtrede camp,520,20.

MICHAUD,150,20,30;169,30.

MIDDELBOURG: laCompagniedrapièreanglaise
établieencetteville,496,1; 527,1; 534,6;

539,10; — la ville,en Zélande,182,15;

367,10; 393,10.
MIGUEL(Pedro),alias DEVOL,explorateur,

528,1.
MILAN: la chambre royale, 251,15; — le

conseil,427,1; - l'État de Milan,202,30;

205,15; 404,30; — le gouverneurde la

villeet de l'État,50,25; 112,25;195,25;

260,25; 288,25; 297,23;320,25;558,5;

517,20;— la ville, 16,20; 17,1; 18,20;

19,1,16; 20,1,5,10,18; 21,1; 23,10;

26,1; 34,28; 524,1; 549,3; 598,8.

MINERVE(Lecouventde la),à Rome,502,20.

MIRABEL(Lemarquisde),candidatà l'ambas-

sadeespagnolede Flandre,232,1.

MIRABELLO(Antonio),353,10.

MIRAEUS,425,30.

MIRANDA(Lecomtede), présidentdu Conseil

de Castille,membre du Conseild'État

espagnol, 55,28; 56,28; 66,30; 69,15;

80,28; 85,8,10; 94,18; 98,18; 118,8;

123, 18; 125,15; 143,20,28; 144, 10;

185, 25; 195, 1, 5; 195, 5, 25; 196, 10;

201,1,15;202,1; 203,10; 204,28;205,18;

206,18;231,25;232,5; 237,25; 241,25.

MOERKERKE(Le camp de), aux Pays-Bas,
194,20.

MOÏSE(Laloide),256,15.
MOLINA(Jean-Alphonsede),auteurd'untraité

de géométrie,15,10.

MOLUQUES(Les),possessionsespagnolesdes

Indesorientales,552,20,25;557,8.

MOMMAERTS(Jean),568,28.
MONROY(Christoval), auteur dramatique

espagnol,116,30.
MONS(La ville de), en Belgique,347, 18;

380,8.

MONTAIGU(Lavilleet l'églisede),en Belgique,

423, 8,28.

MONTBÉLIARD(Lechâteauet la seigneuriede),
en France,589,10; 419,5; - le comtede

Montbéliard,Jean-Frédéric,ducde Wur-

temberg.
MONTELEM(Le duc de), ambassadeurd'Es-

pagneà Paris,318,80;457,1.
MONTJOIE(Le châteaude), dans le duchéde

Limbourg, aujourd'hui en Allemagne,
485,10.

MONTMORENCY(Nicolasde), baron de Haves-

kercke,seigneurde Vendegies,Pameleet

Estaires,chef du Conseildes financeset

trésoriergénéral,218,1,20.

MONTPLEINCHAMP(M.de),101,20;328, 20.

MORINIE(La),390,30; 463,28.

MOHISQUES(Les),124,80;239,30; 486,28.

Moscovie(La),— Russie.

MOSTOLES,villaged'Espagne,en Nouvelle-

Castille,529,10, 18.
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MOTTE(Leseigneurde la),390,13.

MOUTJOY(Lord),lieutenantgénérald'Irlande,
152,80;169, 1.

MÜLHEIM,villede la Prusse rhénane,457,1.

MULLER(Auguste),421,80;455,23.

MUNICH,villede Bavière,2, 20;4, 3;358,25;

380,28;585,28.
MUNSTER(Le Congrèsde),72,20;— la ville

et le paysen Westphalie,16,15; 19, 25;

377, 20;588,5.

N

NAMUR(Lepayset la villede), 8,15; 70, s;

557,1; 418,1; 468,20; 469,10;471,25.

NAMUROIS(Les),337,8.

NANTES,villede France,256,20.

NAPLES(Lavilleet le royaumede),203,15;

288,25; 525,30; 551,15;358,15; 407,1;

450,25;539,5; 541,1; 547,1;— le vice-

roi,115,25;398,5;402,20;517,20;573,20.
NAPOLÉONIer,4, 15.

NAPOLITAINS(Lessoldats), 65, 15; 105, 20;

255,25;254,1; 417, 25;547,10.
NASSAU(Lamaisonde),280,1.
NASSAU(Emiliede),358,25.
NASSAU(Frédéric-Henri,comtede),151,15,30;

152,25.

NASSAU(Guillaumede),le Taciturne,74,20;

98,20; 103, 30.

NASSAU(Henri de), ambassadeurextraordi-

naire des Provinces-Unies auprès de

Jacques1er,469, 20;576,10,15.

NASSAU(Mauricede),princed'Orange,77,1 ;

78, 1; 81, 1, 80; 83,1; 86, 5; 101,1, 25;

103, 10; 104,15; 120,10; 137,1; 227,1 ;

233,15; 239,1; 245,10; 244,5; 289,15;

367, 10;577,20;431,5; 437,20;469,20;

476,15; 511,1; 550,20; 570,5.

NASSAU(Philippe-Guillaumede), prince

d'Orange, 8, 25; 74, 5; 89, 15; 90, 20;

98,10,20; 265,1, 25; 275,5,15; 344, 1;

528,8,10;529.8; 530.20;575,8; 575,10;

571),1,15; 577,1, 10;579, 18;580,8, 10;

581,8; 585, 18.

NAVARETTE,localitéespagnole,situéedansla

Vieille-Castille,36,18.
NAVES(N.),surintendant,323,10.
Nemours(Leducde),—HenrideSavoie.

NÉNY(de), le chef-président du Conseil

privé,480,23.

NEUBOURG(Le duc de), 354, 25; 421, 10;

424,10; 457,1; 458,15,20;439.5;441,5;

444,25; 455,1; 456,18; 479,20; 490,20;

523,10; 536,1; —leduchédeNeubourg,

439,1.
Nevele(Lebaronde),— Martinde la Faille.

NEVERS(Leducde),540,1.
NEVIL(Henri),ambassadeurd'Angleterreà

Paris,59, 28.

NEYEN(Jean de), commissairegénéral de

l'Ordre des Franciscains,255, 8, 20,23;

249,8;258,20;261,5,20; 262,1,5;268,5,

15, 25; 276, 15; 277, 10, 20; 278, 25;

281,10,30; 290,20; 291,10,25; 299,10;

300,1,10,15; 392, 30.

NIEBLA(Le comte de), Percz de Guzman,

capitainegénéralde la côte d'Andalousie,

126,1, 20.

NIEKERKE(Jeande),licenciéès-lois,auditeur

généraldes arméesdes Pays-Bas,388,15,

20,25; 589, 1,5; 414. 13,80; 415, 5,10,

20,25,30; 416, 1,10, 15,25,30; 420, 10;

433,15; 442,5; 453,25,457,10; 546 5.

NIEUPORT(Lavillede),en Belgique,48, 20;
56,1; 80,30;90,1; 93,25;98.1;100,10,20;
101,10; 102,20;108,20; 152,80;172,5.
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Ninoy Lasso,—lescomtesd'Anover.

NIVELLES,villede Belgique,474,1.

NORD(Lamer du), 97,10; 392,18; 550,18.

NORD-OUEST(Lepassagedu),592,8,26.

Northampton(Lecomtede), — LordHenri

Howard.

NORTHUMBERLAND(Lecomtede),conseillerde

Jacques1erd'Angleterre,152,25; 163,15.
NORVÈGE(La),33,20.

Nottingham(Lecomtede),— Lord Charles

Howard.

NOUAILLAC(J.), 4, 8; 243,28;358,28.

NOUVELLE-ESPAGNE(Lesîles de la),58,18.

NOVOA(Mathiasde),biographedePhilippeIII,

529,20;584,28.

NUREMBERG,ville d'Allemagne,101, 20;

531,10.

NYHOFF(A.),338, 28.

O

O'DONNEL(HughRoe),325,8,10,28.

O'DONNEL(Rory), comte de Tyrconnel,

272,20;280,8,25;325,5,10,28.

Oiselet(François-Thomasd'), — le prince
de Cantecroy.

OLDENBARNEVELT,hommed'État hollandais,

137, 1; 152,28;259,1; 243,10; 259, 28;

283,20;562,18; 370,18;372,1; 587,20;

522,28.

OLDENZAAL,localitéde la provinced'Overys-

sel,220,18;221,1;222,1;255,18;506,10.

OLIVA(Le comtede la), Rodrigo-Calderon,

marquisdesSept-Églises,favoriduducde

Lerme, 231, 28; 233, 30; 290, 20, 80;

291,10; 373,1,8,20,28,30; 374,1, 8,15;

375,15; 376,15,25; 377,15,30; 379,20;

580,5,10,18,20,25; 581,10,20; 382,1,10;

383, 5, 18,20; 384, 1, 8, 20,25; 585, 5,

10,18,20; 386, 6, 20,28; 587, 1, 8,10;

388, 1, 5, 590, 1, 20,26; 591, 10, 20;

596, 18, 28; 597, 28; 599, 10, 18, 28;

400, 10; 401, 1; 402, 8, 18; 405,1,18;

404, 30; 405,6; 407, 28;410,1; 413,28;

422,18,20,30; 426,28;429,20,28; 450,1;

438,10; 450,20;462,8;471, 28.

OLIVARÈS(Lecomted'), membredu Conseil

d'État espagnol,85, 98; 98, 20; 118, 5;

125, 1; 144,10; 204, 10, 28; 205, 20;

206,10,20,28,30;207,25.

OLIVERA(Le lieutenant),créature de Fran-

ciscode Mendoza,amiral d'Aragon,109,

10,15,20,25.

Oclignies(Le seigneur d'), — Charles de

Gavre.

OLMEDO,localitéespagnole,située en Vieille-

Castille,220,10.
ONATE(Le comte d'), Velez de Guevara,

ambassadeurde PhilippeIII, à Vienne,

196, 10; 232, 1, 8; 476,20; 517, 1, 28;

525,18,20; 524,1, 28; 527, 20; 530, 1;

531, 10; 534, 18; 537, 20; 540, 1, 8;

547,10; 550,8; 582,18;595,1.
O'NEILL(Henri), noble irlandais, 280, 28;

325,8; 326,1.
O'NEILL(Hugh), comte de Tyrone, noble

irlandais,110,10; 162,1; 272,20; 280,8,

20,28;525,8,28,80;447,28.

Oosterlings(Les),— les Hanséates.

ORAN(Lavilled'), en Algérie,176,1,20,28.

Orange(Leprinced'),—Mauriceet Philippe-
Guillaumede Nassau.

ORBEA(Domingode),124,6.

ORCHIES,villefrançaise.471,28.

ORÉNOQUB,fleuve de l'Amériquedu Sud,

402,8.

Orgaz(Lecomtede),—HurtadoMendozay
Guzman.

ORLÉANS,villefrançaise,254, 28.
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ORSOY,localitéde la provincedu Rhin, en

Prusse, 12,1,
OSMA(L'évèquede),412,13.
OSMANUS(Les),404,30.

OSNABHÜCK,villede Hanovre,588,8.

OSSUNA(Le duc d'), Pedro Tellez Giron,
comted'Urena,duc d'Ossuna,hommede

guerre espagnol,vice-roideNapleset de

Sicile,115,18,20,25;116,25,30;121,10;

191,10; 198,10,25; 286,20;287, 1,15;

20,25;296,1; 318, 25; 349,15; 358,30;

398,5; 541,1.
OSTENDE: legouverneur,514,20,30;551,25;

582,20; — la ville, le port et lesfortifi-

cations,47,5;61,25;75,10;79,20;80,30;
84,25;96,5,10; 100,15;109,20;117,10;

132,30;141,10;144,20;152,5,15;153,10;

159,26;160,5; 162,15;165,5,30;170,10;

177,15,25; 178, 1; 180, 10; 181,1, 5;

182,15; 183,8; 184,1; 185,1,8,18,28;
186, 20; 187, 5, 15; 189, 10; 190, 20;

191, 1; 193, 18; 195, 8, 15; 196, 28;
197,10,15;198,10,15;199,1,15;201,20;

203,3; 247,20;250,20;528,20; 330,15;

332, 10,15; 551, 15; 356, 6; 579, 25;

380,1; 594,10,25,30; 396,20; 401, 10;

407,20;418,1; 438,10; 514,30; 519,15;
551,25.

OUDENBOURG,localitéde la Flandreocciden-

tale,191,1.

OUESSANT(L'île d'), dans l'Atlantique,58,

10,30.

OUTRE-MEUSE(LepaysetlesEtatsd'), 69,20;

471,28.
OWEN(Baldwin),jésuite anglais.164,5,20.
OWEN(Hugo),jésuiteanglais,164,5, 20.

OWEN(Hugo),Anglaisde résidenceen Bel-

gique,26,6,10,25;63,5; 64,25.

P

PACIFIQUE(L'Océan),392,25;550,15.

PADILLA(Francisco),191,10.

PADILLA(Martin),comtedeSantaGadea,ade-

lantedeCastille,officierdemarine,40,5,28.
PALAIS(Le)de PhilippeIII à Madrid,112,8;

189,8; 192,20; 230,25; 516, 5; 362,5;

374,1; 379,10,15.
PALATIN(Lecomte),538,20; 565,30.

PALATINAT: l'ambassadeurpalatinà LaHaye,

282, 10; — l'armée espagnoledu Pala-

tinat,562,15,20; 565,1; 564,15; 566,10;

567,28;568,5; 569,1 ; 570,15;579,10;

580, 15; 582, 15; — le territoireet la

questiondu Palatinat, 480, 20; 544, 1;

550,6; 552,20; 558,5; 560,15; 562,1,10;
568,20;572,25; 576,25;579,20;582,5;
584,15.

PALLACHE(Moise),aventurierjuif, 472,10.

PALLACHE(Samuel),aventurierjuif, 472,10,
15,25.

Pamele(Leseigneurde),—NicolasdeMont-

morency.
PARDO(Le),localitéd'Espagneen Nouvelle-

Castille,53,15;101,16;236,10;291,20,25;
292, 15; 340, 5, 15; 392, 1; 453, 15;
509,10;523,5; 571,15.

PAREJA(Garciade),envoyéde PhilippeIII à

Bruxelles,majordomed'Albert,495, 10;
497,1; 499,5, 10;509,1,5.

PARIS: l'ambassaded'Angleterreet d'Ecosse,
59,25;145,15;— lesministresde l'archi-
duc Albert,274,20; 515,1, 576,10; —

l'ambassadeespagnole,140, 10; 143,30;

144,30;174,20;255,20;256,10;288,25;
318,80;373,80;588,15; 457,1; 527,25;
— l'ambassadede Savoie,324, 20; —la
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cour,423,10;516,20;—laville,1,15,20;

3, 18,20; 4, 8, 18,20; 12, 30; 17, 80;

40,10 ; 48,8; 56, 28; 57,1; 67, 20,28;

90, 8; 155,28; 165,30; 171,30; 202,8;

204,20; 243,28; 254,28; 255,18; 268,28;

272,10; 274,10; 297,30; 313,30;548,28;

457,1 ; 527,8; 580, 25; 590,15.

Parme,— Margueritede Parme.

Parme,—AlexandreFarnèse,ducdeParme.

PARME(Le duc de), 43, 25; 49, 20; — son

frère, le cardinaldu même nom,43, 25.

PARSONS(Robert),jésuite,préfetdelamission

anglaiseà Rome,22,25;33,5; 37,10, 20;

48, 8; 49, 1; 57, 8; 59, 20; 60, 8, 28;

63,1,28,38;66,20;67,1,10,18; 71,18,28;

87, 8; 91,1; 94,18; 166,20; 589,10,20,

30; 590,10.

PAS(J. de), 590,28.

PAS-DE-CALAIS(L'escadreanglaisedu),153,
80.

PASTRANA(Leducde),153,20.

PASTURE,27,28.

PAULV, pape, 245, 28; 346, 20; 364, 8;

565,8; 382,28; 414,10; 498,20; 537,28;

550, 28.

PAVIE,villed'Italie,167,28.

PAYS-BAS(Les),passim.
PAZ(Julian),2, 5.

PECQUIUS(Pierre), chancelier de Brabant,
ambassadeurdesarchiducsàParis,268,23;

274,10,20; 278,20; 315,1; 435,23; 440,5;

447, 6; 469, 10; 478, 20; 489, 10, 15;

496, 20; 497, 5, 15; 514, 20; 518, 10;

528,20;529,10;532,18;556,30;581,18;

583,10; 584,8, 20.

PELEGRIN(Juan), lieutenant, commandant

intérimairede Cambrai,72,20.

PENAFIEL,localitéespagnole,situéeenVieille-

Castille,287,18.

PENERANDA(N.), plénipotentiaireespagnol
au Congrèsde Munster,72, 20.

PEREIRA(Pedro-Alvarez),secrétaireespagnol
auxPays-Bas,87,10.

PEREZDEMALIVENDA(Diego),commissairede

comptabilitémilitaire,516,1.
PÉRICARD(N.), ambassadeurde France à

Bruxelles,298,30;530,5; 532,8;578,28.

PÉROUSE,villed'Italie,539,26.

PERRENOTDEGRANVELLE(Nicolas),536,25.

PERRENS(P.-T.), 5, 5; 4, 15; 303, 85;

324, 80.

PERSE(La),351,15.

Persons,— Parsons.

Pescara(Lemarquisde)— FernandoFran-

ciscode Avalos.

PETITOT,277, 25;285,15.

Pezon,— BanosPezony Cordoba.

PFISTER(M.),149,30.

PHILIPPEII, roid'Espagne,1,10; 5, 5; 6,1,5,

20,28,80,38;7, 8; 8, 18;9, 20,28;11,18;

12, 10; 19, 18; 20, 28; 28, 10; 36, 10;

50,20; 51, 28; 69, 20; 76,10,18; 77, 8;

82, 26;116, 18; 121,28;124,80;139,20;

165, 20; 210, 20; 257, 18, 20; 269, 20;

271, 3; 279,1; 296,8; 297,28; 302, 20;

332,15;342, 5; 547,25; 360, 5; 377,25;

447, 15; 463, 5; 513, 18, 30; 515, 20;

546,1; 588,28.
PHILIPPEIII, roi d'Espagne,passim.
PHILIPPEIV, roi d'Espagne,5, 20; 87, 20;

115,28;215,28;227,20;302, 20;381,28;

518,80.
PHILIPPELB BEAU,prince des Pays-Bas,

514,18.

PHILIPPE-EMMANUEL,princede Piémont,524,
30.

PHILIPPINES(Les),483,18; 532,23;538,10;

557, 10.

PHILIPPSON(Martin),3, 10; 4, 10; 110, 28;

503,38; 358,28.

Piémont(Le),—Philippe-Emmanuel,Victor-

Amédée,princesde Piémont.
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PILIASCO(Virgilio),secrétaire de Frédéric

Spinola,55,18; 245, 1; 259, 1.

PINDA(La factoreriehollandaisede),en An-

gola,352, 28.

PIOT(Ch), 338,25.

PISTORIUSDEREICHENWEILER(Jean),docteur

en droit, conseillerde l'empereurd'Alle-

magneet de l'électeurdeCologne.74,5,25;

324,1.

PITTSBOURG(Lecomtede),169,25.

PLANTIN(La maisond'imprimerie),193,25;

446,10.

POITIERS,villede France,254,25.

POLLEN(J. H.),23,28.
POLO(Lorenzo),gouverneurde Milan,54,

10,25.

POLOGNE(La),148,1; 559, 20.

PONS(Gaspar),297,15.

PORTO-RICO,possessionespagnoledes Indes

occidentales,59,1.
PORTUGAIS(Les),168,20; 245,25; 540,20;

434, 15; 552, 15; 555, 15; — les juifs

portugais,256,10,15;454,20;—un moine

portugais,255,20; — les navires portu-

gais,284,20,30; —lessoldatsportugais,
541,5;547,10;549,20.

PORTUGAL(Le), 11, 5; 87, 20,25; 148, 5;

182,10;529,20; 588,25;—le Conseilde

Portugal,533, 1; 542, 15; 548, 15,20;

552, 1; 553, 20; 557, 1; — le consul

hollandaisde Portugal,394,5;408,80;—

laCouronnede Portugal,538,25;535,1.
PORTUGAL(Antoine de), grand prieur de

Crato,358,20.

PORTUGAL(Christophede). 558,15;406,15.
PORTUGAL(Emmanuelde), prétendant à la

couronnede Portugal,538, 1, 5, 20,25;

406,15; 491,8,10; 507,1.

PORTUGAL(Louisede),538,20.

POUJOLAT,150,20,30;169,30.

POZUELO,localitéespagnole,50,20.

POZZA(Lemarquisde), présidentdu Conseil

des financesespagnol, 83, 23; 98, 13;

118,8; 252,20,28.

PRADA(Andrès de), secrétaire d'État de

PhilippeIII, 55,80;70, 28;71,1; 87,10;

92,15; 95,8,10; 112,8; 115,5; 135,10;

147,5; 162,1; 220, 8; 225, 8; 258, 25;

275, 25; 290, 20, 25; 291,10; 299, 10;

500,5; 316,1; 321,25;329,15; 331,20;

549,25;355,20;513,10.
PRADO(Alonzo-Ramirezde),licencié,membre

du Conseilroyal de Castilleet du Conseil

des financesespagnol,95,15,25; 98, 20;

113,10,25;124,8.
PRAMPAIN(Edouard),164,30.

PRAGUE,villede Bohême,3, 5; 12,10; 41,1,

20;44,20;50,20;105,30;147,10;204,30;

269,20; 378,5; 389,30; —lecollègedes

jésuites,361,25.

PRATANUS(François), jésuite, recteur du

collègede Bruxelles,326,20.

Préaux(Des),— Laubespindes Préaux.

Prée (Dele),— Pratanus.

PREUSS(Georges-Friedrich),4, 1.

PRÉVOST,— Provost(Anselme),
PROVINCES-UNIES(Les),24, 18; 102, 10,18;

147, 20; 149, 10; 150, 1; 151, 1, 80;
152,15;160,10;163,30;239,25;249,15;

250, 10; 252, 8; 257, 18, 25; 258, 15;

261,15; 265,30;267,6; 268,15;274,15;
275,1, 25;276,5,10,15; 277,1; 279,20;
280,1; 284,5; 285,25; 286, 1; 287,10;

290,5; 295,5,20; 299,15; 500,5; 501,

15,20;505,5,10; 312,36;320,35,521,1,
30; 526, 15; 558, 10; 540, 20; 562, 15;
563,5; 564,15;570,25;375,15;593,20;
394, 6; 415, 1; 516,26; 563,5; 564,1;
565, 15; 576, 20; 577, 1, 10; 579, 5;
580, 5; 585, 10; — les États Généraux
des Provinces-Unies,15, 25; 102, 20;
114,10; 116,10;147,1; 153,25; 157,20;
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162,18; 244,28; 266,28;273, 8, 10,18,

20,28;278,25;287,1,28;289,15;299 18;

300,10; 303,20;504,10;310,8; 512,10,

28; 313, 20; 514, 18; 317, 23; 321, 18;

322, 20; 323, 25; 341, 15; 351, 6, 20;

370,15; 588,10;424,10; 451,25; 479,5;

527, 8; 528, 8, 10; 572, 10; 576, 1, 15;

577,5; 581,10; 586,80.

PROVOST(Anselme),négociantdeSaint-Omer,

459,10; 466,26;475,20;482,20;519,15.

PRUSSE(Leroi de), 529,8.

PUISIEUX,secrétaired'Étatfrançais,298,30;

304,28;315,25,30;318,80; 319,20,25;

526,25;329,15;331, 25;578,25.

PONOENROSTRO(Lecomtede),50,15.

PUNTADELREY,localitédu Venezuela,58,

10,15.

PUTEANUS,auditeur général aux Pays-Bas,

489,15;496,20; 504, 1.

PYHAMUS(Jean),282,1, 5.

R

RAHLENBECK(Ch.),244, 25;270,25.

RALEIGH(Walter),hommepolitiqueanglais,

166,5,10; 170,6; 172,20; 175,1.

RAM(De),445,26; 452,25; 455,25.

RAMMEKENS,localité de Zélande, 59, 25;

120,28;174, 8, 28,80.

RAVENSBBRG(Le comté de), en Allemagne,

435,20;461,18.
REATZ(Ch.-F.),360, 28.

REES,localitédu duchédeJuliers,en Prusse,

16,10.

Reichenweiler,—JeanPistoriusde Reichen-

wciler.

RELAMA(Francisco),citoyenespagnol,551,

18,28.

Remiebourg(Comte de), — Antoine de

Lalaing.

REQUESENS(Louis),gouverneurdesPays-Bas,
sousle règnedePhilippeII,119,28;121,20

RHEINBBIIG,en Prusse, province du Rhin,

253,18; 254,1; 236,10; 251,8; 294,8;

306,10; 577,20; 384,15.

RHEINBERG(Lecomtede),584,15

RHIN,le fleuve et la vallée,12, 1; 16,10;

220,25; 221,15; 436,8; 442,8; 567,1.

RIBAS(Jeande),officierespagnol,454, 5,16.

Ribera,— SarigoRibera.

RICARD(Robert), capitaine, en service en

Flandre,190,5.
RICHARDOT(Jean),chef-présidentdu Conseil

privé, aux Pays-Bas 18, 1, 28; 20, 28;

22,10; 30,25; 33,10; 59, 80; 46, 1, 25;
59,18; 81, 1, 20; 82, 25; 89,1; 103,20;

104,15; 107,10; 128,1;169,10;175,25;

201,5, 30;250, 15;253, 10;277, 10, 20;

279, 5; 284, 25; 285, 15,20; 295, 20;

515,10; 521,1,18,30; 322,20; 523,16;

548,10,25.

RICHARDOT(JeanII),archevêquedeCambrai,

582,30.

RINDVLEESCH(Daniel),négociantanversois,

232,20,25; —ses héritiers,233,28.

Rinfles,— Rindvleesch.

RITTER(Moritz),2,20;342,18;338,20;570,30.

RlVADENEYRA,546,30

RIVAS(Jeande),officierde l'arméeespagnole,

gouverneurde Cambrai,69,18,88; 71,8;

72,20;258,10; 564,28.

ROBAULXDESOUMOY,342,28;480, 28.

ROBIANI,agent du roi d'Espagneen Angle-

terre, 167,1, 20.

ROBIANO(Balthasarde),conseilleret trésorier

général des finances,399,5,20;429, 28;

440,5,30;447,6; 478,20.
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ROBLES(DonCarlosde),officierd'ordonnance

de l'archiducAlbert,201,20,28.

ROBLES(Leseigneurde),169,23.

Roche(Lecomtede la), — Robertd'Aren-

berg.
Rococx(N.), bourgmestred'Anvers,552,15.
RODEMBOURG(Théodore),consulhollandaisde

Portugal,394,5; 598,10; 408,10,25.

Rodes(Lebaronde), —SimonRodriguezde

Evora.

RODOLPHEII, empereur d'Allemagne,3, 6;

12,10; 14,10; 19,25; 41,1,20; 50,1;

51,1,25; 55,1, 5; 58,20; 62,10; 74,28;

103, 80;124,5, 28;229,8; 269, 20;270,

15,20; 271, 1, 6, 10, 15; 274,5; 324,1;

341,20; 551,15; 357,1, 20; 574,15,35;

377,15; 507,15; 556,20,25.

RODRIGUEZ(Pedro),secrétaireespagnol,432,

1,25.

ROELANS(Jacques),député d'Anvers,chargé
de missionen Zélande,592,10,25.

RoeULX(Le comte de),gouverneurde Cam-

brai, 468,10,25;469,10; 529,1.

ROMAINS: l'électiondu roi des Romains,le

titre de roi des Romains,40,20;50,20;

55,1; 57,15; 62,10; 75,1; 79, 5; 229,1;

264,1; 341,25; 342,20; 380,5; 389,25;

403,10,15,28;542,1.

ROME: l'ambassadeespagnole,27,10; 45, 1;

59,20;352,5; 476,20;— l'ambassadede

Savoie,324,20;— le collègeanglaiset la

missionanglaise,22, 25;26,28;37, 20;—

la Cour,364,28; — le couventde la Mi-

nerve,302,15; —le résidentbelge,27,20;
—laville,6,15; 26,25; 57,5 ; 45,1; 48,8;

49,1; 56,20; 57, 5,10; 60, 8,28; 66,18;

71,25; 144,1; 180,20; 215,25; 243,25;

280,5; 286,25;503,35;324,25;325,10,
30;557,25;538, 20;589,1.

ROMERO(Julienne),406,20.

ROOSES(Max),4, 10.

Rosny(Le marquisde), — le ducde Sully.

ROTH(Leconsulespagnol*Conrad),47,5.

ROTTERDAM(Lavillede),enHollande,371,20;

372,10.
ROUEN(Lavillede),en France,256,20.

ROUSSET(T.), 435,20.

ROVIDA(Alexandrede), sénateur de Milan,

193,25; 194,1,5; 204,20.
ROYE(Gabrielde), agent de Philippe III à

Cologne,578,10.
RUBEMPRÉ(Philippede), gentilhommede la

chambre d'Albert, comte de Verlaing,
527, 25; 553,15,25.

RUBENS,3,10, 16;4,10; 390,25.

RUBSAM,6, 25;174,25.

RUREMONDE(La ville de), dansle Limbourg
hollandais,Il 7,10;177,15,20;178,1;191,5.

RUSSIE(La),148,1; 255,5; 351,15
RYE(Claudede), baronde Balançon,officier

en serviceaux Pays-Bas,328,10, 20.

RYHER,139,30;159,20.

S

SAILLY(Thomas),supérieur des Jésuites à

Bruxelles,40,25; 46,25.

Saint-Albert(Lefort de),—Ostende.

Saint-André des Flamands (L'hôpital),—

Madrid.

SAINT-BENOIT(Leprocureurgénéralde l'ordre

de),en Espagne,267,15.

Saint-Clément(Lecomtede),
— marquisde

Ayerbe.
SAINT-DOMINGUE(Leportde), dans l'îleHaïti,

58,15; 59,1.

SAINT-DOMINIQUE(L'ordrede),302,15.
SAINTE-ALDEGONDE(Max,comte de),gouver-

neur du Limbourg,69, 30;469,10.

81
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Sainte-Croix(Laconfrériede la),—Cologne.
SAINT-FRANÇOIS(Le commissairegénéral de

l'ordre de),262,5.

Saint-Georges,
— Alobrandini de Saint-

Georges.

Saint-Géry(Lecuré de),
— Bruxelles.

SAINT-JACQUES(L'ordrede), 526,1; 528,25.

SAINT-JEANDELUZ,villagefrançais,363, 20.

SAINT-LAURENTDEL'ESCURIAL(Le palais de),

5, 8; 480, 10, 20; 482, 10; 566, 30;

568, 10.

SAINT-MARTIN(Labaronnede), 282, 5.

SAINT-OMER,villedu Pas-de-Calais(France):

le couventet la missionanglaise,22, 28;

357,18; 463,1; 464,20;465,1; —l'évêque,

183, 28;357,10;464,6; — lamaisondes

religieuses,465,1 ; — les Jésuitesétablis

en cette ville, 154,30; — les négociants,

181, 28; 182, 1; 459, 10; 466,25; — la

ville,154,30; 390, 25; 462,15; 464,1, 6,

20;465,15.

SAINT-POL,localitéfrançaise,dansle Pas-de-

Calais,12,20; 13,1; 17, 10,20,25.

SAINT-SÉBASTIEN,villeespagnole,dansla pro-
vincede Guipuzcoa,216, 15.

SAINT-SIÈGE(Le), 14, 16; 63, 20; 76, 25;

243,20;366,25; 412, 1.
SAINT-VAAST(L'abbayede),7,18,28;518,20;

— l'abbé,267,20;518,18, 20.

SAINT-VALÉRY,en France, dans la Somme,

141,10.

SALAMANQUE(La ville espagnolede), dans le

Léon, 47, 18; — l'université, 302, 80;

326,1.

Salazar (Le comte de),— Luisde Velasco.

Salisbury(Lecomtede),— RobertCecil.

SAN-CLEMENTE(Guillende), ambassadeurde

PhilippeIII, à la courd'Allemagne,3, 20;

23,6,28; 41,1; 44, 20; 49, 20; 50, 20;

55,1; 57,16,20;62,16,20;124,5; 125,25;

147,10; 229,10; 274,8.

SANDOVALYROJAS(Bernard),cardinalarche-

vêque de Tolède, grand inquisiteur,
membredu Conseild'Étal espagnol,173,

10,28; 176,28; 251,28; 233,30; 296,1;

515,16; 316,10; 317, 8, 20; 320, 5, 20;

596,30;412,10; 417,8, 30;426,28.

San-German(Le marquisde), — Juan de

Mendoza.

SAN-JERONIMOdeMadrid,7,18; 8,1; 9, 8,18;
11, l; 12,18; 15,8,10; 14,8,18.

SAN-JUAN(Pedrode),secrétaireespagnolen

fonctionsà Bruxelles,512, 16; 515, 20;

519,1; 522,10,20;530,10; 549,28.

SanLorenzo,— Saint-Laurent.

SAN-LUCARDEBARRAMEDAen Espagne,dans

l'Andalousie,137,15; 233,8.

SAN-MARCOS(Larue),à Madrid,334,28.

SAN-MIGUEL,localitéespagnole,62,8.

Santa-Gadea(Le comte de),— MartinPa-

dilla.

SANTANDER(L'escadreespagnolede), 96,20.

SANTA-MARIA(Leport de),en Italie, 105,10.
SANTA-SEVERINA(L'Étatde), au royaumede

Naples,203,18; 211,13.
SANTESTEVAN(Gabrielde),pagadorde la flotte

espagnoleen serviceauxPays-Bas,36, 25;

511, 20.

SAPIO(Savino),auditeurmilitaireen service

auxPays-Bas,336,1, 20.

SARAGOSSE(Lavilleespagnolede),dansl'Ara-

gon,5, 20; 23, 28.

SARDAIGNE(La),206,10.
SARIGORIBERA(Pedro),secrétairede l'ambas-

sadeespagnoleà Bruxelles,483,1; 489,6;

496,8; 509,8; 510,1; 511,8; 512,10,18,

20,28; 515,10; 516,20;518,28;519,20;

521,10;541,28;543,20;547,25;559,10;

592, 80.

SARMIENTODEACUNA(Diego),ambassadeur

d'Espagneà Londres,493,1, 25;496,1.

SARRASIN(Jean),abbé de Saint-Vaast,7, 25.
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SARTORIUS(Georges),10,88.

SASDEGAND(Le),communede la Flandre

zélandaise,132,30; 172,5; 190,15.
SAVOIE(La),480,15.20;—l'ambassadeespa-

gnole de Savoie,552, 5; — le duc de

Savoie,43, 25; 68, 10; 324,10; 525,20;

453, 15; 480, 20; 530, 8; 550,25; — la

maisondeSavoie,324,15; 358,10; — les

princesdeSavoie,102,10,80.

SAVOIE(Henri de), duc de Nemours,298,

20,25.

SAXE(L'électoratde),24,10.
SAXE(Leducde),535,20;539,20.

SCAGLIA(Alexandre), abbé de Staffarde,

Suze,etc., ambassadeurde la maisonde

Savoieauprès de diversescours,324,20.

SCAGLIA(Philibert-Alexandre), comte de

Verrue, ambassadeurde la maison de

Savoieauprès dediversescours,324,16,

25; 325, 15,20.

Schaerbeek(Laporte de),— Bruxelles.

SCHAUMBOURG(Le comtede), seigneurd'AI-

tona,240,25.

SCIOPPIUS(Gaspar),pamphlétaire,504,25.

SCORZA(Nicolas),envoyéde l'archiducAlbert

auprèsdu roid'EcosseJacquesVI,132,1,

10, 15,20, 25, 30; 133, 1; 159, 13, 20;
140, 1; 141, 10, 20,25; 142,1, 5,15,20;

144,20; 146,20;153,1; 158,5,25.

SCOTT(Waller),baron de Buccleugh,officier

écossaisau service de la Hollande,162,

15,30;165,28.

SCRIBANI(Charles),provincialde la Société

de Jésus, recteur du collèged'Anvers,

503,13; 553,15; 554,15.
SEDAN(La ville de), en France, dans les

Ardcnncs,453, 15; 454,15.

SÉGOVIE(L'évêchéde),302,20;— la villede

Ségovie, en Espagne, dans la Vieille-

Castille, 328, 28; 331, 10, 20; 332, 1;

333,1, 8, 10;365,18;369,15.

SEMPLE(LecolonelGuillaume),gentilhomme
écossaisauservicedel'Espagne,72,18,25;
215,5,28; 246,5; 550,10, 18,20; 571,15;
572,1; 573,10;574, s.

Sept-Eglises(Lemarquisdes),—le marquis
de la Oliva.

SERRA(Francisco), banquier, résidant à

Anvers,178,25;243,15;249,20;351,10,
30;352,1.

SERRA(Jean-Baptiste), banquier génois,
460,25.

SERRANO(Matheo),gouverneur espagnolde

l'Écluse,198,1, 20;199,20.
SESA(Leducde),Antoniode Cardonay Cor-

doba, ambassadeur d'Espagneà Rome,
27,10,20,25;45,1,25;48,5;49,1; 56,20;
57,3; 59,20;60,5;63,1,20,33;66,15,20,
25; 67,15-,68,15, 20; 71,16,28; 124,1;
589, 1.

Sesto(Lamarquisde),— AmbroiseSpinola,
marquisde Sestoy Venafro.

SETUBAL,villedu Portugal,137,15.
SEVENBERGHE(Le baron de), fils de Charles

d'Arenberg,169,25.

SÉVILLE(Lachambredecommercede),31,10;
113,30: 485, 20; — les marchandsfla-
mandsétablisà Séville,428,1; — la ville
de Séville,en Andalousie,2, 8; 10,15,25;
16,5; 137,15;216,15;402,10;405,23,30;
483,20; 570, 1.

SHIRLEY(Antoine),aventurier anglais,351,
1,15.

SIBOLI(Lebanquier),78,5.

SICILE(La),206,10; 550,16;398,5;467,15;
477,25;547,1; — l'armée espagnolede

Sicile,33,25; —le vice-roi,115,25;297,25;
351,1; 402,20; 517, 20; 525, 20; — la

vice-royauté,205,20.

Sidonia,—le ducde MedinaSidonia.
SIGCBNZA(Lesiègeépiscopalde),enEspagne,

8, 35.
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SILÉSIE(La),388,8.

Sillery,— Bruslartde Sillery.
SINEL(Jean),Hollandais,362,28

SIRTORI,103,30.

SISMUNDI,480, 28.

SKINNER(Antoine),156,18.

SOEST(Laplacede),en Westphalie,467,18.

SOFOLA?localitédes Indesorientales,533,1.

Sotre(Lecomtede),— de Croy.
SOLRE(N.de),588,28.

SOMEREN(Jacquesde), envoyéde l'archiduc

Albert auprès des villes hanséatiques,

491,20,28.
SOMMERVOGEL(LePère),23,20.

SORANZO(N.),ambassadeurvénitien,110,28.

SOSA(FrayGeronimode),288, 23.

SOTO(Mariade),171,80.

SousLE-VENT(Les îles), dans la mer des

Antilles58,30.

SPILBERGEN(Georges), amiral hollandais,

801,18,20; 502,20.

SPINOLA(Ambroise),marquisde los Balbases,

marquisde Sestoy Venafro,hommede

guerre italien au service de l'Espagne,

3,28; 105,8,10,16,20; 106, 16; 108, 5;

111, 10; 113, 25; 115, 5, 10; 117, 10;

119,80; 122,8,10;167,10,2B,80;168,1;

177,18,28;178,1, 8,10,20.23,30;179,13;

180,10; 181, 1,8; 183,8,10,18; 184,1;

185,1, 5,18; 186,20; 187,1, 8; 191,1;

192,18; 194,18,20,26; 193,1; 196, 18;

197,10,20;198,20,28;199,1,18;200,20;

201,1, 18,20;203, 8,10;204,18;207,80;

211, 10,18, 20; 213, 1, 8; 218, 13,20;

219, 5, 20,25;220,15,20,28;221,1,18,20;

222, 10; 223, 1, 8; 225, 15; 226, 1, 5,

10,15,20,30; 227, 5, 10,20,80; 228, 1,

10,15; 233, 10, 18; 234, 1, 5; 235,10,

16; 236, 10, 15; 237, 25; 258, 15,20;

239,1, 5; 240,20;241,20;242,1,18, 80;

243, 1, 8,10,18, 20; 244, 1, 8, 10,20,28;

245,10; 246,25;247,1; 248, 8,10,15,20;

249,1,8,18,20;250,5, 10,18,20; 251,1,

8,20,23; 252,5,20; 253, 1, 5, 10,15,80;

254, 5, 10; 255, 5; 257,1, 10,18,20,25;

258,5,15,28; 239,1, 10; 260,10; 261,10,

28; 262,10;263,8,18;265,16,28;266,1;

267, 1, 8; 268,10,18,20,25; 269,5, 10;

270,1; 272,18; 273,5,10,13,20,28; 274,1;

276,1,18; 277, 10,18,20; 278, 28; 279,

10,28;280,15,20;282,6,10; 283,10,15;

286,23;287,10;289,1, 10,18,20,28;292,

20;293,25,30;294,1,10;295,1; 297,15;

298,5; 299,1; 300,15,25;301,5, 10,20;

305,28;314,3,20,28;316,18,20;322,1,6;

323,18,30;326,10; 327,5,10,15;331,8;

336, 10; 339, 8; 343, 15, 20; 544, 1, 5;

345,5,10,18,346,5;348,8,10; 349,1,18;

350,10,28;352,1, 8,13; 354,1,8,10,18;

356,8; 338,1; 359,10,28;364,1; 370,8;

371,1; 374, 5,10; 375,1,5,10; 376,5,15,

25,30;377,5; 379,5, 28;381,1,8,18,20;

386,10,20,25;388,30;389,20,25;390,1;

391,10; 394,10;396,20;397,1,5;399,1,

18,23;400,25;401,10,20;402,1; 403,1,

5,10,15; 404,10,18,28; 405,1; 407,18,20;

409, 10, 20; 410, 1, 18, 20; 413, 18,20;

414,1, 8, 20;415,10; 417,s; 418,10,18,

30; 419, 20, 28; 420, 15, 20; 421, 1, 5;

422,1,5,10;423,5,10,18,20;424,5,25,30;

425, 10,15; 426, 1, 10; 427, 5, 13, 20;

428, 18,20,28; 429,1, 8,18,20; 430, 1,

18,20; 431,1,10,18; 433,8,10,20;434,1;

435,15,25; 436,10,15,20,25; 437,5,10,

25; 438, 5, 10,18,20,25; 439, 5, 15,20;

440,1, 5; 443,5; 444,5; 446,1; 447,1,

5, 10,15; 449,15,20; 450, 1; 455,5,10;

456, 1, 18,20;457,18,20; 458,10,18,20;

439,1,5,10; 460, 15,20;461,1; 463,10,

15,20; 467, 1, 10; 468, 5, 20; 469, 10;

470,5,10,15,20; 474,5; 476, 1; 477,1;

478, 1, 10; 481,15; 483, 6,10; 484, 20;
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487, 15; 488, 1, 5, 20; 492, 5; 495, 1;

497, 5; 498, 5, 25; 499, 10; 504, 15;

505,15; 507, 20;508,1; 510,10, 15,20;

311,1; 512,10;513,5;516,1,25; 517,20;

521, 15; 524, 25; 525, 1, 5; 528, 15;

529, 10; 532, 10; 533, 15; 537, 15, 25;

543, 10; 544, 1, 5, 25; 545, 1; 548,20;

549, 5; 551, 15; 556, 30; 359, 5, 10;

561, 10; 562, 15; 563, 1; 564, 5,10,15;

566,5,10; 567,1,10,20,25;568,5,10,20;

569, 1; 570, 15; 571, 20; 574, 1, 10;

380,15;582, 1; 584,10; 594,5.
SPINOLA(Ambroise),banquiergénoisétablià

Madrid,113,10,25.

SPINOLA(Aurélio).parent d'AmbroiseSpi-
nola, homme de guerre, 262, 10; 268,

10,28;498,28.

SPINOLA(Ferdinand),comte,84,25.

SPINOLA(Frédéric),amiralgénois,au serviee
de l'Espagne,frère d'AmbroiseSpinola,
19,10;29,1; 31,5; 53,15, 20; 54, 10,15,

20; 55, 10,15; 67, 20; 73, 5; 96, 15,20;
97, 1, 8, 10; 100, 10, 20; 105, 5. 10;
106, 1, 18; 108, 10; 113, 13; 115, 10;
116, 1; 117,10; 120,5; 122,10; 126,1;
167,10,25.

SPINOLA(Gaston),seigneurd'Embry,comte

de Bruay, gouverneur du Limbourg,
premier écuyer'de l'archiduc,61,15, 25;

69,8,10,25,30;70,1,20; 71,1; 72, 5,20;
75,15,25;477, 30

SPINOLA(Paul),petit-filsd'Ambroise,286,25.
SPIRE(Lavillede),en Bavière,12,10.

Staffarde(L'abbéde),— AlexandreScaglia.

STAINES,bourg anglais situé sur la Tamise,

157,10; 158,20;159,10;160,1; 166,15;

167,5; 168,15; 169,1, 20; 170,20,23.

STANHOPE(John),vice-chambellan,conseiller

d'Étatde JacquesIer,159,10,20.

STEENHUYS(Guillaumede), conseiller du

Conseilprivé,389,15.

Stennep(Jean),— JohnStanhope.
STEPHEN(Leslie),56, 30; 60, 30; 166, 25;

357,25.

STEPNEY,localitéd'Angleterre,519,25.

Steyn,— Staines.

STIEVE(F.),2, 20.

STRAETEN(Edmondvander), 171,20,33.

STRATA(Carlos),banquier d'AmbroiseSpi-
nola,à Madrid,178,20,80.

STUART(Arabella),cousine de Jacques Ier,
roi d'Angleterre,33, 1, 20; 43, 25; 173,

1,80.

STUTTGART(Lavillede),dansle Wurtemberg,
370,30.

STYRIE(Charlesde),12,25;345, 23.

Styrie (Ferdinandde),— FerdinandII.
SUD(Lamerdu),l'OcéanPacifique,392,5,28;

508,20;519,1; 528,1; 557,10.
SUEDE(La),148,1.

SUÉDOIS(Les),393,20.

SUEYRO(DiegoLopezde), espionau service
de Philippe III, résidant à Anvers,275,
10,20; 342, 10,15; 354,18,20; 555, 25;

359, 1, 5, 15, 20; 360, 15, 20; 561, 5;
362,1; 567, 5; 387,1; 451,15; 459,25;
460, 25; 493, 15; 503, 10, 15, 20, 25;
551,10;558,10;569,10,15;594,20,28,30.

SUEYRO(Eléonora), femme du précédent,
275,20.

SUEYRO(Emmanuel),espion au service de

PhilippeIII,filsdesprécédents,275,20,30;
479,10; 493,10,15; 501,15; 502, 1, 20;
503,15,20;509,15,20; 511,10; 516;30;
517,1; 519,5, 10;520,10,15;522,5,25;
542,15,20;548,15;552,10;555,10,15,20;
559,15,20,25; 560,20; 561,25,30; 563,10;

569, 10,15;594,25,30.
SUEYRO(Jean), frère du précédent,503, 20.
SUEYRO(Simon), père d'EléonoraSueyro,

Portugaisétablià Anvers,275,20.
SUEYRO(Les),275,20,25.
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Suffolk(Le comte),— ThomasHoward.

Suffolk(Leduc),—CharlesBrandon.

SUICARDDECRONENBBRG(Jean),électeur de

Mayence,385, 15,20,25;386,1,15, 20.

SUISSE(La),415,1; 541,5.

SULLY(Leduc de), Maximiliende Béthune,

marquisde Rosny,envoyéextraordinaire

de HenriIV,à Londres,80, 28; 149, 28;

150, 20,30; 151, 8, 10,18; 152, 18,30;

155,10;154,5; 160,10; 163,80;169,80;

201, 20; 243,28.
SUND(Le détroit du), en Scandinavie,

393,20.

Suse,(L'abbéde),—AlexandreScaglia.
SWEVEGHEM(Le seigneur de), gentilhomme

du duc d'Aerschot,169,28.

T

TACITE,128,18,30;273,80.

TAMISE(La),158,28.

TAUNTON(E.),23,20.

Taurezune (Le duc de), — Franciscode

Castro,ducde Taurezone.

Taxis,— Touret Taxis.

TAYLOR(Robert),Anglais,chargéde mission

en Angleterrepour le servicedu Saint-

Siége et de l'Espagne,154, 18, 20, 28;

155, 8, 80; 156,1, 10,20; 157,5,25,80;

164,1, 5,18,20.

TBRCEIRA(L'île), de l'archipel des Açores,

341,10.
TERNATE(L'îlede),possessionespagnoledes

Indesorientales,532,20.

TERNINCK(Auguste),518,20.

TERREDEFEU(La),dansl'Amériquedu Sud,

502,8,20.

TERRE-NEUVE(La),dans l'AmériqueduNord,

59, 1.

TERVUEREN,localité du Brabant, 482, 18;

483, 1, 18; 489, 10,18,20; 490, 8, 18;

491,1,8; 506,10; 507,8,10, 18;508,18;

509, 1; 510, 1, 3; 520, 10, 18; 521, 1;

548,1, 8; 549,10,18; 550,1; 564,1, 20;

565,1.
TEXADAYMENDOZA(Francisco),présidentde

la Chambre de commercede Séville,

483, 20.

THÉROUANNE,ville française,dans le Pas-de-

Calais,463,28.

THISQUEN(J.),69,28.

THOU(L'historiende),6,8.

TIBÈRE,empereurromain,128,18,30.

TILLY,3,1.

TOLAVERA,villed'Espagne,547,8,18.
TOLÈDE(Le cardinalde) : Sandovaly Rojas

Bernard; —lesarchevêques,176,1,20;—

la ville, 72,20; 73, 28; 488, 20; 489,1;
491,10; —la province,346,28.

Tolède(Pedro de), — le marquisde Villa-

franca.

TOLÈDE(Pedrode), chapelainde l'archiduc

Albert,288,28;317,10,20;544,25.
TOLEDO(Fernando), gentilhomme de la

chambrede PhilippeIII, 588, 25.

TORDESILLAS,localitéespagnole,dansleLéon,

61, 20; 212,20;213,1, 6; 221,16.

TORTONA,localitéitalienne,dansle Piémont,

251,15.
TOSCANE(La),472,28.

T'otird'Auvergne(Frédéric-Mauricede la),
— le ducde Bouillon.

TOURNAI(Legouverneurde),69,80; 465,28;
469, 10; — les négociantsde Tournai,

181, 20; — la ville, en Hainaut, 4, s;
182,1; 353,1; 468,20;470,18; 471,25.

TOURNAISIS(Le),471,28.
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TOURETTAXIS(Jean-Baptistede),comtede

Villamediana,maîtredes postes,ambassa-

deur d'Espagneà Londres, 146, 5, 30;
149, 18; 154, 10; 157, 20; 158, 10,15;

166, 1, 20, 25; 170, 1; 174, 1, 5, 10,
18,20,30; 175, 1; 184, 13, 28; 193,25;

194,1, 5; 217. 20; 218,8,10; 219, 10;

221,10.
TOURETTAXIS(Jean-Baptistede),veedorgéné-

ral del'arméedeFlandre,conseillerd'État,
ambassadeurd'Espagne à Paris, etc.,

parentduprécédent,6,1,18,20,25;18,1;
112, 25; 140,10; 145,1,16,30; 144, 1;

174,20,25;256, 5,10.
TRANSYLVANIE(La),410,20.
TRAUTSAM(Le comte de), représentantdes

archiducsen Allemagne,41, 25.

TRENTB(L'évêquede),297,20;—le concile,
297,20,25; — le district, 523,20; — la

ville,enItalie,12,10.
TREVES(L'électeurde),556,15.

TRINITÉ(L'îlede la), en Amériquedu Sud,

402, 5.

TRIVULCE(Lecomtede),330,10.
TRUMRULT(William),ministred'Angleterreà

Bruxelles,389,15;444,10.

TRUNCHELL,418, 30.

T'SERCLAES(Ladame),581,5.

T'SERCLAES(N.), bourgmestre d'Anvers,

552,15.

TUAM,villed'Irlande,509,10.

TUDOR(Les),43, 20.

TUNIS(Lavillede),en Afrique511,10.

TURCS(Les),101,20;351,20;392,1; 403, 5;

410,20;497,20; 508, 3.

TURENNE(LeGrand),103,30.

Turenne (Le vicomtede), — le duc de

Bouillon.

TURIN(Lavillede),en Italie,324,28.

Tyrconnel(Lecomtede),—RoryO'Donnel.

TYROL(Le),6, 8; 403,30;404, 10,18,20.

Tyrone(Lecomtede),— HughesO'Neill.

U

UCEDA(Leducd'), 426,25;544,25,545,25;

580,10.
UGARTE(Hurtunode), pagadorgénéralde

l'arméede Flandre, 122, 25; 341, 1, 5;

401,20,25;511,5, 25.

UGARTE(Jean Lopezde), inspecteur du

commerceenEspagne,95,1,20;112,10,15;

114,25;135,20; 155,1; 137,5,10,15,25;

147,15,20;168,25.

ULLOA(JulianSanchczde),558,25.

UMARA(Franciscode), vicairegénéral, eu

serviceauxPays-Bas,56,25.

UNCETA(Martinde), pagadorde l'arméede

Flandre,172,10;276,20.

URBIN(Leducd'),49, 20.

Urena (Lecomted'),— le comted'Ossuna.

URIZAR(Hurtunode),vecdordu commerce.

puisproveedorde l'armadadesPays-Bas,
153,15;156,10,35;157,10;172,1,5,10,25;

iS't, 20;198,6,20;199,1; 205,1; 214,15;

216,5;217,1,5,10,15;231,15;232,10,15;

233,20;259,25;260, 1; 261,10,15;264,

15,20; 339,10; 563,8.

URQUINA(Matheode), secrétaireespagnolen

serviceaux Pays-Bas,293,28;304,5,18,

23,30; 449,3,18,20; 450,20; 451, 1, 6;

512,13;515,20;522,18,20,28; 555,8,10;

562,8, 23.
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V

VACAYBENAVIDES(Francisco),veedorgénéral
de l'arméeespagnolede Flandre,229,35;

276,1, 20;305,10; 508,1; 417,5.

VADER(Jérômede),Bruxelloisde résidencea

Lisbonne,241,10,

VALCKE(Jacquesde), diplomatehollandais,

152,25.
VALDES(Gasparde),maitre de camp,châte-

lain de Gand,421, 15; 441, 10,15, 25;

442,1, 25.

VALDIVIA(Leportde),au Chili,550,10.

VALENCE,port espagnol,sur laMéditerranée,

21,s; 22,5; 25,5; 26,1;183,20;206,10;

239,23;324,10; 525,20.

VALENCIA(LefrèreGrégoirede),del'Ordrede

Notre-Damede la Merced,468,8; 472,8;

473,10; 474,20, 482,8; 491,18; 494,1.
VALENCIENNES(Lesnégociantsde),181,20;—

la ville,en France,dans le Nord, 182,1;

547,16;432,8; 471,26.

VALLADOLID: lescollègeset séminaireanglais,

22, 28; 215, 1, 10; — le couvent des

Augustins,174,20;—laville,enEspagne,
dans le Léon,52, 5; 62, 18,20; 64, 16;

65,8; 66,1; 68,15; 70,5,10; 72,1, 5,10;

73,10, 15; 74, 1, 5, 10,15; 75, 1, 8, 20;

78, 8; 79, 1, 8, 10; 80, 1; 85, 1, 25;

86,15; 87,15; 88,1, 8; 89, 1,10;90,15;

94, 10; 96, 16; 98, 5,10; 99, 8, 18,20;

100, 5; 102, 1; 111, 1, 5; 112, 5, 20;

115,28;117,20;120,15,20; 121,1,5,10;

122, 5, 10; 123, 10; 127, 1; 153, 18;

154, 1, 5, 18; 155, 10; 156, 10, 80;

157,1; 138,10;139,25;144,25;160,20;

165, 1, 10; 175, 15; 178, 5; 185, 8;

191, 18,30; 193, 20; 195, 25; 197, 25;

200,20;203,10; 205,1; 211,10; 214,20;
215,1, 10,15,25;217,15,20;218,1,5,10;

219, 1, 15; 220,1; 221, 5; 222, 10, 16;

262,25; 286,20; 288, 5, 10,15; 290,20;

291, 10,16; 324, 80; 325, 35; 349, 15;

590, 10; 452, 28; 452, 1; 453, 10, 20;

454,1, 8, 10,15;486, 20;588,25.

VALSAIN,villeespagnole,203,1; 554,20,80.

VALTELINE(La), en Italie septentrionale,

404,25; 572,25.

VASQUEZ,35,25,80; 36,15; 72, 25; 76,80;

119,80;124,30;198,25;518,80;542,25.

Vasto(Le marquis del), — Fernandode

Avalos.

VAUDÉMONT(Lecomtede),490,25;531,15.
VEGA(Georges),Portugais,434,18,23,30.

VEGA(Lopede),119,20.

Vega,—Guerrade la Vega.
VEGIANO(de),55,28.

VELADA(Lemarquisde),membredu Conseil

d'État espagnol,70, 1; 118, 8; 125, 1;

231,26;296,1; 515,15;575,30; 396,30;

417,1,30;426,25.

VELASCO(Alonsode), diplomateespagnol,
candidatà l'ambassadedeFlandre,196,10;

232,5.

VELASCO(Juan-Fernandezde), ducde Frias,
connétablede Castille,membreduConseil

d'Étalet de Guerre,présidentdu Conseil

suprêmed'Italie, 98,15; 118,5; 119,30;
124, 15; 155, 5, 25; 178, 5; 189, 30;

193, 10,20,30; 194, 8, 10,18; 196, 20;

197,10, 23; 198,1; 199, 10,28; 200,1;
202, 8; 204, 20; 205, 18; 206, 5, 10;

209,10,18,23; 214,10,18; 252,8;253,30;

264,25;269,30;296,1; 297,8; 515,18;

516,10;517,8, 20;418,28.

VELASCO(Louisde),officierde l'arméeespa-

gnolede Flandre,comtedeSalazar,mar-

quisde Belveder,42,28; 119,18; 122,18;
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124,18,20,38;125,20;203,20; 222,1,10;

23a, 18; 258,10; 270,10,25; 272,1, 20;

558, 1, 8, 15; 559, 1; 560, 15; 591, 20;

480,10,15; 512,15,30; 540,15,30;563,1;

569,1; 570, 15.

VELASQUEZ(Andrcs), chef de l'espionnage

espagnol,408,10

VELASQUEZ(FranciscoGuillamas),maîtrede

chambredu roi d'Espagneet trésorierde

la Reine,360,1.
VELPIUS(Rutger),167,25

Venafro(Le marquis de),— AmbroiseSpi-
nola.

Vendegies(Le seigneur de), — Nicolasde

Montmorency.
VENEZUELA(Le),58,30;402, 25.

VENISE: l'ambassadeurvénitienen Angle-

terre, 165,5; — l'ambassadeurespagnol
à Venise552, 10; 517,20;— l'ambassa-

deur de Veniseà Madrid,408,10; 518,1;
— la ville et l'État de Venise,252, 6;
245,20,25;324,20; 530,5; 550,25.

VÉNITIENS(Les),149,10;550,15;495,15.

VENLOO,dansle Limbourghollandais,110,

30;117, 10

VENTADOUR(Leduc de), 15,1.

VENTOSILLA,villed'Espagne,171,10;172,10;

179, 1; 212, 1; 255, 1, 10,15; 282, 20;

283,6; 355,10; 411,20;412, 1.

VERDUGO,257, 20.

VERDUN(L'évêquede), en France,578,20.

VERE(Sir Francis),colonel, de nationalité

anglaise,au service des Provinces-Unies,

162,15; 163,15,25,30.

VERIS(Lenotaire),122,30.

VERREYCKEN(Louis),audiencicrauxPays-Bas,

30, 25; 38, 15; 39, 1, 6, 10,15; 46, 1;

82, 26; 159,25,80; 175,25; 225, 15,20;

224, 1, 25; 225, 25; 250, 25; 251, 5,15;

232, 10; 234, 20; 262, 20, 25; 265, 15;

266, 5, 10, 18, 20; 267, 5, 10; 269, 15;

276, 15; 277, 10, 20; 336, 10; 348, 10;

578,10; 599,5; 471,15; 478,20;518,10;

585,10.

Verrue (Le comte de), — Philibert-Emma-

nuelScaglia.
VERSOY(Lemarquisde),598, 25.

VERT(Le Cap), en Afrique occidentale,

120, 5.

Vertaing (Le comte de), — Philippe de

Rubempré.
VERVIEBS(Lavillede),en Belgique,69,28.
VERVINS(La paix de), 6, 20; 8, 1; 12, 30;

58,28.

VEYGA(RodrigoLopezda), 234,15.

Vic(Leseigneurde),gouverneurde Calais,
vice-amiralde France,148,26,30.

VICTOR-AMÉDÉE,prince de Piémont,324,10,

30;325,20.

VIENNE: l'ambassadeurd'Espagneà Vienne,

531,25;—lecollègedesJésuites,361,25;
— la ville, 1, 20; 2,18; 41, 28; 385, 28;

524,1; 527,25; 536,15.
VILLA(Rodriguez),3, 25; 9, 20; 50, 25,30;

61,25; 65,80; 97, 25; 100, 20; 102,25;

105,25;109,23;115,23;177,25;179,25;

184,25; 185,20;187,20;195,20; 196,20;
198,25;199,25;200,30;201,80;205,25;

215, 25;218,25;221,25;222,30;225,20;

227,18; 253,30;234,28;235,28; 236,20;

238,30; 239,28; 243,80; 244,28; 245,28;

247,25;248,20;249,25; 250,30;251,28;

253, 28; 259, 25; 262, 23; 263, 28, 30;
264,20;267,23;269,30;275,28;274,20;

276,20,30;277, 23; 278,25,30;280,20;

281,30;282,25;283,25;287,80;289,30;

293,30; 294,30;295,25; 298,25; 299,30;

500,26;501,25;315,20;322,80;345,25;

548,25;349,25;404,23;421,30;423,30;

425,30;451.28;439,25;498,25;505,20;

510,25;564,25;568,20.

VILLAAMIL(Cruzada),3,10.

82
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VILLAFRANCA(Le marquis de), Pedro de
ToledoOsorio,ambassadeurd'Espagneà
Paris, gouverneurdu Milanais,membre
du Conseild'État espagnol,83, 25; 288,

6, 10,20,25; 290, 1; 296, 18; 515, 10;
317, 10,20; 519, 15; 520, 15; 376, 10;

396, 30; 414,80; 417,1, 30; 442, 20,25;

480,10; 496,5; 497,10;504, 20;544,30;

545, 25.

Villalonga(Lecomtede),— PedrodeFran-

queza.
Villamediana(Lecomtede),—Jean-Baptiste

de Touret Taxis.

VILLANOYA(Lopezde),gouverneuret drossard

de Kerpen, dans la provincedu Rhin,
Prusse occidentale,47, 20, 28; 61, 20;

221,20,28.

VILLAR(Louis del), châtelain de Gand,

272, 15.

VILLARDELORNO,localitéespagnole,184,5.

VILLARUEL(N.),secrétaired'HenriIV,515,5.

VILLAURTIA(WenceslasRamirezde),193,80.
VILLEBON(M.de), capitainede cavalerieen

Hollande,576,10,18.

VILLELA(Jeande),secrétaireespagnolen ser-

viceaux Pays-Bas,528,18; 529, 10.

VILLERMONT(Lecomtede),3, 1.

VILLERMONT(Lacomtessede),350, 28.

VILLEROY,secrétaire d'État de CharlesIX,
HenriIII et HenriIV,roisde France,4, 8;
243, 25;285,15;515,30;558,25.

VILVORDE(Lechâteaude),en Belgique,367,
10.

VINAROZ,localitéespagnolede laprovincede

Valence,23,6.

VISCONTI(GamelerioOctavio),gentilhomme
delachambredel'archiducAlbert,369,20;

375, 20; 424,15; 426,20;427,1; 428,5.

VISITA(Le tribunal de la), 36, 1, 5,10,20;

91,25.

Viso,localitéespagnolede la Nouvelle-Cas-

tille, 40,15.
VIVERS(Fray Francisco), prédicateur de

l'archiducAlbert,545,10,18.

VIVONNE,localitéfrançaise,dans le Poitou,

254,25.

VOL(PedroMiguel),navigateurhollandais,

528, 1.

W

WACHTENDONCK,localitédans la provincedu

Rhin, Prusseorientale, 222,10; 306,10.

WACKEN(Le seigneur de), de la suite de

Charlesd'Arenberg,169,25.

WALDSTEIN(Lavillede),en Allemagneméri-

dionale,571, 20.

WAGHENAER,58, 30.

WALLMERODE,589, 15.

WALLONS(Lessoldats),47, 6; 105, 5, 20;

106, 5; 127, 10; 150, 1, 5, 26; 158, le;

190,15;207,20; 208,1; 331,20;411,10;
417,28;480,18; 489, 28;490,1; 525,20;

525,28; 541,1; 544,1,16; 547,10.

WALTER(Justus), seigneur de Dirpach,
58,18.

WALTER(Theresia),damed'honneurde l'in-

fante Isabelle, fille du suivant, carmé-

lite, 58,25.

WALTERZAPATA(Jérôme),pagedeRodolpheII,
conseillerde guerre,pagadoret veedorde
l'arméeespagnolede Flandre,6, 8; 58, 1,

15, 20; 229, 20, 30; 230, 1, 10, 15, 30;
246,15; 269,15; 272,5.

WATSON(N.),clercanglais,168, 20;172,25;
173, 20.

WATSON(Robert),194,30.
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WATTEN(L'abbayede), en France,183,25;

557,15; 465,1; 464, 3.

WATTEVILLE(Péronne),religieuseau monas-

tère de Baume,598, 28.

WEDEL(Antoine),559,20.

Weldstein,— Waldstein.

WELSER(Mathieu),catholiqueallemand,tré-

sorier de l'Empire, 147, 15,20,25; 148,

5,10.
WELSER(Philippine),mèredu cardinalAndré

d'Autriche,6, 15.

WERDA(N.), chancelier, représentant de

l'archiducpour recevoir l'investituredes

Pays-Bas,41,25.

WESEL,localité de la province du Rhin,
Prusseoccidentale,25,10;233,10;318,25;

404,25; 424,10,30;450,25; 451,1,10,15;

453,5, 20; 436,1, 25; 457,1,20;450,25;

456,15;466,10; 473, 5; 475,15; 477,10.

WESTPHALIE(La),19,25; 47, 25; 221,20.

WICHAM,501,20.

WILLAERT(LePère),26,20;140,80; 272,26;

462, 25;482, 25; 504,25.

WILLEMSTAD,ville du Brabant hollandais,

406,25.

WINDSOR(Lavillede),en Angleterre,152,10;

154,8, 10; 158,28; 159,3,15.
WITTELSBACH(Les),2, 20.

WITTENHORST(Walrave de), seigneur de

Horst,drossarddu paysde Kessel,diplo-
mateau servicedes Archiducs,81, 1, 30;
258, 20;259,20; 244,10; 249,B;259,1;

570, 15,80.

WOERDEN,localitéhollandaise,108,20.

WORCESTEB(Lecomtede),43, 25.

WURTEMBERG(Jean-Frédéric),duc de Wur-

temberg,comtede Montbéliard,389,10;

391,1, 25;419,1.

X

XANTEN,villedePrusserhénane,455,15,20,

25;457,10;458,15;.444, 20,25;477, 10.

XÉRESDELAFRONTERA,localitéespagnole,
dans l'Andalousie,551,15,25.

Xerley(Antoine),— AntoineShirley.
XIMENEZ(Edouard), consul portugais à

Anvers,555,20.

Y

YARMEZ(J.),584, 20.

Ybarra,— Ibarra.

YORK,villed'Angleterre,154,20.

YOUNG(Georges),ministrede JacquesVI,roi

d'Ecosse,142,15; 156,5.

YPRES(Lavilled'), en Flandre occidentele,
182,5.

YSENDYCKE(Lefort d'), en Zélande,190, 15.
YSSEL(L'),rivière,233,15.

Z

ZABALA(Domingo), contador espagnol de

serviceauxPays-Bas,113,10; 124,5.

ZACRA(Martinde), lieutenantdu veedorde

l'armée espagnole,en serviceaux Pays-

Bas,494,20.

ZAPATA(Lecardinal),544,25; 545,25.
ZAPATA(Maria-Manuel),58,15.

Zapata, —WalterZapata.
ZÉLANDAIS(Les),14, 26; 160, 25; 161, 25;

163,10;209,20;289,10;392,13;393,5,10;
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—lesmarchandiseszélandaises,212,8,30;
— lesvaisseauxzélandais,18,10.

ZÉLANDE(La),31,10; 58,5; 91,10,28;93,1;

112,8; 135;20;150,18; 270, 20;303, 5;

369,10; 392,10,15,20; 393,10; 479,1;
501, 20; 551,80; 565, 18; 572,8; — le

commercede la Zélande,31, 10; 91,10;

136,5; 212, 15; 479,1; — les États de

Zélande,169,8; 392,18,25; 393,1.

ZIERIKZEE(Lesiègede), en Zélande,304,1.
ZUNIGAYFONSECA(Balthazarde),ambassadeur

dePhilippeIII,successivementàBruxelles,
à Pariset àVienne,dansla suite,membre

du Conseild'Étatespagnol,23,30;29,10;

30,1, 8,18, 20,28; 51, 1, 5, 20; 33, 1,8,

10,18;34,8,20; 37,6,18;38,3; 41.10,16;

42,18,20;43,10,18;44, 1,15;43,8,18,28;

46, 5, 20,28; 48, 20; 51, 5, 10; 53,5, 10;

56,1, 8; 59,8,10;60,8,15,20;61,1,5,10,

20;62, 5,15,20;63,1,6, 10;64,6,10,15;

63,1,5,10,18, 20;66,18; 67,8,10,18,28;

68,8,10; 70, 20; 71,5,10,18,20;72,1 ;

73,18,20; 75,1,5,18; 79,1, 8,10; 80,1,

18,20,28,80;81, 8,10,18,20;82, 1,8,10,

28; 84,10; 86,18, 20; 87,1,15,20; 88,8,

10,18; 89, 1,8, 18,20,28; 90,18; 95,20;

96,10;97,20; 98,10;99,1,8,20;100,1,20;

101,8,10; 102, 8, 10,80; 105, 1, 8,28;

104, 5, 10,15,20; 105,1; 106,8, 10,20;
107,1,5,10,15,25;109,5,15,25;110,1,15,

20,30;111,5,10,15, 20; 112,1; 115, 18;

114,1,8,10,20,28;115,1; 116,1,3,10,18;
117,1; 120,25;122,1,10;123,1; 125,15,

20,80,85;126,6; 127,1, 6,10; 128,5,10,

20; 129, 5, 15,20; 130,1, 20; 131,8,28;

134,1, 15; 137, 1; 138, 10, 13,20, 28;

139,1,25;144,15,20,25;165,20;175,20;

179, 28; 196, 10; 202, 8, 10; 204, 20;

254,20; 235,1; 240,1, 8, 28; 256, 5,18;

272,10; 331, 1; 341, 20;342, 1; 397,5;

403,8,20; 404,18; 439,1, 8,15; 453,5;

458,1; 463,20;476,20; 505,20;513,80;

514,10; 517,25; 544,25;545,25;555,20;

556,20;559,80;570,1, 574,25;580,10;

589,1.

ZUNIGA(Pedrode),ambassadeurd'Espagneà

Londres,288, 5, 25;296,18; 318,5.

Zuniga,— GuzmanyZuniga(Franciscode).



ADDITIONS ET CORRECTIONS

Page 8, ligne 28, au lieude: le, lire : le.

» 9, » 16, » lui, » lui.

» 18, » 13, » navigant, » naviguant.

» 20, » 23, » missions, » missives.

» 22, » 21, » Papier, » Papiers.

» 23, » 30, » Balthasar, » Balthazar.

» 26, » 10, » père, » père.

» 26, » 14, » reçu, » reçus.

» 27, » 21, » Sessa, » Sesa.

» 28, lesnuméros57 et 58 doiventêtre intervertis.

» 32, ligne 27, au lieude : Van Nérus, lire : Vannérus.

» 41, » 28, » 8uarez, » Suarez.

» 44, » 22, » 1599, » 1600.

» 49, » 3, » reçu, » reçus.

» 51, » 5, » craingnent, » craignent.

» 54, » 33, » Mark, » Marck.

» 58, » 26, » d'elle, » d'elles.

» 82, » 29, » Verreyken, » Verreycken.

» 83, » 26, » Olivares, » Olivarès.

» 85, » 4, » Valladovid, » Valladolid,

» 85, » 30, » sas Altezas, » sus Allezas.

» 85, » 32, » desauciada, » desahuciada.

» 86, » 1, » reprit, » reprit.
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Page 107, ligne 25, au lieude : mos, lire : mas.

» 107, » 29, » in, » ni.

» 107, » 29, » por, » peor.

» 107, » 29, » esta, » este.

» 109, » 28, » RODRIGFZVILLA, » RODRIGUEZVILLA.

» 110, » 28, » MARTINPHILIPPTON,» MARTINPHILIPPSON.

» 111, » 17, » 1902, » 1602.

» 114, » 7, » rejeterait, » rejetterait.

» 127, » 20, après : le duc d'Aerschot, ajouter : le marquis d'Havre.

» 129, 33 24, au lieude : satisfaction, lire : satisfacion.

» 129, 33 30, » haber, » saler.

» 129, 33 35, » la, » las.

» 131, 33 24, » toda via, » todavia.

» 131, » 37, » afirmando, » afirmado.

» 138, » 18, » avait, » avaient.

" 140, » 29, " JULESWlLLAERT," L. WlLLAERT.

" 141, » 1, " Lettre de PhilippeIII à l'archiduc Albert, lire : Lettre

de l'archiducAlbertà Philippelll.

" 142, " 16, " l'archidue, lire : l'archiduc.

» 143, " 23, " avaient, " avaient,

" 143, " 33, " trato, » tratado.

" 144, " 11, " Olivares, " Olivarès.

" 149, " 4, " quant, " quand.

" 151, " 27, " desa uu, " deçà un.

" 152. " 29, " l'amiral, " amiral.

" 154, » 15, après : (sans date), ajouter : fin juin.

" 158, " 17, au lieude : est, lire : et.

" 158, " 20, " mille, " mil.

" 163, " 2, " 1601, " 1603.

" 164, " 27, " partie, " partie.

" 175, " 25, " Verreyken, " Verreycken.
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Page 175, ligne 30, au lieude : vassales,lire : vassalos.

" 178, " 17, après : tous, supprimer la virgule.

"
178,

"
30, au lieude

:
n° 15, fol. 293 et suiv., lire : n°21, fol.295 v°et suiv.

"
188,

" 31, " per, » por.

"
189,

" 27, " paro, " para.

" 189, "
28

" los, 33 las.

"
190,

"
6,

" 1704, " 1604.

"
190,

" 14, " Mancidor, " Mancicidor.

"
199,

"
2,

" particuliers, » particulières.

"
200,

" 9, " Sobre, " Solre.

"
209,

" 27, "
buenosefectos, " buenosefectos.

" 212, " 27, " Flanda, " Olanda.

"
212,

" 27, " lasque, " las que.

" 212, " 27, " los " las.

"
212,

"
35,

" perdidosy confiscados, " perdidas y confiscadas.

"
215,

" 16, " 1604, " 1605.

" 221, " 17, " 1605, " 1605.

"
222,

" 12, " 1905, " 1605.

"
227,

" 24, " per, " por.

"
228,

" 1, "
la cas, " le cas.

"
228,

" 26, " qur, " que.

"
232,

" 29, " Carillo, " Cam'Ilo.

"
238,

"
7,

" échanger les Pays-Bas, " d'échangerles Pays-Bas.

"
249,

"
1, après : 200,000 écus par mois, ajouter : pour la part du Roi.

" 266, " 2, au lieude : désaisir, lire : dessaisir.

"
267,

"
10,

" désaisir, " dessaisir.

"
268, » 26, " désaisir, " dessaisir.

"
272,

" 2, " 1604, " 1607.

"
277,

"
8,

"
soncrédit etdeson frère, " son crédit et celui de

son frère.

"
279,

"
26,

" correligionnaires, " coreligionnaires.
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Page 285, ligne 22, au lieude : rraçonables, lire : raçonables.

" 285, " 37, " contra cambio, » contracambio.

" 297, » 12, supprimer : que.

" 297, " 16, au lieude : Octovio, " Octavio.

" 303, " 57, " n der Preussischen, " in der Preussischen.

» 303, " 38, " Archieven, » Archiven.

" 306, " 18, " Caloo, " Calloo.

" 306, " 26, " ne, " no.

" 306, » 29, " 15000, " 1500.

» 309, » 1, " verrons, " verront.

" 309, » 11, " sur la situation, " à la situation.

" 309, " 14, " le, " la.

" 312, " 16, " prétentions, " prétention.

" 312, " 25, " nul, " nulle.

" 319, " 36, » siempo, " siempre.

" 334, » 16, " Bergues, " Bergen op Zoom.

" 337, " 17, après : 28 août, ajouter : 1609.

" 359, " 14, au lieude : Europe, lire ; Espagne.

" 343, " 21, " Irrarrazabal, " Irrarrazobal.

" 370, " 26, " KHEVENHILLER," KHEVENHÜLLER.

" 378, " 10, " secrétairedela Guerre, » secrétaire d'État et de

Guerre.

" 381, " 25, " lettre, " lettres.

" 401, " 24, " Vyarte, " Ugarte.

" 404, " 22, " Le consulte, " La Consulte.

" 412, " 21, " rendit, " rendît.

" 414, " 25, " Sa Alteza, lire : Su Alteza, et après ces deuxmots

ajouterune virgule.

" 414, " 29, " su Alteza, lire : Su Alteza.

" 415, " 30, " Cuatra. " Cuatro.

" 417, " 1, " 1654, " 1614.
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Page 417, ligne 29, au lieude: Bourgignous, lire: Bourguignons.

" 421, " 19, " d'Arando, " d'Aranda.

" 421, " 27, " secrétairie, " secrétairerie.

" 421, " 28, " archives, " archiducs.

" 421, " 32, " Ersfolgestreit " Erbfolgestreit.

" 422, " 8, " déploié, " déployé.

" 422, " 19, " d'Allegrana, " d'allégeance.

" 426, " 27, " due, " duc.

" 428, " 20, " Caloo, " Calloo.

" 432, " 14, supprimer : qui.

" 435, " 3, au lieude : reçu, " reçus.

" 435, " 17, " détails, " détail.

" 436, " 20, " perdralachosedevue, lire: perdrapaslachosedevue.

" 440, " 10, après : l'archiduc, supprimer la virgule.

" 440, " 24, au lieude : Bruxellee, lire : Bruxelles.

" 440, " 31, " procuratiou, » procuration.

" 444, " 10, " 12 mars, " 19 mars.

" 448, " 9, " Bogia, » Borja.

" 448, " 12, " allégant, " alléguant,

" 448, " 15, " Néanmois, " Néanmoins.

" 450, " 9, " Tarracaval, » Irrarazobal.

" 452, " 13, " cavallerie, " cavalerie.

" 452, " 15, " artilerie, " artillerie.

" 453, " 9, " Royame, " Royaume,et faire la mêmecorrec-

tion aux lignes49, 23 et29.

" 454, " 11, ajouter : à veiller à l'exécution des ordres que lui, le Roi, a

donnés à cet effet, et à soigner à ce que l'effectif des troupes

employées de la sorte, soit le plus élevé possible.

" 455, " 2, après : établisse, ajouter un tiret.

" 459, " 25, au lieude : du Diego, lire : de Diego.

" 460, " 1, » faut, " vaut.

63
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Page 460, ligne 3, au lieude : Archires, lire : Archives.

" 460, " 5, " 1615, 33 1616.

" 460, " 18, » jauvier, " janvier.

" 460, " 20, après : Juliers, ajouter un point.

" 460, " 26, au lieude : gederal, lire : general.

" 461, " 15, " Royanme, 33 Royaume.

" 462, " 26, 33 J. WlLLAERT, 33 L. WlLLAERT.

" 463, " 20, après ; Zunniga, ajouter une virgule.

" 465, " 26, au lieude : Hogstraeten, lire : Hoogstraelen.

" 467, " 16, " Soesh, " Soest.

" 468, " 24, " Veedorerie, " Veedorie.

" 469, " 26, " avnil, " avait.

" 470, " 16, " eut, " eût.

" 471, " 8, " eut, " eût.

" 471, " 8, " s'abstint, " s'abstînt.

" 471, » 10, " eut, " eût.

" 471, " 29, " Flandres, " Flandre.

" 480, " 19, " Dom Louis, " Don Louis.

" 483, " 25, " Secrétaire, " Secrétairerie.

" 484, " 24, après : Mancicidor, ajouter un point.

" 492, " 15, au lieude : Royame, lire : Royaume.

" 494, " 25, " 18 juin, " 18 janvier.

" 495, " 22, " Dole, " Dôle.

" 511, " 4, " Marice, " Maurice.

" 512, " 30, " Velasia, " Velasco.

" 513, " 14, " où, " ou.

" 515, " 9, " Arquello, " Arguello.

" 518, " 15, " degrandes, " de Grandes.

" 518, " 20, " Barhançon. " Barbançon.

" 530, " 23, la note (1)doit être rapportéeà la pageprécédente;elle concernele

prince d'Orange, qui est citéà cettepage, ligne7.
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Page 534, ligne 3, au lieude; écartera, lire : écoutera.

" 534, " 16, " Buquoy, " Bucquoy.

" 534, " 17, " roi de Ferdinand, " roi Ferdinand.

" 538, " 14, " le cap, " le cap.

" 538, " 26, " don Caster, " Duncaster.

" 538, " 28, " Doncaster, " Duncaster.

" 542, " 3, " marquisde Burgoin, " marquisatde Burgau.

" 546, " 5, " Almérin, " Alméria.

" 548, " 29, " Secrétairie, " Secrétairerie.

" 551, " 13, " Diegode Ibana, " Diegode Ibarra.

" 560, " 22, " beancoup, " beaucoup.

" 564, " 30, " Fuentes, " Fuentès.

" 569, " 26, ajouter : Archivesdu Royaume.Secrétaireried'État et de Guerre,

registre 184.

" 572, " 19, au lieude : Après il sera..., lire : Après, il sera...

" 576, " 9, " de leur faire entendre, lire : de le leur faire

entendre.

" 576, " 12, ajouter une virguleaprès : de Boisschot.

" 577, " 9, au lieude : rendit, lire : rendît.

" 579, " 18, " Unsouverain,peut sans, lire: Unsouverainpeut, sans.

" 582, " 3, " Enr ésence, lire : En présence.

" 587, " 17, supprimerla virguleaprès : L'auteur en question.

" 588, " 17, supprimer : (1).

" 591, " 4, après : su salud, mettreune virguleau lieud'un point.

" 591, " 5, au lieude : miculo, lire : vinculo.

" 591, " 11, après : apuntadas, mettre unevirguleau lieud'un point.

" 594, " 27, au lieude : la offrezido,lire : la offrezida.

" 595, " 11, " becho, " hecho.

" 555, " 26, " la yreis, " lo yreis.

" 599, à l'article : Pays-Bas, au lieu de : Charles de Croy, lire : Charles

d'Arenberg.
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Page603, au lieude : ALMERIN, lire : ALMÉRIA.

" 603, " ALOBRANDINI," ALDOBRANDINI.

" 603, " ALOBRANDINO," ALDOBRANDINO.

" 605, après : Aremberg(Charles, prince-comted'), supprimer : Charlesde Croy,
et ajouter ensuite: 54, 25; 127, 20; 144, 20; 146, 1, 5, 20,25; 148, 15;

149,1, 5,15, 20; 150,1, 10,20,25; 151,1, 10,15,35; 152, 1, 5, 10,15,20;

153, 1, 15; 154, 1,5; 157,10, 20; 158, 20; 159, 5, 10,25; 160, 1, 15;

162, 5, 10; 163, 1, 15, 30; 165, 5, 15; 166, 5, 10; 167, 1, 5; 168, 15;

169,1, 5, 10,20,25,50; 170,1, 5, 20, 25; 171, 1; 173, 5, 20,30; 174, 15;

225,15 ; 335, 25; 336,15, 20,25; 399, 10; 432,10, 25; 477, 5, 15.

" 607, à l'article : BERG-OP-ZOOM,ajouter : 334,15.

" 607, " BERGUES-SAINT-WINOX,supprimer : 334, 15.

" 611, au lieu de: BURGOIN,lire : BURGAUet ajouter : en Styrie.

" 615, à l'article : CROY(Charlesd'Arenberget de Croy),supprimer: d'Arenberg,

et supprimer : envoyé à Londres, et ne retenir que les seulescitations

suivantes: 13, 20; 17, 5, 25; 25, 10; 74, 1, 20; 89, 15,20,30; 90, 20;

113, 1; 127, 20; 128, 1; 131, 10; 158, 10;218, 1, 5; 225,15; 264, 20;

265, 1, 5; 353, 15,25; 432,10, 25; 469, 25.
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